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9 juillet W9. 



Monsieur f 

Vous avez manifesté le désir de faire imprimer mon Étude 
archéologique sur la Noblesse de Sainlonge et d'Aunis, convoquée 
pour les États-Généraux de 4789. 

Voici mon manuscrit : je vous le donne en toute gratuité; sa 
publication viendra augmenter d'un nouveau livre les richesses <te 
ma bibliothèque saintongeaise. 

Vous croyez nécessaire, pour couvrir les frais considérables de 
r impression , de faire appel aux représentants des familles qui ont 
comparu aux Assemblées électorales et de solliciter leur souscription. 
Je ne mets aucun obstacle au mode que, dans votre intérêt, vous 
jugez à propos d'adopter, et, sur votre demande, je vous adresse par 
le même courrier un projet de prospectus. 

Il est bien entendu que, sous aucun prétexte, vous ne livrerez à 
qui que ce soit le nom de V auteur : j'ai besoin de garder entière ma 
liberté faction, mon indépendance, sans pression d'un côté ou d'un 
autre. Mon livre est avant tout une œuvre de bonne foi et d'impar- 
tialité. Si donc pour satisfaire la curiosité de vos souscripteurs 
il vous fallait absolument un nom, donnez le premier qui vous 
viendrait à l'esprit. L'ouvrage paru, je vous laisse libre de suppri- 
mer le pseudonyme. 

Recevez, Monsieur, l'assurance de ma considération 
distinguée. 

L. DE LA MORINERIK. 
A Moosieur Dumoili*, libraire, à Pari». 
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INTRODUCTION 



Comme on rassemble des monnaies, des empreintes 
sigillographiques ou autres monuments de l'histoire, depuis 
longtemps nous avions recueilli les noms des gentilshommes 
de Saintonge et d'Aunis présents aux Assemblées électo- 
rales réunies en vue des États-Généraux de 1789 Ce 
travail, semé de précieux documents, annoté avec 
patience, était devenu l'un des chapitres de nos Études 
archéologiques sur un pays qui nous est cher à plus d'un 
titre, par l'amitié et par les souvenirs de la famille. Il 
faisait partie d'un ensemble de recherches qui embrasse 
la numismatique, la bibliographie, l'armoriai, la sigillo- 
graphie, l'imprimerie, l'art, l'iconographie, l'administra- 
tion sous toutes ses formes, en particulier le présidial et 

1 Nous avons fait les mêmes recherches pour les électeurs du Clergé 
et du Tiers-État. Notre étude met en relier les familles les plus élevées 
de la Bourgeoisie qui ont concouru au travail des cahiers et aux élections 
des députés. 
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IV INTRODUCTION. 

l'échevinage de Saintes, et bien d'autres choses ignorées 
ou peu connues. 

La loi du 28 juillet 1858 sur l'usurpation des qualifica- 
tions nobiliaires et des particules est venue donner un tel 
à-propos à ce chapitre de nos Études qu'on nous a 
exprimé le désir de le publier, dans l'intérêt même des 
représentants actuels des familles qui ont figuré aux 
Assemblées électorales de 1789. 

Cet intérêt se conçoit et s'explique aisément : 

D'une exécution très-simple en ce qui touche la 
Noblesse du premier Empire, de la Restauration et de la 
monarchie de Juillet, la loi de 1858 offre des difficultés 
assez graves dès qu'il s'agit d'en faire l'application à la 
Noblesse de l'ancien régime : l'une peut aisément repré- 
senter à toute réquisition les diplômes qui l'ont constituée ; 
l'autre n'a souvent pour elle que la tradition et la noto- 
riété. La Révolution n'a-t-elle pas anéanti ses preuves? 
Nos dépôts publics, les archives particulières des familles 
n'ont-ils pas été mis au pillage? Que de papiers brûlés en 
cachette dans la crainte du couteau de la Terreur, incen- 
diés, lacérés par ordre de l'autorité , dispersés pendant 
l'émigration! Ajoutons à cela les actes de l'état civil 
rédigés révolutionnai rement , effaçant jusqu'aux noms 
portés depuis des siècles. 

Quel sera donc le contrôle de ces familles du temps 
passé? Sans doute, pour quelques-unes, l'histoire qui a 
inscrit leurs noms glorieux dans ses annales ; pour quel- 
ques autres, dont les titres ont échappé aux désastres, des 
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INTRODUCTION. V 

lettres patentes, des jugements des Intendants, des arrêts 
des Cours Souveraines, des sentences des Élections, des 
preuves pour les Ordres de Chevalerie, les honneurs de 
la Cour, les Chapitres, la grande et la petite Écurie, 
les Maisons Royales et le Service Militaire; mais pour un 
très-grand nombre, le contrôle le plus général , le plus 
certain, le seul même qu'il soit possible d'appliquer, c'est 
le vote aux Assemblées de 1789, la dernière manifestation 
légale de la Noblesse. 

Convoqué dans chaque sénéchaussée ou bailliage , en 
vertu d'un acte du Souverain, l'Ordre de la Noblesse, 
avant toute discussion des grands intérêts qui lui étaient 
soumis, a fait vérifier, par des commissaires spécialement 
choisis, les titres de chacun de ses membres; il s'est 
compté avec soin et rigueur. Un corps jaloux de ses préro- 
gatives, une administration intéressée à ne perdre aucun 
de ses droits sur les contribuables, les mœurs publiques, 
la notoriété locale opposaient d'ailleurs une barrière aux 
usurpations flagrantes. 

La preuve électorale de 1789 a, nous le répétons, 
l'avantage d'être la plus générale de toutes; elle sanc- 
tionne l'état nobiliaire des familles par le seul fait de la 
comparution aux Assemblées de la Noblesse du Royaume ; 
elle consacre des qualifications d'autant plus respectables 
qu'elles ont été reconnues hautement dans une circon- 
stance solennelle, alors qu'en face de leurs égaux les gen- 
tilshommes ne se seraient pas exposés à l'humiliation de 
les voir rejetées. 
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VF INTRODUCTION. 

De quelles sources d'ailleurs provenaient ces qualifica- 
tions? 

Si Ton croyait que la Noblesse les possédait toutes en 
vertu de lettres octroyées par le Souverain , on se trom- 
perait singulièrement. En dehors de l'investiture royale et 
des brevets délivrés par les chancelleries, ses titres d'hon- 
neur avaient pris naissance, les uns dans l'ancienne féoda- 
lité, les autres dans le3 présentations officielles à la Cour, 
ceux-ci dans la qualité des fiefs qui lui appartenaient, 
ceux-là dans les grades ou emplois auxquels ils étaient 
attachés. Acquis de ces diverses manières, ils se sont per- 
pétués dans les familles par droit successif; et telle était 
autrefois la largeur des bases données au principe de la 
succession en matière nobiliaire, que l'hérédité ne s'éten- 
dait pas seulement à la ligne directe, mais se reversait 
sur la ligne collatérale : à l'extinction de la branche aînée 
d'une famille, il était admis que le titre qu'elle portait 
fût relevé par une autre branche, et cela surtout quand 
cette branche, seule survivante, unique, résumait en elle 
toute la race : il y avait pour les cadets honneur à rappeler 
les ainés disparus. 

Consacrées par une possession incontestée, par des actes 
publics, par des brevets, par des lettres missives des rois, 
ces distinctions, que d'ailleurs rehaussaient les services 
rendus à la patrie, étaient accueillies avec respect; et 
nous ne doutons pas que, de nos jours, elles ne soient 
également respectées. 
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Notre travail n'est pas un simple catalogue des gentils- 
hommes des sénéchaussées de Saintonge et d'Aunis qui 
ont voté, soit en personne, soit par procureur, à Saintes, 
à Saint-Jean-d'Angely ou à la Rochelle. 

Voici le plan que nous nous sommes imposé : grouper 
d'abord les électeurs par familles dans leurs sénéchaussées 
respectives, suivant Tordre alphabétique; puis consacrer 
à chaque famille un article spécial qui donne l'énoncé de 
ses armoiries, les noms de ses membres présents aux 
Assemblées électorales, une notice sur chacun d'eux 
indiquant les principaux fiefs qu'il a possédés, ses emplois, 
sa comparution au Ban de Saintonge de 1758 et aux 
Assemblées Provinciales de 1789, ses dates de naissance, 
de mariage et de décès, enfin sa descendance jusqu'à 
nos jours. Nous avons placé les femmes veuves, appelées 
au scrutin par procureur, à cause de leurs fiefs nobles, 
dans la famille de leur mari et, de plus, dans leur famille 
propre, quand celle-ci, bien entendu, figure aux convo- 
cations de la Noblesse. Ce système a l'avantage de présenter 
dans le même article tous les membres de la même race. 

Une des parties intéressantes de notre livre — la 
descendance des électeurs, et par suite l'état actuel des 
familles — offre sur divers points des lacunes sensibles : 
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VIII INTRODUCTION. 

c'est réduit à nos propres ressources, c'est avec nos seules 
recherches, nos seules archives, sans le concours des 
intéressés, demeurés sourds aux prospectus et aux sollici- 
tations du libraire, aux avis des feuilles locales, que 
parfois nous avons été obligé d'écrire plusieurs de nos 
articles. Ceux-là donc devront s'en prendre à eux seuls 
des omissions et des erreurs qu'ils nous ont laissé com- 
mettre. 

Nous aurions pu semer ça et là quelques particularités 
sur tous les flefs qualiûés de la province : leur relevance, la 
nature de leur hommage, l'étendue de leur juridiction, etc. ; 
mais ce travail nous eût entraîné trop loin ; c'est d'ailleurs 
un chapitre spécial de nos Études archéologiques : chapitre 
plein de recherches et de curiosités qu'il eût été peut-être 
regrettable de déflorer et de morceler de cette façon. 

On comprendra que nous ne nous portions point garant 
des titres que peuvent s'attribuer les représentants ac- 
tuels des familles convoquées aux Assemblées de 1789. 
Toutefois nous aurons atteint l'un des buts de notre publi- % 
cation si nous avons réussi à mettre en relief, à patronner, 
pour ainsi dire, les qualifications sorties victorieuses du 
contrôle des commissaires de la Noblesse. 

Nous faisons suivre les listes électorales de chaque 
sénéchaussée d'un Appendice comprenant les noms : 

1° Des gentilshommes qui ont fait défaut aux Assem- 
blées tenues le 16 mars 1789 pour la convocation des 
États-Généraux ; 

2° Des gentilshommes présents aux Assemblées Provin- 
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INTRODUCTION. IX 

ciales du mois de février 1789 qui n'ont pas assisté aux 
Assemblées du 16 mars suivant; 

3° Des possesseurs de fiefs assignés par les lieutenants 
généraux des bailliages secondaires qui ne se sont pas 
présentés aux Assemblées du 16 mars. 

Devant avant tout conserver au texte des convocations 
leur caractère authentique , nous reproduisons — avec 
nos scrupules d'archéologue, qui nous imposent la plus 
stricte fidélité de la forme — les noms et qualités des 
électeurs, tels qu'ils sont inscrits dans les documents d'où 
nous les avons extraits : nous nous sommes borné à faire 
disparaître quelques abréviations et quelques majuscules 
parasites. 

Voici l'indication de nos sources : 

liste de saintes. — Elle est empruntée au livret officiel 
que les commissaires de l'Ordre préposés à l'examen et à 
la vérification des pouvoirs : MM. Gabriel, baron de 
PEstranges — le chevalier de Luchet — Léon, comte de 
lieaumont-Gibeaut — et Pierre-François, chevalier de 
Pindray, ont revêtu de leurs signatures et fait imprimer 
à Saintes, le 15 avril 1789, chez P. Toussaints (in-4°), 
sous le titre de : État nominatif de Messieurs les Gentils- 
hommes de la Sénéchaussée de Saintonge présens effecti- 
vement , ou par Procuration, à l Assemblée tenue à 
Saintes le seize Mars mil sept cent quatre-vingt-neuf, 
en vertu des Lettres du Roi, pour la convocation des 
États-Généraux. 
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X INTRODUCTION. 

C'est la base de notre travail; mais ce n'est point 
Tunique élément qui ait concouru à rétablissement de la 
liste de Saintes : quatre procès-verbaux nous ont permis 
de contrôler cette liste : celui du 16 mars, tiré des 
Archives de l'Empire (Bill. 139); celui du 25, dont une 
copie nous a été obligeamment adressée par M. Théophile 
de Bremond d'Ars ; celui du 26 , emprunté aux Archives 
de l'Empire (Bill. 139), et celui du 3 août, puisé au 
même dépôt (BU. 72. — Bill. 139). Nous avons mis 
également à contribution les convocations faites par les 
lieutenants généraux des bailliages secondaires de Taille- 
bourg, de Tonnay-Charente , de Pons , de l'île d'Oleron 
et de Brouage (Bill. 139). 

liste de saint-jean-d'angely. — Le procès-verbal d'ou- 
verture de l'Assemblée de Saint-Jean-d'Angely ne contient 
pas l'appel nominatif (Arch. imp. Bill. 137). Pour la 
composition de cette liste, il nous a fallu fondre et coor- 
donner ensemble les signatures apposées au bas des 
procès-verbaux des 20 et 23 mars et la nomenclature 
publiée par Courcelles dans son Dictionnaire de la 
Noblesse (Paris, 1820-1821, in-8°). Le procès-verbal du 20 
nous a été envoyé par M. de Bremond d'Ars; celui du 23 
existe aux Archives impériales (B 111. 137). 

La liste de Courcelles, avec ses noms estropiés, sa con- 
tusion des électeurs sans distinction de sexe, sans l'énoncé 
des comparutions en personne ou par procureur, avec son 
absence de prénoms , souvent même de noms patrony- 



Digitized by Google 
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miques, nous a offert des difficultés que nous n'avons pas 
toujours surmontées. 

Voici, du resté*, pour l'édification des lecteurs, un spéci- 
men de la manière déplorable dont l'héraldiste en titre de 
la Restauration torture l'orthographe des noms sainton- 
geais, fiefs et familles. M. de Coutocheau devient M. Cata- 
chart, — M™ de Tudert, M. de Tudes, — M m * de Saint- 
Mathieu d'Ecoyeux, M. de Saint-Mathieu de Cogni, — 
M. le Gardeur de Tilly, M. du Tillé, etc., etc. 

Les assignations des lieutenants généraux des bailliages 
secondaires de Taillebourg et de Tonnay-Charente nous 
ont servi à rectifier et à compléter sur plusieurs points 
Courcelles et nos procès-verbaux. 

liste de la bochelle. — C'est l'appel fait à l'ouverture 
des séances du 16, du 17 et du 1 8 mars, dont le procès- 
verbal se trouve aux Archives de l'Empire (B II. 68. — 
Bill. 71). 

Dirons -nous que ces listes sont complètes, qu'elles 
donnent les noms de tous les membres de l'Ordre de la 
Noblesse âgés de plus de 25 ans en 1789 et appartenant 
par leur naissance ou par leurs possessions à la généralité 
de la Rochelle 1 ? Nous nous garderons bien de l'affirmer. 
11 y a eu des gentilshommes qui, retenus, les uns soit à 
Paris, soit à Versailles, où les appelait le service de la 
cour, les autres en des garnisons où les consignait le 



* Moins l'élection de Cognac comprise dans le ressort de la sénéchaussée 
d'AugouIéme. 
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service militaire; ceux-ci éloignés du royaume pour le 
service maritime, n'ont pas exercé leur droit ou ont 
négligé de le faire par procureur. Notons aussi qu'aux 
termes du règlement royal , les personnes pourvues de 
charges donnant la noblesse, mais qui ne l'avaient pas 
acquise par vingt ans d'exercice, n'ayant point été consi- 
dérées comme nobles, ne durent pas être convoquées 
aux Assemblées électorales , quoique possédant fiefs. 

Toutes ces précautions prises en vue des représentants 
actuels d'anciennes familles nobles de la Saintonge et de 
TAunis qui ne figureraient pas dans notre livre, nous allons 
esquisser un aperçu historique des Assemblées électorales 
de Saintes, de Saint-Jean-d'Angely et de la Rochelle 
en 1789, résumant les faits relatifs à l'Ordre de la 
Noblesse. 
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APERÇU HISTORIQUE 



Le 3 août 1788, Louis XVI ordonne la convocation des 

États-Généraux et fixe leur ouverture au 1 er mai suivant. 

* 

Les deux provinces réunies de Saintonge et d' A unis, for- 
mant un pays d'élection sous le titre de généralité de la 
Rochelle, étaient à cette époque administrées par M. de 
Reverseaux. 

Une question d'un intérêt considérable préoccupait les 
esprits : celle des États Provinciaux mis à l'ordre du jour 
depuis l'édit de juin 4787. Le Poitou avait déjà essayé de 
ce nouveau mode d'organisation administrative. La Guyenne 
manifestait la prétention d'accaparer le territoire sainton- 
geais pour la formation de ses États particuliers. Toutefois 
l'attitude du pays était calme; l'intendant se félicitait tout 
haut de la tranquillité de son département au milieu 
des agitations qui bouleversaient plusieurs provinces du 
royaume. C'était de sa part une étrange illusion; il allait 
bientôt s'en apercevoir. A la surface de cette tranquillité 
factice, on sentait les frémissements d'un trouble intérieur : 
l'orage n'était pas loin. 
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Sur ces entrefaites, le comte de la Tour du Pin est nommé 
commandant en chef de la Sain ton ge, de l'Aunis et dn 
Poitou : on le sait partisan des idées nouvelles. L'heure 
semble favorable pour une manifestation. Du sein de la 
Noblesse part le signal de la croisade en faveur de la ré- 
forme administrative. A son appel, une réunion des prin- 
cipaux habitants est indiquée pour le 20 décembre; elle 
doit avoir lieu à l'hôtel de ville de Saintes. Le maire, Gau- 
driaud, qui est aussi le subdélégué de l'intendant, n'a pu 
s'y opposer. 

Le jour de l'Assemblée, c'est un gentilhomme — M. de 
Richier, croyons-nous — qui le premier prend la parole : 
il vient demander l'affranchissement de la Saintonge, 
assujettie aux volontés d'un intendant. Ce que veut le pays, 
ce qu'il réclame aujourd'hui, c'est le droit de s'administrer 
lui-même, de voter ses impôts, de vivre de sa vie propre. 
Qu'il sollicite donc de Sa Majesté son érection en États 
particuliers sur le modèle de la constitution du Dauphiné, 
le type des organisations provinciales. Le moment est venu. 
M. de la Tour du Pin se prêtera de grand cœur à toutes 
les démarches qui auront pour but un tel objet. 

On adopte la motion au milieu des cris et des applau- 
dissements; on vote une adresse à M. de la Tour du Pin; 
on nomme des commissaires pour préparer les listes de 
convocation dans chaque Ordre : la Noblesse choisit le 
i vicomte de Turpin , le comte de Mornac et le comte Pierre 

de Bremond d'Ars. 

Le commandant réalise les espérances de l'Assemblée; 
il lui donne l'autorisation de se réunir pour discuter et for- 
muler librement son vœu. 
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La seconde séance s'ouvre le dernier jour de Tannée 1788. 
L'Assemblée conclut en définitive à refuser toute incorpo- 
ration avec la Guyenne et à inviter les villes de Saint-Jean- 
d'Angely et de la Rochelle à faire cause commune avec 
Saintes pour la formation d'États Provinciaux comprenant 
toute la généralité. Le duc de la Rochefoucauld est spé- 
cialement prié de s'entendre à ce sujet avec le sénéchal 
d'Aunis. Mais la réunion du 31 décembre n'est, à propre- 
ment dire, que préparatoire : la discussion a été ren- 
voyée au 5 février 1789, jour fixé pour la grande séance. 
D'ici là on attend la réponse de Saint-Jean-d'Angely et de 
la Rochelle; on se prépare à la lutte contre l'administration 
aux abois; on imprime des lettres de convocation, afin de 
donner à l'Assemblée future l'éclat et la solennité du 
nombre. 

Voici un spécimen de la circulaire envoyée à cette occa- 
sion à chacun des membres de la Noblesse. 

Nous avons pris soin de respecter la typographie de ce 
document et de noter en italiques les mots écrits dans 
notre exemplaire : 

« Monsieur 

m En conséquence de la délibération prise à l'Assemblée, 
tenue par les trois Ordres , dans la Salle de la Maison com- 
mune de la Ville de Saintes, le 31 décembre dernier, sous 
l'autorisation de \L T . le Comte de laToiR-Du-PiN, Commandant 
en Chef dans la Province, vous êtes invité, au nom des trois 
Ordres de la Ville, à vous trouver à Saintes pour assister à 
l'Assemblée Générale de la Province, qui aura lieu le Jeudi 
5 du mois de Février prochain, à deux heures de relevée, 
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pour délibérer sur l'avantage qu'il peut y avoir à obtenir de 
la bonté du Roi des États Provinciaux pour la Saintonge. 

a Nous avons l'honneur d'être, 



« Vos très-humbles et très- 
obéissans Serviteurs, 

« Le Vic*« de Turpin. 
« le C** de Bremond d'An. 
« Commissaires de la Noblesse. 
« Saintes, ce it Janvier 4789. 

« P. S. Veuillez bien que cette Lettre vous soit commune 
avec ceux de MM. les Gentils-Hommes, vos voisins, dont nous 
n'avons pu connoitre l'adresse 4 . » 



Le 24 janvier paraît une lettre de Sa Majesté avec un 
règlement à la suite, qui détermine le mode des convoca- 
tions aux États-Généraux, divise le royaume en deux classes 
de bailliages ou sénéchaussées : les bailliages principaux, 
qui ont député directement aux États de 1614, adoptés pour 
base, et les bailliages secondaires, qui n'avaient pas alors 
la direction directe; établit la forme des Assemblées et fixe 
les droits des électeurs. 

Dans le tableau général inséré à la fin du règlement, les 



> Mettons en note, pour compléter notre document, sa suscription particulière : 

« A Monsieur, 
> Monsieur de Btmeonge 
« chevalier de iOrdre militaire de S'-Loui*. 
« A Marennet. » 
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XVII 



sénéchaussées de Saintonge et de la Rochelle sont classées 
de la manière suivante : 



f 



GES QUI DÉPUTERONT 
COMME EN 1614. 



INDIRECTEMENT. 



La Rochelle. 

SKNËCHACfSÉE 
DE SAINTONGE. 



( 
I 



Tonnay-Chareute. 
Oleron. 
Pons. 
Taillebourg. 
Brouage. 



BAILLIAGES 
qui out acquis 
la députation directe 
depuis 4 61 4. 



NOMBRE 

de 

dépiUllOU 



Le règlement contenait, à l'égard de la Noblesse, un 
grand nombre de dispositions dont nous rapporterons les 
plus saillantes. 

Ainsi il fixait l'âge électoral à 25 ans ; il divisait les gen- 
tilshommes en deux catégories : ceux possédant fiefs, et 
ceux n'en possédant pas. Les premiers étaient directe- 
ment assignés par le sénéchal, pour se rendre en per- 
sonne à l'Assemblée principale de la sénéchaussée ou s'y 
faire représenter par un procureur pris dans leur Ordre ; 
les seconds ne recevaient point d'assignation ; ils devaient 
comparaître en personne et n'avaient pas le pouvoir de se 
faire représenter. Le règlement accordait la faculté aux 
gentilshommes possesseurs de fiefs dans plusieurs séné- 
chaussées d'assister par procureur à l'Assemblée de cha- 

6 
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cune de ces sénéchaussées, mais ne leur attribuait, toute- 
fois, qu'un seul suffrage dans la même Assemblée, quel 
que fut le nombre de leurs fiefs. Il autorisait les femmes 
possédant divisément , les filles et les veuves , ainsi que les 
mineurs jouissant de la noblesse et détenteurs de fiefs 
nobles, à se faire représenter par des procureurs. La pré- 
sidence de l'Assemblée des trois Ordres était dévolue au 
sénéchal ou à son lieutenant. Les comparants devaient 
jurer par serment de procéder fidèlement à la rédaction 
des cahiers de doléances et à la nomination des députés. 
Quant aux réunions particulières de la Noblesse, était 
appelé à les présider, soit le sénéchal, soit le président 
dont l'Ordre aurait fait choix. Le sénéchal , assisté de quatre 
gentilshommes, décidait des difficultés qui pourraient sur- 
venir à l'égard des qualifications et des justifications nobi- 
liaires. 

Arrive le 5 février. La ville de Saintes se pavoise le matin 
et s'illumine le soir, comme un jour de fête. La réunion a 
lieu au Palais-Royal, à trois heures de l'après-midi; elle 
est présidée par M. le Berthon de Bonnemie, le lieutenant 
général de la sénéchaussée, qui compte 34 ans de services 
éminents dans cette charge élevée, que son père avait lui- 
même exercée plus de 30 ans avec honneur. Chacun des 
Ordres a élu son président : la Noblesse, M. le marquis 
d'Aiguières, lieutenant des maréchaux de France ; le Clergé, 
M. de Laage, doyen du chapitre, et le Tiers, M. Gamier, 
avocat du roi. On vote par acclamation l'érection de la 
Saintonge en États Provinciaux ; la Noblesse et le Clergé 
font spontanément l'abandon de leurs privilèges dans la 
répartition de l'impôt et consentent au doublement du 
Tiers. Le vote individuel, au lieu du vote par Ordre, 
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amène seul quelques débats aplanis par des concessions 
mutuelles. 

En résumé, après trois jours de séances, les trois Ordres 
ont pris les résolutions suivantes : 

« 1° Qu'ils refusaient toute incorporation avec les États 
de Guienne, dont la constitution ne conviendrait à la pro- 
vince, sous aucun rapport ; 

« 2° Qu'il sera adressé au Roi une supplique du procès- 
verbal contenant répétition des instances que forme la 
Saintonge pour n'être pas comprise dans les États de 
Guienne, laquelle supplique serait seulement signée par 
les commissaires nommés hier (le 6) par les trois Ordres, 
savoir : pour le Clergé , par MM. l'abbé de la Magdelaine, 
l'abbé Delord, Bonnerot et l'abbé de Beauregard; pour la 
Noblesse, par MM. le vicomte de Turpin , le comte de Bre- 
mond d'Ars , le comte de Livenne et le comte de Mornac ; 
pour le Tiers, par MM. Lemercier, de Fonremis aîné, Gue- 
non , Grégoireau , Choloux , Ratier, Boussard et Garéché ; 

« 3° Que l'Aunis et la partie du Bas Àngoumois qui se 
trouve comprise dans la généralité de la Rochelle seront 
invités de se rendre au désir unanime qu'a formé la pro- 
vince de Saintonge de les voir se réunir à elle pour ne for- 
mer qu'un seul corps d'État; 

« 4° Que pour la correspondance et autres opérations 
qui seraient une suite et dépendance de la présente Assem- 
blée dont le chef-lieu sera cette capitale, seront employés 
pour commissaires, savoir : pour le Clergé , MM. l'abbé de 
la Magdelaine, Delord, Bonnerot et Gtiillebot; pour la No- 
blesse, MM. de Livenne, de Turpin, de Breinond d'Ars et 
de Mornac; pour le Tiers, MM. Garnier, Lemercier, de 
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Fonremis aîné, Guenon, Chesnier-Duchalne , Bernard des 
Jeusines, Grégoireau et Charrier père ; 

« 5° Que le procès-verbal sera imprimé par extraits et 
exemplaires envoyés à Mr le garde des sceaux de France, 
à M? le directeur général des finances, à M? de Ville- 
deuil, ministre ayant le département de la province, à 
M. le comte de la Tour du Pin , commandant en chef, qui 
sera prié de mettre l'extrait dudit procès-verbal et la sup- 
plique qui y sera jointe sous les yeux de Sa Majesté; à 
M. le duc de la Rochefoucauld, qui sera prié de l'appuyer 
de son crédit; à M? l'évêque de Saintes; aux municipalités 
de l'Aunis, du Bas Angoumois et autres qu'il appartiendra. 

« Fait et arrêté sur les 8 heures, et ont tous les membres 
signé : etc., etc. » 

A leur sortie de l'Assemblée, les trois Ordres trouvèrent 
les portes de l'hôtel de ville ornées de rubans et de guir- 
landes de fleurs. Le lendemain, un Te Deum fut chanté 
dans la cathédrale, au milieu d'un immense concours de 
la population. 

Comme on le pense bien, de semblables réunions, qui 
« mettaient la plus grande chaleur dans les esprits » , n'é- 
taient pas vues d'un bon œil par l'intendant. Celui-ci en 
porta plainte au garde des sceaux : « Ces assemblées illé- 
gitimes et sans objet, écrivait-il le 18 février, ont été 
autorisées par M. de la Tour du Pin, commandant de la 
province, qui ne m'en a point prévenu, quoiqu'il demeurât 
à sa terre de Tesson, à deux lieues de ma résidence. 11 est 
venu passer à Saintes tout le temps qu'a duré l'a ssem blée 
qui a eu lieu dans cette ville. On s'est permis partout les 
déclamations les plus extravagantes et les plus dénuées de 
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fondement contre l'administration actuelle ; tous ceux qui 
y tiennent ont été injuriés et maltraités à Saintes, notam- 
ment sous les yeux du commandant en chef. . . » 

C'était principalement dans les rangs du Tiers que ces 
agitations se faisaient sentir. De tous côtés, les subdélégués 
de M. de Reversaux étaient insultés, chassés même des 
réunions comme suspects : ainsi, à Saintes, Gaudriaud; 
à Barbezieux, Lamaurine ; à la Rochelle, Savary et Orceau *. 

Dès le mois de janvier, Saint-Jean-d'Angely avait refusé 
de s'unir à Saintes pour la formation des États particuliers 
de la province. 

Peu de temps après, la Rochelle se décida à rejeter les 
propositions d'union qui lui avaient été adressées par l'in- 
termédiaire du duc de la Rochefoucauld. 

Marennes eut la velléité de s'isoler pareillement. 

Le 22 janvier, l'intendant écrivait au garde des sceaux, 
au sojet de ces dissentiments : a Je dois vous avertir de ce 
qui se passe à Saint- Jean .. . la demande de Saintes... 
n'a pas été accueillie. . . on est fortement décidé à ne pas 
vouloir se réunir à Çaintes et à faire de l'élection de Saint- 
Jean une portion séparée. . . l'élection de Marennes ne veut 
point de réunion, parce qu'elle forme un pays abonné. . . » 

Marennes se crut de plus autorisée à réclamer par l'organe 
d'un des personnages les plus influents du pays, M. le baron 



i C'est en pleine séance du Tiers -État, le 7 mars, que fat résolue l'expulsion 
d'Orceau sur la proposition d'Alquier, président de l'Assemblée. Ainsi que Gaudriaud, 
Lamaurine et Savary, Orceau cuit subdëlëguc do l'intendant : cette qualité Tarait 
rendu suspect aux yeux de ses collÊgnes du Tiers, et il fut renvoyé o comme gênant 
les délibérations ». C'est aur la Noblesse que M. Massiou rejette l'odieux de cette 
mesure. 
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de Saint-Dizant, l'entrée de son syndic aux États-Généraux 
pour défendre ses propres intérêts et présenter ses do- 
léances. Voici une lettre curieuse écrite à cette occasion 
au ministre, M. de Villedeuil, par M. de Saint-Dizant : 

- Ile d'Oleron, ce M février 1789. 

« En me rappelant à l'honneur de votre souvenir, oserai-je 
vous prier, comme ministre de la province de Saintonge que 
j'habite, de me permettre de vous (faire) observer qu'à tous 
les Etats-Généraux qu'il y a eu dans la monarchie, indépen- 
damment des députés de la province , il y a toujours assisté 
un syndic général du pays dénommé le pays abonné de Sain- 
tonge, composé de 32 paroisses dépendantes des gouverne- 
ments de Brouage, île d'Oleron, Marennes et île d'Arvert de 
ladite province, en vertu des privilèges de cette contrée accor- 
dés par tous nos rois pour l'intérêt des salines de ce précieux 
pays, tant dans celui du souverain, de l'état, du commerce, 
que de leurs seigneurs et propriétaires. Moi-même, Monsei- 
gneur, j'ai été député il y a 20 ans à Paris pour un grand 
objet d'intérêt concernant cette administration où j'eus le 
bonheur de contribuer entièrement à l'avantage commun. 
C'est au roi à nommer le syndic général agréé par la pro- 
vince; il se prend ordinairement parmi les gentilshommes du 
lieu, seigneurs de terres dans la localité, instruits des intérêts 
que je viens d'avoir l'honneur de vous exposer : ce qui est 
d'une conséquence encore plus importante à l'Assemblée des 
États-Généraux du royaume. 

« Voilà , Monsieur, mon observation que je prends la liberté 
de vous faire, comme à un bon ministre qui m'a témoigné 
souvent de l'amitié. 

a J'ai l'honneur, etc. 

a Le Baron de S t : Dizant. » 
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Il y eut discussion au conseil d'État sur cette demande : 
elle ne fut pas admise *. 

Marennes finit par voter avec Saintes. 

La publication du règlement royal s'effectua dans toute 
l'étendue de la sénéchaussée, le 20 février. Les jours sui- 
vants, l'Ordre de la Noblesse se réunit pour préparer son 
cahier de doléances, en vue de l'Assemblée du 16 mars. 
Son premier acte , renouvelé de la séance du 5 février, fut 
une déclaration unanime de contribuer comme le Tiers-État 
aux impositions foncières. 

Reçu au parlement de Bordeaux dans sa charge de grand 
sénéchal de Saintonge dès le mois d'août 1753, le marquis 
de Nieuil avait négligé de se faire installer officiellement 
au présidial de Saintes ; son installation eut lieu à l'au- 
dience du 5 mars. 

Le 16, à huit heures du matin, les trois Ordres entendent 
la messe du Saint-Esprit dans l'église des Dominicains ; de 
là ils se rendent au Palais-Royal, approprié pour la solen- 
nité. 

k la droite du sénéchal se range le Clergé , à sa gauche 
la Noblesse, en face de lui le Tiers-État. On fait l'appel de 
tous les membres convoqués. Chacun de ceux qui assistent 
à la séance jure fidélité au roi et prête serment de procéder 
avec loyauté aux opérations électorales. Le sénéchal donne 
acte aux comparants de leur présence et prononce défaut 
contre les absents. 

Après la lecture de la lettre et du règlement de Sa 



* La correspondance échangée entre H. le baron de Saint-Dixant et H. de Ville- 
deoil, celle de ce ministre avec son collègue, M. de Lessart, les conclusions du 
conseil d'État se trouvent aux Archives impériales (B II. 72). 



» 
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Majesté, M. de Nieuil prend pour texte de son discours 
les préoccupations du moment; il passe en revue, sous 
toutes les formes, la situation fâcheuse du pays; mais il lui 
oppose les sentiments tendres et généreux du roi à l'égard 
de ses peuples, et il place sa confiance dans l'union de tous 
les citoyens pour ramener la prospérité , pour concourir à 
la gloire de l'état. 

Les paroles de M. de Nieuil sont vivement applaudies. 

Vient le duc de la Rochefoucauld. Son discours, plein 
d'habileté, semble fait en vue de sa candidature à la dépu- 
tation. Il remercie d'abord la province de la confiance 
qu'elle a placée en lui à toutes les époques, et récemment 
encore en le priant d'appuyer auprès de Sa Majesté le vœu 
qu'elle a présenté pour la constitution de ses États Pro- 
vinciaux. Il donne sur ce point les espérances les plus 
flatteuses; il rend compte de l'impression favorable qu'a 
produite à Paris et à la Cour l'entente parfaite qui règne 
entre les trois Ordres. S'il est un titre dont il se fasse tou- 
jours honneur, c'est celui de gentilhomme saintongeais; il 
se dévoue donc tout entier au service de ses compatriotes 
et à l'accomplissement de leurs vœux les plus chers. 

De chaleureuses démonstrations accueillent M. de la 
Rochefoucauld. 

Les trois Ordres se séparèrent ensuite pour élaborer dans 
leurs réunions particulières le grand travail des cahiers et 
nommer les députés. 

Le corps de la Noblesse tint ses séances dans la salle 
d'exercice du collège, depuis le 17 mars jusqu'au 26. 

Son premier soin fut de composer son bureau : il choisit 
pour président le marquis d'Aiguières; pour commis- 
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saires le comte de Livenne , le comte de Bremond d'Ars, 
le vicomte de Turpin, le vicomte de Turpin de Jouhé, le 
vicomte du Mesnil-Simon , le comte de Blois de Roussillon i, 
et pour secrétaire le vicomte de Saint-Légier. 

Immédiatement après, il envoya une députation officielle 
complimenter les deux autres Ordres. 

La séance du 17 fut signalée par l'arrivée du baron 
de Bonnefoy, député de la Noblesse du Bas Angoumois, 
qui donna connaissance à l'Assemblée d'un mémoire dans 
lequel les trois Ordres de ce pays demandaient l'annexion 
de leur territoire aux États Provinciaux de la Saintonge. 

Le 24, le cahier de la Noblesse était achevé et adopté 
dans son ensemble. 

Le lendemain commencèrent les opérations électorales. 
Le choix de l'Assemblée pour ses scrutateurs tomba sur le 
comte de Vaudreuil et sur M. du Pérou. 

Au premier tour de scrutin, aucun des gentilshommes 
n'ayant obtenu la majorité des suffrages, il fallut renvoyer 
la séauce au jour suivant, à huit heures. 

Le 26, le second tour du scrutin mit en balance MM. de 
Richier et de la Tour du Pin; au troisième, M. de Richier 
l'emporta. 

Le soir, à six heures, on reprit les opérations. La nomi- 
nation du second député exigea un égal nombre de tours 
de scrutin ; c'est seulement au troisième que le comte de la 
Tour du Pin fut élu. Son compétiteur avait été le comte 
Pierre de Bremond d'Ars. 



» Nous n'avons pu savoir exactement si M. de Blois de Roussillon a rempli loa 
fonctions de commissaire ou celles de secrétaire de l'Ordre avec M. de Saint-Légier. 
Le procèfr-verbal qui noua a servi de guide offre sur ce point de l'ambiguïté. 
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Le 27, les trois Ordres se rassemblèrent de nouveau au 
Palais-Royal. Dans cette seconde réunion générale, le mar- 
quis de Nieuil reçut le serment des huit députés que la 
sénéchaussée de Saintonge envoyait aux États du royaume. 
Chacun jura de remplir fidèlement le mandat qui lui avait 
été imposé par ses commettants. 

Voici les noms des députés : 

pour le clergé. — 1° Bernard Labrousse de Beauregard , 
prieur-curé de Champagnolles , de Tordre de Chancelade ; 
— 2" Pierre-Louis de la Rochefoucauld, évéque de Saintes. 

pour la noblesse. — 1° Jacques-Raymond de Richier de la 
Rochelongchamps, demeurant à Marennes; — 2° Jean- 
Frédéric, comte de la Tour du Pin-Gouvernet , lieutenant 
général et commandant en chef pour le roi dans les pro- 
vinces de Saintonge, Aunis et Poitou. 

pour le tiers. — 1° Pierre-Isaac Garesché, négociant à 
Marennes; — 2° Jean-Nicolas Lemercier, conseiller du roi, 
président, lieutenant criminel de la sénéchaussée et siège 
présidial de Saintes; — 3° Philippe Augier, négociant, de- 
meurant à Tonnay-Charente ; — 4° Ratier, avocat , demeu- 
rant à Cercou, près Montlieu. 

Un discours du sénéchal termina la séance. 

Au mois d'août suivant, la Noblesse de Saintes fut de 
nouveau convoquée, en vertu d'un règlement de Sa Majesté 
en date du 27 juin, pour procéder à la révocation des 
mandats impératifs donnés à ses députés et pour élire des 
députés suppléants. 

Le 3, en l'absence du sénéchal et du lieutenant général 
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de la sénéchaussée, c'est le lieutenant particulier, l'infor- 
tuné M. de Fonremis, qui présida la réunion K 

Le comte de Livenne, le comte de Blois de Roussillon et 
le vicomte de Turpin prirent place au bureau comme scru- 
tateurs. Les suffrages se portèrent sur le comte Pierre de 
Bremond d'Ars et sur le vicomte de Turpin de Jouhé. 
M. de Bremond d'Ars vint remplacer à l'Assemblée consti- 
tuante le comte de la Tour du Pin, appelé au ministère de 
la guerre. 



Nous avons dit plus haut que, lors de la manifestation de 
Saintes au sujet des États Provinciaux, Saint-Jean-d'Angely 
avait refusé de se réunir à la capitale de la Saintonge. 

Siège d'un ressort particulier, elle entendait se constituer 
des États pour elle-même et pour le territoire soumis à sa 
juridiction. 

Avant tout, c'est un sentiment de jalousie qui a dicté 
son refus : cette ville n'avait pas eu de députation directe 
aux États généraux de 1614; elle se trouvait par cela même 
occuper, dans le tableau des sénéchaussées inséré à la 
suite du règlement royal, un rang inférieur qui l'avait 
profondément humiliée. 



• Pierre-Ignare Metbes de Fonremis de la Moine, conseiller du roi , lieutenant par- 
ticulier principal de la sénéchaussée de Saintonge et préaidial de Saintes. 11 fut 
guillotiné à Rochefort. en 1794. 
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Son mémoire au roi, dans cette circonstance, est un mo- 
nument trop curieux et trop peu connu pour que nous 
résistions au désir de le publier en entier : 



« Mémoire à l'appui des droits réclamés par la sénéchaussée 
de Saintonge séante à Saint-Jean-d'Angely. 

« La sénéchaussée de Saintonge séante à Saint-Jean-d'An- 
gely, comme la plus ancienne et la première sénéchaussée de 
la province, réclame le pas sur celle de Saintes. 

« Voici une partie de ses utres : 

« Depuis que les sénéchaux ont été rendus sédentaires 
dans leur lieu d'assises, Saint-Jean-d'Angely a toujours eu 
un grand sénéchal ; il y rendait constamment la justice. Sui- 
vant Maichin, en son Histoire de Saintonge, une suite de 
jugements par lui rendus confirme cette vérité et on trouve 
des actes émanés de ce grand sénéchal qui remontent à 4 450. 
A cette époque Simon Roquier, revêtu de ce titre, donne une 
commission au juge-châtelain de Saintes dont la qualité seule 
annonce bien qu'il n'avait qu'une juridiction inférieure. 

« Saintes n'a pu d'ailleurs être érigée en sénéchaussée que 
bien longtemps après et lorsqu'elle fut conquise sur les An- 
glais et réunie à la France sous Charles VII, en 1458, ainsi 
que le rapporte Villaret, tome 40, page 195. Elle avait alors 
une juridiction seigneuriale appartenant aux Anglais et rele- 
vant de la sénéchaussée de Saint-Jean-d'Angely, qui a tou- 
jours été à la France. Maichin, Histoire de Saintonge, page 4 27, 
fait mention des droits du sénéchal de Saintonge sur les 
officiers du duc de Guienne à Saintes. Ce qui a formé la 
sénéchaussée de Saintes, c'est la jonction des sièges voisins 
depuis sa réunion à la couronne. 

« Rien ne prouve mieux son peu d'importance et la supé- 
rité de Saint-Jean-d'Angely avant cette jonction, que ce qui 
se passa lors de la rédaction des Coutumes en 1520. 

« François l* r donna à cette époque des lettres patentes né- 
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cessaires pour y procéder, et SaintrJean y est nommé avant 
Saintes. 

a II fut rédigé pour la première desdites villes une Cou- 
tume portée au Coutumier général et connue dans tous les 
auteurs sous le titre de Coutume de la sénéchaussée de 
Saintonge aux siège et ressort de Saint-Jean-d'Angely. Les 
corporations de Saintes assistèrent par commissaires à cette 
rédaction. 

« Les commissaires du Roi traversèrent Saintes pour se 
rendre à Bordeaux, et jugèrent sans doute son territoire 
trop peu important alors pour lui créer une loi particulière. 
Elle n'en a pas encore, et, tandis que la Coutume de Sain- 
tonge est observée et maintenue par le siège de Saint-Jean- 
d'Angely, celui de Saintes suit un Usage que le temps seul 
a consacré, et dont il demande même l'érection en loi 
positive. 

« Saint-Jean-d'Angely possède donc effectivement la plus 
ancienne sénéchaussée : à ce titre elle doit avoir le premier 
rang, quoique les diverses réunions et l'érection d'un siège 
épiscopal aient donné à Saintes le titre de capitale. Riom a 
obtenu sur Clermont l'avantage que SaintrJean-d'Angely sol- 
licite, et laissant à Clermont le titre de capitale, on n'a 
moins jugé en faveur de Riom que son droit d'aînesse lui 
assurait la première place. 

« Saint-Jean-d'Angely ayant le même avantage ne peut 
qu'obtenir le même succès. 

« Cette ville a d'ailleurs député directement avant 16U, 
et notamment aux États de Tours en 1467, ainsi que le rap- 
porte Savaron en sa Chronologie, page 29, édition de 4788. 
Elle aurait donc dù être placée dans l'état dressé pour les 
États actuels au rang des sénéchaussées qui ont député avant 
<6U, et si elle ne députa pas alors, c'est que cette ville 
tenait pour le prince de Condé et était un point de réunion 
des protestants. » 

Nous trouvons cette excuse finale assez singulière : la 
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Rochelle, la ville protestante par excellence, n'a-t-elle pas 
eu sa députation aux États de 1614? 

Saint-Jean-d'Angely se débat à coup de citations histo- 
riques pour prouver qu'elle avait dès le xn* siècle la su- 
prématie judiciaire sur sa rivale. Elle se garde bien de 
remonter plus haut. Dans les annales du passé, elle aurait 
trouvé la grande capitale des Santons, la ville romaine, 
Mediolanum Santonum. C'était là un droit d'aînesse autre- 
ment sérieux que les titres à la prééminence mis en avant 
dans le mémoire de 1789, dont l'érudition archéologique 
est si contestable. L'auteur de ce factum, — probablement 
Antoine Valentin, le maire de Saint-Jean-d'Angely, « qui 
prétend, au dire de M. de Reverseaux, être un des pre- 
miers écrivains du siècle ! , » — ignorait sans doute que la 
sénéchaussée de Saintes existait longtemps avant la reprise 
du territoire saintongeais par Charles VII. L'antériorité de 
celle de Saint-Jean-d'Angely ne nous est pas démontrée. 
La sigillographie vient même à l'appui de nos doutes : 
on connaît le sceau de la sénéchaussée de Saintes, remon- 
tant à Tannée 1300; le plus ancien que l'on ait signalé de 
la sénéchaussée de Saint-Jean-d'Angely lui est postérieur : 
il date de 1319. 

Le mémoire que nous venons de citer était accompagné 
d'une supplique au garde des sceaux et au directeur gé- 
néral des finances, revêtue des signatures de toutes les 
notabilités du Clergé, de la Noblesse et du Tiers-État. 

Saint-Jean-d'Angely, à l'imitation de Saintes, eut son 
Assemblée Provinciale. 



* Lettre du 22 janvier 1789, aux Archives impériales. 
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La première réunion est du mois de janvier 1789. 

La grande séance se tint le A février; elle fut présidée 
par M. de Bonnegens, le lieutenant général du siège. La 
Noblesse élut pour commissaires le marquis de Charras et 
le marquis de Beauchamps. On proclama l'érection de la 
sénéchaussée de Saint-Jean-d'Angely en États particuliers 
sur le modèle de ceux du Dauphiné. 

Trois jours après, MM. de Charras et de Beauchamps, 
les abbés Deforis et Saint-Médard se présentèrent à l'As- 
semblée de Saintes et remirent sur le bureau la déclaration 
suivante : 

« Nous, les représentants des trois Ordres du Clergé, de 
la Noblesse et du Tiers- État de la sénéchaussée de Saint- 
Jean-d'Angely, sommes chargés d'avoir l'honneur de vous 
faire connaître notre vœu. 

« Quoique d'accord avec le vôtre pour la demande au roi 
d'États Provinciaux, il en diflêpe par l'organisation que nous 
avons arrêtée. 

« Comme nous sommes, Messieurs, les représentants de 
145,000 habitants qui font partie de la Saintonge sous le 
nom de sénéchaussée de Saint-Jean-d'Angely, nous vous de- 
mandons dans la rédaction de votre vœu de ne pas nous y 
comprendre , en parlant seuls pour la province de Saintonge , 
et de faire toujours la distraction dans vos sqrt-tés des terri- 
toire et sénéchaussée de Saint-Jean-d'Angely. 

« Nous vous demandons également, Messieurs, que le 
Clergé et les possesseurs de fonds dans notre territoire ne 
puissent pas délibérer avec vous sur ce qui regarde ce même 
territoire *. Nous protestons contre tout ce qui sera fait de 



1 Aussi presque tous les gentilshommes du bailliage secondaire de Taillebourg, 
que le règlement incorporait dans la sénéchaussée principale de Saintes, quoique du 
ressort de Saint-Jean-d'Angely, se sont rendus à l'Assemblée de cette dernière ville. 



Digitized by Google 



XXXII 



APERÇU HISTORIQUE. 



contraire parmi vous au présent arrêté, dont nous vous 
demandons acte et consignation sur le registre de votre 
Assemblée. 

M" de Charras , commissaire de la Noblesse et chargé des 
intérêts du Tiers-État, — le M la de Beacchamps, député 
de la Noblesse , — F. J?- B? Deforis, député du Clergé , 
— S 1 . Médard, curé de Nantillé, député du Clergé. 



La séparation en deux parties de la province de Saintonge 
aussi nettement prononcée, arrivons à l'Assemblée qui a 
pour objet les États-Généraux. 

Voici d'abord un spécimen des assignations imprimées 
adressées aux membres de la Noblesse : 

as«chatio!i » 'an mil sept cent quatre-vingt-neuf, le vingt-huit jour du 
aux Ecclésiastiques JLi mois de féurier, à la requête de M. le Procureur du Roi 
et Gentilshommes. ^ j a sénéchaussée de Saintonge établie en la Ville de S? 

Jean-d'Angély, pour lequel domicile est élu au Greffe dudit 
Siège , en vertu des Lettres du Roi , données à Versailles le 
24 janvier 1 789, pour la convocation et assemblée des États- 
généraux de ce Royaume, du Règlement y joint, et de l'Or- 
donnance de M. le Lieutenant-général de ladite Sénéchaussée, 
rendue en conséquence le 20 Février de cette année , j'ai , 
Jean Gratiot , huissier Royal , huissier audiancier exploitant 
par tout le Royaume, soussigné, receu, ymotricullé en la séné- 
chaussée et si(ye Royal de la ville de Saint-Jean-d'Angely, 
demeurant en la ville dudit lieu, soussigné, donné assignation 
à M*? Jacque- Honoré -François de Sartres, encien mousque- 
taire des gardes du Roy, capitainne de cavallerie, demeurant 
en son château, paroisse de Vénérant, en parlant à sa per- 
sonne comme seigneur dudit Vénérant, audit domicile, en 
parlant à, comme dit est, à sa personne, à comparoir en per- 
sonne, ou par Procureur de son Ordre, fondé de pouvoirs 
suffisans, pardevant H. le Bailli de lad. Sénéchaussée, et en 
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son absence, pardevant M. son Lieutenant-Général, pour 
assister à l'Assemblée des Trois-états, qui sera tenue dans 
la Ville de S» Jean-d'Angély le 46 Mars prochain, et con- 
courir, avec les autres Députés de son Ordre, à la rédac- 
tion des cahiers de doléances, plaintes et remontrances, et 
autres objets exprimés en ladite Ordonnance et procéder 
à la nomination des Députés qui seront envoyés aux États 
généraux : le tout conformément et en exécution desdites 
Lettres du Roi, Règlement y annexé, et ordonnance de 
mondit S', le Lieutenant -général ; lui déclarant que faute 
de s'y trouver, ou Procureur pour lui, il sera donné 
défaut; et afin qu'il n'en ignore, je lui ai, audit domicile, 
en parlant comme dessus, laissé copie de mon présent 
exploit, et il m'a été payé 42 sous pour le coût d'icelui. 

« Gratiot, h r . aud?*" » 

« Si le Bénéficier réside dans son bénéfice, l'Huissier lui don- 
nera l'assignation en parlant à sa personne, ou à son Domestique; 
s'il n'y réside pas, il laissera la copie imprimée au Régisseur ou 
Fermier dudit assigné. 

« Et pour les Nobles possédant fiefs, l'Huissier les assignera en 
leur château ou chef- lieu , de la même manière que ci-dessus. 

« N. B. Il faudra assigner les Commandeurs de l'Ordre de Malte 
dans leurs Commanderiea , comme les autres Bénéficiera. » 

Le 16 mars, les trois Ordres se réunirent dans l'église 
des Dominicains, sous la présidence du lieutenant général, 
par suite, — est-il dit au procès-verbal, — de l'absence du 
bailli de la sénéchaussée , M. le marquis de Nieuil. 

Les sept jours suivants, du 17 au 23, furent consacrés 
aux réunions particulières de chaque Ordre et employés à 
la rédaction des cahiers. Le Clergé fit cboix pour son prési- 
dent de Jacques Mallat, curé de Puy-du-Lac; le Tiers-État 
de M. de Bonnegens. La Noblesse, retirée au chapitre de 
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l'abbaye, procéda ainsi à la composition de son bureau : 
président, le marquis de Saint-Mandé ; — commissaires : 
le marquis de Charras, M. d'Aubenton, le vicomte de Brie, 
le comte de Cherisey, M. du Bois de Saint-Mandé fils, 
et M. de Begeon de Sainte-Mesme : — secrétaire, M. Perrau- 
deau, le fils du célèbre jurisconsulte. 

Le 23, l'Ordre s'occupa d'élire son député. Dès le 20, le 
marquis de la Baume-Pluvinel et le chevalier de Brilhac 
avaient été nommés scrutateurs. 

Au premier tour de scrutin aucun gentilhomme n'attei- 
gnit la moitié des suffrages ; le plus grand nombre s'étaient 
portés sur MM. de Charras et de Beauchamps, qui luttèrent 
ensemble au deuxième tour. C'est le troisième qui assura 
le triomphe de M. de Beauchamps. 

Celui-ci remercia vivement l'assemblée de l'honneur 
insigne qu'elle voulait bien lui faire; il la pria, en termi- 
nant son allocution , d'avoir égard au mauvais état de sa 
santé et de lui adjoindre un suppléant. 

Le marquis de Charras et M. de Sainte-Mesme entrèrent 
en lice ; tous deux obtinrent un nombre de voix égal , mais 
le premier avait sur son compétiteur l'avantage de l'âge, et 
il fut élu. 

Le 24 eût lieu la seconde réunion des trois Ordres pour 
la réception du serment des députés. Voici leurs noms : 

clergé. — Simon Landreau , curé de la paroisse de 
Moragne. 

noblesse. — Charles-Grégoire de Beauchamps, marquis 
de Beauchamps, mestre de camp de cavalerie, chevalier de 
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Saint-Louis, seigneur de Grandfief et de Champfleury, 
demeurant à Saint-Jean-d'Angely. 

tiers-état. — 1° Jean-Joseph de Bonnegens, conseiller 
du roi, lieutenant général de la sénéchaussée de Saintonge 
séante à Saint-Jean-d'Angely, demeurant en ladite ville; — 
2° Michel-Louis-Étienne Régna ud, avocat en parlement et 
en la sénéchaussée de Saintonge séante à Saint-Jean- 
d'Angely, demeurant en ladite ville. 



La lettre du duc de la Rochefoucauld à M. de CbAtel- 
Aillon au sujet de la réunion de l'A unis aux États de Sain- 
tonge n'avait pas eu un meilleur sort que la demande 
adressée à Saint-Jean-d'Angely. 

La Noblesse de la Rochelle, dans ses assemblées du 21 
et du 27 février, déclara refuser toute annexion avec la 
Saintonge et vota l'établissement d'États particuliers pour 
l'Aunis. 

Le règlement royal n'avait attribué qu'une seule dépu- 
tation à la province. L'Ordre de la Noblesse rédigea à cette 
occasion une adresse au gouvernement dans laquelle il 
exprimait le regret de n'avoir pas été mieux partagé, expo- 
sant qu'aux États de 1614, alors que la ville et le port de 
Rochefort n'existaient point, la Rochelle avait eu quatre 
représentants. La requête se terminait par la demande de 
deux députations. 
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Rochefort, de son côté, sollicitait avec instance la députa- 
tion directe. Cette ville s'appuyait principalement sur ce 
qu'elle était le siège d'une justice royale. 

Toutes ces réclamations demeurèrent sans effet. 

L'Assemblée générale des trois Ordres s'ouvrit le 16 mars, 
à 8 heures du matin, dans la grande salle du Palais-Royal, 
sous la présidence du sénéchal, M. de Saint -Marsault, 
comte de Chatel-Aillon. L'appel nominatif dura trois jours 
consécutifs, les 16, 47 et 18. 

A partir du 19, chaque Ordre, réuni dans le local qui 
lui avait été assigné, prépara ses cahiers et nomma ses 
députés. 

Les commissaires de la Noblesse furent : MM. Goguet, 
de Cbassiron, de Chambon, Rougier, Cacqueray de Valme- 
nier, Baudouin de la Noue, Froger et Griffon de Romagné ; 
les secrétaires : le vicomte de Malartic et M. de Long- 
champs. 

Le 26, l'Ordre arrêta définitivement son cahier, discuta 
les termes du mandat impératif qu'il devait remettre à son 
député et fît choix de M. de Malartic pour le représenter 
aux États-Généraux; il nomma M. Ancelin de Saint Quentin 
député suppléant. 

Le 27, les trois Ordres de nouveau rassemblés, le séné- 
chal reçut le serment des députés, c'étaient : 

pour le clergé. — Charles-Jean-Baptiste Pinelière, prêtre, 
docteur en théologie, curé de la ville et paroisse de Saint- 
Martin, Ue de Ré ; 

pour la noblesse.— A mbroise-Eulalie, vicomte de Malartic, 
lieutenant-colonel, commandant du bataillon de garnison de 
Poitou, chevalier de Saint-Louis ; 
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pour le tiers-état. — 1° Pierre-Étienne-Lazare Griffon, 
seigneur de Romagné, des Mothez, Mezeron, Ponthezière, 
et autres lieux, conseiller du roi, maître ordinaire en la 
chambre des comptes de Paris, lieutenant général de la 
sénéchaussée et siège présidial de la ville et gouvernement 
de la Rochelle ; — 2° Charles-Jean-Marie Alquier, premier 
avocat du roi en la sénéchaussée et siège présidial , procu- 
reur du roi au bureau des finances, maire et colonel de la 
ville de la Rochelle. 

Le 11 juillet suivant, la Noblesse prononça la révocation 
du mandat impératif contenu dans l'instruction particulière 
qu'elle avait remise à M. de Malartic. 



Nous n'avons point donné place dans cette ébauche à 
l'examen des cahiers de la Noblesse de nos provinces : une 
telle étude sortait du cadre étroit que nous avions adopté. 
Il nous suffira d'en indiquer rapidement les points princi- 
paux. 

C'était le patriotisme le plus sincère, le désintéressement 
le plus pur qui dictaient ces larges concessions aux idées 
de progrès et de liberté : vote des impôts par les représen- 
tants de la nation, — égalité dans leur répartition, — sup- 
pression de la gabelle et des droits d'aides , — retour pé- 
riodique des Assemblées du pays, — liberté de la presse, — 
abolition des lettres de cachet,— inviolabilité de la propriété, 
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sauf pour cause d'utilité publique absolue, — nomina- 
tion aux charges municipales par le suffrage des citoyens, 
— suppression des offices attribuant la noblesse, — droit 
conféré aux États Provinciaux de dresser la liste des 
citoyens qui, par les services rendus à l'état dans les 
armées, les tribunaux, les arts, l'agriculture, le commerce, 
les sciences, les découvertes, ont mérité la noblesse, — 
établissement des justices de paix , — réglementation de 
l'éducation nationale, — réclamation de l'état civil en faveur 
des protestants et leur admission aux charges publiques, — 
abolition du concordat, — garanties des libertés de l'Église 
Gallicane, — suppression des dîmes ecclésiastiques et des 
droits casuels, etc. 

La Noblesse ne marchandait pas son concours à la 
grande œuvre de la régénération de la France; elle le 
donnait avec cet entraînement, avec cet enthousiasme 
qu'elle apportait sur les champs de bataille. Ils furent en 
nombre considérable les gentilshommes qui se mirent à la 
téte du mouvement; ce sont ceux-là que la guillotine a 
fauchés de préférence, côte à côte avec les plus illustres 
représentants de la Bourgeoisie. 

Un historien de nos provinces, dont nous aimons le talent 
d'écrivain, — plume élégante, esprit passionné, — M. Mas- 
siou a écrit : « Ces hommes occupant le premier degré de 
l'échelle sociale marchaient à l'arrière de la civilisation : 
supérieurs par le rang aux autres classes de citoyens, ils 
leur étaient inférieurs en capacité, en savoir et en intelli- 
gence. » 

L'ogre de la Noblesse, Oulaure, n'aurait pas mieux dit. 

Quant à nous, qui admirons naïvement tout ce qui est 
grand, n'importe où la grandeur se trouve , qui avons des 
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applaudissements pour les belles choses, dans toutes 
les régions; — que ces belles choses viennent d'en haut, 
qu'elles viennent d'en bas , — qui ne comprenons pas ces 
systèmes préconçus, ces mesquineries d'opinion , ces déni- 
grements de parti , les appréciations injustes nous étonnent. 

"En ce temps -là, au plus magnifique moment de la 
Révolution, c'est la Noblesse qui, sous des drapeaux 
différents , offrait à la France son plus puissant orateur : 
Mirabeau; — son plus grand publiciste : Condorcet; — 
son plus honnête homme : Malesherbes ; — son plus illustre 
savant : Lavoisier; — son plus charmant poëte : André 
Chénier; — son champion le plus pur de la liberté : 
La Fayette; — c'est elle aussi qui venait d'enfanter son 
plus brillant écrivain : Chateaubriand, et son plus fameux 
général : Bonaparte. 
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SÉNÉCHAUSSÉE 

DE SAINTONGE 



SAINTES 



D'ARA IC. 

D'argent, a la bande et h la bordure d'azur, chargées de neuf 

besante d'or, S, 5 et 3. 

« M. Alain-Xavier, comte d'Abzac , demeurant à Saintes, 
— pour son fief de Coutiers. » 

Né en 1741 , marié au mois de mai 1774 à Marie-Angélique de Fleurans , 
mort, sans postérité, le 2 février 1825. Il avait été incarcéré à Brouage 
pendant la Terreur. 

L'ancienne maison d'Abzac, en Périgord, est de nos jonrs représentée par 
di fit- rentes branches. Il en existe une à Saintes. 

{Voir la liête de Saint- Jtan-dAngely.) 

I 
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AC HARD-JOl VIARD. 

Coupé: au 4 d'argent, h trois fasces de gueules, surmontées de trois 
delta de sable, M et 4, entrelacés l'un dans Vautre, qui est Achard; 
au M d'azur, h trois annelets d'or, 2 et 4, qui est Joumard. 

« Dame Henriette-Céleste Bertinaud , veuve de M. le 
comte Achard de Balanzac , — pour son fief de Forest , — 
représentée par M. Léon , comte d'Asnières. » 

Pierre-André Achard-Jonmard , vicomte de la Brangelie, seigneur de 
Balanzac, lieutenant de vaisseau, chevalier de Saint-Louis, mort avant 
1783. Il avait épousé le 9 juin 1756 Jeanne-Henriette-Céleste Bretinauld 
d'Argenteuil, dame de Forest, dont : 

Anne-Constance Àchard-Joumard , dame de Balanzac, née à Saintes, le 15 fé- 
vrier 1763, mariée le M juillet 1780 à Claude-Jean-Baptiste, ricomte de Turpin 
de Jouhé, morte en 1787. 

{Voir la lût* de Saint-Jtan-d Angely.) 

B AIGUIÈRES. 

De gueules, h six besants d'argent, S, 4, * et 4. 

« M. François-René, marquis d'Aiguières, demeurant à 
Saintes , — pour son fief de Beauregard. » 

René-François, marquis d'Aiguières , seigneur de Beauregard (Chaille- 
vette) et de la Rochebreuillet, lieutenant des maréchaux de France en 
Saintonge , président de l'Ordre de la Noblesse, chevalier de Saint- Louis. 
Le marquis d'Aiguières fut élu major au Ban de 1758 ; il assista à l'As- 
semblée Provinciale de février 1789, et mourut sans enfants, à Saintes, 
le 13 novembre 1791 , âgé de 80 ans et 2 mois. Il avait épousé : 1° le 
39 octobre 1738 , Madeleine- Agathe-Lucie Bichon de Montferrant (ou de 
Monserron) ; 2° le 13 août 1765, Marie- Anne-Charlotte Robert de Roche- 
coute. 
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« M. Henri, chevalier d'Aiguières, demeurant à Saintes, 

— pour son fief de Berneuil. » 

Honri-Etienne-Mélanie, capitaine au régiment d'Angoumois-infanterie, 
chevalier de Saint-Louis, frère du marquis d'Aiguières, présent à l'Assem- 
blée Provinciale, mort à Saintes, sans alliance, le 17 janvier 1831, à l'âge 
de 88 ans. Il a signé « comte d'Aiguières » les différents procès-verbaux 
de TOrdre. 

« M. le chevalier d'Aiguières, demeurant à Chanteloup, 

— pour son fief de Chanteloup. » 

Charles, chevalier d'Aiguières, enseigne de vaisseau, neveu des 
deux précédents électeurs, présent à l'Assemblée Provinciale, marié le 
1 er avril 1768 à Henriette-Rosalie Guenon, dame de Chanteloup en 
Pérignac, mort le 8 décembre 1812. Nous lui connaissons entre autres 
enfants : 

1. Rosalie , née à Chanteloup en 1774 ; 
H. Madeleine-Marguerite, née en 1778 ; 

IU. Charles, né le 8 août 1780 ; peut-être le même que le suivant : 

IV. Charles-Gaétan, marquis d'Aiguières, marié le S mai 1803 à Marie-Elisa- 

k'th-Laureotine-Jeanne-Léontine de Beaumont-Gibaud , mort à la Rochelle, le 

Il mars 1886; dont : 

!• Marie-Madcleine-LaurenUne, mariée le S août 1823 à FieiTe-Georges- 
Loois-Amand Roussel de la Myvais, et décédée lo 4 novembre 1847; 

S* Charles-Henri, marquis d'Aiguières, marie le 14 février 1833 à Lau- 
rencie Duret, mort le 6 février 1860, laissant un ftls : Charles-Henri. 

3« Charles, sans alliance; actuellement vivant. 

« M. d'Aiguières de Seugnac, y demeurant, — pour son 
fief de Seugnac. » 

Louis-Charles d'Aiguières, seigneur de Seugnac , marié le 6 août 1774 
à Jeanne- Adélaïde Delaage , présent à. l'Assemblée Provinciale. 

M. d'Aiguières de Richemont. 

La signature de cet électeur figure au bas du procès-verbal du 3 
août 1789. Il avait assisté à f Assemblée Provinciale. 

Est-ce Hippolyte. seigneur de Richemont, capitaine au régiment de 
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Tresnel-infanterie , chevalier de Saint-Louis, présent an Ban de 1758, 
frère du marquis et du comte d'Aiguières, marié : 1° le 15 octobre 1752, à 
Marie-Anne-Gabrielle Ancelin de la Mauvinière , veuve de Charles de 
Rossel; 2» à Anne de Mariol? M ,l « Ancelin de la Mauvinière mourut le 
24 juin 1758, et de Mariol le 4 janvier 1780. De ces deux mariages 
vinrent entre autres : 

Du premier lit : 

I. Madeleine - Anne - Adélaïde , née à Saint -Sornin- de -Maronnes, le 10 oc- 
tobre 1753; 

II. Henri, né le 6 mars 1766, décédé le 18 octobre suivant. 

Du second lit : 
m. René, baptisé à Pons, le 17 lévrier 17**; 

IV. Anne-Marie-Agnès, baptisée à Pons, le 15 février 1763 ; 

V. Louis, baptisé à Pons, le » mars 176*. 

Serait-ce M. d'Aiguières de Richemont, frère de MM. d'Aiguières de 
Ghanteloup et de Seugnac , marié à M lle de Lestrange? dont : 

Aspasie, veuve do Jean-Baptiste-François DescombeB, maire de Saintes. 

Cette maison, originaire de Provence, subsiste encore en Saintonge, à 
Pérignac, à Monlils, à Ecbebrune, au Port-d'Envaux , etc. Nous n'avons pu, 
faute de documents authentiques, classer ses représentants actuels dans cet 
article. 



ANCELIN DE SAINT- QUENTIN ET DE LA CARDE. 

- 

De gueules , au lion d'or, armé et lampassé d'azur. 

« M. Louis Ancelin de la Garde , demeurant à Bernessart , 
— pour son fief de Bernessart. » 

Seigneur de la Garde et de Bernessart ou Bernesac, en la paroisse de 
Gemozac, lieutenant de vaisseau, chevalier de Saint-Louis, né en 1744. 
11 assista à l'Assemblée Provinciale, et fut guillotiné à Paris pendant la 
Terreur. Il avait épousé le 5 avril 1780 Alexandrine-Victoire-Hélène de 
Morant, dont: 

I. Louis-Heuri-Aoguste-Ambroise, né à Gemozac, le 11 juin 1785, mort en 
avril 1854 , le dernier représentant raàle de sa branche ; 

II. Antoinette, reuve de Denis Grousseau de Chapitre; elle habite Saintes. 
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«M. Ancejin, chevalier de Bernessart , demeurant à 
Pons, — pour son fief de Touvent. » 

Gabriel- Alexandre Ancelin , chevalier de Bernessart, capitaine au régi- 
ment de la Reine-cavalerie, chevalier de Saint-Louis, né en 1719. Il avait 
pris part à l'Assemblée Provinciale. C'est lui, sansdouto, qui fut présent 
au Ban de Saintonge de 1758 , sous le nom de Gabriel Ancelin de Savigné. 

(Voir Us listes de Saint-Jem^d Angely et de la Rochelle.) 
DES ARNADX. 

a M. Charles des Arnaux, — pour son fief de Romas, — 

— représenté par M. le vicomte de Beaumont de Gourson. » 

D'ASNIÈRES. 

D'argent, h trois croissants de gueules, posés S et 4. 

« M. Henri-Paul , comte d'Asnières, demeurant à la Cha- 
pelle , — pour son fief de Saint-Denys. » 

Seigneur de Saint-Denis et de Chauvignac , colonel de milices gardes- 
cotes en Saintonge , précédemment lieutenant au régiment de la Marine- 
infanterie. Il épousa le 16 octobre 1743 sa cousine germaine , Marie- 
Anne d'Asnières. 

L'électeur qui suit est sou Dis. 

« M. Léon, comte d'Asnières, demeurant à la Chapelle, 

— pour son fief de la Chapelle. » 

Capitaine au régiment d' Agénois-infanterie , né le 30 décembre 1753, 
mort en 1809 , sans postérité mâle. Il signe « vicomte d'Asnières » le 
procès-verbal de la séance du 25 mars 1789. 

La famille d'Asnières, issue de l'ancienne raaiaon des sires de Pons, est re- 
DiV'Sfcntt'C uur deux branches • à l'aînée appartiennent Eueone-Robort . et bon 
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frcro Adolpbe-Henri , ancien officier d'artillerie; à la cadette, Jean-Baptiste- 
Auguste, marquis de la Chàteigneraye, appelé le prince de Honte, il réside au 
château de Courtigis, près de Lorris, et a deux fils de son union avec Hermes- 
sindc de Narboonc-Lara : a. Joseph-Renaud; — b. Hélie-Gombaud. Son frère, 
Raymond - Henri -Victorin , comte d'Àsnieres- la -Chàteigneraye, propriétaire à 
Saint^Mesme, près Segonxac, est membre du conseil général de la Charente. Il a 
épousé M M « Morin de Banncville. 

AllBEBT DU PETIT- THOLARS. 

D'azur, au haubert d'or. 

« M. Augustin - Célestin - Hyacinte Aubert du Petit- 
Thouars, demeurant à Saintes, — pour son fief de Fon- 
tantive. » 

Hyacînthe-Augustin-Celestin Aubert, chevalier du Petit-Thouars de 
Saint-Germain, capitaine de grenadiers au régiment de Rouergue-infan- 
terie, chevalier de Saint-Louis, présent à 1* Assemblée Provinciale, né 
en 1735. Il épousa à Saintes, le 20 mars 1764, Marie-Françoise-Bonne 
Belin de la Caillière. Cette dame, emprisonnée avec son mari à Brouage, 
y mourut d'une fièvre putride. De leur union étaient nés : 

I. Bonne-Marie-Cabriello , baptisée à Saintes, le 3 août 1765; 

II. 111. Deux garçons, décédés à Saintes, l'un le «3 avril 1766, l'autre le 
S7 mars 1775. 

Cette famille est de nos jours représentée par le vice-amiral du Petit-Thouars, 
membre de l'Institut, de la branche de Foix; elle continue également dans la 
branche aînée de Saint-Georges. 

» Al RAY DE BRIE. 

Losangé d'or et d'azur. 

« M. d'Auray, comte de Brie > demeurant à Saintes. » 

René-Alexandre d'Auray, comte de Bric, baron do Ciré en Aunis, 
seigneur d'Artigues, etc., capitaine d'infanterie, chevalier de Saint-Louis, 
convoqué à l'Assemblée de la Rochelle , émigré en 1792 , incorporé dans 
la compagnie de Saintonge et d'Angoumois , formée à Munster sous le 
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commandement du comte de Montausier. 11 avait épousé Marguerite- 
Angélique Gaudin, dame de Landrais et de Mont lieu. De ce mariage : 

Marguerite-Angélique, baptisée à la Rochelle, le 11 février 178*. 

fVoir Ut lûtes de Saint- Jean-d Anaelv et de la Roclulle ) 



D'Alll. 

D'azur, à trois fasces d'or. 

« M. Charles-Gabriel d'Auzy, — pour son fief de Sainle- 
Leurine , — représenté par M. Charles de Blois, comte de 
Roussillon. » 

Charles-Gabriel d'Auzy, seigneur du Breui) et de Sainte-Leurine, capi- 
taine au régiment de Guyenne-infanterie, émigré, tué à l'armée de 
Condé, où il servait comme chef de bataillon. Il était né le 8 no- 
vembre 1743. De son mariage avec Marie-Charlotte Green de Saint- 
Marsault naquirent deux enfants, un fils et une fille, morts jeunes. 

La famille d'Auxy n'a plus de représentants mâles ; elle s'est fondue dans deux 
branches de l'ancienne maison de Clervaux et dans la famille Duchesne de Vau- 
vert. Judîth-Rose-Ricnvenue d'Auzy, nièce de l'électeur Charles-Gabriel , épousa 
le 95 thermidor an XIII Louis-Charles de Clervaux, seigneur de Chàteauneuf, 
dont : Jules de Clenraux, qui habile Saintes et est marié à Amélie deYoyor 
d'Argenson. 

D'AYMAR D'ALBY DE CIATBAIIEENARD. 

De gueules, h la colombe essorante d'argent, tenant dans son bec 
un rameau d'or; au chef cousu d'azur, chargé de trois étoiles 
d'or. 

« M. Louis-Joseph d'Alby, comte de Châteaurenard , — 
pour sa terre de Jarnac-Champagne , — représenté par 
M. Jacques, comte de Luc, père. » 

Louis- Joseph d'Aymar d'Alby, comte de Châteaurenard , seigneur de 
Jarnac-Champagne, etc., brigadier des armées du roi , chevalier de Saint- 
Louis; il avait été capitaine au régiment de Mailly- dragons. Né au 
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mois d'avril 1726, le comte de Château renard épousa le 5 juillet 1787 
Laure-Françoise-Gabrieile-Augustine de Chevigné , et mourut le 11 oc- 
tobre 1791. Il eut trois enfants : 

I. Henri-Marie d'Aymar, comte de Cbàteaurenard , décédé en 1849. De son 
mariage avec Sophie-Christine de Villeneuve-Bargemont août issus : 

1° Osîtte, mariée en 1833 à Antoine-Lucien de Beruède ; 
î° Joséphine, mariée eo 1836 à Henri-Xavier d'Aubas de Férou; 
3 e Jean- Alignât in , comte de Cbàteaurenard , chef actuel de aa famille ; 
*• François- Frédéric, marquis de Cbàteaurenard, premier secrétaire 
de l'ambassade de France à Saint-Pétersbourg, officier de la Légion d'honneur. 

II. Adélaïde d'Aymar de Chàteaurenard, veuve d'Armand-François-Maximilien 
de Lan , marquis de Lusignan ; 

III. Philippine d'Aymar de Chèteaurenard, mariée au baron de Saint-Céry. 
Voir Boni d Hanter ire, Annuaire 1890. 



DE BACHOUÉ. 

D'or, au chevron de gueules, accompagné en chef de deux pigeons 
de sable, et en pointe d'une rose tigée et feuillée de même. 

«i Dame Marie Amelot, veuve de M. Jean-Jacques de 
Bachoir, — pour son fief de la Pomerade , — représentée 
par M. Guy de Beaupoil de Saint-Àulaire de Brie. » 

■ 

« Dame Bénigne de Bachoir, veuve de M. Jacques- 
Joachim de l'Estrade, — pour son fief de Poitiers en 
Oleron, — représentée par M. Jean- Antoine , vicomte de 
Cours. » 

Geneviève-Bénigne de Bacboué, dame des fiefs de Poitiers, Huitain et 
Quatorzain , fut convoquée par le lieutenant général du bailliage de Plie 
d'Oleron; elle était veuve de Jacques-Joachim-Elisabeth de l'Estrade, 
commandant du fort Chapus, chevalier de Saint-Louis, ancien capitaine 
au régiment de Béarn-infanterie. 
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BADIFFE DE VAUJOMPE. 

De sable, au croissant d'argent, mantelé, arrondi de même; 
au chef d'azur, chargé de trois étoiles d'or. 

« M. Badiffe de Vaujombe , demeurant à la Valade , — 
pour son fief de Varzay. » 

Louis Badiffe de Vaujompe assista à l'Assemblée Provinciale; il fut 
convoqué à l'Assemblée d'Angoumois pour son flef de Vaujompe, près de 
Cognac. Émigré en 1792, cet électeur entra dans la compagnie réunie à 
Munster sous les ordres du comte de Montausier. 

U existe une famille de Badiffe à Tonnay-Cliarente et aux environs. 



BALLIA* DE LAUBABKDE. 

« M. Guillaume Bayas de Laubarède , — pour son fief de 
Montagu, — représenté par M. Marc- Antoine , marquis de 
Cnmont. » 

Guillaume Ballias de Laubarède, conseiller du roi, lieutenant général 
criminel du bailliage royal de Marmande. Il avait acquis du prince de 
Marsan, par acte du 29 janvier 1772, le domaine de la Prévôté de Saintes. 



DE BARBEYBAC DE SAINT-MAURICE. 

De gueules, au cheval gai d'argent; au chef cousu d'azur, chargé 
d'un croissant d argent , accosté de deux étoiles d'or. 

« Dame Marie-Françoise le Berthon, veuve de M. Fran- 
çois de Barbeirac de Saint-Maurice , — pour son fief de 



Digitized by Google 



iO SÉNÉCHAUSSÉE DE SAINTONGE. 

Terrefort, — représentée par M. Michel, vicomte du 
Bouzet. » 

François de Barbeyrac , comte de Saint-Maurice , seigneur de Terre- 
fort et de Fougères , capitaine au régiment de Vivarais-infanterie (Brissac , 
Lemps, Puységur), chevalier de Saint-Louis, était décédé à 59 ans, le 
22 novembre 1788. 11 avait épousé à Saintes, le 26 avril 1760, Marie- 
Françoise le Berthon de Bonnemie, veuve de Michel-César Boscal de 
Réals, comte de Mornac. De ce mariage : 

I. Marc-Alexandre, électeur, ci-après ; 

U. Louise-Marie-Charlotte, mariée le «7 janvier 1787 à Michel, vicomte du 



«M. de Barbeirac de Saint-Maurice, — pour son fief 
de Blanquet, — représenté par M. Michel, vicomte du 
Bouzet. » 

M arc- Alexandre de Barbeyrac, comte de Saint-Maurice, lieutenant de 

vaisseau, marié en 1790 à Marie-Charlotte Huon de Rosne, mort en 1799. 

U eut cinq enfants, savoir : 

I. Marie-Françoiso-Charlotte, baptisée à Saintes, le II avril 1791, décodée; 

U. Lydie, mariée en 1819 à Nicolas le Tors de Larray, lieutenant-colonel de 
hussards, chevalier de Saint-Louis, officier de la Légion d'honneur; 

III. Zoé, née en 1793, mariée le 99 mars 1813 à François-Léon Boscal de Koala, 
comte de Mornac, colonel, chevalier de Saint-Louis et de la Légion d'honneur ; 

IV. Joseph, comte de Saint Maurice, ancien capitaine d'infanterie dans la garde 
royale, chevalier de la Légion d'honneur, résidant à la Rochelle. De son mariage 
avec Fanny de Saint-Estève sont issus : 

!• Joseph ; — «• Arthur; — 3« Roger; — *» Blanche. 

V. Gustave, officier, né en 4798, aujourd'hui décédé. 

C'est a une autre branche de cette famille qu'appartient le général Frédéric 

de Barbeyrac, comte de Saint-Maurice. mi 

[Voir t Appendice,) 



DE LA BARBE DE VEIS9IÈBE DE LARRIVAUX. 



« Dame Marie-Victoire Guitton de Maulevrier, veuve de 
M. Jacques de la Barre de Vaissière , — pour son fief de 
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BeUemont, — représentée par M. François-Raimond de 
Bouet du Portai. » 

Jacques de la Barre de Veissièrede Larrivaux, seigneur de BeUemont, 
près de Royan, etc., lieutenant de vaisseau, chevalier de Saint-Louis, 
marié d'abord à Marie- Anne du Barbier, puis à Marie-Victoire Gui ton de 
liaulerrier. Cette dame fut convoquée aussi à l'Assemblée de Guyenne. 

M. de Larrivaux eut du premier lit : 

Joaépbe-Thérèse, mariée à Royan, le 6 février 1777, à Prix de Ferragut, baron 
de Prenaron, seigneur de Bats, etc., officier au régiment d'Auvergne-infanterie. 

Du second lit vint : 

Marie-RosaUe-Vîctoire de la Barre de Vetasière, dame de BeUemont, née le 
15 décembre 1767, qui épousa le S juillet 1788 M. le Gentil, baron de Paroy. La 
terre de BeUemont appartient à sa petite-fllle, M a « du Hamel de Castets, née de 
Magne. 

L'ancienne famille sain longeai ee de Guiton de Maulerrier portait : d'argent, 
i faillis dt itiblc Innwiossfc dê outillés 



DE LA BAtnE-PLUVIIVKL. 

D'or, a la bande vivrée d'azur, accompagnée d'une moucheture 
d'hermines de sable en chef. 

« M. Antoine- Joseph-Tertulle de la Beaume-Pluvinel, — 
pour son fief de Laubertrie, — représenté par M. Michel- 
Henri Froger de l'Éguille. » 

Cet électeur comparut en personue à l'Assemblée de Saint- Jeau- 
d'Angely. ' 

(Voir la liste <fe Saint- Jean-dAngêly.) 



DE BEAI 7 CHAMP S. 

D'azur, h l'aigle iployée d'argent, au vol abaissé, becquée 

et membrée de même. 



« Daine Marie-Agnès de Mariolles , veuve de M. Léon de 



♦ 

« 



• 
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Beauchamp, — pour son fief de la Massonne, — repré- 
sentée par M. Charles-Thomas de Vallée. » 

Léon de Beauchamps, seigneur de Souligné , de la Séguinière et de la 
Massonne , capitaine an régiment d'Artois-infanterie, chevalier de Saint- 
Louis, marié à Pons, le 8 février 1766, à Marie- Agnès de Mario! . 

Le dernier rejeton de cette vieille maison saintongeaise est Henri-Dieudonné- 
Guidon, marquis de Beauchamps, ancien officier de marine, qui habite Saint-Seurin, 
en la commune de Bclluire. De son mariage avec Adélaîde-Budoxie Martin de 
Bonsonge il avait eu deux fils, décèdes tous deux : le dernier, officier au SSL* de 
ligne, est mort à Bomarsund, le 19 août 1854. 

{Voir ta liste de Saint-Jean-d'Angety.) 



DK BE4UCORP8. 

D'azur» h deux fasces d'or. 

« M. Charles-Henri de Beaucorps , baron de Lileau , de- 
meurant à Saintes , — pour son fief de Lislau. » 

Henri-Charles de Beaucorps, baron de Hsleau , seigneur de la Bûche- 
rie, appartenait à la branche de Guillonville, aînée de sa maison. Il 
assista à l'Assemblée Provinciale. Marié à Saintes, le 18 juillet 1767, à 
Marie-Anne-Marguerite Poitevin (de la famille Poitevin de la Frégon- 
niôre), il mourut âgé de 59 ans, le 4 juin 1789. M«« de Beaucorps 
décéda le 23 août 1790. 

Leur fils, Guillaume-Charles, page de la petite écurie du roi, né le 96 avril 
1769, incarcéré à Brouage en 1794, no laissa point de postérité de son mariage 
avec sa cousine, M"« du Pin de Belugard. 

Cette branche est encore représentée par François -Prosper de Beaucorps, 
commissaire adjoint de la marine h Rochefort, petit-neveu de l'électeur Henri- 
Charles. 

« M. Guillaume de Beaucorps, demeurant à l'Epineuil, 
— pour son fief de l'Epineuil. » 

Officier au régiment du Roi-cavalerie, chevalier de Saint-Louis, de la 
branche de l'Epineuil, M. de Beaucorps assista à l' Assemblée Provinciale ; 
il en a signé le procès- verbal o le comte de Beaucorps- l'Epineuil ». Sa* 

I 
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sigrnaturo au bas de celui du 35 mars est « Guillaume de Beaucorps- 
TEpineuil». Pendant la Terreur, il fut détenu à Brouaje. Il était né à 
Courcoury, le 5 août 1737, et épousa le 23 juin 1763 Marie Paulte. De ce 
mariage : 

Jean-Jacques, sons-lieutenant au régiment du Roi-cavalerie, puis capitaine an 
régiment de dragons, chevalier de Saint-Louis, marié en 1801 a Françoise 
de Lambert, dont : 

Miirie-Guillaume-Tbéophile , marié en 18il à Julie-Delphine Pclletreau, 
aujourd'hui décédée. M. de Beaucorps habite Terrefort, près de Saintes De son 
mariage : o. Jean-Félix-Gustave ; —6. Antoinette , décédée ; mariée à M. Savary, 
conseiller à la cour impériale de Poitiers ; — c. Jules-Ludovic ; — rf. Marie- 
Camille, mariée à M. Ordonneau. 

« Dame Marie-Magdeleine du Souchet , veuve de M. Fran- 
çois de Beaucorps, — pour sa terre de Saint-Christophle, 
— représentée par M. Guillaume de Beaucorps. » 

François de Beaucorps, marquis de Beaucorps, seigneur de la Bas- 
tière, de Paransay, d'Annezay, de Cherves, de la Grange, etc. Sa veuve, 
Marie-Madeleine du Souchet de Macqueville , convoquée aussi à Saint- 
Jean-d'Angely, incarcérée à Brouage, eut six enfants, entre autres : 

1. Pierre-Louis, auteur de la branche de Beaucorps-Créqni, éteinte en la per- 
sonne de son peut-fils, Victor-Geoffroy-Raoul, mort en 1S53; 

n. Henri-Madeleine, seigneur de la Bastière; branche représentée de nos jours 
aux environs de Blois ; 

EL Henri -Charles -Marie, seigneur de Puransav, dont postérité actuelle k 
Purunsuy et an Fief en Cenouillé; 

IV. Augusie-François; branche représentée à Saint-Jean-d'Àngely. 

( Koir la liste de Saint-Jean-d Angely.) 



DE BEAU MORT. 

D'argent, au lion de gueules, lampassé, armé et couronné d'or. 

« M. le vicomte de Beaumont de Gourson , y demeurant, 
— pour son fief de Gourson. » 

Marié à M l «« de Beaupoil de Saint- Aulaire, mort en 1830. Il laissa 
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« M. Léon de Beaumont, comte de Gibaud, y demeu- 
rant , — pour son fief d'Husseaux. » 

Seigneur de Marignac et d'Usseau , l'un des commissaires de l'Ordre 
de la Noblesse, présent à l'Assemblée Provinciale. Il épousa : 1° M 11 * de 
Saint-Mathieu des Tousches; 2° le 8 août 1780, Jeanne de Lafaurie de 
Monbadon. 

Du premier lit : 

I. N., mort en é migration ; 

II. N., mariée à M. Sarary des Moulins ; 

III. N., cbanoinesse, mariée Si M. Jeudi de Gristac, qui, en secondes noces, 
épousa Rosalie Boscal de Réels. 

Du secoud lit : 

IV. Léon, comte de Beaumont, ancien officier, actuellement rivant ; 

V. Laurentine, sans alliance ; 

VI. Louise -Pauline, mariée à M. de Vallée, morte à 59 ans, lo 5 décembre 
tftiS; 

VU. Marie-EUsabeih-UureDtine^eeime-LéonUDe , mariée le 1 mai 1808 à 
Cl.arle*Gaétan, marquis d'Aiguières; 

VIII. Jeanuo-Eljsabetb-Sérapbine, née en 1793, mariée : 4° le 37 janvier 1827, 
ii Pierre-Augustin Raboteau, procureur du roi à Rochefort; 2° le 11 février 1878, 
à Alexandre le Gardeur de Tilly. Elle est décédée le 17 avril 1860. 

« Dame Marie-Elisabeth de Beaumont, veuve de M. An- 
selme de Feuillans, comte de Montierneuf, — pour son 
fief delà Combe, — représentée par M. Léon de Beau- 
mont, comte de Gibaud. » 

Celte, dame, tante du comte de Gibaud, avait épousé, le 4 décem- 
bre 1735 , M, de Feuillans, lieutenant pour le roi en la province de Bour- 
gogne ; elle mourut à Munich, en 1797. 

DE BEAU PO IL DE H\ INT - 1ULAIRF. 

De gueules, à trois accouples de chien d'argent, posées en pal, 
et rangées S et 4, les lesses d'azur tournées en fasces. 

o Dame Bénigne-Elisabeth Campet de Saujon , au nom 
de M. Charles Beaupoilde Saint- Aulaire de Brie, son mari, 



* 
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absent, — pour son fief de Brie, — représentée par M. Guy 
de Beaupoil de Saint-Aulaire de Brie. » 

Charles de Beaupoil de Saint-Aulaire , seigneur de Brie-sous-Archiac ,* 
présent au Ban de Saintonge en 1758, marié à Bénigne-Elisabeth de 
Campet de Saujon. Cette dame, qui appartenait à l'une des premières 
maisons de Guyenne et de Saintonge, portait : d'azur, h lafasce d'ar- 
gent, accompagnée d'un croissant de même en chef, et d'une 
coquille aussi d'argent en pointe. 

Elle eut de son mariage : 

1. N., page de la reine en 1788; 

H. Guy, page de la reine, émigré, incorporé en 17W dans la compagnie formée 
par le comte de Montaosier à Munster. Il se maria pendant l'émigration et ne 
laissa point de postérité. 

m. Antoine-Auguste, chanoine du diocèse de Poitiers, émigré ; 

IV. Antoine, émigré ; 

V. Un Bis, mort le 8 janvier 1781 ; 

VI. VII et Vttl. Trois Biles, dont deux mariées. 

o M. Guy de Beaupoil de Saint-Aulaire de Brie, demeu- 
rant à Jonzac. » 

Guy-Antoine de Beaupoil, chevalier de Saint-Aulaire de Brie, sei- 
gneur des Granges, frère de Charles ci-dessus, assista à l'Assemblée 
Provinciale. Né le 28 mars 1739, marié à Marie-Marguerite-Françoise 
Codère de Thury, il mourut à Liège, le 27 février 1794, laissant entre 
autres enfants : 

I. Aimée-Félicité, entrée au couvent de Grandchamp, à Versailles, son» le 
patronage de la reine Marie-Antoinette, le 15 avril 1785; mariée à Charles-Armand 
de Coflin de Frédouville. Elle est morte en 1817. 

a M. de Beaupoil de Saint-Aulaire de la Dixmerie, de- 
meurant à Jonzac , — pour son fief de la Dixmerie. » 
Cet électeur avait pris part à l'Assemblée Provinciale. 

«M. le chevalier de Beaupoil de Saint-Aulaire, demeu- 
rant à Aubigné. » 

Présent à l'Assemblée Provinciale. Sa résidence était le Pinier. 
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« Dame Marguerite de Vallée , veuve de M. Antoine de 
Beaupoil de Saint-Àulaire , — pour son fief de Montravail , 
« — représentée par M. Charles-Thomas de Vallée. » 

La branche de Montravail était représentée en émigration. 

«Demoiselle Catherine de Saint-Aulaire, — pour son 
fief de Parsay, — représentée par M. François -Louis, 
vicomte de Malet. » 

De la branche de Parsay. 

« M. de Beaupoil , marquis de Saint-Aulaire , demeurant 
à Pernan , — pour son fief de Pernan. » 

André-Alexandre de Beaupoil, marquis de Saint-Aulaire de Pernan, 
% né le 22 août 1740, reçu page du duc d'Orléans le 22 décembre 1754, 
ra^jor du régiment d'Orléans-dragons. Il était de la branche de Saint- 
Remy, dont le point de jonction avec la maison de Beaupoil de Saint- 
Aulaire est inconnu. 

Sans parler des antres branches encore existantes hors de la province , colles 
de Brie et de la Dixmerie, dont Conrcelles a donné une filiation incomplète 
(Histoire des Pairs de France, !!• vol.), sont encore représentées en Saintonge, 



DE BEfiEOK DE S A INTE-H KSTIE. 

D'argent, à la fasce dentelée de gueules, accompagnée de trois 
étoiles de même, 2 en chef et 4 en pointe. 

■ 

« M. René-François-Melchior Begeon , chevalier, — pour 
son fief de Sainte-Mesme , — représenté par M. Jean-Louis 
de Bremond, baron de Saint-Fort-sur-Né. » 

Il assista en personne à l'Assemblée de Saint- Jean-d'Angely. 

{Voir la liste de Saint-Jean-d'Angely.) 
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BÉRilUD DU PÉROU. 

- 

D'azur, à trois chevrons d'or, accompagnés de trois étoiles 
d'argent, 2 en chef et 4 en pointe. 

« M. Joseph-Ignace Béraud du Pérou, — pour son fief 
du Pérou , — représenté par M. le chevalier Béraud du 
Pérou. » 

Joseph-Ignace Béraud du Pérou , seigneur en partie du Pérou , d'Or- 
ville, d'Auvignacet de Jarlac, sous-aidc-major des armées navales à 
Rochefort , enseigne de vaisseau , marié : 1° à Saintes , le 5 octobre 1767, 
à Jeanne-Victoire d'Aulnis de Chézac ; 2° à Victoire de Beaupoil de Saint- 
Aulaire ; sans postérité. 

« M. le chevalier Béraud du Pérou , demeurant à Ro- 
chefort. 9 

François Béraud , seigneur de Montils, de la Ferrière, et en partie du 
Pérou , d'Orville , de Jarlac etd'Auvignac, capitaine de vaisseau, cheva- 
lier de Saint-Louis, mort a Montjoie, duché de Juliers, le 17 décem- 
bre 1792. Il avait assisté à l'Assemblée Provinciale. De son mariage avec 
Marie-Justine Bidé de Maurville il eut un fils : 

Hippolyte-Charies Béraud du Pérou, inspecteur général des finances, marié à 
M»- Olard de la Grange; sans postérité. 

« M. Charles-Jérémie du Pérou, prêtre, — pour son fief 
d'Ovignac, — représenté par M. le chevalier Béraud du 
Pérou. » 

ïl périt en 1792 dans le massacre des Carmes , à Paris. 

« Demoiselle Catherine Béraud du Pérou, — pour son 
fief d^Orville, — représentée par M. le chevalier Béraud du 
Pérou. » 

Marie^atherine décéda à Versailles, en 1794 ; elle était sœur des trois 
électeurs qui précèdent. 

î 
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BERNARDEAU DE LA BR1ANDIÈRE. 

De sable, h trois croix ancrées d'argent, 2 et 4. 

« M. Philippe-Louis Bernardeau de la Briandière, — 
pour son fief de Lauron, — représenté par M. Bernard de 
Bonne vin , baron de Sousmoulins. » 

Seigneur de Lauron et du Chantreau, né le 15 septembre 1731, marié 
le 26 août 1755 h sa cousine germaine Suzanne-Charlotte de Bu Mon de 
Montlouet, morte le 18 avril 1786, dont : 

I. Suxanne-Henriette , née le 27 mai 1756, mariée le tl mai 1774 à Denis Che- 
valier, seigneur de Nantillé ; 

H. Louise-Gabrielle, née le 23 janvier 1758, décédéc le 12 février 183$ ; 

III. Marie-Anne, née le 21 mai 1759, mariée en 1781 à Jacques-Léonard, baron 
Mnller, lieutenant général , inspecteur général de l'infanterie, chevalier de Saint- 
Louis et commandeur de la Légion d'honneur. Elle mourut à Saintes en 1840, la 
dernière de son nom. 

IV. Louis-Philippe, né le 17 mai 1761, mort le 6 août suivant; 

V. Angélique-Henriette-Sylvie, née le 24 février 1765, morte le 20 fructidor 
an XH; 

VI. Guillaume-Armand , né le 3 juillet 1762, mort en bas âge. 



DE BERTHELOT DU COURET. 

De gueules, au lion d'argent; au chef cousu d'azur, chargé 

de trois besants d'argent. 

« M. François de Berthelot du Couret, y demeurant, — 
pour son fief du Couret. » 

Brigadier des gardes du corps du roi, compagnie de Villeroy, né 
en 1736. Il avait comparu à r Assemblée Provinciale. 
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LE BERTHO» DE BOWFMIE 

D'or, h la bisse tortillée de sept plis de gueules, Usante de la pointe 
de Vécu, couronnée et langue e de trois flammes de gueules. 

« Les mineurs de feu M. Marc-Biaise le Berthon , baron 
de Bonnemie, — représentés par M. François Home de 
la Rocbetolay père. »» 

Marc-Biaise- Alexandre le Berthon, baron de Bonnemie, coseignenr 
de la Barde-Fagneuse , de Léoville et de Saint-Médard , était mort le 
10 mai 1780. De son mariage avec Marie Cauderan, décédée en 1785, 
provenaient les trois enfants mineurs ci-après : 

Catherine-Mari e-Louise , mariée le 12 octobre 1790 à Charles-Borromée 
de Brugières de Serres, cadet-gentilhomme au régiment d'Agénois-infan- 
terie; 

Marie-Françoise , née le 16 septembre 1774 ; 

Jérôme-Marc le Berthon, baron de Bonnemie, né le 33 mai 1776, au 
château de Bonnemie, où il décéda le 9 janvier 1838. 11 avait épousé 
Madeleine-Emilie de Loubert, dont : 

I. Marc-Pierre le Berthon, baron de Bonnemie, juge de paix du canton du 
Château, chef de sa maison, né à Bonnemie, le 1" avril 1804, marié le M janvier 
184:2 à Elisabeth-Laure Royal; de ce mariage : 

1° Renée-Marie-AngCle-Suxanne-Emillo ; 

2° Marc-Melcbior-Marie-Jérome ; 

3» Murie-Angèle-Nicolc-Noémi ; 

*• Marc-Antoine- Jacques-Cajétan. 

n. Louis-François-Marc le Berthon, chevalier de Bonnemie, né à Bonnemie, le 
I» juin 1806, décédé le 10 août 1847, laissant de son mariage avec Anne-Kose 
Couillaud : 

Marie-Alcxandriue-Constance-Emi I îe. 
III. Adélalde-EmiUegoséphiiie, née le 6 octobi-e 1808, sans alliance. 
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a M. Emnianuel-Cajétan le Bcrthon de Bonnemie, demeu- 
rant à Saintes, — pour son fief de la Barde. » 

Emmanuel-Cajétan le Berthon , chevalier de Bonnemie , conseiller du 
roi , président-lieutenant général civil et de police de la sénéchaussée 
de Saintonge et siège présidial de Saintes, président des Assemblées du 
Tiers-État, frère de Marc- Biaise- Alexandre, marié à Saintes, le 12 mai 
1775, à Anne-Charlolte-Bénigne- Adélaïde Daloûe, veuve de Henri-Paul 
Gourdeau, seigneur de Péan, Saint-Cyr. etc., dont : 

Marie- Suzanne le Berthon de Bonnemie, née à Saintes en 1776, mariée à 
Casimir de Sapinaud. 

« Dame Marie-Françoise le Berthon , veuve de M. Fran- 
çois de Barbeirac de Saint-Maurice , — pour son fief de 
Terrefort , — représentée par M. Michel , vicomte du 
Bouzet. » 

Cette dame épousa à Saintes : 1° le 7 mars 1740, Michel-César Boscal 
de Réals, comte de Mornac; 2° le 26 avril 1760, François de Barbeyrac. 
comte de Saint-Maurice, capitaine au régiment de Vivarais-infanterie, 
chevalier de Saint-Louis, mort le 22 novembre 1788. 

Bonnemie, en l'Ile d'Oleron, paroisse de Saint-Pierre, fut érigée en 
bdronnie, le 27 janvier 1599, par Anne de Pons, comtesse de Maronnes. 
Cette baronnie relevait du roi au devoir d'un marbotin d'or, apprécié 
25 sols. 



BIDÉ DE MAURVILLE. 

D'argent, au lion de sable, armé et lampassé de gueules, accompagné 
en chef d'un croissant d'azur à dextre, d'une étoile de gueules 
à senestre, et iïune étoile de même en pointe. 

« M. Bidet de Maurville de Langle. © 

Charles-Alexandre Bidô de Maurville de Lanffle. lieutenant de vais- 
seau, chevalier de Saint-Louis, né en 1749, présent à l'Assemblée Pro- 
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vinciale, mort en émigration. Il avait épousé le 12 juin 1789 Eustelle 
de la Taste, dont : 

Florence-Honoriue , mariée le 9 janvier 1810 à Joseph-Charles-Victor de 
Mnnttlembert de Cers. Elle représente seule, de nos jours, la famille Ridé 
de Maurville, 

(Voir la listt de Saint- Jêan-d Angtly.) 



DE BIGOT DE BAULON. 

D'azur, au chevron d'or, accompagné de trois étoiles de même 
en chef, et d'une grenade d'or en pointe. 

« M. Pierre de Bigot, — pour son fief de Baulon, — re- 
présenté par M. Charles de Blois, comte de Roussillon. » 

Il avait assisté an Ban de 1758 et à l'Assemblée Provinciale de fé- 
vrier 1789 ; il mourut cette même année. Pierre de Bigot de Baulon eut 
de son mariage avec Marie- Jeanne de Blois de Roussillon deux enfants : 

1» Joseph, officier au 91* régiment de chasseurs à cheval, tué en Espagne 
pendant les guerres de l'Empire ; 

9* Charlotte-Françoise- Adélaïde , née à Baulon , le 15 décembre I7M, mariée 
le 20 mai 1807 à Josias, marquis de Bremond d'Ars; elle est morte & Saintes, le 
13 août 1808, la dernière de son nom. 

DE BLOIS DE ROUSSILLON. 

D'argent, à la fasce d'azur, chargée de trois étoiles d'or. 

« M. Charles de Blois , comte de Roussillon , demeurant 
à Pons , — pour son fief de Roussillon. » 

Charles , comte de Blois de Roussillon , seigneur de Roussillon et de 
Massac, capitaine au régiment de Mailly-iofanterie , chevalier de Saint- 
Louis, l'un des secrétaires de l'Ordre de la Noblesse, présent au Ban de 
S-iintonge de 1758 et à l'Assemblée Provinciale réunie à Saintes au mois 
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de février 1789, marié le 6 janvier 1751 à Marie- Anne Pandin de Beau- 
regard, dont : 

f N., mariée à M. Green de Saint-Marsault ; 

S* Marie-Jeanne de Blois de Roussillon, la dernière de sa branche, mariée 
à Pierre de Bigot de Baulon. 

Cette ancienne maison est encore représentée en Bretagne, dont elle est 
originaire. 

(Voir la liste de Saint- Jean-fAtigely.) 

DU BOIS DE LA «RAVEL LE. 

D'argent, h l'aigle au vol abaissé de sable, membree de gueules. 

« M. Charles du Bois de la Gravelle, — pour son fief de 
Saint-Aulaire, — représenté par M. Joseph du Bois. » 

11 comparut au Ban de 1758. 

« M. Joseph du Bois, demeurant à la Gravelle. » 
Présent à l'Assemblée Provinciale. 

- 

DU DOIS DE SAINT-MANDÉ ET DE LANDES. 

De sable, h trois besants (for. 

« M. le chevalier du Bois de Landes, demeurant à 
Saintes , — pour son fief de Landes. » 

Jacques- Alexandre du Bois, seigneur de Landes, lieutenant de la 
légion de Flandres, marié le 5 novembre 1772 à Marie-Anne Gobeau. Il 
assista à l'Assemblée Provinciale. 

La branche de Landes, séparée de celle de Saint-Mande depuis le milieu du 
xvn« siècle, n'est plus représentée que par Hortenae du Bois de Landes, veuve 
de M. Boubée de Lcspin, recteur de l'Académie d'Orléans , chevalier de la Légion 
d'honneur. ^ ^ ^ ^ ^ Soint-Jtan-d'Ang«ly. ) 
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De sable, à deux mains dextres appaumées d'or, posées en pal. 

« M. le baron de Bonnefoy de Bretauville , demeurant à 
Lapouade, — pour son ûef de Ghasselet. » 

Isaac, baron de Bonnefoy de Bretauville, seigneur de Ghasselet et du 
Petit- Jonzac en Saintonge, de la Pouiade et de Guitres en Angoumois, 
lieutenant de vaisseau, chevalier de Saint-Louis, commissaire de la No- 
blesse du bas Angoumois et son député à V Assemblée générale des États 
de la province de Saintonge. Il se fit représenter par M. le baron Guyot 
du Repaire, pour son fief de Guitres, à l'Assemblée d' Angoumois. M. de 
Bretauville émigra et mourut en Espagne. Il était né en 1739; le 11 fé- 
vrier 1764, il avait épousé Françoise-Madeleine Laisné, dame en partie 
de Cigogne, dont : 

I. laaac-Diendonné ; — n. Jean-César;— IU. Marie-Madeleine ; — IV. Julie; — 
V. Jeanne. 

Au bas du procès-verbal du 25 mars, outre la signature du « baron de 
Bonnefoy de Bretauville , seigneur de Chazelet et du Petit-Jonzac , en 
Saintonge o, on trouve celle-ci : 

Isaac de Bonnefoy de Bretauville , chevalier. 

Ce ne peut être Isaac-Dieudonné, le fils aîné du baron de Bretauville : 
en tenant compte de la date du mariage de son père , le 11 février 1764, 
et en le supposant né à la fin de cette même année , il n'aurait pas at- 
teint, au mois de mars 1789, l'âge de 25 ans exigé pour exercer le droit 
électoral : il lui eût manqué six mois environ. 

DE BONNEVIN. 

D'azur, au chevron d'argent, accompagné de trois étoiles d'or, 

S en chef et 1 en pointe. 

« M. Bernard de Bonnevin , baron de Sousmoulins , y 
demeurant , — pour son 6ef de Sousmoulins. » 

Bernard de Bonnevin , baron de Sousmoulins, seigneur de Jussas, de 
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Pomiore, etc., capitaine-commandant au régiment de Rouergue-infantarie, 
chevalier de Saint-Louis, assista à l'Assemblée Provinciale. Il fut convo- 
qué aux Assemblées de Guyenne et d'Angoumoie. Né en 1733, cet électeur 
mourut en émigration, à Londres, au mois d'octobre 1798. 

Il existe encore une famille de Bonnevin aux environs de BUye. 



BOSCAL DE RÉALS DE ItlORNAC. 

De gueules» au chêne d'argent, surmonté d'une fleur de lys dCor. 

« M. Pierre Boscal de Réal, comte de Mornac, demeurant 
à Saintes, — pour son fief de Mornac. » 

Pierre Boscal de Réals, comte de Mornac en Saintonge, marquis de la 
Chaise-le- Vicomte, seigneur de Thorigné en Poitou, etc., capitaine au régi- 
ment de Piémont-infanterie, chevalier de Saint-Louis, présent à l'Assem- 
blée Provinciale, dont il fut l'un des commissaires. Il assista par procureur 
à l'Assemblée du Poitou. Emigré en 1792, le comte de Mornac prit du 
service dans la compagnie de Saintonge et d'Angoumois, commandée par 
le comte de Montausier, et fit la campagne des Princes. Il avait épousé : 
1» Marie-Henriette Lemovsin de Nieuil; 2° le 9 février 1779 Thérèse- 
Marguerite-Lydie le Roux de la Gorbinière , dont : 

François-Léon Boscal de Béais, comte de lloruac, ancieu colonel, cheva- 
licrde Saint-Louis, de la Légion d'honneur et de Saint-Ferdinand d'Espagne, 
député de la Vendée sous la Bestauration , marié le 29 mars 1813 à Zoé de Bar- 
beyrac do Saint-Maurice , décédé le 80 janvier 1838. Il a eu quatorze enfants , 
savoir : 

1» Marie-Charlotte-U>uiae, mariée le 16 juillet 1839 a Prosper-Bartljélcini 
Géraud-Dupré, colonel du génie, ofBiicr de la Légion d'honneur; 

2° Marie-Thérése-Joséphine-Lydic, mariée le 17 juin 1845 à Louis de Mon- 
talcmbert de Cens ; 

3° Maric-Charlotle-Léontine, religieuse; 

\ u Maric-Bénignc-Françoise-Cécilc , mariée k Charles de Boislinards ; 
5" Marie - Céleste -Octavic, mariée le 36 juillet 1842 à Achille - Charles- 
Alexandre de Coué; 

6° Maric-Carolinc-Paulinc , religieuse ; 
7» Marie-Aimée-Louise-Zoc, religiouso; 



Digitized by Google 



> 



SAINTES. 25 

S* Marie-Alexandriue-Adèle, mariée le M novembre 1854 à M. le baron 
Buiretie de Verrières, chef de bataillon au 7* de ligne, chevalier de la Légion 
d'honneur ; 

•» Marie-Heuriette-Louiee, mariée le i" février 1833 à Marie-Léonard - 
Lu^roe de Laborde-Ltissalle ; 

10° LéoD-Josepb-CharleB, officier, tué en Crimée; 

!!• Lows-Victoi>»Alexandr*4£aar, lieutenant au 17* régiment de ligne; 

S* Raoul-Alexandre-Guatave, lieutenant an «• régiment d'artillerie a pied; 

\k° Marie^barlotte-Antolnette. 

Mornac est une ancieone baronnie qui relevait du roi au devoir d'une 
épée blanche appréciée 20 sole tournois. 

Il existe on Bretagne nne antre branche de la famille de Boscal , dont la 
filiation ne se trouve point dans le Dfcfiontwire de* familles du Poitou, par Beau- 
cbet-Filleau. 

[Voir le* li*le* de Saint-Jean-d'Angely et de la Rochelle.) 



BOUCHARD D ESPARBEZ DE UV9AHI D'A l BETERRE. 

Écarte lé : aux 1 et 4 de gueules , a trois léopards d'or, armés 
et lampassés d'argent , qui est Bouchard ; aux t et 3 : losangé 
d'or et d'azur; au chef de gueules, qui est de Raymond d'Au- 
be terre ; sur le tout : d'argent , h la fasce de gueules, accom- 
pagnée de trois merlettes de sable, qui est d'Esparbez. 

« M. Pierre -Charles Bouchard d'Esparbès de Lussan 
d'Aubeterre, comte de Jonzac, — pour son comté de 
Jonzac, — représenté par M. Pierre-Charles-Auguste de 
Bremond, vicomte de Bremond. » 

François-Pierre-Charles Bouchard d'Esparbez de Lussan d'Aubeterre, 
comte, puis marquis de Jonzac, lieutenant général deâ armées du roi, 
gouverneur de Collioure et de Port-Veudres, né le 28 janvier 1714, 
marié le 6 février 1736 à Elisabeth- Pauline-Gabrielle Colbert de Seignelay, 
mort en 1791. 

Cette branche illustre de la maison d'Esparbez, qui a relevé au xvn* siôclo lo 
vieux nom &uintoi]geais de Bouchard d'Aubeterre, est éteinte; mais les deux 
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téc entre autres par M. d*Esparbez de Lueaan , conseiller à la Cour de cassation , 
et la seconde par M. Bouchard d'Aubeterre, lieutenant-colonel du 100* de ligne. 

(Voir la liste de Saint-Jean-d'Atigtly.) 



DE BOUDENS DE YANDER BOURG. 

D'azur, h la fasce forgent, accompagnée de trois coquilles 
de même , 2 en chef et 4 en pointe. 

« M. Charles de Boudens, vicomte de Vanderbourg, de- 
meurant à Saintes. » 

Charles-Benoit de Boudens, vicomte de Vanderbourg, d'une ancienne 
famille originaire des Pays-Bas, lieutenant- colonel , commandant du 
bataillon de garnison de Beauvoisis, chevalier k de Saint-Louis, ancien 
capitaine au régiment de Hainaut-infanterie, présent à l'Assemblée Pro- 
vinciale. Il mourut à Saintes, âgé de 59 ans, le 25 juillet 1790. Marié 
le 7 février 1763 à Marie-Madeleine Berry , il en eut deux fils : 

I. Martin-Marie-Charles de Boudens, vicomte de Vanderbourg , membre de 
r Académie des Inscriptions et Belles-Lettres, traducteur élégant d'Horace et habile 
metteur en œuvre des poésies de Clotilde de Surville , né à Saintes, le 8 juillet 
1765. Élève de l'école militaire d*Effiat, le vicomte de Vanderbourg avait débuté 
par la marine; il était lieutenant de vaisseau lorsqu'il émigra. Il mourut le 
10 novembre 1837. De son mariage avec M"« Compagnon de Théxac Vanderbourg 
eut une fille : 

Iza. actuellement vivante ; elle habite Gaillac (Tarn). 

II. N., de Boudens de Vanderbourg, né à Saintes, le 1" mars 1767, reçu à Effiat 
le 13 septembre 1799; sous-lieutenant au régiment de Vivarais-infauterie en 1789. 



BOUDON DE LA COMBE. 

D'argent, au chevron de gueules, accompagné en chef de sept 
étoiles d'azur, posées en pal, S de chaque côté et 4 au-dessus 
du chevron, et en pointe d'une colombe de même. 

« M. Boudon de la Combe , demeurant à la Gracière , — 
— pour son fief de la Gracière. » 

Félix Boudon de la Combe, seigneur de la Grossière et de la Lande, 
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capitaine au régiment de Mailly-infanterie, chevalier de SaintrLouis ; né 
le 30 août 1727, à la Garrigue, annexe d'Aiguillon; marié à Thérèse do 
Boucher de Saint-Ciers, dont postérité. 

Celle famille esl représentée par Jacques-Marie Boudon de la Combe, ancien 
garda do corps du roi, petit- neveu do l'électeur, marié à Marie-Antoinette de 
Cazenave de Montpeyroux, dont deux Ole. 



DE BOI ET DU PORTAI,. 

D" argent, a trois hures de sanglier de sable, posées en pal, 
ensanglantées de gueules, défendues d'argent et contournées. 

« M. François-Raimond de Bouet du Portai , demeurant 
à Luchet, — pour son fief de Luchet. » 

François-Raymond de Bouet du Portai, seigneur de Luchet, de Saint- 
Coutant, de Peudry, du Vignaud , etc., né le 31 août 1731 , présent à 
l'Assemblée Provinciale , incarcéré pendant la Terreur dans la forteresse 
de Brouage , mort au château de Luchet, le 9 prairial an VIII . Il avait 
épousé M»« Bretinauld de Saint-Seurin , dont : 

I. Joseph-Bernard de Bouet du Portai, capitaine d'infanterie, chevalier de 
Saint-Louis, émigré en 1791. M. du Portai fit avec distinction la campagne des 
Princes et mourut le t" mai 1835. Il était né à Saint-Palais-sur-Mer, le 25 janvier 
1759, et avait épousé le 11 mai 1789 M 11 * Froger de la Rigaudière, qui lut renfer- 
mée en 1793 aux Saintes-Claires, à Saintes. Do cette union vinrent plusieurs 
infants, dont un seul, Jean-Baptiste, a continué la descendance : 

Jean-Baptiste de Bouet du Portai, né le 1» germinal an xn, marié le 
30 août 1831 h Mane-Cbarlotte-Polymnie Noél de la Grange, mort le 5 janvier 
18-13, laissant : a. Christophe-Edouard; — 6. Louis-Edmond; — c. Marie-Thé- 
rèse-Anno. lia habitent, avec leur mère, le château do la Rigaudière, en la 
commune de Médis. 

n. François-Raimond, chevalier de Bouet du Portai, mort sans postérité en 
émigration ; il avait été marié à M»« ... do Saint-Surin. 

III. François-Christophe de Bouet du Portai , capitaine de cavalerie, garde du 
corps du roi , chevalier de Saint-Louis, né à Vaux-sur-Mer, le 8 octobre 4764, marié 
en 1790 a Marthe de Saint-Légier. Cette dame fut détenue aux Kai rues-Ci ai reB, à 
Saintes, puis transportée à Brouage. Son mari émigra et servit dans l'armée de 
Condé. Il mourut en 184*. 

IV. Pauline de Bouet du Portai, renfermée dans la prison de Brouage avec 
sou père. 
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DE BOrRRAK-DOlION. 

D'argent, à l'aigle éployée de sable, au vol abaissé. 

« M. Germain de Bourrand , — pour son fief de Guigniers , 
— représenté par M. le marquis de la Faye d'Ambérac. » 

Jean -Germain de Bourran , seigneur des Guiniers en la paroisse de 
Meux, et de Blanzac en Bordelais , assista à l'Assemblée de Guyenne. Son 
parent, le marquis de Bourran , fut élu député de la Noblesse de la séné- 
chaussée d'Àgen. Né aux Guiniers en 1754, marié en février 1772 à 
Marie-Gabriel le Dupin, M. de Bourran émigra et mourut en 1801. Il eut 
trois fils et trois filles, entre autres : 

J. Gabriel de Bourran, chevau-léger, né en 1774 , décédé en 1847; marié I* à 
Christine Detrixtre, *» à Catherin© Tan den Amccle. 

Du premier lit : 1° Jean-François-Alpbonse de Bourran, architecte-inspec- 
teur des travaux d'architecture de la ville de Paris, marié en 1S34 à Eli» 
Girard. Il a quatre enfants, savoir : a. Laure, mariée à Pierre-Léon Saint- 
Clair, capitaine dans le corps des sapeurs-pompiers de ta ville de Paris ; — 
6. Micbel-Gabriel-Gastou , commissaire-voyer-edjoint de la ville de Paris ; — 
c. Léonce-Edgar; — d. Berthc. 

Du second lit : *• Amédée-Léonce de Bourran, sou^cbef au ministère des 
finances. 

II. Gabriel-Conrreau de Bourran , né en 1781 ; il habite Bordeaux. De son 
mariage arec Marguerite Mittchell il a : 

!• Adolphe do Bourran , marié, dont un fils : Amédée. 

*» Elise de Bourran ; 

S° Edmond de Bourran, marié à Nanine Roussel, dont : a. Elise; — b. Anna; 
— c. Mary ; — rf. Edouard ; — e. Louise ; — f. Arthur; — g. Maurice. 

4» Emile de Bourran, marié à Mary Duteau, dont : a. Amaury ; — 6. Daniel. 

5» William de Bourran. 

La famille de Bourran existe encore dans le Quercy, dont elle est originaire, 
et dans l'Agénais. 
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DE B1M SSARD. 

■ 

D'orur, au chevron d'argent, accompagné de deux fleurs tigées 
<Tor en chef, et d'un lion de même en pointe. 

«M. Nicolas de fioussard, demeurant à Rochefort, — 
pour son fief de Saint-Fort-sur-Brouage. » 

Trésorier de la marine et des colonies à Rochefort, né à Saint-Broing- 
les-Fossés en Champagne, le 6 novembre 17 i7, marié le 8 octobre 1758 
à Sozanne Mansion, et décédé à Rochefort, le 23 germinal an VIII. M. de 
Brassard avait acquis la terre de Saint-Fort-sur-Brouage de M. le prési- 
dent de Verthamon. De son mariage il eut dix enfants, entre autres : 

1* Pierre-Nicolas, qui vota à Saint-Jean-d'Angely, et oa nous donnerons l'article 
qui le concerne; 

2» Karie-Wpbe, morte en 1823, femme de Michel-Ange de Bréard des Portes; 
3* Catherine, mariée à Augustin des Brosses, décédce en septembre 1830 ; 
4* Elisabeth, qui épousa eu 1794 M. Dou&ain et mourut le 22 mai 1857. 

(Koir la liste de Saint- Jean- d'Àngdy.) 



DU BOIZBT. 

D'argent, au lion d'azur, armé et lampassé de gueules, 

couronné d'or. 

t M. Michel, vicomte du Bouzet, demeurant à Saintes. » 

Seigneur de Villeneuve en Qnercy, lieutenant en premier au régiment 
d'Agénois-inlanterie. Il avait épousé à Saintes, le 33 janvier 1787, Louise- 
Marie-Charlotte de Barbeyrac de Saint-Maurice, dont : 

1. Marie-Charlotte, baptisée à Saintes, le 19 janvier 1789; 

U. Aleiandre»Marie-Alpbon*e, bapUsé à Saintes, le 5 décembre 1790. 

et Aawç |a diplomatie. 
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DE BREH10\D D'ARS. 

Dazur, à l'aigle éployée d'or, au vol abaissé, languit de gueule*. 

a Dame Marie-Magdeleine de Bremond d'Ars , veuve de 
M. Bernard, marquis de Verdeliu, — pour son fief du 
Mesnil de la Garde de Merpins , — représentée par M. Pierre- 
René- Auguste de Bremond d'Ars, chevalier, comte de 
Bremond d'Ars. » 

Cette dame, célèbre par son esprit et sa liaison littéraire avec 
J.-J. Rousseau, appartenait à la branche ainée de cette ancienne maison 
des sires d'Ars et de Balanzac , suâ et avorum virlute elari , suivant 
l'expression de Nicolas Alain , notre historien du xvr» siècle. Elle avait 
épousé le 21 mai 1760 Bernard, marquis de Verdclin, colonel d'infan- 
terie , maréchal général des logis , camps et armées du roi , chevalier de 
Saint-Louis, son parent, veuf de Marie -Louise de Ladoubart de Beau ma- 
noir. Le marquis de Verdelin mourut à Paris, le 27 décembre 1763. Sa 
veuve fut convoquée à l'Assemblée d'Angoumois pour la terre d'Ars. 
Kle était née à Cognac, le 2 avril 1728, et mourut le 18 décembre 1810, 
au château de Carronges, en Normandie, chez son gendre le lieutenant 
général comte le Veneur de Tillières. 

« M. Pierre-René- Auguste de Bremond d'Ars , chevalier, 
comte de Bremond d'Ars, demeurant à Saintes, — pour 
son fief d'Orlac. » 

Pierre-René- Auguste, marquis de Bremond d'Ars, baron de Saint- 
Fort-sur-Né et de Dompierre-sur- Charente, seigneur d'Orlac, etc., plus 
connu sous le titre de comte Pierre de Bremond d'Ars, porté par son père, 
devint chef des nom , titres et armes de sa maison, par dévolution de la 
branche ainée à la cadette, — son cousin le marquis d'Ars, Henri -Charles- 
Jacob de Bremond d'Ars, étant décédé sans enfant mâle le 4 juillet 1772. 
— Il assista à l'Assemblée Provinciale et en fut l'un des commissaires; il 
prit part en la même qualité aux travaux de l'Assemblée du mois de 
mars. Élu premier député suppléant de la sénéchaussée de Saintes, le 
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3 août, M. de Bremond d'Ars remplaça le comte de la Tour do Pin, 
ministre de la guerre. Il fut admis à l'Assemblée Constituante 
son titre de marquis, reconnu dans le rapport sur la validité de ses 
pouvoirs et dans le procès-verbal signé par le président et les secrétaires 
de l'Assemblée. Il émigra et fit la campagne des Princes. Rentré en 
France en 1800, M. le comte Pierre de Bremond d'Ars s'éloigna de la 
Tie politique et se livra à ses goûts pour l'étude des lettres, de l'archéo- 
logie et de l'agriculture : numismatiste distingué , il légua à la ville de 
Saintes sa précieuse collection de médailles. M. de Bremond d'Ars, né 
à Saintes, le 16 décembre 1759, est décède dans cette ville, le 25 fé- 
vrier 1842. De son mariage avec Jeanne -Marie-Elisabeth de la Taste, 
qu'il avait épousée le 20 janvier 1785, il a eu quatre fils : 

1. Josias, m&itpm de Bremond d'Ars, né à Saintes, le 90 novembre 1785, 
marié le 20 mai 1807 à Charloîti>Françoiae-Adélaîde de Bigot de Baulon, morte 
le 13 août 1858. De cette union : 

t» Guillaume, colonel du *• régiment de chasseurs d'Afrique, commandeur 
de la Légion d'honneur et de l'ordre du Medjidié de Turquie, officier de l'Ordre 
Militaire de Savoie; il a épousé le 10 novembre 1840 Marie-Lauro-Aline-Valérie 
de Saint-Brice, dout : a. Jeanne; — 6. Fernande; — c. Marie-Laure-Tbérèsc ; 
— d. Guillaume-Josias-ttcné. 

2» Pierre-Ma rie-Edmond, chef d'escadron au l w régiment de cuirassiers, 
chevalier de la Légion d'honneur, marié le 13 avril 1853 à Koae-Raymonde- 
Ciroline-Looise Compagnon de Théiac, dont un Bis 

S 0 Marie-Elisabeth, mariée à Auguste Dumorisson ; 

4- Marie^loswinde, décédée ; 



■ » 

6° Marie-Tbéonie, mariée en juillet 1850 à Victor-César Crvoy, vicomte de 
Closmadeuc, capitaine de gendarmerie, chevalier de ta Légion d'honneur. 

B. Théophile-Charles, comte de Bremond d'Ars, général de brigade, chevalier 
de Saint-Louis et commandeur de la Légion d'honneur, ancien inspecteur général 
de cavalerie, né à Saintes, le 14 novembre 1787, marié le 90 juin 1821 à Marie-Anne- 
Claire de Gui tard de la Borie de Rioux, dont : 

1° Marie-Sidonie, décédée à Vendôme, le 23 mai 1839; 
2° Anatole-Marie- Joseph, sous-préfet de l'arrondissement de Quiraperlé; 
3* Marit-Renée, mariée le 24 mai 1848 à Marie-Stanislas-Gratien de Baderon 
de Thésan, baron de Mauasac, marquis de Saint-Geuiez; 
4- Gaston-Josia*, lieutenant au 5« régiment de lanciers ; 

8> 



Uï. Julea-Alexis , vicomte de Bremond d'Ars , maire de la commune d'Ars i 

né à Saintes, le 10 mars 1790, marié le 98 février 1815 à Marie- 
de Sartre de Vénérand, veuve de Joseph-Louis de Gaigneron 
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de Morin. M. le vicomte de Bremond d'Ara est mort le *4 mai 1888 ; il eut de son 
mariage : 

1» Cbartes-René-Marie, ricomle de Bremond d'Are; 

* Marie-Louise-Bcatrix, morte à Saintes, le 9 ami 1847; 

S» Ttéophile-Jean-Louis; 

*• Marie-Isaore, mariée le 28 mai 1845 à Louis de Goullard d'Arsay; 

8° Eusèbe-Fraoçois. marié le 17 août 1654 à Jeanne-Louise-Marie-Henriette- 
Bertbe-Isabelle de Mongis, dont : o. Marie-Eutropc-Henri-Charles-Jean-Guv ; — 
6. Marie-Mélanio-CatheriDe-Jeanno-Berthe. 

6° Josias, décédé à Saintes, le 86 décembre I8S1 ; 

7° Claire-Mathilde, morte au château d'Are, le 15 septembre 1828 ; 

8- Marie-Mélanie-Julie, mariée à Jacques-Emmanuel, vicomte de Saint- 
Légier de la Sauaaye, tous deux décédés; 

9» Pierre-Maxime, décédé en bas âge. 

IV. Théoda^Marie-Adolphe, né à Saintes, le Si mai 1791, mort le 6 mare 1798, 
dans la prison où il avait été renfermé avec sa mère pendant la Terreur. 

«i M. Pierre-Charles- Auguste de Bremond, vicomte de 
Bremond, demeurant à Saintes, — pour son fief du 
Brandet. » 

Seigneur de Braillas, du Brandet, du Gua et du Fouillonx en Arvert, 
marquis du Masgelier en Limousin , — du chef de sa femme , — lieute- 
nant au régiment de Guyenne-infanterie, membre du conseil général 
de la Creuse , M. de Bremond , frère du comte Pierre de Bremond d'Ars, 
naquit à Saintes, le 39 janvier 1761. 11 comparut à l'Assemblée Provin- 
ciale, fut également convoqué à V Assemblée réunie pour les États-Géné- 
raux à Saint-Jean-d'Augely, et mourut au château du Masgelier, le 
26 avril 1816. Il avait épousé le 14 septembre 1788 sa cousine germaine 
Angélique de la Loué. Cette dame fut incarcérée avec son mari dans 
la prison de Brouage, en 1794; elle est morte le 30 avril 1847. De son 
mariage étaient issus : 

I. Gustave-René-Autoine, comte de Bremond, marquis du Masgelier, né au 
château du Fouilloux, le 19 juin 1799, décédé le 18 juin 1849; il avait épousé 
le l ef juin 1813 Anne-Tbais d'Ahxac de Sarrazac, morte au château du Masgelier, 
en 1859, dont : 

!• Pierre-Louis-Rcné, comte de Bremond du Masgelier, marié le 16 février 
1846 à Ilortense-Amabellc de Bermondet de Cromicre», dont : Marie-Tbérèse- 
Antoi nette-Clémence, décédée en 1859. 

9* Ferdinand-Hyacinthe, marié le 19 avril 1847 à Annc-llonne-Eugénie 
d'Oiron, dont : a. Anne-Marie-Eugénie-Alice, morte enfant en 1850; — 6. Anne* 
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Marie - I-ouLso - Edith ; c. Charles- Mûrie -Enguerrand; — d. Alfred -Marie» 
Amaury; — e. Fcrnand-Maric-Charleti; — f. Pauline-Marie-Louise. 
3» Michel-EUcnne-Séraphin ; 

«• Maric-Elisabelh-Augélique, mariée le » octobre 1840 à Isidore du Rieu 
do Pradel. 

H. Marie-Sophie-AthénalB, née le 15 août 1789; 

III. Clémence-Angélique, née le 5 mars 1791, morte le U du même mois ; 

IV. Alix, née Je juin «794, décédée ; 

V. Delphine-Adèle, née le 97 juillet 1798, decédée à Orléans, le 90 septembre 
1806; 

VI. Mélanie-Eliàabeth, née le 6 septembre 1806, moite en bas âge; 

VII. Antoinette-Blanche, née le 97 novembre 1813, décédéc à Limoges, en 1830. 

* 

a Demoiselle Marie-Suzanne-Françoise-Mélanie-Sopliie 
de Bremond , dame ebanoinesse de Saint-Louis de Mets, 
— pour son fief de Vaulevrier en Orlac, — représentée 
par M. Gabriel , comte de Villedon. » 

Sœur du comte Pierre de Breraond d'Are et du vicomte de Bremond , 
née à Saintes, le 17 novembre 1762, reçue chanoinesse au chapitre royal de 
Saint-Louis de Metz, le 11 octobre 1782 , sur preuves de noblesse dressées 
et certifiées par Cbérin, généalogiste des Ordres du roi. La comtesse 
Sophie de Bremond d'Are fut enfermée à Brouage avec son frère et sa 
belle-sœur; elle est morte à Saintes, le 30 mare 1833. 

« M. Jean-Louis de Bremond, baron de Saint-Fort-sur- 
Né , demeurant à Arvert , — pour son fief du Fouilloux. » 

Jean- Louis de Bremond d'Are, baron de Saint-Fort-sur-Né, appelé le 
chevalier de Dompierre, seigneur du Fouilloux en Arvert et du Fresne 
en Angoumois , cornette au régiment d'Orléans-dragons , aide de camp du 
lieutenant général marquis de Clermont-Gallerande, oncle des trois élec- 
teurs qui précèdent, assista au Ban de 1758 et à l'Assemblée Provinciale 
de février 1789. Il fut convoqué à l'Assemblée d'Angoumois pour la terre 
de Saint-Fort. Né le 21 juin 1715, il mourut sans alliance au château du 
Fouilloux, le 21 juillet 1789, instituant pour légataire universel son neveu 
le vicomte de Breraond. 

I*a maison de Bremond est encore représentée en Poitou par la branche de 
Céré et de Vernoux-sur-Boutonne. Alexandre-Jacques-Charlcs de Bremond de Céré, 

3 
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marquis de Brcmond, vicomte de Tiercé en Anjou, aeignour de Vernoux-aur- 
Boutonne , du Chéronail , de Lusseray, etc. , chevalier non profits de l'Ordre de 
Saint-Jean-dc-Jérusalem, page du roi Louis XVI, officier au régiment de Laval- 
dragons, sous-préfet sous la Restauration , marié : I» à Charlotte-Marguerite de 
Villedon de Gournay ; 2° à Louise-Margueritc-Lucie des Francs^ est décédé à 
Niort, le 16 mars 1837, laissant entre autres, du premier lit : 1 • Joscph-Adolpbe- 
Alexandre-Théodule-Maurice , marquis de Bremond, ancien officier de la garde 
royale, chevalier de Saint-Louis et de Charles M d'Espagne, marié à Marie- 
Aurélie de Pont-Jarno; — 2» Sopbie-Louise-Emmanuelle , mariée le 22 novem- 
bre 1826 à Léon-Honoré de Cuiton, marquis de Maulevrier, morte le 6 janvier 
i HlH ; — do second lit : 3° Pierre-Claude-Arthur, marié à Louise-Claudinc-Eu- 
génie-Delphine-Philogone de Panisse; il a une fille : Henriette, dernier repré- 
sentant de sa branche, séparée de la souche commune depuis 4563; — *• Alix, 
religieuse au Sacré-Coeur do Niort; — 3» Apolline, veuve de Jean-Auguste du 
Chesne de Vauvert, qu'elle avait épousé le 28 avril 1830. 

(Voir la liste de Saint-Jean-d Angely et l'Appendice ) 



BRETI\AILD 

DE SAINT* SE UBIN ET DE MÉRÉ. 

De sable, h trois hures de sanglier d'argent, posées % et 4. 

« Les mineurs de M. Henri de Bertinaud, — pour leur 
baronie de Saint-Seurin , — représentés par M. Pierre 
Boscal de Réal, comte de Mornac. » 

Henri de Bretinauld, baron de Saint-Seurin d'Gzet, seigneur de 
Chenac, etc., officier de marine, né le 26 septembre 1743, était mort à 
Rochefort, le 13 juin 1782. Il avait épousé le 23 décembre 1774 Marie- 
Thérèse-Àr mande Froger de l'Éguille, dont les enfants, Henri et Hen- 
riette, mineurs en 1789, furent représentés par le comte de Mornac, 
savoir : 

Henri de Bretinauld , baron de Saint-Seurin , né le 31 décembre 1776, 
marié le 10 mai 1796 à Marie-Antoinette-Henriette-Amédée de Marbotin 
de Contcneuil. Il est mort le 31 janvier 1821, laissant : 

I. Henri do Bretinauld, baron de Saint-Seurin; il est veuf de Céleste-Eugénie 
Dupuch, et habite le château de Saint-Seurin d'Uïet; il a deux enfanta : 

1» Amédée- Jean -Henri -Marie, maire de Saint-Seurin d'Uzet, marié le 
2* avril! 890 a Marie- Alix de Vcrtliaraon ; 
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*» Henriette-Jeanne-Marie-Cécile, mariée le 33 avril 1845 à Louis de Pey- 
rcc&ve de Lu m arque, 

IL Amédêe ; - IIL Maric-Péiagio ; - IV. Cécilo ; - V. Lncio ; - VI. Henriette ; 
loua cinq morts sans alliance. 

Henriette de Bretinauld , née le 23 juin 1781, morte en 1830. Elle avait 
épousé le 23 janvier 1797 Heu ri-Louis-Frédéric de Gui tard de la Borie 

de Rioux, comte de Guitard, seigneur de Rétaud, son cousin germain. 

» 

c Dame Marie de Bertinaud , veuve de M. Jean-Louis de 
Guitard, — pour sa seigneurie de Rétaud, — représentée 
par M. Pierre Boscal de Réal, comte de Mornac. » 

Marie-Pélagie de Bretinauld de Saint-Seurin , tante des mineurs ci- 
dewus, avait épousé le 12 janvier 1773 Jean-Louis de Guitard de la 
Borie, baron de Rioux, etc., brigadier des armées navales, capitaine 
de vaisseau , chevalier de Saint-Louis et de Saint-Lazare , mort au château 
de Rétaud, le 3 janvier 1788. 

« Dame Henriette-Céleste Bertinaud, veuve de M. le 
comte Achard de Balanzac , — pour son fief de Forest , — 
représentée par M. Léon , comte d'Asnières. » 

Jeanne- Henriette-Céleste de Bretinauld, dame de Forest et d'Argen- 
tenil, mariée le 9 juin 1756 à Pierre-André Achard-Joumard, vicomte do 
la Brangelie, seigneur de Balanzac, décédé avant 1782. Elle était cousine 
germaine de Joseph et de Marie-Marthe, ci-après. 

« Dame Rose Paillot, veuve de M. Joseph Bertinaud, — 
pour son fief dePonsoreau, — représentée par M. Guillaume 
de Beaucorps. » 

Joseph-Gabriel de Bretinauld de Méré, né à la Boucaudrie, paroisse 
de Chaniere, le 5 février 1723, marié : 1° le 30 novembre 1753 à Hen- 
riette Guenon de la Tour; 2» à Rose Paillot de Beauregard, nfc à Saintes, 
le 15 décembre 1738. De ce second mariage vint : 

Joseph-Gabriel-Domi nique, capitaine de cavalerie, chevalier de Saint-Louis, 
émigré en 1793, incorporé dan» la compagnie de Sainlonge et d'Angoumois 
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commandée par le comte de Montausier, né le 20 décembre 1760, mort le 18 juil- 
let 1838. Il avait épousé le 4 août 1809 Françoise-Félicité-Victorine de Folio, 
décédée le 27 juillet 1827. De ce mariage : 

1° Eugène -Joseph- Ferdinand de Bretinauld de Méré, mort à Saintes , le 
23 février 1853; 

2° Louis-Victor de Bretinauld de Méré, marié le 26 octobre 1841 à Hélène 
de Cuinont. Us habitent la Boucaudrie et ont deux enfants, savoir : a. Marie- 
Angéliquc-Anne; - 6. Muiie-Eugcne-Abel; 

3° I^tuis-Théophile de Bretinauld de Méré, marié le 7 avril «856 a Marie- 
Louise-Antouine de Puyguyon ; de ce mariage : <i. Marie-Louis-Raoul , mort en 
l>as âge en 1857 ; — 6. Marie-Louiae-Jeauue-Pauline. 

M. Théophile de Bretinauld réside à la Grauge-Bellegardc, en la commune 
de SainWieorges-des-Coteaux. 

4- Alexandrino-Marie-Paulc de Bretinauld de Méré, mariée le 24 février 
1829 à Henri-Auguste Martin de Bonsonge. 

« Demoiselle Marie-Marthe Bertinaud, — pour son fief de 
Méré, — représentée par M. Dominique Vigoureux de la 
Roche. » 

DU BREUIL DE FOMlEAU. 

D'azur, h la bande d'argent. 

« Dame Jeanne-Marie du Dreuil de Fonrau, — pour son 
fief de Fonraux, — représentée par M. Léon, comte delà 
Marthonie. » 

Fonreau est en la paroisse de Clion. 

Cette famille, qui parait issue des du Breoil de Théon, était encore repré- 
sentée au commencement du siècle par Marguerite- Julie du Breuil de Fonreau, 
mariée à M. de Navarre, dont la fille épousa M. le baron de Ravignan , frère de 
l'illustre prédicateur. 



DU BREUDL DE THÉO* DE CBATEAUBARDON. 

D'argent, h la bande d'azur, accompagnée de deux étoiles 
de gueules, l'une en chef et l'autre en pointe. 

« Dame Marie Turmet de Monguyon , veuve de M. Charles- 
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Louis du Breuil, comte de Guitteau, — pour son fief de 
Guitteau, — représentée par M. Paul-Charles du Breuil, 
comte de Guitteau. » 

Charles-Louis du Breuil de Théon de Châteaubardon , comte de Gui- 
taut, lieutenant de vaisseau, chevalier de Saint-Louis, assista au Ban 
de 1758, et mourut en 1780. Il avait épousé Marie Tnrmet de Mon- 
guion, dont : 

I. Paul-Charles, électeur, ci-après ; 

II. Inc fille, emprisonnée à Brouago; elle était mariée à M. Dufort; 
m. Une fille, mariée à M. Vigoureux do la Roche. 

« M. Paul-Charles du Breuil, comte de Guitteau, demeu- 
rant à Saintes, — pour son lief de Guitteau. » 

Seigneur de la Montagne-Vilarzay en Aunis, officier au régiment de 
Jarrvic-dragons, présent à l'Assemblée Provinciale réunie à Saintes, en 
février 1789; il fut également convoqué à l'Assemblée de la Rochelle. 
De son mariage avec Marie-Anne-Henriette d'Abadie vinrent : 

I. Jean-Baptiste-Camille, l»ptisé à Saintes, le 43 novembre 1782, et mort en 
cette fille, le «décembre 1788; 

II. Marie-Françoise ; 

Cette famille est représentée par Biitrope-Àlexandre-Guatave du Breuil de 
Théon de Châteaubardon, neveu à la mode de Bretagne de Paul-Cliarlets, l'élec- 
teur; il a deux filles : l'une, Augustine, est mariée à Edouard Guernur do 
Roquebeau; — l'autre, Marie-Emma, a épousé Marie-Hcnri-Auguate Masson de la 

(Voir la liste de la Rochelle.) 

DE CAILLÈRES. 

D'argent , h trois fasces contrebretessées de sable. 

• M. Charles de Caillères, marquis de Coustoles, y de- 
meurant, — pour son fief de Coustoles. » 

Il avait comparu au Ban de 1758, et figura à l'Assemblée Provinciale 
de février. 
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« M. Raphaël de Caillères, — pour son fief de la Valade, 
— représenté par M. Charles de Caillères, marquis de 
Coustoles. » 

Raphaël, chevalier de Caillères, premier capitaine commandant au 
régiment de Bourbon-dragons , avec rang de lieutenant-colonel, né 
en 1722. 

La famille do Caillères existe dans plusieurs branches. 



DE CAIRON DE 1ERVILLE. 

De gueules, à trois coquilles d'argent. 

« Dame Marie-Catherine-Geneviève de Calvimont, veuve 
de M. Nicolas-Etienne de Cairon , comte de Merville , — 
pour son fief de Gibran , — représentée par M. Charles- 
Joseph de Cairon , vicomte de Merville. » 

Nicolas-Etienne de Cairon , comte de Merville , seigneur de Gibran 
en Saintonge, des maisons nobles de Villencuve-Montigny et des Hou- 
lières en Aunis, lieutenant de vaisseau, chevalier de Saint-Louis, mort 
à 40 ans, à Saint-Sornin-de-Séchaud , le 6 mars 1783, avait épousé 
le 6 juillet 1776 Marie-Catherine-Geneviève de Calvimont. Cette dame 
fut convoquée également à l'Assemblée de la Rochelle; elle mourut le 
8 février 1818. Le comte de Merville eut entre autres enfants : 

I. Marguerite, morte à l'âge de 39 mois, à Soint-Soroin-de-Sccbaud, le 6 juil- 
let 1783; 

D. Uoe autre fille ; 

ni. Uo fila, M. le comte de Merville, officier de la Légion d'honneur, actuelle- 
ment vivant, domicilié à Paris. ^ 

« M. Charles-Joseph de Cairon , vicomte de Merville , de- 
meurant à Rocbefort. » 

(Voir la lisle de laHocMU.) 
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DE CALVinONT. 

Êcartelé • aux 4 et 4 d'azur, h la tour d'argent, maçonnée de 
sable; aux 2 et 3 de gueules, au lion d'or, couronné de sable; 
sur le tout : de gueules, a la bande d'or, chargée d'un lion pas- 
sant de sable. 

« M. Jean-François- Jacques , marquis de Calvimont, — 
pour sa terre de la Chèze , — représenté par M. Louis de 
Rigaud, comte de Vaudreuil. » 

Le marquis de Calvimont, baron des Tours de Montaigne et de Néac, 
seigneur de la Gasquerie et de Clairons, major des vaisseaux du roi, 
chevalier de Saint-Louis, avait acheté le fief de la Chèze en Saintonge 
de François-Hector de Verneuil, le 25 juin 1781. Il décéda le 12 dé- 
cembre 1830. Il avait épousé le 25 octobre 1785 Marie-Madeleine-Louise 
de Rigaud de Vaudreuil , morte le 25 novembre 1828. De cette union 
vinrent trois filles. 

L'une d'elles a épousé M. le marquis de Puyfcrrat ; elle habile Bordeaux. 

• Dame Marie-Catherine -Geneviève de Calvimont, veuve 
de M. Nicolas-Etienne de Cairon , comte de Merville , — 
pour son fief de Gibran, — représentée par M. Charles- 
Joseph de Cairon , vicomte de Merville. » 

Sœur du marquis de Calvimont, cette dame épousa le 6 juillet 1776 
le comte de Merville, lieutenant de vaisseau, chevalier de Saint- Louis. 
Elle fut convoquée à l'Assemblée de la Rochelle, et mourut au château 
de Brienne, près de Troyes, le 8 février 1818. M. de Merville était 
décédé le 6 mars 1783. 

La famille de Calrimont est représentée par les branches do Saint-Martial et 
de Saint-Roburt, étrangères à la province. 
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DE CAUPENNE. 

Écartelé: au 4 d'azur, h trois panaches d'argent, 2 et 1; au 2 d'or, 
h deux vaches de gueules, passantes Fune sur l'autre , accor- 
nées, colletées et clarinées d'argent ; au S d'azur, h trois larmes 
d'argent,» et i-, au 4 de gueules, h deux clefs d'argent en pal. 

« M. Jacques-David-Léonard , comte de Caupenne , — 
pour son marquisat de Mirambeau, — représenté par 
M. Claude-Jean-Baptiste, vicomte de Turpin de Jouhé. » 

DU C1AFFAVT. 

De simple , au lion armé, lampassé et couronné de gueules. 

« M. Julien-Gilbert, comte du Chaffaut, demeurant à 
Rochefort, — pour son fief de Gourbiac. » 

Charles-Julien-Gilbert, comte du Chaffaut, seigneur de Gourbiac et 
<ïo Cheon, capitaine de vaisseau, brigadier des armées navales, cheva- 
lier de Saint-Louis, membre de l'Association de Cincinnatus. Il émigra 
et flt la campagne de 1702 à l'armée des Princes. 

Le dernier représentant de cette famille poitevine nous semble être Jacques- 
Gabriel du Chaffaut, cbovalier de Saint-Louis et de la Légion d'honneur. 

DE LA CHAMBRE, alihs DE CHAMBRE. 

D'azur, au chevron d'or, accompagné de trois têtes de lion 

arrachées d'or, 2 et 1. 

« M. le marquis de la Cbambre , demeurant à Tenac, — 
pour son fief de Tenac. » 

François-Louis-Julien-Alexandre.Charle8, seigneur de la Motte à Tenac, 
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de la Garenne et du Chevron, né le 23 janvier 1744 , présent à l'Assemblée 
Provinciale, émigré, marié à Marie-Jeanne de Gibanel de Gombarel , 
mort en 1831. Nous lui attribuons la paternité des neuf enfants qui 
suivent : 

1. Marie-Rose , mariée le 1B avril an II à Pierre-Henri Lapeyre ; 
U. Louis; 

m. Charte*, marié le 31 septembre 1793 a Marie Guichard; 

IV. Pierre-Modeste; 

V. Madeleine, née le 5 août 1770 ; 

VI. Marie-Sophie, née le 28 août 1779, mariée en 1800 à Claude-Guillaume 
Huon de Létang; 

VIL Maric-Rose-Adélaïde, nce le 9* avril 1775; 

VTÏL Charles, n<5 le 12 avril 1776, mort le février 1777 ; 

IX. Hubert, né le 5 novembre 1779, mort le 14 octobre 1780. 

L'ancienne maison de la Chambre en Saintonge subsiste encore de nos jour». 

CHAPELLE DE JCHILUAC 

D'azur, à la chapelle d'or. 

« M. Pierre-Lucien Chapelle de Jumilhac, — pour son 
fief d'Escouars, — représenté par M. Pierre - François , 
chevalier de Pindray. » 

Sans doute le vicomte de Jumilhac, maréchal de camp, marié a 
M 11, Normand de laTranchade, de la branche de Garât, mort à Escouars, 
près de Barbezieux. 

Le chef de cette famille est Annand-Françeis-Odct de Chapelle- Jumilhac, duc 
de Richelieu, ancien pair de France. Son frère Louis-Armand de Chapelle- Ju- 
milhaoRicbelieu , marié à Marie-Claire-Hélène-Auguste du Pouget de Nadaillac, 
a deux fils de cette union : Armand et Marcel. 

U existe d'autres représentants du nom do Cbapolle-Jumllhac. 



DE ( niVIGNAC. 

Dt sable, h trois fasces d'argent, surmontées de trois roses d'or 

en chef. 

■ Dame Françoise-Reuée Haranger du Mesnil-Rolland , 
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veuve de M. Gilbert, comte de Chavagnac, — pour sa 
terre de Briagne , — représentée par M. Paul-Charles du 
Breuil, comte de Guitteau. » 

Cette maison existe encore. 

DE CII1ÈYRES. 

D'argent, h l'aigle éployée de sable. 

« M. Pierre de Chièvres, chevalier, — pour son fief de 
Curton , — représenté par M. Augustin-Célestin-Hyacinte 
Aubert du Petit-Thouars. » 

Seigneur de Curton, de Sallignac, de la Montagne, du Bois-Noir, 
capitaine au régiment de Rouergue-infanterie , chevalier de Saint-Louis, 
marié : 1° à Françoige-Scholastique Bonueau , dont il eut plusieurs en- 
fants morts jeunes; 2° le 15 mars 1775, à Marie-Anne-Julie Venault, 
décédée le 36 février 1803. M. de Chièvres mourut à Poitiers, en 1797, 
laissant douze enfants , entre autres : 

I. Radegonde • Achille , né à Curton lo 4 avril 1785, ancien capitaine au 
15* léger, chevalier de la Légion d'honneur, marié le 17 décembre 1815 à Marie- 
Julie-Honorine de Veillechèse de la Mardière des Essarta, dont : 

1° Louis- Adolphe -Amédée, marié à M lla de Vair; 

t» Mario -Anne-Charlotte -Antoinette; 

3* Mario- Caroline -Anastasie; 

4° Marie- Alexandri ne -Chantai -Adèle; 

8» Marie-Stéphanie-Honorine. 

IL Pierre-Adolphe, ancien procureur du roi & Montmorillon, membre titulaire 
do l'Institut d'Afrique, né le 10 juillet 1786, marié le 28 avril 1813 à Thcrèao- 
Eléonore de Coral , dont : 

f MaricWoaepho-Louiae-Xavièrc, mariée le 90 août 1843 a Frédéric de May 
deFontafret; 

t» Jacob-Joacph-Acbille-Charlea, décédé en 1836; 

3« Marie-Radegonde-Justine-Ferdinande-Rloonore , mariée le 35 juin 1839 
à Pierre-Etienne Blondcl, comte de Joigny, morte en 1841; 
4° Mario-Thérôse-Blancho ; 
5° Henri-Joeeph-Pierrv-Alnte; 
6» joseph-MaumUicn-Alphonae. 
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I1L Charles-Hyacinthe, officier dans la légion do la Vienne, ué en 1794, décédé 
le 30 im-il I8i5 ; il eut de son mariage, contracté le 17 avril 48*1, avec Aimée- 
Lurile la Marque : Radegonde-Ruperl. 

La famille de Cbièvres est représentée aussi par la brandie aînée d'Aujuc. 

[Voir la liste de Saint-Jean^' Angely.) 



Dl CHILLEAl'. 

D'azur, h trois moutons paissants d'argent, S et 1. 

o Dame Elisabeth-Floride de Montulé. épouse de M. le 
marquis du Chillau , absent, — pour sa baronie de Moise, — 
représentée par M. Léon de Beaumont, comte de Gibaud. » 

Marie-Charles du Chilleau , marquis du Ghilleau et d'Airvault, baron 
de Moings, seigneur de Saint-Simon-de-Borde, d'Ardenne, etc., lieu- 
tenant général des années du roi , commandant particulier de Pile de la 
Dominique, puis gouverneur général de Saint-Domingue et des Iles 
nos le Vent, grand-croix de Saint-Louis. Il épousa : l°en février 1761 
Jeanne fiarthon de Montbas; 2° Jeanne-Elisabeth -Floride de Montulé; le 
contrat fut signé, le 6 janvier 1774, par le roi et la. famille royale. La 
marquise du Chilleau était née le 25 octobre 1754; elle fut convoquée, 
pour son mari, à l'Assemblée du Poitou. Incarcérée à Brou âge pendant 
la Terreur, elle virait encore en 1817. Le marquis du Chilleau mourut 
sans postérité, le dernier représentant de la branche aînée de sa maison. 

La baronnie de Moings, comprenant les paroisses de Moings, de 
Sainte- Leurine, d* Allas- Champagne et le flef des Métairies, relevait 
dn roi. 

U famille du Chilleau doit avoir des représentants en Poitou, dont elle est 
originaire. 

LE COIGNEUX DE DÉLABRE* 

D'azur, h trois poresépics d'or, S et 4. 

« M. Jacques-Louis le Coigneux, — pour sa seigneurie 
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de Dolus en Oleron , — représenté par M. Jean-Antoine , 
vicomte de Cours. » 

« M. le Coigneux, marquis de Bélâbre, pour sa terre et baronnie 
d'Oleron à Dolus », fut assigné par le lieutenant général du bailliage de 
file. C'était Jacques- Louis-Guy, né au château de Bélâbre, le 13 sep- 
tembre 1751, chef d'escadron au régiment des chasseurs d'Alsace-cava- 
lerie, lieutenant des maréchaux de France à Montmorillon , député de la 
Noblesse â l'Assemblée Provinciale du Berry en 1789, chevalier de Saint- 
Louis. Il émigra, servit dans l'armée des Princes comme colonel de 
cavalerie, et mourut à Paris, le 11 mars 1813. Le marquis de Bélâbre 
avait été convoqué en 1789 à l'Assemblée de Poitiers et à celle d'Orléans. 
De son mariage, contracté le 6 décembre 1789, avec Bartholomée-Char- 
lotte-Henriette de Nispen naquit un flls unique : 

Jacques-Gabriel , marquis de Délabre, chevalier de Malte, gentilhomme de la 
chambre du roi Charles X, membre du couscil général de l'Indre, chevalier de la 
Légion d'honneur, ancien officier de marine « né à Bruxelles, le U octobre I7W, 
mort à Paris le 19 mars 1840. U avait épousé le 8 janvier 1816 Louise-Elisabeth 
Tillettc de Mautort, dont : 

Charlcs-Jacqucs-Camille, marquis de Délabre, membre du conseil général 
de l'Indre. 



COMPAGNON DE THÉZAC. 

D'or, au chevron d'azur, accompagné en chef de deux étoiles de 
gueules, et en pointe d'un loup passant de même, surmonté 
d'un tourteau aussi de gueules. 

«M. Compagnon de Thézac, demeurant à Saintes,— 
pour son fief de Thézac. » 

Etienne Compagnon de Thézac, capitaine commandant avec rang de 
major au régiment d'Artois-dragons (Damas et Conti), chevalier de Saint- 
Louis, né en 1736, présent a l'Assemblée Provinciale, major de la milice 
bourgeoise de Saintes en 1790, détenu aux Saintes-Claires pendant la 
Terreur, mort à Feusses, près de Thézac. en 1798. Il épousa : 1«> le 3 no- 
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Tcmbre 1767, Marie-Geneviève de Cairon de Merville, morte le 7 mai 
1771; V> le 24 avril 1775, Marie-Madeleine-Alexandrine Vieuille. 

Du premier lit : 

I. II. Une fille, née le 19 juillet 1768, et un garçon , morte tous deux en bas âge. 
Du second lit : 

III. Jacques-Etienne, né en 1776, marié en 1801 & Mathurine-Françoisc- 
Eléooore Brous&ard, dont : 

!•> Charles-Emile-Jacques, directeur de l'enregistrement et des domaines à 
Alby, marié en 1859 a Louise de Vernon ; 
*» et 3» Deux filles. 

- 

IV. Thérèse- Alexandrine, née en 1777; 

V. Anne-Charles, né en 1779 ; 

VI. Marie-Julie-Eléonore, née en 1780. L'une des filles a épousé Yanderbourg, 
l'écrivain ; l'autre, M. Baudet de Beaupré. 

VII. Anne-Charles-Frédéric, né à Saintes, le 12 août 1785, décédé; il était 
épouse en 1813 Rose-Humbliiie Aibenque, dont : 

1» Marie-Elisabeth , mariée à M. de Thanus ; 
f» Cbaries-Victor-Emmanuel; 

3» Roae-Haymoude-Carolinc-Louise, mariée le 13 avril 1859 à Pierrc-Marie- 
Edmond de Rremond d'Ars, chef d'escadrous au 1* r régiment de cuirassiers, 
chevalier de la Légion d'honneur ; 

*• Julea-Henri-François, qui réside à Gaillac. 



LE COMTE DE LA TRFSM5. 

D'argent , au lion de gueules. 

« M. Guillaume-Marie le Conte, demeurant à Toulouse, 
— pour son flef de la Prade, — représenté par M. le 
comte de Grailly. » 

Guillaume-Marie le Comte, marquis de la Tresne, seigneur de Matha, 
des Chateliers, de la Potletière, de la Prade, de Lansac, de Haut-Brion 
eu partie, etc., chevalier magistral de l'Ordre de Malte, convoqué égale- 
ment aux Assemblées de Bordeaux et de. Toulouse. 11 avait été assigné 
par le lientenairt général du bailliage de nie d'Oleron pour ses seigneuries 
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de Matha, dos Chateliers, de la Polletière, etc. De son mariage avec 
Thérèse de Charlary est née : 

Marie- Victoirc-Mélanie le Comte, qui épousa le 3 juin 17*0 Paul-Bernard- 
Madeleine-Germain du Faur d'En «nui s. M. d'Encans prit une seconde alliance en 
17W avec Marie-Sophie Lapeyrie. 



DE CONFLANS D'ARMENTIÈRES 

D'azur, semé de billeUes d'or, au lion de même brochant. 

a Dame Marie- Anne-Charlotte de Senecterre, veuve de 
M. Louis, marquis de Gonflans d'Armentières , maréchal 
de France , — pour sa terre de Saujon , — représentée par 
M. Nicolas-Prosper de Montalembert de Cers. » 

Louis de Conflans, marquis d'Armentières, maréchal de France, 
chevalier de l'Ordre du Saint-Esprit, premier gentilhomme de la 
chambre du régent, lieutenant général de la Haute-Guyenne, puis des 
Trois- Evêch es, commandant pour le roi dans le Pays Messin, gouver- 
neur de Neuf-Brisach, né le 27 février 1711, était mort le 18 janvier 
1744. Il avait épousé : !» le 15 mai 1733, Jeanne-Françoise de Bouteroue 
d'Aubigny, décédée le 9 mai 1746; 2» Marie-Anne-Charlotte de Senec- 
terre, dame de la principauté de Didonne, des baronnios de Saujon, 
d'Arvert, etc. Cette dame était née le 14 novembre 1750. 

Du premier lit : 

I. Louis-Henri, marquis de Conflans, lieutenant général des armées du roi, 
marié le 20 mai I75S à Marie-Antoinette Portail; 

II. Louis-Cbarles, officier de marine, né le 5 décembre 1737; 
m. N„ né en avril 17*0. 

Du second lit : t 
IV. Louis-Charles-Gabriel de Conflans, marquis d'Armentières, né en 1772. 

La baronnie de Saujon relevait du roi au devoir d'im épervier. 
L'antique maison de Conflans est encore représentée de nos jours. 
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DE CORNAINYILLE. 

a M. Henri Guillaume de Cormainville , — pour son fief 
de la Salle , — représenté par M. André-Jean Green , baron 
de Saint-Marsaud » 

Il avait figuré au Ban de Saintonge, en 1758. Le nom de Guillaume 
ne serait-il point patronymique? 



COSSON de «uimps. 

« MM. Jean-Annet et François-Roger Cosson de Guimps, 
— pour leur terre de Guiinps, — représentés par M. Anne- 
Jérôme Delaage. » 

Jean- Anne Cosson de Guimps, grand maître enquêteur et général des 
eaux et forêts de France, au département de Poitou, Aunis, Saintonge, 
Angoumois, Limousin, Marche, Nivernais et Bourbonnais, pourvu de 
cette charge en 1788, a la place de Pierre Cosson de Guimps, son père. 

François-Roger Cosson de Guimps, capitaine attaché au régiment de la 
Reine-cavalerie, né vers 1760. 



COILOU DU GENTY. 

« M. Coulon du Genty, — pour son fief du Genty. d 
Jean-Paul de Coulon du Genty, ou du Jeanty. 
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DE LA COUR* 

D'azur, h l'épervier d'or, becqué, langué, membré <f argent , 
grilleté d'or et perché de même. 

« M. Jacques-Josué de la Cour, — pour son fief de Fon- 
timbert, — représenté par M. Philippe de Lage. » 

« M. Jean de la Cour, — pour son fief de la Grosse-Pierre , 
— représenté par M. Jean Lemouzin. » 

A cette famille appartient M. de la Cour, percepteur & Tonnay-Boutonne. 



DE COIRBOV 

D'azur, h trois boudes d'or, l'ardillon en pal. 

« M. le marquis de la Roche-Courbon, demeurant à Roin- 
megoux , — pour son fief de Blénac. » 

Arnould-Gabriel-Anne-Pétronille de Courbon, marquis de la Roche- 
Courbon de Blénac, baron de l'Isleau, seigneur de Romegoux, de Bres- 
neau, de Contré, etc., né le 1 er mars 1754, élevé page du roi, lieute- 
nant au régiment de Jarnac-dragons , convoqué également à l'Assemblée 
do Saint-Jean- d'Angely , émigré en Russie, premier écuyer des empe- 
reurs Paul et Alexandre, chevalier de Malte en 1798, mort à Saint- 
Pétersbourg, en 1802. Il avait épousé Rosalie de Turpin de Jouhé, dont : 

I. Sopbie-Constance-Esther; 

II. Rosalie, née en 1784 ; 

m. Emilie, dame de la maison royale de Saint-Denia, née en «785 ; 

IV. Casimir, chef de bataillon des grenadiers de la vieille garde, né en 1786, ?» 
Romegoux, mort à Mayence en 1813; 

V. Claire, dame de la maison royale de Saint-Denis, née en 1786 ; 

VI. AdMtsElîsabcU», née le 40 mar» 1790. 
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« M. le comte de la Koche-Courbon , demeurant à Paris. » 

Anne-Oiristophe-Elisabeth, comte de la Roche-Courbon de Blénac, 
frère du précédent , né le 8 mars 1756, page du roi en la grande écurie, 
sous-lieutenant au régiment Royal -Vaisseaux -infanterie, colonel de la 
garde nationale de Saintes en 1790, chevalier de Saint-Louis en 1791, 
émigré en Russie, chevalier de Malte en 1798, Il avait été convoqué, 
en 1789, à l'Assemblée de la Noblesse de Poitiers. Le comte de la 
Roche-Courbon eut de son mariage avec M lle Viennot de Vaublanc : 

I. Marie-Anne-Catherine, née le 23 juillet 17S4 ; 

II. Lotiiso-Hyacinlbe-Cécile , née le 13 avril 1787, mariée le 13 février 1813 à 
son cousin germain Charles-Auguste Viennot de Vaublanc, seigneur de la Perrière, 
officier de dragons ; elle est morte le 33 décembre 1845. 

t Dame Marie-Thérèse Poute , veuve de M. le marquis de 
Blénac, — pour sa terre de Courcouri, — représentée par 
Messire Claude-Arnould Poute, marquis de Nieuil, grand 
sénéchal de Saintonge. » 

Renaud de Courbon, marquis de Blénac, baron de Ghampdolent , capi- 
taine au régiment de Cuirassiers du Roi, chevalier de Saint-Louis, né 
en 1709. Il s'était fait excuser, par suite de ses incommodités, au Ban 
de 1758. et mourut le 11 août 1787, sans postérité de Marie-Thérèse 
Poute de Nieuil. Le marquis do Blénac était petit-fils du trisaïeul des 
deux précédents électeurs et oncle du suivant. 

m M. Joseph-Jacques , marquis de Courbon , — pour sa 
terre de la Roche-Courbon, — représenté par M. Claude- 
Jean-Baptiste , vicomte de Turpin de Jouhé. » 

Sophie-Jacques, marquis de Courbon et de la Roche-Courbon, baron 
de Champdolent, seigneur de Bors, d'Archingeay, de I'Homméc et de 
Baconnay, maréchal de camp, lieutenant général des provinces de Sain- 
tonge et d'Angoumois, chevalier de Saint-Louis, précédemment lieute- 
tenant de vaisseau, capitaine, puis colonel en second, mestre de camp 
du régiment du Dauphiné-infanterie et colonel du régiment d'Auvergne- 
infanterie. Le marquis de Courbon racheta en 1787 la terre de la Roche- 
Courbon, sortie de sa famille depuis 1714. 11 fut aussi convoqué à l'As- 
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semblée de Saint-Jean-d'Angely. Né le 28 novembre 1759, il mourut à 
Saintes, le 9 août 1794. De l'alliance qu'il avait contractée, le 14 juin 1773, 
avec Léontine-Marie de Verdelin naquirent : 

I. Charles-Renaud, né en 1774, mort jeune ; 

n. Charlea-Pierre-Hîppolyte, né le 1* juillet 1778, chevalier de Malte, fioua- 
lieu tenant des gardes du corps, maréchal de camp le iZ décembre 1811, chevalier 
de Saint-Louis, commandeur de la Légion d'honneur, décédé à Paria le 16 octobre 
1859, le dernier représentant mâle de sa maison ; 

m. Charlotte-Ernestine, mariée à Gabriel-Marie-Théodore-Joseph, comte d*Hé- 
dou ville, lieutenant général, pair de France, ambassadeur, chevalier de Saint- 
Louis et de Saint-Lazare, grand officier de la Légion d'honneur, grand cordon de 
la Fidélité de Bade et du Lion de Bavière. 



DE COURCELLEH DE BICiAlD. 

« Dame Marie- Anne de Lestranges , veuve de M. Jean- 
Daniel de Courcelles de Rigaud , tutrice de M. Jacques de 
Courcelles, son fils , — pour son fief de Cadeuil, — repré- 
sentée par M. Gabriel, baron de Lestranges. » 

DE COURS. 

D'argent, au lion de gueules rampant contre un pin de sinople, 

sur une terrasse de même. 

« M. Jean- Antoine , vicomte de Cours, demeurant dans 
l'isle d'Oleron. » 

Jean-Antoine, vicomte de Cours, capitaine au régiment de la Sarre- 
infanterie, chevalier de l'Ordre royal et militaire de Saint-Louis, fut 
assigné par le lieutenant général de l'Ile d'Oleron, pour la seigneurie de 
la Cailletière. Il avait comparu à l'Assemblée Provinciale. Le vicomte de 
Cours laissa postérité de son mariage avec Marie -Rosalie Masson de la 
Sauzaye. 



■ 
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« M. le chevalier de Cours, demeurant à Pouzors, — 
pour son fief de Pouzors. » 

Présent à l'Assemblée Provinciale. C'est sans doute François de Cours 
marié à Julie Masson de la Sauzaye. Il n'eut point de postérité. 

o M. de Court, demeurant à Charente, — pour son fief 
de Biard. » 

François-Gaston de Cours, seigneur de Biard et du Parc d'Archiac, 
assigné par le lieutenant général du bailliage de Tonnay-Charcnte , pré- 
sent à l'Assemblée Provinciale réunie en février 1789 à Saint-Jenn- 
d'Angely. 

Les descendants du vicomte de Coure habitent Toulouse. 

{Voir la liste de Saint-Jean-d'Angely.) 

DE COUSTIN DE BOIRZOLLE8. 

D'argent, au lion rampant de sable, couronné, lampassé et armé 

de gueules. 

« M. de Coustin, marquis de Caumont, — pour son fief 
de Meré, — représenté par M. Jacques, comte de Luc, 
père, d 

M. de Coustin de Bourzolles fut assigné par le lieutenant général du 
bailliage secondaire de Plie d'Oleron, à cause de son fief de Bussac en la 
paroisse de Dolus. Meré est aussi de la même paroisse. 

DE COITRAY DE PR.IDEL 

D'or, au chevron d'azur, accompagné de trois faucons éployés 
de sable, armés de gueules, t en chef et 4 en pointe. 

« M. Michel-Nicolas- Henri de Coutray de Pradel, — 
pour son fief de Saint-Georges de la Valade , — représenté 
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par M. Gabriel -Izaïe Lemousin, baron de Nieuil-lès- 
Saintes. >J 

» 

Miehel-Henri-Nicolas de Coutray, seigneur de Saint-Georges de la 
Valade, de Pradel , au diocèse de Lombez, garde du corps du roi , com- 
pagnie de Villeroy, en 1768, capitaine de cavalerie le 3 juin 1779, émigré 
en Espagne, lieutenant-colonel sous la Restauration et chevalier de Saint- 
Louis. 11 était né à Saintes, le 19 janvier 1751, et mourut dans sa terre du 
Grand-Meré, en l'Ile d'Oleron, le 30 novembre 1835. M. de Pradel avait 
épousé : 1° en 1783 Alexandrine-Elisabetb de Lavaud ; 2° Marie-Françoise- 
Mélanie de Manny. 

Son fils, du premier lit, le célèbre improvisateur, Eugène de Pradel (Pierre- 
Marie-Micbel-Eugène de Coutray, vicomte de Pradel), né à Toulouse, le H avril 
1784, est mort à Wiesbaden, le 11 septembre 4857. 

Une fille du second lit a épousé M. le vicomte de Poutier . 



DE COUVIDOU. 

D'or, h trois trèfles de sinople, 2 et 4. 

« M. Charles de Couvidoux père, demeurant à Saint- 
Palais-sur-Mer, — pour son fief de Saint-Palais, d 

Charles de Couvidou , marié le 13 janvier 1761 à Marie-Hippolyte 
de Marin , dame de Saint-Palais , dont : 

I. Louis, l'électeur ci-après ; 

n. Marie-Henrictte-Hippolyte, mariée en 1804 à Louis-Marie Ancelin de Saint- 
Quentin, capitaine d'infanterie, chevalier de Saint-Louis. Cette dame est morte, 
la dernière de sa famille, le 4 septembre 1844. 

« M. Louis de Coudivoux de Saint-Palais fils, demeurant 
à Saint-Palais. » 

Louis de Couvidou de Saint-Palais, né le 20 août 17C3, présent à 
l'Assemblée Provinciale, émigra et servit dans l'armée des Princes. Il 
mourut pendant Pémigration à Woliemir, en Pologne. 
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DE LA CROIX DU REPAIRE, 
DE BESNE ET DE SAINT-CYPRIEN. 

D'argent, h la croix pattée d'azur, sur laquelle est appuyé 

« M. Jean-Timothée de la Croix du Repaire , chevalier, 
— pour son fief de Besne, — représenté par M. Charles de 
Livenne, comte de Balan. » 

Commandant des canonnière gardes-côtes d'Epargnes, présent au Ban 
de 1758, mort à Paris sur l'échafaud révolutionnaire. Il avait assisté 
en personne à l'Assemblée d'Angoumois. 

« M. de la Croix de Besne, demeurant à Jazennes. » 

Anne de la Croix de Besne prit part à l'Assemblée Provinciale de 
février. 

« M. de la Croix de Saint-Cyprien , demeurant à Saint- 
Cyprien du Jard, — pour son fief de Sarrazin. » 

François de la Croix de Saint-Cyprien , présent au Ban de 1758 et à 
l'Assemblée Provinciale de février 1789, avait épousé le 20 janvier 1747 
Thérèse de Vassal. 

La l>i iiîK'hc du lU nairo esl uncuru iTurésentre 



DU €ROS DE VILLE. 

« Dame Françoise - Magdeleine de Greffin , veuve de 
M. du Cros de Gémeau de Ville , — pour son fief du Pin, — 
représentée par M. Nicolas Faucher de la Ligerie. » 
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« M. Jean-Pierre du Cros de Ville , — pour son fief du 
Breuil , — représenté par M. le comte de Luc fils. » 

Il avait assisté à l'Assemblée Provinciale , et mourut en émigration 
en 1794. 



DE CUMONT. 

D'azur, h la croix pattée et alésée d'argent. 

« M. Marc-Antoine, marquis de Cumont, demeurant aux 
Salles , — pour son fief des Salles. » 

Seigneur des Salles en la châtellcnic de Saint-Fort-sur-Gironde, major 
général de la capitainerie garde-côte de Royan , chevalier de Saint-Louis, 
présent à l'Assemblée Provinciale de février 1789, émigré en 1792 et 
incorporé dans la compagnie du comte de Montausier, mort à Londres, 
le 14 novembre 1798. Il avait épousé : 1<> à Royan, le 7 septembre 1762 , 
Hippolyte do la Barre de Veissière de Larrivaux ; 2° en 1781 , Marie- 
Félicité de Gombault. 

Du premier lit : 

. I. Marie-Suzannc-Hippolyte do Cumont, née à Royan, le tS février 1765, 
mariée le 13 septembre 4789 à Jcan-Savinicn-Maric de la Guarigue, officier de 
marine, tué à Quiberon. 

Du second lit : 

n. Joseph-Marc- Antoine-Tiroothée, marquis do Cumont, ancien officier de 
marine ; il habite Pons et est veuf d'Isauro do la Taste, dont trois filles : 

<• Hélène, mariée le 96 octobre 1841 à Louis-Victor de Bretinauld de 
Meré; 

* Mcloé, mariée à Hector d'André; 
3° Isaure. 

III. Félicité de Cumont, mariée a H. Bonneau de Mongaugé. Tous deux sont 
décédés. 

IV. Léopold de Cumont, officier de hussards, mort en 1813, à Wilna. 

La branche des Salles et du Taillant est en outre représentée par deux frères, 
petits-neveux de l'électeur, savoir : 

l u Amédée-François- Fonlinand-Léopold , comte de Cumont du Puy, veuf 
d'Adèle de lu Tu Haye, dont : Léopold-Augustin-Louis , marié à Alphonsine 
de MaitS et père do Louise de Cumont. 
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*> Joseph- Hyacinthe-Théophile, vicomte de Cumont, ancien garde du 
corps du roi, veuf de Caiherine-Ignacia de la Merced-Delisle , dont : a. Paul- 
Amédée-Charles, marié à Marie-Thérèse de Damas; il habite Crissé, près de 
Sillé-lc-Guillaume , eu Anjou ; — 6. Joseph-Adhémar-Henri , marié à Noéroi de 
Bcaumont d'Auiicbamp ; il a deux fils : Edouard et Raymond. 

La maison de Cumont existe encore dans les deux branches suivantes : 

Celle des anciens seigneurs du Pruina, qui se compose de trois frères, savoir : 

1» Gaston, comte de Cumont, marié le 15 juillet 1845 à Henriette de 
Waresquiel, dont : a. Timotbée; — b. Auguste ; — c. René ; — d. Pauline ; — 
e. Adèle ; ils résident à Poitiers. 

2° Arthur, marié a Marie de la Barre, dont deux enfants; il habite Angers. 

3" Octave, marié à Caroline de Nerbonne, dont : François, 
t . (Mie des anciens seigneurs du Buisson, à laquelle appartiennent : 

I 4 Paul, baron de Cumont, marié à Marie Rabani, dont une fille ; 

*» Pauline, mariée à Joseph de Mieulle. 

Les branches du Pruina et du Buisson portent : d'azur, à troit croix pattées 
d'argent, % et 1. 



DE DAMP1ERRE. 

D'argent , h trois losanges de sable. 

« M. Pierre-François, marquis de Dampierre, — pour sa 
seigneurie des Touches, — représenté par M. Charles Malvin, 
marquis de Montazet. » 

Capitaine au régiment de Foix-infanterie, chevalier de Saint-Louis, 
marié le 31 janvier 1787 à Madeleine-Célestine de Garbonneau, mort au 
Saumont en 1893 , laissant un fils unique : 

Blie-Louis-Aymar, marquis de Dampierre, pair de France, décédé en 1845. Il 
a eu de son mariage avec Charlotte d'Abadie de Saint-Germain : 

l a Jean>BapU6te-Elie, marquis de Dampierre, ancien page de Charles X, 
député des Landes à l'Assemblée Constituante et au Corps Législatif, de 1848 
à 1853 ; il a épousé Henrictte-Louise-Sopbie Barthélémy, dont postérité. 
Le marquis de Dampierre réside au château de Plassac. 

*> Armand-Cuillaumc-Guy, marié à Félicic de Charpin de Fougerolles. 
Il habite le château du Vigneau (Landes). 

9° Henry, marié â Elisabetb-Hamilton Corbin ; 

4» Roger, secrétaire d'ambassade, marié à Naïs Panon Desbassyns de 
Richemont; 
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5« Anna, mariée a Eugène, comte d'Humières; leur résidence est le chà- 

6« Amélie, mariée à M. le comte d'Or de Lastoars. 

Il existe d'antres représentants de cette famille en Saintonge, appartenant à 
une branche séparée de la précédente depuis le commencement du xvm« siècle. 



BEXNIER DE SAINT-SIMON D'ARCHAC. 

Êcarlelé, d'azur et d'argent h quatre fleurs de lys 
de l'un dans l'autre. 

« M. Etienne, chevalier Dexmier d'Archiac, demeurant 
à Saintes, — pour sa terre du Fief. » 

Etienne Louis-Marie Dexmier de Saint-Simon d'Archiac, né le 3 juin 
1761 , reçu chevalier de Malte de minorité le 13 juin 1762, présent à 
l'Assemblée Provinciale. 

« Demoiselle Marguerite Dexmier de Saint-Simon d'Ar- 
chiac, — pour son fief de Saint-Sigisraond , — représentée 
par M. Etienne, chevalier Dexmier d'Archiac. » 

Sœur du précédent , dame de Saint-Sigismond de pelouaille. 

Cette branche est représentée à Dijon et à Paris , et notamment par l'un do 
nos savants les plus distingués : M. le vicomte d'Archiac, membre de l'Académie 

des sciences. 

La branche de Cbenon subsiste près de Ruffec. 



DOIIET DE BOlftROND. 

« M. Dohet de Boisrond, y demeurant, — pour son fief 
de Boisrond. » 

Nicolas-Jacques Dohet de Boisrond , conseiller du roi en la cour des 
aides de Bordeaux, où il succéda à son père, Jacques-Martial, on 1780. 
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DR OU ET. 

a M. Jacques-François Drouet, — pour son fief de la 
Thibauderie, — représenté par M. François de Berthelot 
du Couret. » 

D avait comparu au Ban de 1758. 

DUSAULT. 

D'azur, a l'aigle éployée d'argent, au vol abaissé, becquée 

et onglée d'or. 

« M. Jean-Maurice Dussault, — pour son fief de Chade- 
nac, — représenté par M. Jean-Louis de Bremond, baron 
de Saint-Fort-sur-Né. » 

Marié à Angélique Dusault, dame de la Bellerie. Il assista à l'Assem- 
blée de Bordeaux. 

Ses descendants résident au Brésil. 

Une branche de cette famille existe encore en Saintonge ; elle a pour représen- 
tant Paul Dusault, docteur eu médecine à Tonna y -Boutonne. 



ESTOURNEAU DE LA TOUCHE. 

D'or, à trois chevrons de sable, accompagnés de trois étourneaux 
de même, t en chef et 4 en pointe. 

« Dame Marie-Catherine Morisseau, veuve d'Alexandre 
Élourneau, — pour sa seigneurie de Chadignac , — repré- 
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sentée par M. Augustin-Célestin-Hyacinte Aubert du Petit- 
Thouars. » 

François-Alexandre Estourneau, seigneur de la Touche et d'Asnières , 
officier au régiment de Chartres infanterie, présent au Ban de 1758. Sa 
veuve , Marie-Catherine-Marguerite Morisseau, appartenait à une famille 
noble du Poitou , qui résidait alors à Saintes. 

(Voir la liste de Saint- Jean-dAngely.) 



DE L'ESTRADE. 

* D'or, à la fasce d'azur ; chargée de trois étoiles d'argent, et 
accompagnée de trois mouchetures d'hermines de sable, 9 en 
chef et 4 en pointe. 

« Dame Bénigne de Bachoir, veuve de M. Jacques-Joa- 
chim de l'Estrade, — pour son fief de Poitiers en Oleron, 
— représentée par M. Jean-Antoine, vicomte de Cours. » 

Jacques-Joachim-Elisabcth de l'Estrade, commandant du fort Chapus, 
chevalier de Sainl-Louis; il avait été capitaine au régiment de Béarn- 
infanterie. Né en 1707, à Hombourg, dans le comté de Nassau-Otteville , 
marié à Geneviève-Bénigne de Bachoué , dame de la Polletière. 

Son neveu, Jacques-Joseph, marquis de l'Estrade, lui succéda eu 1760 duns le 
gouvernement du fort Chapus. Maréchal de camp, chevalier de Saint-Louis, 
marié le 34 mai 1770 à Louise-Elisabeth le Moyne de Sérigny, il mourut dans la 
prison do Brouage , lo 87 janvier 1794, laissant entre autres : 

1° Auguste-Pierre-Joseph , né le 18 mars 1778, au Château (Oleron), marié 
le 88 septembre 1818 à Adélaïde-Geneviève de Rémond de Montmort. 11 réside 
au château de la Borie, en Périgord. 

2» Jacqucs-Louis-Augustc, mort 1c 18 septembre 1855, marié en 1806 a 
Claudine-Agathe-Félicité de Brcccy, dont : a. Joseph-Théodore, domicilié à la 
Rochelle, veuf de Clémentine Chabot de Lussay, dont plusieurs enfants; — 
b. Suzanne-lnca ; — c. Honoré-Auguste-Alfred , receveur de l'enregistrement et 
des domaines à Niort, marié le 8 août 1839 à Déarée-Marie-Mathilde de 
Chièvres ; — d. Marie-Agathc-Adrienoe, mariée à Fulgen.oo do Vcrdon. 
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FAUCHER DE LA LlfiERlE. 

De gueules, au faucheur d'or. 

• M. Nicolas Faucher de la Ligerie , demeurant à Lugeon , 
— pour son fief de Lugeon. » 

Né le 18 mai 1726, à la Ligerie, paroisse de Fontaines en Périgord, 
capitaine au régiment de Champagne infanterie , marié le 4 février 1755 
à Julie-Gabrielle Guinot, dame de Lojon, en la paroisse de Jazennes, 
présent à l* Assemblée Provinciale. De son mariage vinrent quinze enfants : 

I. Julie , née le 10 septembre 1755 ; 

n. Stnanne-Madelcine , née le 30 octobre 1756; 

III. François, né lo 15 janvier 1759 ; 

IV. Marguerite, née le 98 janvier 1760, mariée le 8 octobre 1754 à Jacquet» 
Louis Guinot de Soulignée , baron de Moragne ; 

V. Pierre, électeur ci-après; 

VI. Marie-Gabricllc , née le 10 février 1769; 
VU. Julie-Cabrielle, née le 58 Janvier 1763 ; 

Vm. Jean, né lo 19 janvier 1764, jumeau du suivant, décédé à l'Ecole mili- 
taire d'Kfflat; 

II. Picrre-Omer, électeur ci-après ; 

X. Elisabeth, née le 4 juin 1765, mariée : 1° à Ferdinand-Louis-Joscph de 
Vitry, officier d'artillerie; 2» à Anne-Joseph de Bcauchamps, capitaine de fré- 
gate, chevalier de Saint-Louis; 

XL Catherine, née à Lujon, le 6 novembre 1766 ; 

X1L Paul-Sîdrac, né le 31 juillet 1767, major d'infanterie, capitaine de fré- 
gate, chevalier de Saint-Louis. Il émigra, et fit la campagne de 179* à l'armée 
de Condé. Marié le 5 novembre 1819 à Françoise-Bénigne Mallat de la Bertinière , 
M. de la Ligerie a laissé un fils : 

Louis-Charles, marié le 13 janvier 1836 h Marie-Mélanie de Turpin de 

Jouhé, dont : a. Marie-Franooise-Noémi ; — o. Agatbe-Eustelle-Philomène ; 

— c. Marc-Ernest-Louis. 

XD1. Etienne-Marie, né le 8 octobre 1768 , capitaine d'infanterie, chevalier de 
Saint-Louis. Il avait émigré et fuit la campagne des Princes. Marié lo 5 sep- 
tembre 1803 à Marie-Catberine de Vasselot de laCbainaye, il en eut : 

!• Pierre-Nicolas-Alphonae, domicilié à Lujon ; il a épouse en 1841 Hip- 
polyte-Antoinettc Bonne au de Mongaugé, dont : a. Paul-Ernest; — b. Louis- 
Bwald; — c. Marie-Edouard. 



60 SÉNÉCHAUSSÉE DE SAINTONGE. 

*» Marie-Elisabeth-Alexandrine, mariée à CésaisAdrien do Tison. Tous deux 
sont décédés. 

XIV. Cédle-Soraphine-Marguerite, née le 12 décembre 1769, reçue en 1780 à 
Saint-Cyr. 

XV. Louis, né en 1770, mort en bas âge. 

« M. Faucher de la Ligerie fils, demeurant à Brest. » 

Pierre, lieutenant de vaisseau , né le 15 décembre 1761. Il émigra, 
servit dans le corps d'Hector, et fut foit lieutenant-colonel d'infanterie 
et chevalier de Saint-Louis. Il avait épousé en 1804 Angélique- Rosalie- 
Mélanie le Gardeur de Tilly, et mourut sans postérité en 1816. 

« M. le chevalier Faucher de la Ligerie , demeurant à 
Rochefort. » 

Pierre-Omer Faucher, chevalier de la Ligerie , lieutenant au régiment 
de Provence-infanterie. Il émigra, servit dans Tannée des Princes comme 
capitaine, et fut nommé chevalier de Saint-Louis. De son mariage avec 
Marie-Claude-Àmable-Ursule de Luc , qu'il épousa en 1803 , sont issus : 

I. Amable-Geneviève , née en 1804, morte en 484f ; 

H. Paul-Sidrac-Ernest, chef de sa famille, né le 48 août 1808, mané le 
28 août 1838 à Marie-Christine-Pbilippine-Araalic Vercbère de Reffyc. Il habite 
les Frcsncaux , en la commune de Saint-Geo rges-des-Coteaux. De «on mariage : 

4° GeneTiève- Mario-Madeleine ; 
4° Marie-Ferdinaod-Loya ; 
3° Marie-Anne-Cbristine ; 
*• Marie-Blancbe-Margucrite. 



DE LA FAYE. 

De gueules, h la croix ancrée d'argent, surmontée d'un lambel 

de cinq pendants de même. 

(( M. le marquis de la Faye d'Ambérac, demeurant à 
Poulignac, — pour son fief de Poulignac. » 

Etienne, capitaine de vaisseau, né en 1741. 

i 
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« M. Joseph de la Faye , — pour son fief de Brossac , — 
représenté par M. Joseph du Pont du Chambon. » 
Il avait assisté à l'Assemblée Provinciale. 

« M. Jean-Jacques de la Faye , — pour son fief de Ro- 
chefort, en la paroisse de Brossac, — représenté par 
M. Joseph-René le Fourestier de la Romade. » 

Nous ignorons si cette famille existe encore. 

DE FEUILLANS. 

m Dame Marie-Elisabeth de Beaumont, veuve de M. An- 
selme de Feuillans, comte de Montierneuf, — pour son 
fief de la Combe , — représentée par M. Léon de Beaumont , 
comte de Gibaud. » 

Anselme de Feuillans, comte de Montierneuf, lieutenant pour le roi 
en la province de Bourgogne , avait épousé le 4 décembre 1735 Marie- 
Elisabeth de Beaumont-Gibaud , morte à Munich en 1797. 

DE LA F1TTE. 

D'hermines, h la croix alésée de gueules. 

M. de la Fitte. 

Cet électeur, présent à l'Assemblée Provinciale, et dont la signature 
est apposée au bas du procès- verbal du 3 août, n'est point compris dans 
la liste de Toussaints. 

Pierre, capitaine d'artillerie au régiment de la Fère, chevalier de 
SainULouis, résidant au Château (Oleron), incarcéré à Brouage. 11 épousa 
M»« de Monfriant, dont il eut deux enfants. 

Cette famille, originaire du Poitou, est encore représentée de nos jours. 
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DE FLAMBARD. 

D'azur, à trois flammes mouvantes <f un brasier, surmontées 
de deux étoiles rangées en chef, le tout d'or. 

« M. Flambard de Bessac, — pour son fief de Bessac. • 
11 avait pris part à l'Assemblée Provinciale. 

a M. de Flambard de Vibrac, — pour son fief des Ar- 
nauds. » 

« M. de Flambard des Arnaux, — pour son fief de 
Vibrac. » 

Pierre de Flambard des Arneaux. 

« M, le chevalier de Flambard. » 

Cette famille subsiste près de Montcndre. 

DE FLEURIANT. 

De gueules, a deux pals d'argent, surmontés de deux roses 

de même. 

a M. le chevalier de Fleuriant, demeurant à Saint-Just, 
— pour son fief du Pible. » 

Jean-Sevcrin, chevalier de Fleuriant, avait assisté à l'Assemblée 
Provinciale. 

Cette famille est encoiv représenté*.». 
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DE rOlICAULD. 

D'or, au lion morné de sable. 

« M. le baron de Foucaud, demeurant à Pons, — pour 
son fief de Chézac. » 

Charles de Foucauld de Pontbriand, baron de Foucauld, lieutenant de 
vaisseau, capitaine d'une compagnie du corps de la marine à Rochefort, 
chevalier de Saint-Louis, né le 28 mars 1753, mort en 1799, major des 
vaisseaux du roi. Il avait assisté à l'Assemblée Provinciale dont il signa 
le procès-verbal « chevalier de Foucaud ». 

Cette famille a encore des représentante. 

LE FOU BEST 1ER DE LA ROM A DE. 

D'argent, au lion de gueules, couronné d'or. 

q M. Joseph-René le Fourestier de la Romade, y demeu- 
rant, — pour son fief de Leguyon. » 

M. de la Romade avait comparu à V Assemblée Provinciale. 

« Dame Anne-Charlotte le Forestier de Balzac, épouse 
séparée de corps et de biens de M. Charles Crespin de la 
Chabossclai, — pour son fief de Baudoire, — représentée 
par M. Pierre-René- Auguste de Bremond d'Ars, chevalier, 
comte de Bremond d'Ars. » 

Anne-Charlotte le Fourestier de Balzac, dame de Baudoire, vote ici 

Personnellement. Son mari n'a pas comparu à l'Assemblée. 

La famille le Fourestier de la Romade subsiste en Saintonge. 

Celle de Crespin est encore représentée à Saintes par Charles- Barthélémy 
Crespin de la Chabosselaye , et à Orléans par la branche de Billy. Elle porte : 
<f azur, au chevron d'or, accompagné de trois pommes de pin de mime, S en chef 
H i en pointe. 
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»F FRADIY 

« M. Charles de Fradin, demeurant à la Prédasse, — 
pour son fief d'Oriollet. » 

« Dame Thérèse de Fradin, veuve de M. André de 
Toyon, — pour son fief de Morzac, — représentée par 
M. Charles de Fradin. » 

Cette famille , que nous croyons étrangère aux Fradin de Belàbre du Poitou, 
est représentée par M. de Fradin , percepteur des contributions directes dans 
l'arrondissement de Barbczieux , et par sa sœur, veuve du marquis Louis de 
Vaudreuil. 



FSE8NEAU DE LA GATAUDIÈRE. 

D'azur, h l'aigle d'argent, au vol abaissé. 

« M. Charles-Jean-Baptiste Fresneau, — pour son fief de 
la Gataudière, — représenté par M. Alexandre Froger de 
la Rigaudière. » 

Chartes -Jean -Baptiste Fresneau, seigneur de la Gataudière, près de 
Marennes, assigné pour les terres de la Parée et de Trillou, en l'Ile 
d'Oleron, par le lieutenant général du bailliage de nie. Il avait épousé 
en 1777 Suzanne- An ne-Marthe de Richier. Cette dame fut renfermée à 
Brouage. Elle a eu deux filles: 

I. N., dame de la Gataudière, mariée à François, marquis de Chasseloujv- 
Laubat, pair de France, lieutenant général, grand cordon de la Légion d'honneur, 
chevalier de Saint-Louis, etc., né à Saint-Sornin de Marennes, le 18 août 1754, 
mort à Paris en 1833. Un de leurs fils, Prosper, comte do Chasseloup-Laubat , est 
aujourd'hui ministre de la marine et des colonies. 

II. Laure, mariée à Henri-André Martin de Bonsonge. 
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DE IRÏT4RD. 

De gueules, frelté d'argent. 



«Dame Marie- Louise de Saint- Mathieu, veuve de 
M. Louis - Alexandre de Frdtard, — pour sa seigneurie 
d'Ecoyeux , — représentée par M. le comte de Luc fils. » 

Louis-Alexandre de Frétard, marquis d'Ecoyeux, seigneur de Gadeville, 
d« Château -Chesnel, paroisse de Cherves, en Angoumois, lieutenant 
de vaisseau, chevalier de Saint-Louis, né à Cognac en 1718, était mort 
à Saintes, le 5 novembre 1786. 11 avait épousé : 1° Madeleine d'Aiguières, 
décédée à 30 ans, le 13 janvier 1773 ; 2° le 16 janvier 1775, Marie-Louise 
de Saint-Mathieu des Touches : cette dame fut également convoquée à 
l'Assemblée de Saint-Jean-d'Augely. Elle était née en 1745, et mourut à 
Chàteau-Chesnel, le 19 novembre 1799. De son mariage avec le marquis 
d'Ecoyeux vinrent : 

I. Paul-Sidrac de Frétard, marquis d'Ecoyeux, né le 7 octobre 1776, marié 
à llarie-Félicité-Jeanne-HenrieUe-Amédée de Marbotin do Contcneuil, dout : 

1° Un fils, décédé sans alliance; 

2» Henriette, mariée en 1831 & Paulin-Jean-Rodolphc, vicomte de Pins, 
morte en 1848; 

8- Léonie , mariée à Charles-Bal thazar, vicomte de Boisset. 

n. Louis-Paul, né le t" janvier 1782, marié le 9 septembre 1828 à Andrée- 
Francpiae-Zoé de la Font de Cavagnac, mort à Chàtenet lo 24 janvier 1854. Il a 
laissé deux enfants: 

1° André-Charles-Henri , employé dans l'administration des télégraphes ; 
2» Annu-Paule-Françoisc, mariée le « mai 1854 à Marie-Gustave le Moyne, 
marquis de Sérigny. 

III. Marie-Annc-Aiitoinette , mariée en 1794 a Gaspard-Armand de la Porte- 

3UI-LoUp9. 

5 
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FROCER 

DE Lit HIC AUDI ÈRE ET DE LÉGUILLE. 

D'argent, au chevron de gueules, accompagné de deux merlettes 
affrontées de sable en chef, et de trois bisses de simple en 
pointe. 

« M. Alexandre Froger de la Rigaudière , demeurant à 
Médis, — pour son fief de Médis. » 

Présent à l'Assemblée Provinciale, mort en 1807. 

« M. André-Henri Froger de la Rigaudière, — ponr son 
fief de Valledematte, — représenté par M. Henri -Auguste 
de Froger. » 

Henri-André Froger de la Rigandière, capitaine général des milices 
gardes-côtes de Marennes, chevalier de Saint -Louis, marié à Angélique 
de Morel de la Chebaudie. 

« M. Henri- Auguste de Froger, demeurant à Marennes. » 
Fils du précédent. 

« M. Alexis de Froger, — pour son fief de la Clisse, — 
représenté par M. Henri-Auguste de Froger. » 

«M. Michel- Henri Froger de l'Éguille, demeurant à 
Rochefort, — pour son fief de l'Éguille. » 

Seigneur de PÉguille, en Saintonge, et d'Ardillières, en Aunis, capi- 
taine de vaisseau, chevalier de Saint -Louis, présent à l'Assemblée 
Provinciale, également convoqué à l'Assemblée de la Rochelle. M. de 
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rÉguille émigra et fut tué à Quiberon, en 1795. H avait épousé à Virson, 
le 36 novembre 1776, Marie-Pauline de Pont des Granges , dont : 

I. Marie-Thérèse- Lucie , mariée le 8 avril 1807 à Jean-Baptiste-Maric Gay du 
Puj d'Anche, colouel d'infanterie, clievalier de Saint-Louis; 

n. Arnaud-François, gouverneur du château de Chambord, directeur des 
postes à Rodez, oo il est décédé. D avait épousé Elisabeth Hollamby, dont sept 



i* Michel-Amand-Gage, inspecteur des postes au Puy, décédé. Do son 
avec Aline Laurent proviennent : a. Armand; — 6. c. deux filles. 

* Louise-Marie, mariée le 16 juin 1842 à René Yence, directeur de la 
caisse d'escompte de l'Aveyron , à Roder ; 

S» Edouard, marié à Sidonie d'Adhémar de Panât; 

s» William , marié a Pauline Mirabel de Valence; 

5» Charles, marié à Honorine Marsault de Parsay. Cette dame est veuve 



«• Raymond, prêtre, vicaire de Saint-Ferdinand à Donieaux ; 
7° Emilie, veuve d'Isidore de Coignac. 

La branche de la Rigaudièrc est éteinte. 

( Voir la liste de ta Rochelle.) 



DE Ci AIN DE LI\%RS. 

D'azur, à trois bandes d'or. 

■ 

« Dame Marie de Livenne , veuve de M. le marquis de 
Gain de Linars, — pour sa terre de Monchaude, — repré- 
sentée par M. Henry-Gaspard de la Porte-aux-Loups. »> 

Isaac de Gain, marquis de Linars, capitaine au régiment de Lanan- 
dragons, chevalier de Saint-Louis, mort en 1779, au château de Mon- 
chaude, avait épousé : 1° M lle Chapelle de Jumilhac; 2° en 1769 Marie 
de Livenne. 

La branche de Mootagnac habite le Nivernais. 
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LE O IRDEI'R DE TILLY. 

De gueules, au lion d'argent, lampassé d'or, tenant des deux 
pattes de devant une croix patlée, haussée et posée en pal de 
même. 

- 

« M. Armand le Garde ur de Tilly, demeurant à Roche- 
fort, — pour son fief de Beaulieu. » 

Chef d'escadre des armées navales (contre-amiral), chevalier de Saint- 
Louis, membre de l'Association de Cincinnatus. né à Rochcfort, le 14 jan- 
vier 1733, marié le 18 mars 1760 à Jeanne-Rosalie Magnai! de Mont- 
aigu, convoqué à l'Assemblée de Saint- Jean- d'Angcly , décédé le 
1~ janvier 1812. Il eut trois ttls et une fille, savoir : 

!. Bticnnc-Marie le Cardeur do Tilly, capitaine de vaisseau , mort en 1830 
sans postérité ; 

II. Jean-Pierre le Gardeur de Tilly, enseigne de vaisseau, chevalier de Saint- 
l,ouia f décodé en 1850. Il avait épousé en 1802 Louise-Eustelle Aymer de la Che- 
valerie, dont : 

i- Armand-Marie-Théodule, marié le 29 juillet 1832 à Marie-Thérese-Aglaé 
Girard du Domaine. Ils habitent le château de la Bristièrc, en la commune 
d'Echillais. De leur mariage est né : Jean-Marie-lx>uis-Henri«Alfred; 

2° Charles-Mélanie, né en 1809, marié le 29 septembre 1835 a Philippine* 
Hermine Arnault de Nanclas. Il mourut le 12 mars 1847. Sa veuve réside au 
château de Malborehie, près de la Valette, en Angoumois, avec ses trois 
enfants : a. Everand-Edgar; — 6. Théodulc; — c. Louise. 

III. Alexandre le Gardeur de Tilly, capitaine de frégate, chevalier de Saint- 
Louis et de la légion d'honneur, marié : 1" le 24 wtobre 1808 à Angélique- 
Hélène de Turpin do Jouhé, morte le 9 mare 1835; 2« le 14 février 1838 à 
Jeanne-Rlisabeth-Séraphine de fieaumont, veuve de Pierre-Augustin Raboteau, 
procureur du roi à Rochcfort. Il décéda le 5 mars 1858, laissant : 

Du premier lit : 

1 a Marie-Claudine-Rlisal>eth , mariée à Sigisbert de Laagc-Robillard ; 

2° Eustelle, mariée en 1837 à Gustave de Piehon de Parempuyre; 

3» Marie-Hippolyte, marié le 28 octobre 1850 à Joséphine-Elisabeth Roussel 
de la Myvais; il réside au (.hanttvau, on la commune de Pessines; 
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4» Florence, mariéo le 9! avril 1841 à Stanislas de Montalembcrl de Cers. 

IV. Angélique-Rosalic-Mélanie le Gardear de Tilly, mariée à Pierre Faucher 
de la Ligeric, lieutenant-colonel d'infanterie, chevalier do SaintrLouia. 

(Voir la liste de Saint- Jecm-d Angely.) 



« M. François-Germain de Goubert, — pour son fief du 
Breuil,*— représenté par M. Eutrope-Barnabé Pichon. » 

Chef d'escadre des armées navales, chevalier de Saint-Louis, marié 
le 9 novembre 1751 a Marie-Anne-Gabrielle Ajicelin de Saint-Quentin, 
décède en 1792. Nous lui connaissons entre autres : 

I. Louise -Gabrielle, mariée le 12 septembre 1780 à Joseph -Pierre de Robert 
du Pin; 

II. Marie-lAtuise , mariée le 28 mai 1782 à Heuri de la Tour; 

III. Rose-Julie, mariée h JacqucB-Antoine llorric de Langorie; 

IV. Sans doute un fils, pi-re de - 

Caroline-Angélique, née en 1798, mariée à Pierre-Antoine Horric de Lau- 
gerif, morte le 26 août 1846. 



1IK GRAILLY. 

D'or, h la croix de sable, chargée de cinq coquilles d'argent. 

« M. le comte de Grailly, demeurant à Saintes, — pour 
son fief de Touverac. » 

Henri , comte de Grailly, marquis de Touverac, seigneur de Lavagnac , 
de Sainte- Terre et de Castegens, capitaine au régiment Royal-Piémont- 
ca Valérie, chevalier de Saint- Louis, appartenait à la branche de Lavagnac, 
sortie de l'illustre maison de Foix -Grailly. Cet électeur fut également 
convoqué pour sa terre de Touverac à rAssemblée d'Angoulême, où il 
se fit représenter par le comte de Montausier II naquit le 7 juillet 1760, 
épousa à Saintes, le 18 juillet 1785, Marie- Aune Michel de Saint-Dizant, 
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daine dos baronnies du ChAteau et de la Chaume, du bailliage de 
Nancras, de Panloy, de la Tour, etc., et mourut à rage de 80 ans, le 
31 janvier 1847. De son mariage vinrent : 

I. Eli© -Henri -Etienne, comte de Grailly, né à Saintes, le 26 décembre 1786. 
maire de Saint-Saturuin-dc-Séchaud, décédé sans alliance, le 9 février 1843; 

n. Jacques-Michel-Théodorc, marquis de Grailly, né le 28 décembre 1788, 
marié le 11 février 1 Kit à sa cousine germaine Jeannc-llenrieUe-Artnando de 
Guerre , morte le 38 novembre 1857. 11 réside au château de Panloy. 

Son fils, Gaston, a épousé le 22 avril 1851 Marie Piet de Beau repaire, 

dont : a. Arcbamband; — b. Jean. 

U existe d'autreB représentants de la maison de Grailly, issus du frère de 
l'électeur : Elie-Heuri-Clair© , vicomte de Grailly, capitaine do frégate, chevalier 
de Saint-Ixmis, mort lo 85 février 1826, qui a laissé do son alliance avec Marie- 
Thérèse de Saint-Mauris : 

1. Henri-Adrien, comte de Grailly, résidant au château de Beaumale, près de 
Libournc, marié le 4 août 1840 à Gabi u lie-Agnès-Mclanie de Gourgnes, dont un 



Parti : au 4 de gueules, h trois demi-vols d'or, qui est Green ; 
au 2 de gueules , h trois M couronnées d'or a l'antique, qui est 
de Saint-Marsault. 

« M. André -Jean Green, baron de Saint-Marsaud, de- 
meurant à Paris, — pour son fief de Salignac. » 

Àndré-Isaac Green, baron de Saint-Marsault, seigneur de Salignac et 
de Cotirpignac, capitaine au régiment do Durfort-dragons, chef de ba- 
taillon sous la Restauration, chevalier de Saint-Louis, né à Pons, le 
10 mars 1757, marié le 3 janvier 1778 à Jeanne-Adélaïde de la Coudrée. 
De son mariage vint entre autres : 

AndJPé-Cbarles-Maric, né le 30 septembre 1785, mort à Paris, le 10 mars 1787. 

« M. Pharamon Green de Saint-Marsaud, — pour sa ba- 
ronie de Parcoul, — représenté par M. André-Jean Green, 
baron de Saint-Marsaud. » 

Oncle du précédent; il avait assisté au Ban do 1758 



fils 



: Elie-Albert. 
II. Tbérèse-Alexandrine, 



alliance. 



GREEN DE SAINT-WARSAUIiT. 
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« Dame Marie-Marthe Green de Suint-Marsaud, veuve 
de M. Hector de Saint-Légicr, — pour son fief de Lussinet, 
— représentée par M. Jean-Grégoire, vicomte de Saint- 
Légier, secrétaire de l'Ordre de la Noblesse. » 

Sœur de Pharamond, et tante d'André-Isaac, mariée le 16 décembre 
1758 à Jean-Hector de Saint-Légier, capitaine au régiment de Beau- 
voisis-infanterie, décédé le 2 juillet 1786. 

Ce* trois électeurs appartenaient à une branche actuellement éteinte. 

(Foir la liste de la Rochelle.) 



DE tRFFFIX. 

D'azur, au chevron d'or, accompagné de trois étoiles de même; 
au chef aussi d'or, chargé d'une branche de chêne de sinople. 

« M. Jacques-Hugues-Victor de Greffin, — pour son fief 
de Jauvelle, — représenté par M. Léon de Beaumont, comte 
de Gibaud. » 

Présent à r Assemblée Provinciale. 

« M. François-Nicolas, chevalier de Greffin, — pour son 
fief de la Dépense, — représenté par M. Léon de Beau- 
mont, comte de Gibaud. » 

Seigneur de Rivry, etc., capitaine commandant au régiment de 
Brissac infanterie (Vivarais), né en 1734. Il avait comparu à l'Assemblée 
Provinciale. 

« Dame Françoise-Magdeleine de Greffin, veuve de M. du 
Cros de Gémeau de Ville, pour son fief du Pin, — repré- 
sentée par M. Nicolas Faucher de Ja Ligerie. » 
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GRENIFR 

DE LA FLOTTE ET DE LA 8AIIZAIB. 

D'azur, h trois lévriers courants l'un sur l'autre d'argent , 

colletés de gueules. 

« M. Jean-Odon Grenier de la Flotte, demeurant à Brie. » 

Garde du corps du roi, présent à l'Assemblée Provinciale, incarcéré 
à Brouage pendant la Terreur. 

« M. Grenier de lu Sauzaye, — pour son fief de la Sau- 
zaye, — représenté par M. Jean-Odon Grenier de la 
Flotte. » 

Cette famille existe. 



de vjk (a inua i; 

DE LA TOURNERIE ET DE SAY1GNY. 

De gueules, h trois têtes de lion d'or, 2 et 4. 

« M. Jean-Savinien-Marie de la Garigue de la Tournerie, 
— pour son fief de Chambon, — représenté par M. Charles- 
Michel Martin de Bonsonge. » 

Fils mineur de Jean-Jacques-Mélanie de la Guarigue de la Tournerie, 
lieutenant de vaisseau, chevalier de Saint-Louis, décédé avant la convo- 
cation des Etats-Généraux, et de Suzanne-Anne Sary de la Chaume. 
Il épousa le 15 septembre 1789 Marie-Suzanne-Hippolyte de Curnont, 
et périt en 1795, fusillé à Quiberon. 

Sa fille, Marie-Antoinette de la Guarigue de la Tournerie, habite Saintes. Elle a 
épousé en cette ville, le 12 août 1816, Michcl-Edouard-Maric Locquet de Itlossuc, 
alors sous-préfet de Saintes depuis secrétaire général de la préfecture de police 
à Paria, pendant la Restauration, chevalier do la Légion d'honneur, auteur de 
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CUKNON DEM MESNARDS. 

De gueules, au chevron d'argent, accompagné en chef de deux 
lionceaux affrontés de même, et en pointe d'un cœur aussi 
d'argent. 

a M. Pierre Guenon de Saint-Seurin, — pour sa sei- 
gneurie de Villexavier, — représenté par M. François- 
René, marquis d'Aiguières. » 

Né le 10 août 1737, présent au Ban de 1758, marié le 10 février 1759 
à Elisabeth Ancelin, décédé la 7 décembre 1801, lisant une fille : 

Jeanne Guenon de Saint-Seurin , qui épousa le 22 août 1802 le chevalier de 
Beaocbamps; ce dernier mourut le 26 mai 1826. 

« M. Etienne Guenon des Mesnards, demeurant aux Mes- 
nards, — pour son fief des Mesnards. » 

Pienv-André-Etienne Guenon des Mesnards, seigneur des Mesnards, 
en la paroisse du Douhet, gendarme de la garde du roi, descendant au 
cinquième degré du même aïeul que l'électeur ci-dessus. Il assista à 
r Assemblée Provinciale. De son mariage avec Marie-Charlotte de Saint- 
Upir il eut : 

I. Pierre-Adolphe » né à Saintes, le 5 avril 171», mort en 1837. Il avait épousé 
le 8 mai 1826 Annc^arlotte-Claire de Clervaux; cette dame liabile les Mes- 
nards. Do son mariage sont issus * 

1» Charles-Picrro-Félix , décédé en 1842; 

2° Anne-Zoé-Clara , morte en 4846 ; 

3° Charlotte-Lucie ; 

4* Marthe- Julie-Caroline; 

5* Jules-Eticnnc-Paul ; 

6° Noémi , décédée en IXio. 

II. Marie-Lydie, née au Douhet, lo 18 avril 1797, mariée le 17 avril 1817 à 
Bernard-Théodore de Vallès; 

III. Marthe-Zoé , mariée à M. de Vcrtcuil. Elle naquit au Douhet, lo 22 sep- 
tembre 1790. 
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IV. Andrc-Etienne-Cbristopbe, né à Saintes, le 13 novembre 480», mort lieu- 
tenant de vaisseau, le 17 mai 1836, à la Guadeloupe ; 

V. Etiennc-LaurenULiicien , rédacteur en chef du Témoin de la vérité, journal 
protestant publié à Saintes, 11 est aé en cette ville, le 2 avril 1809. 



«VÉRIN DE L'ÉfANCi. 

D'or, a cinq fusées de gueules, rangées en fasce. 

« M. Guérin, demeurant à Saintes. » 

René de Guérin, présent à l'Assemblée Provinciale, mort en 1812. 

« M. Antoine- ri de Guérin, — pour son fief de l'Étang, 
— représenté par M. Charles de Fradin. »> 

Cette famille n'existe plus dans la province. 



«CINOT 

DE tIO\iO\SFIL ET DE SOULICNAC. 

D'azur, h trois pals d'argent , au pied fiché et alésé; au chef d'azur 
soutenu d'argent, chargé de trois étoiles aussi d'argent. 

« Dame Adélaïde-Félicité de Guinot-Monconseil, épouse 
de M. Charles d'Alzace, prince d'Henin, — pour son fief do 
Monconseil, — représentée par M. Jean de la Tour, baron 
de Geay. » 

Adélaïde-Félicité-Henriette Guinot de Monconseil, dame du palais de 
la reine, mariée le 29 septembre 1766 à Charles-Alexandre-Marc-MarcelUn 
d'Alsace de Bossu de Chimay, prince d'Hennin et du Saint-Empire, ma- 
réchal do camp, capitaine des gardes du corps du comte d'Artois, etc. 
Le prince d'Hennin mourut en 1794. Sa femme comparait pour elle-même 
à l'Assemblée de Saintes. Elle décéda en 1822. 
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o M. le chevalier de Guinot, demeurant à Saintes. » 

Etienne-René Guinot de Soulignac, chevalier de Guinot, capitaine au 
régiment de Royal-Bavière-cavalerie, chevalier de Saint-Louis, cousin 
germain de la princesse d'Hennin, marié à Saintes, le 5 septembre 1771, 
à Marie-Madeleine Boscal de Réals. Il assista a l'Assemblée Provinciale. 

a Dame Marguerite Guinot, veuve de M. Jacques de 
Lage, — pour son fief de Bonne, — représentée par M. Phi- 
lippe de Lage. » 

Marguerite- Aimée Guinot, veuve de Jacques de Lage. 
Cette ancienne maison saintongeaise est éteinte. 

{Voir la liste de Saint-Jean-4 Angely.) 



DE Ci UITilRD. 

D'azur, au mouton paissant d'argent. 

c Dame Marie de Bertinaud, veuve de M. Jean- Louis 
de Guitard, — pour sa seigneurie de Rétaud, — représentée 
par M. Pierre Boscal de Réal, comte de Mornac. » 

Jean-Louis de Guitard de la Borie, dit le comte de Guitard, baron de 
Rioax, seigneur de Boisbernard, etc., capitaine de vaisseau, brigadier 
des armées navales, chevalier de Saint-Louis et de Saint-Lazare, né à 
Rochefort, le 8 février 1739. Il entra dans la marine en 1754, fut nommé 
capitaine de vaisseau le 14 mars 1779, et brigadier des armées navales 
le 23 avril 1785. Il mourut au château de Rétaud, le 3 janvier 1788. Le 
comte de Guitard avait épousé le 12 janvier 1773 Marie-Pélagie de Brc- 
tinaad de Saint-Seurin, dame de Rétaud. De ce mariage naquirent : 

I. Fridéric-Jean-Louis de Guitard de la Borie de Rioux, marié le *3 janvier 
1197 à aa cousine germaine Henriette de Bretinauld de Saint-Seurin, mort le 
ffl mai I8W . U avait eu de son mariage six enfanta. 

Cyprien de Guitard de la Borie de Rioux, fils atné, est le dernier repréeen- 
Uint mâle de cette branche. 
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H. Jean-Francois-Armand de Guitard do la Boric do Rioux, chevalier de Gui- 
lard, né à Rochcfort le 17 avril 1779, mort au Cormier, près de Saintes, le « mars 
1859. Marié à Saintes, le 5 septembre 1798, à Anne-Julic-Judith PaiUol de Beau- 
regard, décédée au Cormier le 9 avril 1806, il eut de cette union : 

Marie- Anne-Claire, mariée le 90 juin I8it à Théophile-Cbarlca , comte de 
Bremond d'An* , général de brigade , inspecteur général de cavalerie , ebera- 
lier de SaintrLouis, commandeur de la Légion d'honneur. 

La branche de Riberolle , séparée de celte de la Borie-Rioux depuis le com- 
mencement du xviii* siècle, est de nos jours représentée par deux frères : 

1° Louis-Armand de Guitard , baron de Riberolle. 11 habile la terre de Ribe- 
rolle , prés de la Rochefoucauld. De son mariage avec Françoise-Pauline Tan- 
deau de Marsac est né un fils : Louis-Armand. 

1» Joseph-Amédéc, chevalier de Guitard de Riberolle, marié à Franyoise- 
Léonide Nicard, dont : François-Léon, qui réside au château des Granges, près 
de Pouilly, en Nivernais, et a deux enfants de son mariage avec Marie Dela- 
malle : a. François- Albert ; — b. Louise. 

La branche d'Anihamic , séparée du tronc commun depuis le xvi« siècle, est 
également représentée de nos joui s. 

GUY DE FERB1ÈRES. 

D'argent, ii trois fermaux de gueules, 2 et 4 ; au chef d'azur. 

« M. Guy de Ferricres, — pour son fief de TArchctat. » 

Cette famille a des représentants en Périgord et à l'Ile de la Réunion. 

GUY DE LA «UINALIÈRE. 

D'argent, h un homme armé d'azur, accompagné de trois guis 
de chêne de sinople, 2 en chef et i en pointe. 

« M»* Claire Guy de la Guinallière, — pour son fief d'An- 
diogne en Oleron, — représentée par M. Jean- Antoine, 
vicomte de Cours. » 

Cette dame fut assignée par le lieutenant général du bailliage secon- 
daire de l'Ile d'Olcron. Marie Boilève, veuve de Pierre Guy, Claire et 
Mario-Arme Guy, ses deux filles , avaient vendu la Guiualière en 1748 à 
M. Capyras, changeur du roi au Château. 
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HABPEDANE DE BELLE VILLE. 

Gironné de vair et de gueules, de dix pièces. 

» 

« M. Harpedanne, comte de Belleville. » 

André-Guy de Bellevillc, seigneur des Boulernes, lieutenant au régi- 
ment d'Engbien-cavalerie, marié le 19 août 1769 à Jeanne Gaspicq. 
Présent à l'Assemblée Provinciale de février 1789 , il en a signé les pro- 
cès-terbaux c le chevalier de Belleville». Il eut dix-sept enfants. 

Celte famille est représentée par trois frères, petits-til» de l'électeur, savoir : 

1° Marie-Théodore de Belleville , marié le 18 juillet 1848 à Jeannc-Louise- 
Maric-Elisabeth d'ArcJic-Pessan. Il habite le château de Saint-Gcrmain-de- 

* Marie-Charles, marié le 10 janvier 1853 à Angèle Fournier, dont : Marie- 
Anselme ; 

S" Marie-Albert-Alexandre, marié le 10 mai 1818 a Alexandrine Prioul, dont 
deux flls : Marie-Théodorc-Arthur et Murie-OharlesJoseph-Gaston. 

D'HÉRISSON. 

D'azur, a trois roses d'argent, 2 et 1. 

« M. Jean-Julien d'Hérisson, chevalier, — pour son fief 
du Péré, — représenté par M. Eutrope-Barnabé Pichon. » 

Cet électeur fut assigné pour le fief du Grand-Péré, par le lieute- 
nant général du bailliage secondaire de Tonnay-Charente. Il avait assisté 
à l'Assemblée Provinciale. 

« M. Charles-Honoré d'Hérisson, — pour sa seigneurie de 
la Mothe-Menrsac, représenté par M. le chevalier de 
Luchet. » 

Seigneur de la Mothe-Meursac et de Beatiregard, capitaine au régiment 
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Royal -Navarre -cavalerie, chevalier de Saint-Louis, marié à Marie- 
Jeanne d'Aulnis. 

La famille d'Hérisson n'existe plu» en Saiotonge. Noos ignorons si elle est 
encore représentée en Champagne , dont elle est originaire. 

[Voir la liste de Saint- Jeon-d'Angely.) 
niLLAIBET DE BOISFERRON. 

« M. Jean-François Hillairet de Bois-Ferrond, demeurant 
à Saint-Martial, — pour son fief de Fargues. » 

Jean-François Hillairet de Boisferron. 

HOBRIC 

DE LAUGERIE ET DE LA ROCHE-TOLAY. 

D'azur, à trois fermaux d'or. 

« M. Horry de Laugerie, y demeurant, — pour son fief 
de Laugerie. » 

Jacques-Antoine Horric de Laugerie, capitaine d'infanterie, émigré, 
marié à Rose-Julie de Goubert, dont : 

Pierre •Antoine, né à Champagnolles en 17*5, mort a la Martinique en 1839. 
De son mariage avec Caroline- Angélique de Êoubert est né : 

François-Pierrc-Jules, marié le 4 mare 1847 à Marguerite - Henriette 
Acbard, dont : o. François- Albert ; — b. GahrieUe-Marie-Tbérese-Albertioe. 
M. de Laugerie habite Bordeaux. 

« M. François Horric de la Rochetolay père, demeurant 
à Saintes, — pour son fief de Saint -Antoine. » 

Seigneur de la Roche-Tolay, de Préguillac et de Saint-Antoine du Bois, 
présent au Ban de 1758 et à l'Assemblée Provinciale de février 1789. 
11 avait épousé le 10 avril 1741 Rose-Françoise de Guibal, et mourut 
en 1801, à Page de 89 ans, laissant, entre autres : 

I. Pierre; — II. Emmanuel, tous deux électeurs ci-apre*. 
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« M. Pierre Hoirie, chevalier de la Rochetolay, demeu- 
rant à Saint-Genis. » 

Présent a l'Assemblée Provinciale, marié à Louise de Robert du Pin. 
De ce mariage vinrent : 

I. Marie-Thérèse, veuve de Jean Guerry, officier de marine; 

n. Charles, né le 49 décembre 4803, marié en 4837 à Marie-Josèphe-Augustine 
Jaulin de Vignemont du Seutre. Us habitent le Pio. 
Leur fille a épousé Alexis Gérard. 

m. Léon, marié à Sophie Chauvin, dont une fille. M. Léon de la Roche-Tolay 
demeure à Saint-Genis. 

IV. Julie, mariée a Jean-Baptiste Corbineau. 

q M. Emmanuel Horic de la Rochetolay, demeurant à 
Saintes, — pour son fief de Préguillac. » 

Seigneur de la Roche-Tolay, de Préguillac, de Saint-Antoine du Rois 
et de Chassagne, capitaine des Chasseurs de la Picardie, chevalier de 
Saint-Louis. Il émigra et mourut en 1811. Il avait épousé à Saintes, le 
5 mars 1782, Rose-Julie Dexmier de Saint-Simon d'Archiac, dont : 

I. Anne-Adèle, baptisée à Saintes , le 45 décembre 1788 ; 

U. Louis-Marc Hoirie de la Roche-Tolay, appelé le comte de la Roche-Tolay, 
sous-préfet de Châteaulin et de Barbezicux, secrétaire général de la préfecture de 
la Charente-Inférieure, sous la Restauration, né à Saintes, le 8 juin 4790, mort 
le 94 juin 4846. De son mariage avec Marie-Estber Dumorisson, qu'il avait 
épousée le 8 mars 4843, est né : 

Louis-Marc-Stanislas , ingénieur des ponts et chaussées, chevalier de la 
Légion d'honneur, marié à Louise Dejean , duot : a. Louis -, - 6. MRrie-Edmée. 



m on 

i 

DE RON\E ET DE LÉTANG. 

D'azur , au cep de vigne d'or grimpant autour d'un échalas d'argent, 
toutenu d'un croissant de même, et accompagné de deux étoiles 
d oren chef. 

• M. Charles-Antoine Huon de Rosne, demeurant au 
Brillouard, — pour son fief de Gormon. » 
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Charles- Antoine Huon, seigneur de Plie de Rosne, du Brillonard et 
de Gorraon , assista à l'Assemblée Provinciale. Il avait épousé à Saintes, 
le 9 février 1763, Marie-Louise Delaage, dont : 

I. Marie-Charlotte, née le 39 janvier 1764, mariée en 1790 à Marc-Alexandre 
de Barbeyrac , comte de Saint-Maurice. Celle dame est decédoc , la dernière de m 
branche, le 8 mai 185t. t 

II. Joseph-Elie, né le 6 septembre 1765. 

Charles-Antoine Huon do Rosne eut au moins deux Als : l'un a servi dans les 
gardes du corps du roi , l'autre dans la garde royale, sous la Restauration. 

« Dame Anne-Charlotte Huon, veuve de M. Germanique, 
marquis d'Hiongues, — pour son fief de la Ferière, — 
représentée par M. le chevalier Béraud du Pérou. » 

La branche de Létang, dont nous ne connaissons pas la jonction avec celle de 
Rosne, est îvpréscntée par François-Nicolas Huon de Ixtong , membre du 
conseil général de la Charente-Inférieure, juge de paix du canton de Gemozar, 
AU de Claude-Guillaume, eoutmUsairv ordonnateur de la marine a Toulon, chef 
d'administration à Rothcforl, chef des bureaux civils de la marine, et de Marie- 
Sophie de la Chambre. Il a épousé le 29 mai 1833 Hortcnse de la I»orle-«ux-Loups, 
dont : I» Marie-Sophie-Antoinette-Pauline; — *• Marie-I^uise-Etigénie-Emma, 
mariée en 1857 à Anatole Priqué de Guippeville. 



IS1\E DU BEAIJCHESXE. 

D'argent, h trois roses de gueules, pointées et boutonnées 

de sinople, posées 2 et /. 

« M. Henri-Mathieu, marquis d'Isle, — pour son fief de 
Marvillars, — représenté par M. Jacques-Gaspard, vicomte 
de Turpin. » 

Seigneur de Deauchesnc et de Marvillars, lieutenant- colonel du régi- 
ment de Noaillcs-infantcrie, chevalier de Saint-Louis et de Saint-Lazare , 
né le 19 octobre 1744, marié le 27 avril 1773 à Madeleine-Thérèse du 
Breuil de Théon de Châteaubardon. Il eut de cette alliance : 

I. Louis-Henri , marquis d lslc de Beauchesne, ebef d'escadrons en retraite. 
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chevalier de la Légion d'honneur, marié à Marie-Pauline Aubert de Boumois, 
décédée le 7 février 1859. De ce mariage vinrent : 

1° Casimir, officier de cavalerie, mort !e i"j décembre 1856. II avait épousé 
Hélène de Rostaing, dont : a. Raoul; — b. Arthur; — c Oscar. 

2* Alfred, marié à Chinon, le 16 novembre 1858, à Anne Porteme de 
Saxilly,dont une fille; 

3° Joseph , sans alliance ; 

4° Mathilde; 

5« Lncio. 

n. Louis-François, marié le 7 mars 1809 h Anne-Joséphinc-Françoisc-Stépbanie 
de Uge de Volude, morte sans postérité, le 15 mai 1855; 

m. Annc-Marie-Gabrielle, mariée à Jcao-Antoine-Joseph Brosaard de Favière; 

IV. Louis-Casimir, marié à Pauline Froger de l'Éguille, dont : 

1- Henri, marié deux fois, la première avec W l * de Rivière. Il en a eu 
deux enfants. 

t» Charles, marié, dont trois fils et une fille; 

3° Ferdinand, célibataire; 

4° Alphonse, marié, dont trois fils; 

5° Georges , marié, dont un fils et une fille ; 

6» Victor, marié , dont un fils et une fille; 

7° Lucie; 

8° Gabriel , curé de Saint-Hilalre de Voust. 

V. Victor, ancien officier, chevalier de la Légion d'honneur, marié à Lucile 
fcifet de Rouvray, dont : 

1° René, décédé; 

2* Paul , abbé dlslc , curé de Jazennes ; 
3° Elisabeth ; 
* GabricUe; 

5« Marie-Thérèse, mariée à William OHogan Mac-Fadden, morte à Laval, 
le 23 juin 1856. 

VI et VII. Enfants morts en bas âge. 

« M. Jean-Jacques, chevalier d'Isle, — pour sa terre de 
Saint-Jean-d'Angle, — représenté par M. Jacques-Gaspard, 
vicomte de Turpin. » 

Frère puîné du précédent, admis à FÉcole militaire en 1756, officier de 
marine. D'après le procès-verbal du 16 mars, conservé aux Archives impé- 
riales, il ent pour procureur à l'Assemblée M. Raymond de Richicr. 

L'un des deux électeurs de la famille d'Isle a comparu à PAssemblée 
Provinciale. 

6 
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DE I/ISLE DE BONLIEV. 

De gueules, h deux chevrons d'or, accompagnés de troùt croissants 
d'argent, 3 en chef et 4 en pointe. 

» 

« M. François de Lile de Bonlieu, demeurant à Saint- 
Genis. » 

François de l'ïsle, seigneur de Bonlieu. 

DE JAUBERT. 

D'azur, h la fasce d'or, accompagnée de six fleurs de lys de même, 

5 en chef et 3 en pointe. 

« M. Henri de Jaubert, demeurant à Chamberlan, — 
pour son fief de Chamberlan. » 

Cette famille est représentée par M. de Jaubert, ancien officier et ancien 
colonel de la garde nationale de Saintes. Il a des enfants de son mariage avec 
M ,u Saulnier de Beaupine. 

II existe d'autres brauches de la maison de Jaubert. 

DE alias DEL A AGE* 

D'azur, au chevron d'or, accompagné en chef de deux roses 
tigées et feuillées de même, et en pointe d'une main fermée 
soutenant un faucon aussi d'or. 

« M. Anne-Jérôme Delaage, demeurant à Saintes, — 
pour son fief de Meux. » 

Conseiller-secrétaire du roi, receveur des tailles de l'élection de 
Saintes, présent a l'Assemblée Provinciale, né le 20 décembre 1742, 
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mort le 25 juiUet 1842. Il avait épousé le 20 février 1776, Marie- 
Anne Chasseloup de Laubat; de cette alliance : 

I. Jérôme , lieutenant-colonel du génie, sous-directeur à l'Ile d'Olcron, député 
de la Charente-Inférieure sous la Restauration , membre du conseil d'arrondisse- 
ment de Marennes, chevalier de Saint-Louis et officier de la Légion d'honneur, 
né à Saintes, le 18 mai 1777, mort au Château (Oleron), le 15 novembre 18.*). Il 
avait épousé : f Come-Catherine Landreau; *» M»» Bonamy de Bcllelbntaine , 
TeuTe de H. CbarleL 

Du premier lit : 
1° Eugène, décédé jeune; 

*» Jérôme-Hippolytc, ancien membre du conseil général de la Charente- 
Infcrieure, marié à Thérèse-Louise Cbarlet, dont : o. Jérôme-Albert, officier 
dans les haras de Pompadour; — b. Jcan-Auguste-Ceorges, attaché à l'admi- 
nistration des télégraphes. 

Du second lit : 

a- Marie-Thérèse-Mélanie, mariée : !• à Victor Cousin-Vallée, maire du 
Château, membre du conseil général de la Charente-Inférieure; !• à Antoine 
Felet, chef de bataillon du génie, chevalier de la Légion d'houneur; 

II. Pierre-Louis, né le 4* juillet 1778, marié en 1804 à M"« Vandammc, 
!• N., officier de marine, décédé ; 

*» N., yeuve de M. Magdeleinc, capitaine d'infanterie. Cette dame habite 
le Mans. 

III. Joscph-Nathanaèl , ancien inspecteur des postes, né le 16 septembre 1780, 
marié à sa cousine germaine Catberine-Tbérôse-Clémence de Laage de Saint-Ger- 
main, dont : .«« 

I 4 Eugène, marié a Amélie Laforesi j 
2° Joseph, marié à Thérèse Fontcmoing; 
9* Louis. — Ils habitent Ubourne. 

IV. Marie-Léonard, né à Saintes, le t* novembre 1789, officier, sorti de l'École 
militaire de Fontainebleau , mort dans la guerre d'Espagne. 

U famille de Laage, autrement Delaage, est représentée encore par cinq autres 
branches, savoir : 

1° La branche de Saint-Germain, issue de Jean-Etienne de Laage de Saint- 
Germain, capitaine de cavalerie, chevalier de Saint-Louis, frère de l'électeur 
Anne-Jérôme. M. de Laage de Saint-Germain assista à l'Assemblée «Provinciale. 
De son mariage avec Marie-Madeleine-Thérèse Maurice de Sentout il a eu cinq 
enfants : 

I. Victor, ancien directeur des contributions indirectes à Marenncs, marié 
a M"*Uveneric; 

n. Joseph-Léonard, actuellement h Angoulème; 
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ni. Catherine-Thérèsc-Clémcuce , mariée à Joscpb-Nathanaél de Laage ; 

* 

IV. Honorino-Maric-Louiae ; 

V. Jérôme- Adolphe, chanoine honoraire à Saintes. 

8°, 3° et 4° Les branches de Mcux et de la Rochetterie ou d'Orléans, et celle 
de Laage-Robillard, descendues de Jérôme, coseigneur de Meux, seigneur de 
Vouzon et de la Motbe-Beuvron , en Orléanais, conseiller-secrétaire du roi, rece- 
veur des tailles de l'élection d'Orléans, convoqué en 1789 fe l'Assemblée de la 
Noblesse du bailliage do cette ville. Jérôme était oncle d'Anne- Jérôme, l'élec- 
teur de Saintes. De son mariage avec Marie-Adélaïde Faure vinrent entre autres : 

I. Pierre-Alexandre, seigneur de la Mothc, directeur des fermes à Or- 
léans, marié à M H « Tassin de Muntaigu , auteur des branches do Meux et de la 
Roclictturie qui de nos jours subsistent en Orléanais. Nous ne connaissons 
point leur descendance. 

II. Marie-Alexandre, marié à Gabrielle Robillard de Château-Gaillard, 
dont : 

1° Gabrielle, religieuse à Château-Gaillard ; 

S° Paul, marié à Catherine-Valérie de Lasalle; ils habitent Libourne. 
De leur union : a. Alexandre, marié à Marie Vallet de Payraud ; — 6. Agathe, 
mariée à Félix Claurel; - c. Valérie, mariée à Edouard Durand de la 
Vauxmartin; — d. Eugénie; — «. Gabrielle. 

3° Sigisbert, marié à Marie-Claudine-Elisabeth le Gardeur de Tilly. 
Leur résidence est Bellevue , en la commune de Juicq ; ils ont quatre 
enfants : a. Hélène, mariée à Charles Lalande; — 6. Marie; — c. Théo- 
phile, marié à Mûrie Louveau de la Règle; — d. Estel le-Alcxandrinc. 

4° Albin, qui habite Mongaugé, commuuc de Chérac; il a épousé Alix 
Dcsprez d'Ambreuil , dont oeuf enfants ; 

5- Léa. 

6° La branche de Bellefaye , formée par Clément, fermier général, frère 
de Jérôme. Clément épousa M"* de Hères, dont il tut : 

I. Clément, seigneur de Bellefaye, fermier général, marié à M"« du Rivet, 
dont . 

t- Joseph, directeur des domaines. De son mariage avec M"' Chaj'Uil 
vinrent deux (Ils et deux filles : l'une mariée à M. le Vavasseur, l'autre 
avec M. le baron de Fiugerlin. 

S° N., sous-préfet de Saiut-Omer, marié a M ,u de Mres , dont : a. Clé- 
ment, prêtre; — 6. Bruno-Clément -Joseph , prêtre, vicaire de Saint* 
Pierre-le-Pucllier, à Orléaus ; — c. Eugénie ; — d. Auguste , résidant à 
Bruges; — e. Pauline. 

3° N., mariée à M. le comte de Lczay-Marnésia. 

H. N., mariée à M. le marquis de Villeneuve de Venco, pair de France 
sous Louis XVIII ; 

III. Fortuné, passé aux colonies. 

(Koir la li*ie de Saint -Jean-d' Antjely et T Appendice.) 
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l»E LAFIITZUN DE LA CARKK. 

ÉcarUlé : au 1 de gueules, h la chaîne d'or, rangée selon toutes 
les partitions de Vécu et en double orle, qui est de Navarre; 
au S d'azur, h la croix d'or fleurdelysée, qui est de Lafutzun; 
au 3 d'or, h deux vaches passantes de gueules, accolées y clarifiées 
et excornées d'azur, qui est de Béam; au 4 d'argent, au lion 
d'azur, couronné, armé, lampassé et vilenné de gueules, qui est 
de la Carre. 

/ 

w 

u M. Jean-Henri la Futzunt de la Carre, — pour son fief 
de Fiefraelin en Oleron, — représenté par M. Jean- Antoine, 
vicomte de Cours. » 

Jean-Henri de Lafutzun de la Carre, capitaine au régiment de Sain- 
tonge-infanterie, chevalier de Saint-Louis et de Saint-Lazare, né a Saint- 
Georges, en Hle d'Oleron, le 19 octobre 1754. Il avait fait la guerre de 
l'Indépendance des Etats-Unis. Présent à l'Assemblée Provinciale de 
février 1789, il en a signé les procès-verbaux a le comte de Ixicarre, pour 
la noblesse de Pile d'Oleron ». Il est porté dans les assignations faites 
par le lieutenant général du bailliage de nie avec la qualification de 
a chevalier de la Carre ». M. de la Carre fut renfermé a Brouagc pendant 
la Terreur. Nommé sous l'Empire juge de paix de la villo du Château, il 
occupa ces fonctions jusqu'en 1830, et mourut à 84 ans, le 3 mai 1838, 
laissant quatre enfants issus de son mariage avec M»« Pailhou, nièce 
de l'évêque de la Rochelle, savoir : 

I. Jean-Hcnri-AuguBtc de Ufulzan de la Carro , capitaine au 98« régiment de 
ligne, chevalier de la Légion d'honneur, né au Château, en 1811; 

II. Louis-Cbarles-Henri , chef d'escadron* au * régiment de chasseurs de 
la garde impériale, officier de la Légion d'honneur, né au Château, en 18U, 
marié en 1851 à Caroline de Bezolles, dont : 

Marie-Renée-Henrique. 

III. IV. Cabrielle et Louise, non mariées, résidant au Château , prés de 
leur mère. 
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La famille do Lafutzun , entée sur la trés-ancicnnc maison de la Carre , en 
Navarre , est encore représentée par deux fWros, savoir : 

!• Sévère de Laftitxun, baron de la Carre, qui habite Auch avec sa fille, 
M"' de Clauzudi'-MLuieux ; 

t° Henri , ancien clicvalier de Malle, demeurant à Soint-Jcan-lc-Yirux , aux 
environs de la Carre (Basses-Pyrénées). Ils sont neveux à la mode de Bretagne 
de l'électeur Jean-Henri, et fils de Charles, baron do la Carre, et de Franeotse- 
Marguerilo-Julie de Meynard. 

DE LA«B DE VOLUDE. 

D'or, a l'aigle éployée de gueules, becquée et membrée d'azur. 

« M. François-Paul Delage, marquis de Volude, — pour 
sa terro du Tirac, — représenté par M. Joseph-Paul-Jean, 
comte Delage de Volude. » 

François-Paul, marquis de Lage de Volude, seigneur du Tirac, d'As- 
niôres, de la Barde, des Touches, de Bonlicu et de la Rigaudière, né au 
château d'Asnières, le 10 septembre 1734, présent au Ban de 1758. De son 
mariage avec Marie-Jeanne-Claudine de Kergariou il eut : 

I. Joseph -Paul-Jean , électeur ci-après; 

n. Jean-Henri, né le 10 avril 1767 au château de CoetilUau, en Bretagne; 
mort jeune* 

« M. Joseph-Paul-Jean, comte Delage do Volude, de- 
meurant à Paris. » 

Joseph- Paul- Jean, comte de Lage de Volude, lieutenant de vaisseau, 
né au château d'Asnières, le 27 février 1763, épousa, par contrat signé du 
roi et de la famille royale, le 13 janvier 1782, Béatrix-Etiennette Rcnart 
de Fuchsamberg d'Amblimont, dame d'honneur de la princesse de tara- 
ballc. Le 19 mars de la même année, il obtint les honneurs de la cour 
cl monta dans les carrosses de Sa Majesté. Le comte de Lage de Volude 
assista à l'Assemblée Provinciale de février 1789. 11 émigra, prit du ser- 
vice dans la marine espagnole, et mourut le 1« avril 1799, à Porto-Rico. 



Digitized by Google 

i 



SAINTKS. 



87 



U comtesse de Lage de Volude décéda le 7 décembre 1842. Elle eut 
trois filles: 

I. Marie-LouiBe-SUJplianic-Bêatrice-Natbalie, née a Paris, lo 28 octobre 1782, 
filleule du duc de Penthièvre et de la princesse de Lamballe, mariée le 90 mars 
1808 à Thomas Sumter, chargé d'affaires des États-Unis d'Amérique en France ; 

II. Anne-Joséphinc-Francoisc-Stéphanic, née a Paris, le 26 décembre 1787, 
mariée à Saintes y lo 7 mare 1809, à Louis-François, comte d'Isle de Beauchesnc , 
et morte le 15 mai 1855, la dernière de sa maison ; 

III. Joanne-Henriette-Calixte-Stépbanie, née au château du Tirac , le 19 février 
H9t», morte à Madrid pendant l'émigration. 

« Dame Marguerite Guinot, veuve de M. Jacques de 
Lage, — pour son fief de Bonne, — représentée par M. Phi- 
lippe de Lage. » 

Jacques de Lage avait épousé Marguerite-Aimée Guinot, dont : 

I. Auguste-Louise, morte à 19 ans, le 11 janvier 1769; 
IL Phibppe, rélecteur ci-apres. 

« M. Philippe de Lage. » 
Présent à TAsscmblée Provinciale. 

C'est par présomption seulement que nous avons admis Jacques et 
Philippe de Lage avec les électeurs de la maison de Volude. Seraient-ils 
des de Lage de Brossac, en Saintonge et en Angoumois, qui portaient : 
d argent, h l'épervier essorant d'azur, armé et couronné d'or, 
empiétant un poisson aussi d'azur ? 



DE LAIVCiG. 

D'azur, au croissant d'argent, surmonté d'une étoile de même. 

« M. le marquis de Lange de Comnènc, demeurant à 
Pons, — pour son fief de Sorlu. » 

Denys-Joseph-Hyacinthe, marquis de Lange -Comnène, seigneur de 
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Sorlut en la paroisse de Cotes, lieutenant de vaisseau , marié à Marie- 
Hcnriette-Anastasie Teyssier des Farges, dont entre autres : 

m 

I. Joseph-Hyacinthe, né le i- août 1786, mort jeune; 

II. Henri-François-Joaepb, nô lo 39 septembre 1789; 
ni. Irène ; 

IV. Une autre Aile. 



LKflOI SI* DE NIEUIL. 

D'azur, a deux étoiles d'argent en chef, et au croissant de même 

en pointe. 

« M. Gabriel-Izaïe Leuiousin, baron de Nieuil-lès-Saintes, 
y demeurant, — pour son fief de Nieuil. » 

Gabriel-Esau Lcraousin, baron de Nieuil lès-Saintes, seigneur de 
Grassay, de Chantreau, etc., marié à Rélaud, le 21 février 1753, à Eus- 
telle Gentil de Brassa ud, dame de Varzay, de Saint -Christophe, des 
nomades, etc. Le baron de Nieuil Oit assigné par le lieutenant général 
du bailliage d'Olcron, pour sa seigneurie de Meré. Nous lui connaissons 
une fille : 

Maric-HcnrioUe, baptisée à Saintes, le 13 mars 1755, mariée à Pierre Boscal de 
Réals , comte de Mornac , capitaine au régiment de Piémont-infanterie, chevalier 
de Saint-Louis. 



« M. Jean Lemouzin, demeurant à Saujon. » 

Jean Lemousin de Saint-Germain, lieutenant de frégate, officier d'ar- 
rondissement des classes de la marine de la circonscription de Marennes, 
né en 1741. Il avait assisté à l'Assemblée Provinciale. 



« Dame Henriette d'Aunis, veuve de M. Jean-Gabriel 
Lemouzin, — pour son fief de Théon, — représentée par 
M. Jean Lemouzin. » 
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De gueules, à deux lions adossés d'or, surmontés d'un lion 

léopardé d'argent. 

« M. Gabriel, baron de Lestranges, demeurant au Tran- 
quart, — pour son fief du Tranquart. » 

Le baron de Lestrange assista à l'Assemblée Provinciale. Il fnt nommé 
l'un des commissaires de l'Ordre pour la vérification des pouvoirs. Né 
à Golombier le-Vieui, en Vivarais, mort au mois de juillet 1789. 

« Dame Marie-Anne de Lestranges, veuve de M. Jean- 
Daniel de Courcelles de Rigaud, tutrice de M. Jacques de 
Courcelles, son fils, — pour son fief de Gadeuil, — repré- 
sentée par M. Gabriel, baron de Lestranges. » 

Elle était sœur du baron de Lestrange. 

Cette branche s'est éteinte en la personne de dom Augustin do Lestrange, 
frère des deux comparants ci-dessus, abbé général des Trappistes, décédé à Lyon 
on 1827. 

L'ancienne maison de Lestrange est représentée en Saintougc par le marquis 
Alfred de Lestrange, qui habite le château de Chaux. De son mariage avec Marie - 
Constance-Josephc Hcrbout, décédée le 90 juin 1860, il a eu sept enfants, savoir : 

1 a Raoul , comte de Lestrange, décédé, marié h Marte du Tertre, dont deux 
fils; 

So Arthur, mort en 1849; 

8- Frédéric, marié & Marie Eymar de Palaminy ; il a deux onûmts; 
4" Gaston, décédé en 1858; 
5» Gustave; 

©• Caroline, mariée à Théodore , marquis de Romanet de Lestrange ; 
7*Gabriclle, mariée à Léopold deTricaud. 
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DE LIVENNE. 

D'argent, h la fasce de sable, freltée d'or de six pièces, accompa- 
gnée de trois étoiles de sable, * en chef et 4 en pointe. 

« M. Charles de Livenne, comte de Bal an, y demeurant, 
— pour son fief de Chatelars. » 

Jean-Charles de Livenne, comte de Balan, seigneur des Rivières, des 
Brousses, de Chatelars, de Pougemin, de Cingé, etc. , présent au Ban de 
1758 et à l'Assemblée Provinciale de février 1789, où il fut nommé l'un 
des commissaires de l'Ordre. Le comte de Livenne avait épousé, le 
2 février 1750, sa cousine germaine, Paule-Pélagie de Liveune de Balan, 
dont : 

L Jean-Cbarles-César-Joscph, appelé lo baron de Livenne, page de la grande 
écurie du roi, écuyer commandant les écuries de Joseph -Napoléon, roi de 
Naples et d'Espagne, directeur des haras sous la Restauration, mort )e 13 mars 
182tï. Il avait épousé en 1809 Marie-Madeleine bave, dont une fille unique : 

Rosalie- Alexandrin©, la dernière de son nom , mariée le 13 février 1823 à 
Jacques, baron de la Porte, sous-intendant militaire, chevalier de Saint- 
Louis et officier de la Légion d'honneur. M. de la Porto est déeédé 

II. Julie, chanoinessc du chapitre noble do Vienne en Autriche; 

III. Marie-Félicité , mariée le 19 juin 1783 à Henri-Gaspard de la Porte , sei- 
gneur d'Estrades, capitaine d'infanterio, chevalier de Saint-Louis, conseiller de 
préfecture à Angoulômc. Elle est morte le 29 septembre 1791. 

IV. Céleste, mariée à M. le marquis de Conan, décédéo à Angoulèmc, le 98 sep- 
tembre 1836; 

V. Louis, chevalier de Malte, capitaiue de frégate, chevalier do Saint-Louis, 
émigré, né le 19 juillet 1763, mort on 1836. Il avait assisté à l'Assemblée de 
Saint-Jean-d'Angely. 

VI. César, chevalier de Malte, né lo 91 mai 1768. Il émigra, prit du service 
ci«àri^* 1 1\\ 1 1 1 lo-nc ftQ^çlftJij© f 0*1 mourut co énnjçrftt^on» 

VIL VllI. Deux filles, décodées sans alliance. 
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u Dame Marie de Livenne, veuve de M. le marquis de 
Gain de Linars, — pour sa terre de Monchaude, — repré- 
sentée par M. Henry-Gaspard de la Porte-aux-Loups. » 

Cette dame avait épousé en 1769 Isaac de Gain, marquis de Linars, 
veuf de M 11 * Chapelle de Jumilhac. Marie de Livenne était cousine 
germaine de Jean-Charles, ci-dessus. 

[Voir la liste de Saint-Jean- dlngely.) 



DE LOI/KI LOT. 

D à trois oiseaux d 

« M. François de Loizellot, demeurant à la Barrière, — 
pour son fief de la Barrière. » 

■ 

Famille éteinte il y a quelques année» on la peraonne de Maric-Cathcrine- 
Jcaonode Loizellot , mariée à Jean-Grégoire, vicomte do Sainl*Légier, capitaine 
de vaisseau, chevalier de Saiol-Louis, secrétaire de l'Ordre de la Noblesse. 



DE LOMBARD. 

D'azur, h trois étoiles d'or rangées en chef, à la rivière ondée 

£ argent en pointe. 

« Dame Marie-Anne Second, veuve de M. Louis de Lom- 
bart, — pour son fief de la Guinallière, en l'isle d'Oleron, 
— représentée par M. Jean-Antoine, vicomte de Cours. » 

Louis de Lombard, capitaine de vaisseau, chevalier de Saint-Louis, 
avait épousé : 1° Catherine Fiquepeau, veuve de M. Capyras, changeur 
du roi au Château , acquéreur de la Guinalièrc ; 2° à Dolus , le 10 jan- 
vier 1774, Marie-Anne Segond. Cette dame fut assignée par le lieutenant 
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général du bailliage de l'Ile d'Oleron, pour les flefs de la Guinalière et de 
la Pâli 



De sod mariage naquirent : 

1« Marie-Jacqueline-tauiso-Julio, née à Dolus, le M décembre 1774, 
morte sans alliance; 

2" Marie-Lotuse-Elisabetb-AmcUe , née à Dolus^ le 0 janvier 1775. Elle est 
veuve de M. Dyonnct et habite la Guinalière. 



DE LOI BEIT. 

D'azur, à cinq épis d'orge for, 3 et t. 

« M. François- Louis de Loubert, — pour son fief de 
Léguille, — représenté par M. François Horric de la Roche- 
tolay père. » 

Louis-François de Loubert, seigneur de l'Eguille, assigné pour ce fief 
par le lieutenant général du bailliage de nie d'Oleron, avait épousé à 
Saint-Pierre, le 10 décembre 1760, Jeanne-Eustellc Coûtant, dont : 

I. Madeleine-Emilie, née en novembre 4773, aujourd'hui veuve de Jérùmo- 
Marc le Bertlion , baron de Bonncmie ; 

II. Jacques-Alexandre, né à Saint-Pierre en 1786. 

La branche de Neuilly subsiste eu Normandie, dont cette famille est originaire. 

■ 

DE LUC. 

D'azur, au brochet d'argent mis en fasce, surmonté d'une 

étoile d'or. 

o M. Jacques, comte de Luc père , demeurant à Pons , 
— pour son fief de Roman eau. » 

Anne-Marc- Jacques, comte de Luc, seigneur de Lorignac et de Ro- 
maneau, présent au Ban de 1758 et à l'Assemblée Provinciale de février 
1789, marié le 27 juillet 1751 à Geneviève de Malvin de Montazet, dont : 

I. Antoino-Pompée, né à Pons, le 26 mars 175* ; 
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n. Antoine- Jacques- Joseph , électeur ci-après ; 

IIL Marc-Paul-Madeleine- Jacques-Joseph , né le 39 mai 1760 ; 

IV. Paul-Sidrac-Gabriel-Antûine , né le 13 février 1764 ; 

V. Blarie-Claude-Amable-Ursulo , mariée en 1803 a Pierrc-Omer Faucher de la 
Ligerie. 

■ M. le comte de Luc fils, demeurant à Romaneau. n 

Antoine-Jacques-Joseph, comte de Luc, seigneur de Lorignac et de 
Romaneau, lieutenant-colonel sous la Restauration, chevalier deSaint- 
Loois. Il assista à l'Assemblée Provinciale, émigra et prit service en 1792 
dans la compagnie de Saintongect d'Angoumois, commandée par le comte 
de Montausier. M. de Luc était né à Pons, le 31 jnillot 1775. 

Cette famille a pour dernier rejeton dom Juan de Luc, né en Portugal; il 
Iwlute aux environs de Mimnibeau. 



DE LU CB ET. 

D'argent y au lion couronné de gueules. 

• M. Michel de Luchet, — pour sa seigneurie de Saint- 
André de Lidon , — représenté par M. le chevalier de 
Luchet. n 

Né à Saintes, le 11 juillet 1741, présent à l'Assemblée de Poitiers. 

« M. le chevalier de Luchet, demeurant à Saintes. » 

Pierre, chevalier, puis marquis de Luchet, après la mort de son frère 
Jean-Pierre-Louis, le fécond littérateur, était aussi frère de Michel. Il 
naquit a Saintes, le 22 octobre 1740, assista à l'Assemblé Provinciale, fut 
élu commissaire de l'Ordre pour la vérification des pouvoirs, émigra, 
servit dans la compagnie du comte de Montausier, formée en 1792 à 
Munster, revint en France et mourut à Orléans, le 27 septembre 1810, 
Sa veuve, Louise-Catherine de Bourron, créole de Saint-Domingue, est 
décédéc à Orléans, le 16 février 1832. 

Pierre nous semble avoir été le dernier représentant mâle de l'an- 
cienne maison de Luchet. 
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MAC CARTEL 

D'argent, au cerf passant de gueules, ramé de dix cors 

et onglé d'or. 

« Dame Renée Robert, veuve de M. Denys de Maccarti , 
pour sa seigneurie de la Martière , — représentée par 
M. Raymond de Richier. » 

Renée Robert, veuve de Denis Mac-Carthy, fut assignée pour le fief de 
la Martière, par le lieutenant général du bailliage de TUc d'Oleron. De 
leur mariage étaient provenus: 

I. Denis-Charlcs-Murie Mac-Carthy, rhcvau-léger de la garde du roi ; 

II. Marie-Barthélemie, née au Cap-Français (Saint-Domingue), le 93 sep- 
tembre 1753, mariée à la Rochelle, le 90 novembre 1776, à J arques-Henri-Salomon 
Lévesque de Puyberncau , seigneur de SainUSornin , etc. , major du régiment 
du Roi<yivalerie, avec rang de meatre de camp, chevalier de Saint-Louis; 

III. Êléonore, née en 4768, mariée à la Rochelle, le 44 mai 1783, à Rcoé- 
François-Melchior de Begcon de Sainte-Mesme, alors chevau-léger de la garde du 
roi, veuf d'Anonyme Lefebvre de Givry; 

rv. Mario-Rosalie, baptisée à la Rochelle, le 9 juillet 4770, mariée en 4789 à 
Auguste-Salomou du Cliaffaul. 

Cette ancienne maison irlandaise a pour représentant Julien-Marie-Laurem- 
Robert, comte Mac-Cartby-Reagh , petit-Bis du célèbre bibliophile. 

{Voir la lisUdê la Rochelle.) 



DE MACIVEWARA. 

De gueules, au lion d'argent, surmonté d'un croissant de même, 
accosté de deux fers de lance d'or. 

o Damo Henriette-Marie de Boucaud, veuve de M. Ma- 
thieu, comte de Macnemara, — pour sa terre de Ransanne, 
— représentée par M. Julien-Gilbert, comte du Chaffaut. » 



Digitized by Google 



SAINTES. 



95 



DE MADRONNET. 

D'azur, au lion d'or, armé et lampassé de gueules, tenant une 
croix d'argent; au chef cousu de gueules, chargé de trois 
glands d'or posés en fasce. 

« M. Joseph, comte de Madronet, — pour son fief de 
Saint-Eugène, — représenté par M. le vicomte de Beau- 
mont de Gourson. » 

Pierre-Joseph de Madronnet de Saint-Eugène, capitaine de cavalerie, 
assista à l'Assemblée de la Noblesse de Bordeaux. 

La famille de Madronnet subsistait encore il y a quelques années à Saint-Eugène 
près d'Arcbiac. 

■ 

DE MALET. 

Êcartelé : aux 1 et 4 de gueules , h trois fermaux d'or, qui est 
de Malet de Graville; aux 2 et 3 de gueules, h la levrette 
courante d'argent ; au chef cousu d'azur, chargé de trois étoiles 
d'or, qui est de la Jorie. 

« M. le baron de Malet, demeurant à la Magdelaine, — 
pour son fief de la Magdelaine. » 

Louis, baron de Malet, seigneur de la Madeleine et de Sujat, enseigne 
de vaisseau, aide-major des armées navales au département de Rochefort, 
marié le 9 août 1767 à Marie-Anne-Jeanne Payen de Noyant, dont : 

Marie-Louise, clianoinesse-cotntesse du chapitre de N.-D. de l'Argentière, 
on 1782. 

« M. François-Louis, vicomte de Malet, demeurant à 
Lavaure, — pour son fief de Lavaure. » 

Loms-François, vicomte de Malet, frère du précédent, épousa le 
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12 janvier IT72 Marie Nadaud de la Grange, dame de la Vaure de 
Cbillac ; il en eut : 

I. Louia-Marie, né le 80 mars 1775 ; 

II. Louis-François, né le » septembre 1 77«. 

Cette famille est représentée par lea rameaux de Dousaac, de la Garde, de la 
Garde du Pont de Saint- Vincent, de Puy^allier, de Roquefort et de la Borie. 



DE MAL VIN DE MONTAZET. 

Êcarlelé : aux i et 4 d'azur, h trois étoiles d'or, 2 et 4, qui est 
de MoUvin; aux 2 et 3 de gueules, a deux balances d'or, qui est 
de Môntpezat. 

« M. Charles Malvin, marquis de Monlazet, demeurant 
à Paris, — pour son fief de Plassac. » 

Charles de Malvin, marquis de Montazet, comte de Plassac, seigneur 
de Saint-Symphorien, maréchal de camp, chevalier de Saint-Louis, né le 
25 juin 1739. Il avait été colonel du régiment d'Enghien-infanteric et 
s'était distingué dans la guerre de l'Indépendance de l'Amérique. Le 
marquis de Montazet comparut à rAssemblée Provinciale. Il fut aussi 
convoqué à l'Assemblée de Saint-Jean-d'Angely. 

« M. Antoine de Malvin, comte de Montazet, demeurant 
à Pons. » 

Antoine de Malvin, comte de Monta**, lieutenant général des armées 
du roi, inspecteur général de cavalerie, gouverneur de la citadelle de 
Marseille, grand-croix de Saint-Louis, né en 1715. Il avait débuté an 
service comme lieutenant au régiment du Maine-infanterie, en 1730, 
et avait été nommé eu 1758 colonel-lieutenant du régiment d'Enghien. 
Le comte de Mootaict mourut lo 11 août 1807. Il était l'oncle de l'élec- 
teur précédent. 

Plassac, qualifié châtellenie, puis baronnie, puis comté, relevait du roi, 
au devoir d'un marbotin d'or apprécie dix sols. 

(Voir la liste de Saint- Jean-d'Angrly.) 



i 
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DE MANES. 

Tiercé en fasce d'azur, d'argent et de gueules; l'azur chargé de 
trois étoiles d'argent; l'argent, d'une branche de laurier de 
tinople; le gueules, de trois barres d'argent. 

« M. de Mannes de Goûts. » 

François -Armand, vicomte de Mânes, seigneur de Goûts, mort en 
18*1. 11 avait épousé le 18 avril 1769 Anne-Pétronille de Beaumont 
d'Echillats, dame de Montmalant, dont : 
Victoire-Geneviève, née le 13 mars 1770. 

» M. de Mannes, — pour son fief de la Croix. » 
M. de Mânes assista à r Assemblée Provinciale. 

« M. Antoine-Gaspard de Mannes, mineur, autorisé par 
vénérable et discrète personne M. Elie-Dominique Gastin 
de Guérin de la Magdeleine, abbé de Vaux, chanoine de 
l'église de Saintes, spn curateur, — pour son fief de Chas- 
sagne , en l'isle d'Arvert , — représenté par M. Pierre- 
Charles-Auguste de Bremond, vicomte de Bremond. » 

Antoine-Gaspard de Mânes, mineur, était le plus jeune des enfants de 
François-Armand de Mânes, marquis de Mânes, seigneur du Gazon, 
mort le 6 juin 1784, et de Marguerite-Marie-Claire do Bremond d'Ars, 
dame de Ghassagne et d'Anvillc, décédée le 8 octobre 1777. M. de 
Mânes mourut en émigration. 

11 avait pour frère et sosun : Claire-Mélanie, mariée le 14 juin 1790 à François 
Thomas de Bardines, seigneur de Ncuillac eu Angoumois, morte à Saintes, 
le Si juin 1849; — Armand, enseigne de vaiaseau; le dernier màlc de sa maison ; 
-Marie-Rosalie-Iicnriette, nfe à Saintes, le 15 juin 1703, mariée a M. le cheva- 
lier de Thamiug; — Clémence-Henriette , religieuse hospitalière; — Marie- 
Uuniqoc-Armande, née à Saintes, le Î6 novemhre I7C0, morte eu cette ville, le 
7 juillet IS3S. 

7 
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DE niRBOTIV 

D'azur, au lion d'or. 

« M. Jean-François-Laurent- Amédée de Marbotin de Con- 
teneuil , demeurant à Bordeaux , — pour son fief de Con- 
teneuil , — représenté par M. Charles-Antoine Huon de 
Rosne. » 

Baron de l'Empire, premier président de la cour royale de Bordeaux 
sous la Restauration, commandeur de TOrdre de la Légion d'honneur, 
M. de Gontencuil avait été reçu conseiller en la première chambre des 
enquêtes du parlement deGuyenne, le 2 septembre 1708. En 1789, il assista 
à l'Assemblée de la sénéchaussée de Bordeaux. Marié le 24 juillet 1778 
avec Marguerite-Henriette de Cha vailles de Kougeras , il en eut : 

I. Jcan-Piorro-Hcnri-Amodôe de Marbotin de Contencuil, sous-préfet de Blaje, 
chevalier de la légion d'honneur, mon sans alliance en 1848 ; 

II. Aniédée, officier de dragons, tué en Espagne en 1813; 

III. Marie- Antoinette-Henriette- Amédée, mariée le 10 mai 1796 à Henri de 
Brctinauld, baron de Sainl-Scurin ; 

IV. Marie-Félit iti'-Jeanne-Henricttc-Amt'-dée, mariée a Paul-Sidrac de Frétard, 
marquis d'Ecoycux. 

Cette famille est représentée notamment par Charles-Jeanne de Marbotin de 
Sauviao, sous-préfet de Caste lnaudary, chevalier de la Légion d'honneur, petit- 
neveu de l'électeur. Il existe aussi une branche à Bordeaux . 



DE ItlHUN DE HAIttT-PAIAlK. 

De gueules, au lion d'argent, contourné, armé et lampassé 

de sable. 

« Demoiselle Hcnriclte-Hippolite, de Marin, — pour son 
fief de Barzan, — représentée par M. Charles de Couvi- 
doux père. » 
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« Dame Marie-Charlotte de Marin, veuve de M. Olivier 
de Queux , — pour son fief de Chapitre , — représentée 
par M. Charles de Couvidoux père. » 

DE LA NABTHOIMIE. 

■ 

De gueules, au lion d'or. 

« M. Léon, comte de la Marthonie, demeurant à Saintes. » 

Joseph-Léon-Rémond, comte de la Marthonie, brigadier des armées 
navales, capitaine de vaisseau, directeur de l'artillerie au port de Toulon, 
chevalier de Saint-Louis, mort à Saintes, le 5 août 1789, à l'âge de 
02 ans. Il avait épousé Marthe-Louise de Sartre. 

« Dame Marie-Angélique-Ànne-Àntoinette de la Martho- 
nie, épouse séparée quant aux biens de M. Louis-Armand, 
comte de Lescours, — pour sa seigneurie du Gagnon, — 
représentée par M. Joseph-Pierre de Robert. » 

Elle était nièce de l'électeur ci-dessus. Cette dame comparait pour 
elle-même. La famille de Lescours a voté à l'Assemblée de Saint-Jean- 
d'Angely. 

- 

MARTIN DE BONSOlUfiE. 

D'argent, au chevron de gueules, accompagné de trois martinets 
de sinople, becqués et membrés de gueules. 9 et 1. 

« M. Charles-Michel Martin de Bonsonge, demeurant a 
Marcnnes. » 

Capitaine au régiment de Bresse-infanterie, puis major des milices 
gardes-côtes de la capitainerie de Marennes, chevalier de Saint-Louis, né 
le 3 août 1738, M. de Bonsonge avait été blessé au combat de Saint-Cast, 
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le 11 septembre 1758. Il assista à l'Assemblée Provinciale et mourut 
le 2 février 1801. Marié : 1° le 18 février 1760 à Marie-Marguerite de 
Monfriant, dame du Chambon ; 2° le 1 er octobre 1765, à Madeleine- 
Françoise-Adélaïde Godet, créole de la Guadeloupe, M. de Bonsonge, 
sans enfants du premier lit, laissa du second : 

!. Henri-André, sous-lieutenant au régiment Boyal- infanterie , chevalier de 
Saint-Louis , né à Marcnnes, lu 30 août 1771. Il émigra en 1792, servit dans les 
armées des Princes et de Condé, et mourut a Saintes, le 34 septembre 1840. De 
son mariage avec sa cousine germaine I-anre Fresueau de la Gatandicre vinrent : 

1° Henri- Auguste, marié le 34 février 1839 à Aiexandrine-Marie-Paule de 
Bretinauld de Meré. Ils habitent Saintes et ont quatre enfants : a. Henri-Josepb- 
Anatole, enseigne de vaisseau , chevalier de la Légion d'honneur ; — b. Louis- 
Henri; — c. Laure; — d. Berthe. 

3» Alexis-Jules, sous-licutenant au 52' de ligne, démissionnaire en 1830. 
Sa résidence est l'ancienne abbaye de la Tenaille. Il a épousé le 10 janvier 1831 
Catherine Baynuuld, dont: André-Ernest, lieutenant au 103* de ligne, 
chevalier de la Légion d'honneur, actuellement en Chine. 

3«» Adélaîde-Eudoxie , mariée à Henri -Dieudonné- Guidon , marquis de 
Bcauchamps. 

IL Jeanne-Louise, née le 36 juillet 1775, incarcérée à B rouage pendant la Ter* 
reur avec son père et sa mère, mariée en mai 1799 à Charles-François Boscal de 
RchIs. 



MASSON DE LA SAUZAYE. 

D'azur, au cygne d'argent, sur une rivière de même, accosté 

de deux roseaux d'or. 

« M. Auguste-Alexis Masson de la Sauzaye, — pour son 
fief de la Sauzaye, — représenté par M. le chevalier de 
Cours. » 

Auguste-Alexis Masson de la Sauzaye, né le 17 mai 1740, marié à 
François»»- Antoinette Desprez d'Ardin, mort le 18 mai 1794. Ses deux 
frères, Jean-Antoine-Honoré et François-Narcisse, comparurent a l'As- 
semblée de Saint-Jean-d'Angcly. M. de la Sauzaye eut quatre enfants, 
savoir : 

I. Jean-Louis, mort sans alliance, le 35 janvier 1818 ; 
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II. Auguste- Alexis , marié le 33 avril 1816 à Mario-Elisabeth Serin de ta 
Cordinière, actiiellcmeut sa veuve, 'dont : 

1« Marie-Antoine-AlcxisEdonard, inspecteur des forêts a Cosne, marié le 
4 mai 1848 à Marie-Antoinette Perraudcau de Beauflef, dont : Marie-Auguste- 
Albert. 

i° Ma rie-Henri- Auguste , capitaine du génie, chevalier de la Légion d'hon- 
neur, marié le 5 février 1849 à Marie-Emma du Breuil de Théon de Chàteau- 
bardon. De ce mariage : Marie-Marguerite. 

IU. Marianne-Justine, mariée le 26 août 1807 à Maximi lien-Quentin Dcsprez 
d'Ambreuil; 

IV. Auguste-Théodore, ancien officier d'infanterie. Il habite la Rigaudiôre, 
près de Suintes. 

( Koir la liste de Saint-Jean-d Angely.) . 



DE HAMWALÉE. 

« M. Pierre de Malvalée, demeurant à Saint-Genys. » 

: 

Cet électeur signe « comte de Masvalée » le procès-verbal du 25 mars. 
Il mourut en 1792. Serait-ce Pierre de Masvaleyx de la Verdalle, présent 
au Ban de 1758? 

i 

MAUDUIT DE MERLIYIO. 

i 

D'or, au chevron d'azur, accompagné de trois étoiles de gueules. 

« M. Mauduit de Kerlivio, demeurant à Pons. » 

Jean-Baptiste Mauduit de Kerleau de Kerlivio, seigneur de Brandioo, 
capitaine-commandant au régiment Royal dragons, avec rang de lieute- 
nant-colonel, présent à l'Assemblée Provinciale, mort à Pons, le 8 fé- 
vrier 1790, à l'âge de 61 ans. De son mariage avec Elisabeth Broussard 
vinrent entre autres : 

I. Antoine-Louis, ué à Pons, le 99 juillet 1765, mort eu bas âge; 

II. Mathurio-Jean-Bapliste-Anninal , officier au régiment d'Orléans - infanterie, 
né a Pons , le 16 septembre 1767, marié à Anne-Marie de Lestang de Rullc , dont : 

«• Charles-Octave, marié à Henriette-Adélaïde Priqué de GuippcviUc. Tous 

» 
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deux sont décédés. De leur mariage : a. Gabriel; — 6. Alexandre; — c. Ger- 
maine. Ils résident à Bois, près de Saint-Genia. 

* Jea*Céaar, marié le 87 octobre 1838 à Zoé-Emelinc do la Porte-aox- 

III. Mario-Gabrielle, mariée le 15 juin 1800 à Joscpta-François-Armand de 
Sainte-Colombe de Boissonnade. 

La famille Mauduit de Keriivio est aussi représentée en Bretagno, dont elle est 
originaire. 



DE nÉRITE\S. 

D'azur, au lévrier d'argent, rampant contre un arbre de sinople. 

« M. Charles- Amable de Méritains Qerios, — pour son 
flef de Cuchaud, isle d'Oleron, — représenté par M. Jean- 
Antoine, vicomte de Cours. » 

M. de Méritens d'Arros assigné par le lieutenant général du bailliage 
de l'ile d'Oleron pour la seigneurie du Montet. Il fut incarcéré à Brouage. 

Cette famille a plusieurs représentants dans l'armée. 

{Voir ta liste de ta Rochelle.) 



DU il E S I\' IL- SIMON. 

D argent, à six mains dextres de gueules, les doigts pendants, 

posés 3, 3 et /. 

> 

« M. Louis-Michel , marquis du Mcsnil-Simon, — pour 
sa terre d'Ardennes, —représenté par M. Léon de Beau- 
mont, comte de Gibaud. » 

Major du régiment de la Sarre-infanterie, chevalier de Saint-Louis, 
baptisé le 25 août 1715, marié en 1757 à Louise-Marie- Jeanne Poussard du 
Vigean. 
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« M. le vicomte du Mesnil-Siinon, demeurant à Plassay, 
— pour son fief de Plassay. » 

Pierre-Jean, comte du Mesnil-Simon, frère du précédent, lieutenant- 
colonel des Grenadiers royaux de la Lorraine, puis de la Touraine, 
chevalier de Saint -Louis, l'un des commissaires de l'Ordre, baptisé 
le 10 mai 1737. Il épousa M ,lc Pissonnet de Bellefonds, dame de 
Plassay, dont postérité. 

Cette famille n'a plus de représentants en Saintonge. 



MICHEL 

DE SUNT-DIZANT ET DE LA 1HORINERIE. 

D'or, h la fasee d'azur, chargée de trois besanls d'argent, accom- 
pagnée de trois merlettcs de sable, 2 en chef et 1 en pointe. 

« M. Jacques Michel , baron de Saint-Dizant, — pour sa 
terre de la Chaume, — représenté par M. Alain-Xavier, 
comte d'Abzac. » 

Jacques Michel de Saint- Dizant, baron de Saint-Dizant, du Château 
dXMeron, de la Chaume, près de Pont-l'Àbbé, seigneur du bailliage de 
Nancras, de Saint-Trojan, du Treuil, de Beauroche, de la Tour, de 
Paoloy, etc., lieutenant-colonel d'infanterie française, capitaine général 
des milices gardes-cotes de l'Ile d'Oleron, aide de camp du maréchal de 
Belle-Isle, ministre de la guerre, sur toutes les côtes de l'Océan, chevalier 
de Saint-Louis, né à Dolus, le 12 juillet 1732. Entré au service dès l'Age 
de 11 ans, le 28 juillet 1743, en qualité d'enseigne du régiment de 
Bretaprne-iiifauterie, capitaine à 13 ans, le 27 septembre 1745, le baron 
de Saint-Dizant Ut avec son régiment les campagnes d'Allemagne en 
Bohême et en Souabe, et celle d'Italie. Le procés-verbal du 16 mars, 
aox Archives impériales, mentionne cet électeur comme ayant comparu 
en personne à l'Assemblée, et non par procureur. Il avait été assigné 
par le lieutenant général du bailliage secondaire de l'Ile d'Olernn en 
c« termes : « M" Jacques-Barthélémy Michel, baron de Saint-Diiant, 
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seigneur-baron de la ville et baronnie du Château et de Saint-Trojan 
en ladite île. * Syndic royal du pays abonné de Marennes, d'Arvert 
et de l'Ile d'Oleron, M. de Saint-Dizant demanda, en cette qualité, son 
entrée de droit à l'Assemblée des Etats-Généraux : sa prétention fut 
examinée par le conseil d'Etat, qui ne crut pas devoir l'admettre. Il 
mourut au château du Treuil, en la paroisse de Dolus, le 8 décembre 1789. 
Le baron de Saint-Dizant avait épousé le 8 juillet 1760 Marie Sary de 
la Chaume, dame de la baronnie de la Chaume , du bailliage de Nancras 
et de Panloy ; cette dame mourut le 1 er février 1796. De leur union 
vinrent : 

I. Joseph, né à Saintes, lo tt juillet 1783, mort jeuno ; 

II. Marie-Anne, née au château du Treuil, le SI avril 176S, mariée à Saintes, 
le 18 juillet 1785, a Henri, comte de Grailly, marquis de Touverac, seigneur de 
Lavagnac, de Sainte-Terre et de Castcgens, capitaine au régiment Royal-Piémont- 
cavalcrie, chevalier de Saint-Louis. Elle est décédée lo 39 décembre 1834, la 
dernière de sa branche. 

Le baron de Saint-Dizant descendait au quatrième degré du même 
aïeul que l'électeur ci-après. 

« Dame Anne Michel, veuve de M. Alexandre de Vallès, 
— pour son fief de Feusse, — représentée par M. François 
de Loizellot. » 

Marie-Anne Michel de la Morineric,damedc Feusscsen l'Ile de Nieulle, 
paroisse de Saint-Sornin-de-Marcnnes, née en 17H6, mariée à Alexandre 
do Vallès, chevalier de Vallès, seigneur de Chartres près de Rochefort, 
officier de marine. Suivant le procès-verbal du 16 mars, aux Archives 
impériales, cette dame fut représentée à l'Assemblée par Etienne Dexmier, 
chevalier d'Archiac; elle vivait encore au commencement du siècle. 
M. de Vallès était mort le 19 novembre 1783. 

Cette famille subsiste dans la branche de la Morinerie, cadette de celle des 
barons de Saint-Dixant; clic a pour seuls représentants miles deux frères : le 
baron Léon de la Morinerie , résidant à Paris , et Arthur de la Morinerie , garde 
gênerai dos forêts à Reims, petits- neveux de la dame de Feusses. I>eur p^rc, 
Eugtac, lieutenant de cavalerie , garde du corps dit roi , décédé en 1854, était 
devenu le chef do sa famille par extinction de la branche aînée. Ils sont petite-nls 
d'Etienne, capitaine de cavalerie, maréchal des logis des gardes du corps du 
roi, chevalier de Saint-Louis, décédé en IHI. 
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L'ancienne baronnie de la Chaume relevait à plein fief du roi et de la 
Tour du Pont de Saintes, au devoir d'une obole d'or appréciée cinq 
sols tournois. 

La baronnie du Château relevait aussi du roi : c'était une des trois 
parties de la puissante baronnie de Pile d'Oleron , dont le démembre- 
ment, stipulé par Anne devons, comtesse de Marennes, en son testa- 
ment du 27 janvier 1611, fut opéré lors du partage de sa succession, 
le 16 juillet 1612. 



* 



DE HONCOURIER. 



h M. le chevalier de Moncourier, demeurant à Saint- 
Dizant-du-Gua. » 

Présent à l'Assemblée Provinciale. Est-ce François de Moncourier qui 
figure au Ban de 1758? Un Moncourier était de 1771 à 1780 capitaine au 
régiment de la Sarre-infanterie; il fût tué aux Antilles. 

Un ruynbre de cette famille habite le Nivernais, à NeoffontaiDes; il est fils de 
M. le chevalier de Moncourier, mort à Saintes, après 1830. 

Suivant notre principe do n'adopter que les armoiries présentées par 
les familles à l'Armoriai dressé en vertu de l'édit du 21 novembre 1696, 
et non celles que d'Hozier, dans les Suppléments de chaque registre 
provincial, a réglées, suppléées, comme il le dit, pour celles qui n'en 
avaient pas déclaré, nous nous sommes abstenu de mettre en tête de cet 
article les armes parlantes imaginées à l'Armoriai de la généralité de la 
Rochelle pour Jean de Moncourier : de gueules, h un cheval d'or. 

Notre observation s'applique à plusieurs autres familles dont nous ne 
connaissons pas les armoiries véritables, et que nous n'avons pas voulu 
affubler de celles qui leur ont été suppléées à l'Armoriai de 1696. 



10() SÉNÉCHAUSSÉE DE SAINTONGE. 



di: no\s. 

D'azur, h trois molettes d'or; au chef cousu de gueules, 
chargé d'un lion passant d'or. 

* 

«M. Léonard-Joseph, marquis deMons, — pour son 
fief des Gons, près Saintes, — représenté par M. Joseph- 
Paul-Jean , comte Delage de Volude. » 

Léonard-Joseph, marquis de Mons, seigneur de la châtellenie des Gonds, 
près de Saintes, de Cousins, de Ferran, de Saint -Pauly, etc., assista 
à l'Assemblée de Bordeaux. 11 avait épousé : 1° Adélaïde de la Chabanne, 
dame du marquisat de Dunes; 2<> en 1770, Marie-Anne de Verthamon 
d'Ambloy, dont : 

Madeleine-Anne de Nous , mariée le I cr niai 1909 à Jean-Baptiste , marquis 
de Pii». 

Celte famille existe. 



if ri Hl ff I\ lALtilrl Hrill ■• 

D'argent . à la croix ancrée de sable. 

« M. Nicolas-Prosper de Montalembert de Gers , demeu- 
rant à Saintes, — pour son fief de la Mothe. » 

Élève de la Flèche et de l'École militaire de Paris , cadet au régiment 
de Rouerguc- infanterie, puis chevau léger de la garde du roi, M. de 
Montalembert de Cers naquit le 34 mars 1761. Il comparut à l'Assemblée 
Provinciale , émigra en 1792 et servit dans la compagnie de Saintonge 
et d'Angoumois, commandée par le comte de Montausier. De retour en 
France en 1802, il entra dans les ordres, et devint successivement supé- 
rieur du petit séminaire de Luçon , chanoine et grand pénitenoier du " 
chapitre de la Rochelle, enfin supérieur du grand séminaire de cette ville. 
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M. de Mootalemberi mourut à Saintes, le 27 mars 1848. 11 avait épousé 
en cette Tille, le 11 décembre 1784, Jeanne-Charlotte de Laulanie, dont : 

I. Léooard-Joseph-Placide , baptise à Saintes, le f7 septembre 1786, mort 
jeune; 

n. Marie-Cfaarlcs-Casimir, prêtre, baptisé à Saintes, le 9 février 4788, résidant 
a Parts ; ♦ 

m. Joseph-Charles-Victor, baptisé à Saintes, le «juillet 478», marie le 9 jan- 
vier 4810 a Florence-Honorine Bidé de Maurville , dont nenf enfants, savoir : 

4- Nicolas-Prosper, marié le 6 décembre 4838 à Marie-Clémence de Cac- 
queray de Valmeuier, dont : a. Elisabeth; — 6. Jeanne; — c. Anatole; — 
d. René. 

t" Euphrasie; 

3° louis, marié le 47 juin 4845 à Marie-Thérese-JosépLi no-Lydie Boscalde 
Réals do Mornac. De cette union ; a. Thérèse; — 6. Marthe. 
4« Célestinc , morte sans alliance ; 

V Stanislas, marié le Si avril 4841 à Marie-Florence- Antoinette le Car- 
deur de Tilly, dont : o. Marie ; — 6. lleuri-Marie-Gatien. 
8° Honorine ; 
7" Alix ; 

8» Elisabeth , décédee ; 

9» Florence, mariée le 8 mai 1854 à Guy, comte d'Albessart. 
IV. Euphrasie, morte sans alliance. 

Ajoutons qu'il existe des représentants des branches de Monbcau , d'Essé , de 
Saint-Simon et de la seconde branche de Cers. C'est à cette dernière qu'appar- 
tient le comte Charles de Montalembert . de l'Académie fran^sc* l'une des illus- 
trations de notre époque. 



MOSSION DE LA ©ONT RIE. 

Dazur, à trois cors de chasse d'argent, engvichés de même, 

2 et 1. 



« Dame Marguerite de Carrougc, veuve de M. Mossion 
de la Gontrie , — pour son fief des Rabainières , — repré- 
sentée par M. Joseph du Pont du Gbambon. » 

Jean-Françoi9 Mossion de la Gontrie, seigneur des Rabainières et de 
la Touche, près de Saintes, avait assisté au Ban de 1768. De son mariage 
avec Marguerite de Carrouge de Morigny vint : 

Margucrite-Fran^oiso-Louise , mariée le 10 septembre 4771 à Jacques-Louis 
Hallatde la Bertiuière. 



4 
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« M. Mossion de la Gontrie, demeurant à Pons. » 

Louis-Charles Mossion de la Gontrie, capitaine de cavalerie, garde du 
corps du roi , compagnie de Beauvau , neveu de Jean-François, comparut 
à rAssemblée Provinciale, émigra en 1792 et prit du service dans la 
compagnie de Saintonge et d'Angoumois, commandée par le comte de 
Montausicr. Il avait épouse : 1° le 4 novembre 1782 Marie Fradin de 
Boissière; 2° M"« Hardy, dont il n'eut point d'enfants. 

Du premier lit : 

I. Charles-Bénigne Mossion de la Gontrie, né à Villars en 1784, marié le 
16 mai 1808 à Catherine-Eugénie Arnaud. De cette alliance : 

1° Charles-Alfred , marié le 10 juin 4835 à Céleste Labat, dont : a. Charles- 
Xavier, attaché an service des ingénieurs du chemin de fer d'Orléans; — 
b. Eugénio-Apollina. 

9° Onézime, mariée le 15 février 1838 à Michel-Aristide de Montfajon, rece- 
veur de l'enregistrement et des domaines; 

3° Catherine -Eugénie, mariée te 15 décembre 1838 à Célestin de Beau- 
corps , décédé ; 

k° Accile-Louis-Charles, marié le 6 février 1850 à Marie-Elisabeth Godet. 
De ce mariage : a. Marie-Claire-Joséphine; — b. Louis-Auguste-Gaston. 

II. Marie-Henrietto Mossion de la Gontrie , mariée en I8i5 a Marie-Alexandre 
Cadoret de Beanpreau, morte en 184». 



DE LA MOT HE (MARCHAND). 

D'argent, h trois fasces de gueules , accompagnées de trois croix 
ancrées de sable, S en chef et i en pointe. 

«M. Jean de la Mothe-Criteuil, — pour son fief du 
Vivier, — représenté par M. François-Louis, vicomte de 
Malet. » 

M. de la Mothe-Cristeuil s'excusa au Ban de 1758 , par le motif qu'il 
s'était cassé la jambe à Saintes. 
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DES MOTHES. 

De table, au lion dor posant sa patte gauche sur une motte 
<f argent mouvante de la pointe, surmonté de trois étoiles d'or 
en chef. 

« M. Michel des Mothes , — pour son fief de la Grosse- 
Pierre, — représenté par M. Jean-Auguste de Saint-Légier, 
comte d'Orignac. » 

Il avait comparu à l'Assemblée Provinciale. 

Ce sont les armes de la famille des Mothes de Saint-Pô que nous avons 
attribuées à cet électeur. 



DES MOULINS DE MASPÉRIER. 

«M. René des Moulins de Maspérier, — pour sa sei- 
gneurie de Maspérier, — représenté par M. François-René , 
marquis d'Aiguières. » 



LE MOT NE DE FLÉAC. 

« M. Le Moyne de Fléac. » 

Cet électeur, qui ne figure point dans la liste imprimée par Toussaints , 
assista à la séance du 3 août 1789. 

A l'Assemblée Provinciale de février avait comparu a M. Le Moyne «. 
U signature u Le Moine » se trouve également au bas du procès-verbal 
do 25 mars. * 
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Ce n'est probablement là qu'un seul et même personnage : peut-être 
Pierre-Marc le Moyne de Fléac, présent au Ban de 1758. 

Nous sommes disposé à voir ici un représentant de la famille Moyne, 
qui a si longtemps occupé les premières fonctions du présidial , de l'élec- 
tion et de l'échevinage de Saintes , et dont les armoiries étaient : d'or, 
à la rencontre de bœuf de gueules , bouclée de même , surmontée 
d une étoile d'azur. 



LE MOYNE BE SÉRIGKY. 

D'azur, h trois roses d'or, 3 et 1 ; au chef cousu de gueules, chargé 
d'un croissant d'argent, accosté de deux étoiles de même. 

« M. Jean-Honoré Le Moine de Sérigni, — pour son fief 
dans le marais de Saint-Louis, — représenté par M. Louis 
de Rigaud , comte de Vaudreuil. » 

Jean-Honoré-François-Xavier le Moyne de Sérigny assista en personne 
a l'Assemblée de Saint-Jean-d'Angely. Il fut pareillement convoqué à celle 
de la Rochelle. 

{Voir les listes de Saint-Jean-dAngely et de la Rochelle.) 



NICOLAS DE VOUTRON. 

D'azur y au chevron dor, accompagné de trois étoiles de même, 

t en chef et 4 en pointe. 

« Dame Suzanne-Pauline de Lizardois, veuve de M. Abra- 
ham Nicolas de Voutron, — pour son fief de Bellcbat, — 
représentée par M. Michel-Henri Froger de l'Éguille. » 

Abraham Nicolas de Voutron , lieutenant-oplonel d'infanteiic, cheva- 
lier de Saint-Louis, avait épousé sa cousine germaine Suzanne-Pauline 
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Micbie! de Lizardais. Cette dame fut également convoquée à 1* Assemblée 
de Satnt-Jean-d'Angely. Elle eut deux flls : 



I. Heori-Gcdi'-on , major des vaisseaux du roi, chevalier de Saint-Louis, 
sent à l'Assemblée de la Ruchello, fusillé à Quiberou; 

II. Jacques -Abraham «Sévère, lieutenant de vaisseau , tué dans la guerre de 
rimli peodance des États-Unis. 

C-ette famille est de ncs jours représentée par deux branches : celles de l'Ule- 
Fi'rme et de Lamballeric. 

( Voir Us listes de Sainl-Jean-d' Angely et de la Rochelle.) 



Pl< IIO\ 

DE RICBEItlONT ET DE LA (!ORD. 

« M. Eutrope-Barnabé Pichon , demeurant à Saintes , — 
pour son fief de Saint-Thomas. » 

Présent à l'Assemblée Provinciale, marié à Elisabeth Lallement, 
morteà Saintes, le 30 juillet 1770, dont : 

Etienne-Louis de Gouzague, baptisé k Saintes, le 80 mars 1766. 

« M. Pichon de la Gord , demeurant à Saintes. » 

Marié à Marie Berry. U comparut à l'Assemblée Provinciale. 

> 

« M. Pichon de Richemond fils, demeurant à Saintes. » 

Nous n'avons pas cru devoir, faute de renseignements précis , attri- 
buer à cette famille , qui a occupé les premières charges du présidial et 
de l'échevinage de Saintes, les armoiries de l'ancienne maison parlemen- 
taire des Pichon de Longueville et de Parempuyrc< : <T azur, au chevron 
<for, accompagné en chef de deux mohttes d'éperon de même, et 
e* pointe d'un agneau d'argent. 

Cette dernière famille est de nos jours représentée, entre autres : par Gustave 
de rkhon, marié h Eustclle le Gardeur de Tilly, et par son fi-ère Théophile, 
à Hélène de Braoh* résidant au château de Carnet, près de Lormont. 
Us Pichon de Saintes existaient en 1836. 
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DI! PIN DE BFI ltARD. 

Parti : le premier, écartelé : aux 4 et 4 émargent, à trois pommes 
de pin de gueules, tracées de sable; aux S et 3 d'azur, h trois 
fusées d'or; le second, d'azur, h trois fasces crénelées d'argent. 

« Demoiselles Marie-Agathe et Magdeleine-Lucile du Pin 
de Belugard, — pour leur fief de la Vieille-Grolière , — 
représentées par M. Charles-Henri de Beaucorps, baron de 
Lileau. » 

Elles étaient filles de Charles du Pin , seigneur de Relugard et de la 
Vieille-Grolière, capitaine de vaisseau, chevalier de Saint- Louis, mort 
en 1785, et d'Agathe Poitevin. 



DE PI\DRU. 

D'argent 9 au sautoir de gueules. 

« M. Hélie-François de Pindrai , — pour son fief de 
MiUecens, — représenté par M. Jacques de Restier, baron 
de Boisrond. » 

Elie-François de Pindray, seigneur de Milxent et de Gadebors , marié 
le 22 mai 1749 à Marie-Charlotte Gardrat. Il s'était fait excuser au Ban 
de 1758 comme asthmatique. Convoqué à l'Assemblée d'Angoulème à 
raison de son flef de Gadebors en la paroisse de Saints Radegonde, il se 
fit représenter par Hector de Pressac, seigneur de Lioncel. M. de Pindray 
périt sous la guillotine du tribunal révolutionnaire de Rochefort, en 1793. 

Il eut deux fils , Pierre-François et Guy, loua deux électeurs ci-aprf* 
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« M. Pierre-François , chevalier de Pindray, demeurant 
à Milcens. » 

Le chevalier de Pindray assista à l'Assemblée Provinciale. Il fut 
nommé l'an des commissaires de la Noblesse chargés de l'examen et de 
la vérification des pouvoirs à la grande Assemblée du mois de mars. 

« M. Guy de Pindray, — pour son fief de Champagne, 

—représenté par M. Pierre-François, chevalier de Pindray. » 

Chef de bataillon en retraite sous la Restauration , chevalier de Saint- 
Louis, Dé àBarbezieux, le 5 décembre 1756, marié le 35 novembre 178-2 
a Marguerite de la Croix du Repaire , dont : 

1. Charles de Pindray, marié le 19 août 1814 à Marie-Augustine-Sophte Madcy 
d troublant. Us sont décédés, laissant : 

1° ilarie-Charles-Jean-Paul , aide-commissaire de la marine , marié à Civet, 
le 10 décembre 1855, à Eugénie Parent ; 

1° Marie-Emmanuel-Alfred, sous- lieutenant au 19« bataillon de chasseurs 
a pied; 

3« N., mariée à M. Dumcsnil; 
4° N., sans alliance, 
fl. N., mariée à M. Despessailles. 

Il existe encore des représentants de la branche d'Ambelles. 

(Voir la liste de Saint-Jean-d Angely.) 



DE PO\(HVRRAL DE POUILLAC. 

« M. Eulrope - Alexandre de Poncharal , marquis de 
Pouillac, demeurant à BeUevue, — pour son fief de Bel- 
levue. » 

Eutrope-Louis-Alexandre de Poncharral, marquis de Pouillac, né à 
Saintes, le 29 avril 1752, frère de l'électeur ci-après. 

« M. Louis de Poncharal , chevalier de Pouillac , demeu- 
rant à Saintes , — pour son fief de la Guerinerie. » 

Chef de bataillon en retraite sous la Restauration, né le 25 octobre 1753. 
H avait comparu à l'Assemblée Provinciale. 

8 
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DU PONT DU CH A AI BOH. 

D'argent , à quatre chevrons de gueules. 

« M. Charles-François-Ferdinand du Pont du Chambon, 
demeurant à Saint-Ciers-du-Taillon , — pour son fief de la 
Croix. » 

Capitaine au régiment de Foix-infanterie , chevalier de Saint -Louis , 
présent à l'Assemblée Provinciale. Il a signé le procès-verbal du 25 mars 
o Charles- François, marquis du Pont du Chambon ». Né à Louisbourg , le 
27 novembre 1734 , marié le 17 mai 1764 à Marguerite- Josèphe Rodrigue. 
M. du Chambon eut entre autres enfants : 
i« N., né à Pons, !c 28 juillet 1768; 

î u Ferdinand-Joseph-Victor, ondoyé à Pons, le 30 juillet 1778. 

« M. Joseph du Pont du Chambon , demeurant à Saintes, 
— pour son fief de la Croix. » 

Neveu du précédent, né à Québec, le 6 novembre 1758, élève de 
l'École militaire en 1772. 

L'un des deux électeurs a été également convoqué à l'Assemblée de 
Saint-Jean-d'Àngely. 

Cette famille existe dans les branches du Chambon proprement dite et de 
Mézillac. 

(Voir ta lùte de Saint-Jean-iTAngely.) 

DE LA PORTB.AUX.LOUP8. 

D'azur, h la fasce componée d'or et de gueules , accompagnée de 
deux loups passants d'or, l'un en chef et Vautre en pointe. 

I 

« M. Henry-Gaspard de la Porte-aux-Loups, demeurant à 
Cognac. » 

Henri-Gaspard de la Porte-aux-Loups, seigneur d'Estrades, né à 



i 



Digitized by Google 1 



SAINTES. H5 

Cognac, le 20 mai 1760, sous-lieutenant au régiment de Guyenne-infan- 
terie, présent à l'Assemblée Provinciale. Il émigra, servit dans l'armée 
deCondé et fut blessé le 13 août 17P6 au combat de Kamlack. Capitaine 
d'infanterie en 1796, chevalier de Saint-Louis en 1814, puis conseiller de 
préfecture à Angoulèmc en 1815, M. de la Porte décéda eu 1823. Il avait 
épousé : 1° le 12 juiu 1782, Marie-Félicité de Livenne, morte en 1791; 
2° en 1821, Marguerite Barbot de la Trésorière. Du premier Ut étaient 
provenus : 

I. Jacques, appelé le baron de la Porto, sous-intendant militaire, chevalier 
de Saint-Louis et officier de la Légion d'honneur, né le 18 décembre 1784, 
marié le 12 février 1825 à Rosalie- Alexandrine de Livenne de Balan , décédé au 
mois de décembre 4860, aux Mcrigots, près d'Angoulôme. Leur fils unique: 

Cbarles-Célestin-Paul-Caspard , sons-directeur agent comptable des haras 
de Saintes, a épousé à Fontainebleau, le 48 décembre 4854, Louise-Julie 
Corbin de Saint-Marc. 

IL Charles, baptisé le 31 mars 4786, tué dans la guerre d'Espagne; 

IH. Anne- Victoire, baptisée le 28 décembre 1789, mariée à Jean-Pierre David ; 

IV. Alexandrine , baptisée le 6 juillet 1791, mariée à Pierre Callandreau , pro-," 
cureur du roi à Angoulème, décédé en 18*5 conseillerTîônoraïre à la cour royale 
de H<>nlcuux. 

La branche d'Estrades est l'aînée de la maison de la Porte. 

«M. Gaspard-Armand de la Porto, — pour sa terre de 
Beaumont, — représenté par M. Jean-Auguste de Saint- 
Légier, comte d'Orignac. » 

Seigneur de Beaumont et de Cravans, sous-lieutenant au régiment du 
Roi-cavalerie, présent à l'Assemblée Provinciale, dont il signa le procès- 
verbal « le marquis de la Porto. Né en 1765, marié : 1° à Catherine- 
Louise Cottin de la Tbuillerie ; 2° en 1794, à Marie-Anne- Antoinette de 
Frélard d'Ecoyeux. 

Du premier lit : 

I. Jean-Armand, né à Pons, le 10 mars 1791, chevau-léger en I8U; il 
habite PoiUers. Marié le 20 avril 1820 à Victorine -Hélène-Marie de la Broue 
de Vareilles, comtesse d'Hust et du Saint-Empire, il en a deux fils : 

!• Jeau-Gabriel , comte d'Hust, marié le 27 janvier 4857 à Catherine - 
Emilie de Cran saigne; 

2° Gaspard-Louis-Henri , marié le 8 janvier 1855 à liOuise-Agathe-Juoia 
de Lescours, morte le 21 juiu 4858, dont : a. Henri -Armand; — 6. Paul- 
Ferdinand-Junien . 
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Du second lit : 

n. Gaspard- Alphonse , sous-inspcctcur des forêts, né à Saintes, le 11 no- 
vembre 1798, marié le 5 juin 1839 a Delphine Boscal de Réals, mort en avril 
1840, laissant trois filles, savoir : 

1° Caroline, mariée le 93 novembre 1858 à Ludovic de Mazièraa; 
2° Marie, mariée le 29 novembre 1869 à Gustave de James; 
3° Clotilde, mariée le 10 juillet 1860 ii Prosper de James. 

III. Pbaramond-Amédée , directeur de l'enregistrement et des domaines a 
Niort, né à Beaumont, le 38 jauvier 1800, marié le 13 novembre 1833 à Eugénie- 
Marie-Anne Manès, dont : 

1* Amédée, mort jeune; 
4" Jean-Ainiand-Amédée. 

IV. Zoé-Emeline, née à Beaumont, le 10 juin 1803, mariée le 27 octobre 1818 
à Jean-César Mauduit de Kerlivio. Cette dame est veuve. 

V. Hortense, née à Cravans, le 31 mai 1805, mariée le 39 mai 1833 A 
François-Nicolas Huon de Létang, membre du conseil général de la Charente- 
Inférieure , juge de paix du canton de Gemoiac. 

« M. Jean-Louis, chevalier de la Porte , — pour son fief 
de Cravans, — représenté par M. Joseph-René le Foures- 
tier de la Romade. » 

Frère de Gaspard -Armand, né le 4 octobre 1768, sous- lieutenant 
au régiment d'Agenois- infanterie, émigré , mort à Périgny, près de la 
Rochelle, en 1807. 

« Dame Pignot , veuve de M. le chevalier de la Porte , — 
pour son fief des Salles de Rioux, — représentée par 
M. Simon de la Porte-aux-Loups. » 

Jacques- Henri, chevalier de la Porte, seigneur des Salles de Rioux et 
de la Richardière , major au régiment du Roi-cavalerie, oncle de Gaspard- 
Armand et de Jean-Louis. Il n'eut point d'enfants de M 11 * Pyniot. Cette 
dame fut aussi convoquée à l'Assemblée d'Angoulème. 

« M. Simon de la Porte-aux-Loups , demeurant à Ge- 
mozac , — pour son fief de Pigourneau. n 

Simon -Félicien de la Porte, seigneur de Pigourneau et de Ghampeau, 
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cornette de cavalerie, assista au Ban de Saintonge de 1758 et à l'Assem- 
blée Provinciale. Il fut incarcéré à Brouage, et vivait encore en 1800. 

La branche de Beauraont-Cravans est séparée de celle d'Estrades depuis la 
taière partie du xvii» siècle. 



POTIEB DE POIUMEROY. 

D'azur, à deux mains dextres appaumées d'or; au franc quartier 

échiqueté d'argent et d'azur. 

« M. Potier de Pommeroy, demeurant à Bellevue. » 

René-Gédéon Potier de Pommeroy, demeurant à Bellevue , paroisse de 
Corme-Royal , épousa : 1° Marguerite d'Aillebout de Saint-Vilmé; 2° le 
21 août 1766 , Marie de Grange. 
Du second lit : 

Louis-René, capitaine d'infanterie, chevalier de Saint-Louis et de la Légion 
d'honneur, né à Bellevue, le 18 juillet 1767, marié à Biarie-Agathe-Bénigne de 
B«iucorps, fille de l'électeur Henri-Charles , baron de l'Isleau , dont : 

1° Auguste Potier, comte de Pommeroy, né à Corme-Royal , en 1796, garde 
du corps du roi , député de Langres sous Louis-Philippe, membre du conseil 
général de la Haute-Marne, chevalier de la Légion d'honneur, mort en 1860, 
sans enfants de M ,u Legros; 

f» Henri - Léopold, chef d'escadrons de hussards en retraite, officier 
delà Légion d'honneur, marié : 1° à Elisa Bonneau de Moogaugé, morte le 
18 juillet 1833; 3° à M ,l « de Corlicu. Du premier lit : a. Auguste; — b. Renée. 
»• N., veuve de M. Grexy. 

Ou pense que cette famille, sortie des colonies, est une branche des 
Potier de Gesvres et de Tresmes ; c'est dans cette hypothèse que nous 
avons dû lui en attribuer les armoiries. 



POITE DE KIEUIL. 

D'argent , h trois pals de sable , au chevron de même , 

brochant sur le tout. 

«i Messire Claude- A rnould Poute, marquis de Nieuil, 
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grand sénéchal de Saintonge, demeurant à Poitiers, — 
pour son fief de Nieuil-le-Viroux. » 

Claude-Arnoul Poute, marquis de Nieuil, comte de Confolens en An- 
goumois, baron de ta Villatte, seigneur de Saint-Sornin, de Château* 
Dompierre, de Saint-Hilaire-du-Bois, etc., grand sénéchal de Saintonge, 
président des trois Ordres de ld sénéchaussée, chef d'escadre des armées 
navales (contre-amiral), inspecteur général des troupes de la marine et 
du corps royal des canonniers-matelots , commandeur de Saint-Louis et de 
Saint-Lazare. Il a publié une Tactique a l'usage de l'escadre d'évo- 
lutions, qu'il commandait en 1787. Le marquis de Nieuil fut convoqué 
aux Assemblées de Bordeaux, de Poitiers et d'Angoulcme. Il émigra et 
fut chargé du commandement de la seconde division du corps de la 
marine à l'armée des Princes. Né le 22 juillet 1730, marié en 1762 à 
Augustine-Jeanne des Francs , mort à Poitiers , le 19 avril 1806 , le mar- 
quis de Nieuil a laissé postérité, savoir : 

I. AuguBtin-Maric, garde du corps du roi, puis capitaine nu régiment Dauphin- 
dragons, né le 95 novembre 1765, marié le «3 janvier 1786 à Anne-Françoise de la 
Luzerne. 11 fut présenté à la cour le 13 février 1789; M— de Nieuil l'avait été 
le 19 février 1786. Do leur union : 

1° Ange-Félix- A rnoul , mort le 15 janvier 1790; 
v «• Augusline-Deniso-Henrictte-Zoé , deeedée le 15 juillet 1790; 

3° Augustin-Arnoul-César, garde du corps du roi, lieutenant-colonel, 
chevalier de la Légion d'honneur, marié : 1° le 14 décembre 1813 à Joséphine- 
Adélaïde de Mae-.Mahon ; 2* le 6 mai 18*9 a Ronée-Octavie do Menou. Du pre- 
mier lit sont issus : a. Georges-Augustin-Arnoul , marié le 3 février 18*8 à 
Aliette du Cambout de Coislin; — 6. Marie-Césari ne- Charlotte -Céline; — 
c\ Marie-Edine-Pélagie. 

IL Ainable, sous- lieutenant au régiment du Roi-infanterie, émigré; 

III. Alexandrine-Thérèse, mariée le 1 décembre 1782 à Henri -Jacques-Louis 
d'Eapaigne, comte do Vennevelles, major du régiment de la Reioe-cavalerie. 

« Dame Marie-Thérèse Poute , veuve de M. le marquis de 
Blénac , — pour sa terre de Courcouri , — représentée par 
Messire Claude- Arnould Poute, marquis de Nieuil, grand 
sénéchal de Saintonge. » 

Elle était sœur du marquis de Nieuil , et épousa Renaud de Gourbon , 
marquis dg Blénac, baron de Champdolent, capitaine au régiment de 
Cuirassiers du Roi, chevalier de Saint-Louis, mort le 11 août 1787. 

Nieuil le Viroul relevait du roi, au devoir d'une révérence. 
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DE PRESSAT. 

D'azur, au lion couronné d'or, accosté de huit losanges de même, 

quatre de chaque côté en pal. 

« M. Thomas de Pressac , — pour son fief de Lamaux , 
— représenté par M. Henri de Jaubert. » 

A l'Assemblée Provinciale, cet électeur signe « le chevalier de Pres- 
sac t. U devait appartenir à la branche de Lioncel. 

Cette Camille existe encore en Poitou, en Périgord et en Angoumois. Ses 
armoiries ont une grande affinité avec celles des Preissac, ducs d'Esc lignac et de 
Fimarron, qui portent : d'argent, au lion de gueule*. 



PRIQUÉ DE «UIPPEVILLE. 

D'axur, au chevron d'or, accompagné de deux croissants d'argent 
en chef et d'une pensée de même , feuillée de sinople en pointe. 

« M. Gabriel Priquet de Guippeville , — pour son fief de 
Chanteloup, — représenté par M. Marc- Antoine , marquis 
de Cumont. » 

Il épousa M n « Bizeux, veuve de M. de Belleville, dont : 

I. Gabriel Priqué de Guippeville, qui habite Chanteloup. Il a eu cinq enfanta 
de son mariage avec Jeanne-Adélaïde de Larrard , morte le 19 janvier 1861 , 
MiToir : 

1° Alfred, percepteur des contributions directes à Mortagne, marié à 
M ,u de Sainte-Colombe, dont : a. Anatole, marié en 1857 à Marie-Louise- 
Eugénie-Emma Huon do Létang : ils ont un fils ; — 6. Armand; — e. Angé- 
iina ; — d. Gaston ; — e . Aymar ; — f. René. 

a« Alexandre, demeurant à Chanteloup, et marié à M"« do Chevrcusc, 
dont plusieurs enfanta ; 

9° Araédée, marié à M»« Vaulticr de Moyencourt, dont : a. Elmire; — 
b. Adéla; — e. Maria; — d. Fernand. Ils habitent Bordeaux. 

*• Henriette-Adélaïde, morte le «8 mars i859, veuve de Charles-Octave 
Mauduit de Kerlivio; 

3* Caroline, mariée à M. Elie. 
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II. Elisabeth, mariée à Marie-Paul-François-do-Salles de Sartre, morte le 
13 décembre 1853; 

III. Gabrielie, mariée ie II juillet 1806 à Gabriel -Thérèse-Alexandre de Vas- 
selot de la Cbainaye, receveur particulier des finances de rarrondissement de 
Mareunes, tous deux décédés; 

IV. N. flJs | mort jeune. 



DE Ql E^iX lRT. 

D'or, à trois fourmis volantes de sable, 3 et 1. 

« M. de Quessart de Beaulieu. » 

Est-ce Henri Quessar de Beaulieu qui comparut au Ban de 1758? 

DE QUEUX. 

D'or t h trois hures de sanglier arrachées de sable, 
défendues d'argent , S et 4. 

« Dame Marie-Charlotte de Marin , veuve de M. Olivier 
de Queux , — pour son fief de Chapitre , — représentée par 
M. Charles de Couvidoux père. i> 

Jean-Olivier de Queux , seigneur de Chapitre , capitaine des canonnière 
gardes-cotes d'Àrvert, né le 29 décembre 1728, mort le 20 juillet 1785. 
11 avait épousé Marie-Charlotte-Renée de Marin , dont : 

I. Urbain-Paul, né à Arrert, le 15 mai 1760; 

II. Marie-Philotée, née à Chapitre, le 7 mai 1761. 

La famille de Queux subsiste, notamment dans la branche de Saint-Hilaire. 

DE RAN§ANNE. 

De gueules, h trois mains d'argent, 2 et 4. 

« M. Jean de Ranssanne de Charbonblanc, — pour son 
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fief du dit lieu, — représenté par M. Gabriel, baron de 
Lestranges. » 

11 fui présent au Ban de 1758. 

DE RAYMOND. 

Éeartelé : au 4 d'azur» h la croix alésée (T argent; au 3 losangé 
d'or et d'azur; au 3 de gueules, h la cloche d'argent; au 4 d'azur, 
h la sphère terrestre d'or t cerclée et montée de même. 

« M. Jean -Raymond de Lalande, — pour son fief en 
l'isle d'Oleron, — représenté par M. Léon, comte de la 
Marthonie. » 

Jean de Raymond de la Lande, avocat général au parlement de Bor- 
deaux , fut assigné par le lieutenant général du bailliage de Plie d'Oleron 
« pour sa terre et seigneurie du marquisat de SaintrPierre-Limeuil o. 

Saint- Pierre de Limeuil était un démembrement de la terre de 
Saint-Pierre, effectué en 1536 par Antoine de Pons, comte de Marennes, 
Won d'Oleron , etc. 

« M. François-Joseph , marquis de Raymond, — pour sa 
terre de Vignolles , — représenté par M. le marquis de la 
Paye d'Ambérac. » 

Lieutenant de vaisseau, chevalier de Saint-Louis, présent à l'Assem- 
blée de la Rochelle. 

Cette famille existe dans différentes branches. 

[Voir la liste de la Rochelle.) 
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R ENABT 

DE FVCISâHBERfi D'AMBLIMONT. 

D'argent, au chêne de sinople, englanté d'or; au chef d'azur, 
chargé de trois étoiles d'argent. 

« M, le comte d'Amblimont-Fuscliseinberg , demeurant à 
Saint-Fort , — pour son fief de Saint-Fort. » 

Claude-Marguerite-François Renart de Fucnsamberg, comte d'Ambli- 
mont, seigneur de Saint-Fort-sur-Gironde , d'Usson, de Bresneau, du 
Bouquet , etc. , chef d'escadre des armées navales , chevalier de Saint- 
Louis , commandeur de Notre- Dame-du-Mont-Carmel et de Saint-Lazare , 
auteur d'un traité estimé sur la Tactique navale. Il assista à r Assem- 
blée Provinciale réunie à- Saintes au mois de février 1789, et fut convo- 
qué à T Assemblée de Saint- Jean-d'Angely. Le comte d'Amblimont éniigra 
en 1793, prit du service dans la marine espagnole, et fût emporté d'un 
boulet de canon au combat du cap Saint-Vincent, le 14 février 1797. 
Il était né à Rocbefort, le 8 novembre 1736, et avait épousé, au château 
de Gachan, près de Paris, le 17 juillet t754, Marie-Anne de Chaumont 
de Quitry. Leurs Majestés et la famille royale avaient signé le contrat 
le 29 juin précédent. La comtesse d'Amblimont mourut à Saintes, le 
4 mai 1812. Elle eut deux enfants : 

I. Louis-Jean-Caaimir Renart de Fuctasaraberg d'Amblimont, filleul de Louis XV 
et de M~ de Pompadour, baptisé le 96 septembre 1763, mort jeune ; 

II. Beau-ix-Etiennctte Renart do Fucli&amberg d'Amblimont. dame d'boniieur 
de la princesse de Lamballe, née à Paris, le 17 avril 1764, mariée le 13 jan- 
vier 1781 à Joseph-Paul -Jean , comte de Loge de Volude, lieutenant do vaisseau. 
Le contrat fut signé par le Roi ut la famille royale. La comtesse de Lage de 
Volude est morte à Baden , le 7 décembre 4849. 

Cette maison , qui s'est illustrée dans la marine , n'a plus de représentants. 

(Voir la liste de Saint-Jcan-d'Angely.) 
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DE RENTIER. 

D'azur, a cinq bandes ondées d'or. 

« M. Jacques de Restier, baron de Boisrond, demeurant 
à Brossac, — pour son fief de Brossac. » 

Le baron de Restier avait comparu à r Assemblée Provinciale. 

Cette famille était représentée sous la Restauration par Jacques-François- 
Eugène de Restier de Saint-Vallier, capitaine retraité, né le 11 novembre 1771, 
à Brossac. 

DE RICHIER. 

Ù'azur, à l'aigle d'argent, becquée et membrée de gueules; h la 
bande componée d'or et de gueules de cinq pièces, brochant 
sur le tout. 

■ 

« M. Raymond de Richier, demeurant à Marennes. » 

Jacques-Raymond do Richier, seigneur de Touchelonge en Marennes, 
capitaine au régiment de Beaujolais-infanterie, chef de division garde- 
côtes, chevalier de Saint-Lonis, présent à l'Assemblée Provinciale, élu 
député de la sénéchaussée de Saintes aux États-Généraux , incarcéré à 
Brouage en 1794, mort à Marennes, le 9 février 1800. Il avait épousé le 
19 novembre 1776 Françoise Godet. 
Cette famille est éteinte. 



DE RIGAUD DE YAUDREU1L. 

D'argent, au lion couronné, armé et lampassé de gueules; h 
l'orle de huit écussons de gueules, chargés chacun d'une fasce 
d'argent. 

« M. Louis de Rigaud, comte de Vaudreuil, demeurant à 
Rochefort , — pour son fief de Théon. » 
Chef d'escadre des armées navales (contre-amiral) , commandant en 
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chef du port de Rochefort, chevalier de Saint-Louis , présent à l'Assem- 
blée Provinciale, incarcéré à Brouage avec sa femme Anne-Marie dn 
Breuil de Théon , qu'il avait épousée le 27 mai 1766. Le comte de Vau- 
dreuil était né le 17 octobre 1728. Il mourut en 1811, laissant quatre 
enfants : 

I. Jean-Louis de Rigaud, comte de Vaudreuil, né à Rochefort, le 18 mai «768. 
chef d'escadron* , chevalier de Suint-Louis, mort à laRéole, le SI octobre 1845, 
dont: 

!• Louis- Victor de Rigaud, marquis de Vandreuil, page de Charles X, 
décédé sans enfants de son mariage avec M 11 ' de Fradin ; 

«• Anne-Jeanne-Louise, mariée à Onésimc Lesueur, docteur en médecine. 
Elle habite Saintes. 

3° Alix , morte sans alliance ; 

4° Timotbée , mort en Afrique. 

II. Pierre-LOuis de Rigaud, comte de Vaudreuil, né à Saintes, le 18 sep- 
tembre 1770, officier d'artillerie en 1789, secrétaire d'ambassade sous la Restau- 
ration, chevalier de Saint-Louis, suteor ingénieux du Tableau des mœurs 
françaises au temps de la Chetalerit , mort dans sa ville natale , le 8 avril 1853, 
sans enfants d'Àiméc-CbrUtine-Eléooorw de Plas, veuve de M. do Plas, décédée 
au château de Théon, lu 3 novembre 1834; 

III. Marie-Madeleine-Louise, née à Saintes, le 97 avril 1767, mariée le 35 oc- 
tobre 1785 à Jean-Frauçois-Jacques , marquis de Calvimont, morte le 35 no- 
vembre 1838; 

IV. Louise-Thérèse , morte à Saintes, le 1* r septembre 1857, âgée de 77 ans. 

La maison de Rigaud de Vaudreuil, célèbre dans les fastes maritimes, est 
encore représentée à Paris. 

* 

DE BIPPE DE BEAULIEU. 

D'argent t h l'aigle éployée de sable, accompagnée de trois serra 
d'aigle de même, $ en chef adossées et 1 en pointe. 

« M. François de .Rippe de Beaulieu , — pour son fief de 
la Ravallerie , — représenté par M. François de Berthelot 
du Couret. » 

« M. Pierre-François de Rippe de Beaulieu, demeurant 
à Sainte-Leurine. » 
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« M. Jean de Rippe , — pour son fief de la Leigne , — 
représenté par M. Pierre-François de Rippe de Beaulieu. » 

a M. Charles-Éléonor de Rippe de Beaulieu, — pour son 
fief de Beaulieu , - représenté par M. Pierre-François de 
Rippe de Beaulieu. » 

Celle famille existe eo Angoumois, aux enrirons de la Rochefoucauld. 

DE ROBERT DU PIN. 

D'azur, h la bande d'or, accompagnée d'un lion d.. .en chef 
et de deux croissants d en pointe. 

« M. Joseph-Pierre de Robert, — pour son fief de Saint- 
Germain-du-Seudre. » 

Marié le 12 septembre 1780 à Louise-Gabrielle de Goabert. Il comparât 
à l'Assemblée Provinciale. 

« M. de Robert du Pin, demeurant à Mirambeau , — pour 
son fief du Pin. » 

Frère du précédent. D assista également à l'Assemblée Provinciale. 

Cette famille s'est éteinte en ia personne de Frédéric de Robert , tué en duel 
à Paris. 

DE ROCHECHOIIART DE 1HORTE1HABT. 

Fascé, nébulé d'argent et de gueules de six pièces. 

«M. Victorien-Jean-Baptiste de Rochechouart , duc de 
Mortemart , — pour sa principauté de Tonnay-Charente , «— 
représenté par M. Raymond de Richier. » 

Victurnien-Jean-Baptiste-Marie de Rochechouart, duc de Mortemart, 
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prince de Tonnay-Charente , marquis dEverly, baron de Bray-sur-Seine , 
seigneur de l'Ile-Dicu, etc., pair de France, maréchal de camp, ancien 
colonel du régiment de Lorraine-infanterie , député aux États-Généraui 
des bailliages de Sens et de Guéret, né à Paris, le 8 février 1752. Il fut 
assigné par le lieutenant général du bailliage de Tonnay-Charente. 
D'après le procès- verbal du 10 mars, conservé aux Archives impé- 
riales, son procureur à l'Assemblée fut Jacques-Gaspard, vicomte de 
Turpin. Il se fit également représenter à l'Assemblée de Poitiers. Le duc 
de Mortemart émigra en 1791 , servit dans l'armée des Princes, revint 
en France en 1812, fut nommé membre du conseil général de la Seine, et 
mourut le 14 juillet de la même année, il avait épousé : 1° le 11 juin 
1772 Anne-Catherine-Gabrielle d'Harcourt de Lillebonne; 2° le 28 dé- 
cembre 1782 Adélaide-Pauline-Rosalie de Cossé-Brissac. 
Du premier lit : 

I. Aune-Victurnicnne-Henriettc, née en 1773, mariée en 1789 h Auguste- 
Pbilippe-Louis, duc de Croy; 

II. Nathalic-Heoriette-Victurntenne, née en 1774, mariée en 1791 à M, le 
prince de Beauvau ; 

m. Catherine-Victurnienne-Vietorine, mariée en 1804 à Adrien-Françols- 
Emmauuel , duc de Crussol d'Uzès. 
Du second Ut : 

IV. Casirair-Louis-Victurnien de Rochechouart , duc de Mortemart, prince de 
Tonnay-Charente, baron de l'Empire, sénateur, général do division . président du 
conseil général du Cher, grand-croix de la Légion d'honneur, né le 20 mars 1787. 
Il habite le beau château de Meillant. Le duo de Mortemart avait été chevalier 
des Ordres du roi , pair de France , ministre, président du conseil sous Charles X, 
amUssadcur en Russie, capitaine-colonel des Cent-Suisses et major de la garde 
nationale de Paris. Marié le 26 mai 4810 à Virginie de Sainte-Aldégonde, il 
en eut : 

!• Arthur, décédé ; 

2* Félicie-Alix-Vieturnienne, veuve d'Edmond, comte de Sainte-Aldégonde; 

8 e Henriette, mariée le 13 juillet 1835 à Alphonse-Pierre de Cardcvaque , 
marquis d'Havrincourt; 

4° Cécile, mariée en 1839 à Ernest Budes, comte de Guébriant; 

5° Berthe, mariée le 13 août 1844 à Etienne-Guy-Charles- Victurnien, prince 
de Beauvau. 

V. Antoine, née en 1790, mariée à M. le marquis de Forbin-Janson ; 

VI. Emma, née en 1791, mariée à M. le duc de Beauvilliers ; 

VIL Alix-Victnrnienoe, mariée en 1823 à Paul, duc de Noailles, membre de 
l'Académie française. 

L'illustre maison de Rochechouart est aussi représentée par la branche aîoée 
des comtes de Rochechouart et par un rameau de la branche de Mortemart, 
issu de Victurnicn-Bonavcnturc-Victor, frérv de l'électeur. 
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HE LA ROCHEFOUCAULD. 

Burelé <f argent et d'azur de dix pièces; à trois chevrons de gueules, 
brochant sur le tout, le premier écimé. 

« M. le duc de la Rochefoucauld , demeurant à Paris , — 
pour son fief de Barbezieux. » 

Louis- Alexandre, duc de la Rochefoucauld et de la Roche-Guyon, 
prince de Marsillac, marquis de Barbezieux , etc., pair de France, maré- 
chal de camp, ancien colonel du régiment de la Sarre, membre honoraire 
de l'Académie des sciences , membre des Académies de Metz et de la 
Rochelle. Convoqué aux Assemblées d'Angoulème , de Poitiers , de Meaux 
et de Paris, il comparut en personne à celle de Saintes, se faisant 
honneur avant tout de sa qualité de gentilhomme saintongeais. Le duc 
de la Rochefoucauld fut élu député de la Noblesse de Paris aux États- 
Généraux, président de la commune, et périt le 14 septembre 1792, mas- 
sacré à Gisors. 11 était né le 11 juillet 1743. Marié : 1° le 13 décembre 1762 
à Lonise-Pauline de Gand de Mérode ; 2° le 28 mars 1780 à Alexandre- 
Charlotte-Sophie de Rohan-Chabot, il ne laissa point de postérité. M» 0 la 
duchesse de la Rochefoucauld épousa en deuxièmes noces M. le comte de 
Castellane. 

Il est peu de familles en France qui offrent plus de rejetons que cette grande 
et noble race des la Rochefoucauld. On peut voir dans V Annuaire de la Noblesse 
de H. Borel d'Hauterive l'état actuel de cette maison. Nous nous contenterons de 
dire ici qu'elle est représentée par les branches ducales de la Rochefoucauld - 
Liancourt , d'E stissac et de Doudeauville , et par la branche de Bayera. 

(Koi'r Us listes de Saint-Jean-d' Angely et de la Rochelle.) 

DE LA ROMA6ÈBE. 

Vazur, au chevron potencé et contre-potencé d'or f rempli d'azur, 
accompagné en chef de deux losanges d'or, et en pointe d'un lion 
d'argent. 

«M. de la Romagère, baron de Fontaines, y demeurant, 
— pour son fief de Fontaine. » 
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Sans doute Antoine de la Roraagère, marquis de Roussecq, etc., 
également convoqué à l'Assemblée d'Angouléme, pour le fief de Chasse- 
neuil. 

DE ROSSEL. 

D'azur, h trois tortues d'or, S et 4. 

« Dame Louise Massiot de la Mothe, veuve de M. Chris- 
tophe de Rossel, — pour son fief de l'Ormont, — repré- 
sentée par M. le comte de Grailly. » 

Christophe de Rossel , capitaine de vaisseau, chevalier de Saint-Louis, 
était mort à Brest, laissant de son mariage avec Louise Massiot de la 
Mothe: 

Louis-Auguste de Rossel, né le 80 juin 1736, capitaine de vaisseau, cheva- 
lier de Saint-Louis, dont Choffard a si délicatement gravé le portrait, son cbef- 
d'œuvre. Le 15 septembre 178! il épousa, à Saintes, Françoise Guérin. C'est 
sa fille, Marie-Louise-Elisabeth, qui, dans le portrait de Choffard, lui tend le 
rameau d'olivier. 

DE ROUI BOT DE SAINT-SIMON. 

Écartelé : aux 1 et 4 de sable, h la croix d'argent , chargée de cinq 
coquilles de gueules, qui est de Rouvroy; aux 2 et 3. échiqueté 
d'or et d'azur; au chef d'azur, chargé de trois fleurs de lys d'or, 
qui est de Saint Simon. 

a M. Claude- Anne de Rouvroi, marquis de Saint-Simon, 
— pour son fief de Chartuzac, — représenté par M. Com- 
pagnon de Thézac. » 

Claude-Anne de Rouvroy, marquis, puis duc de Saint-Simon , baron 
de la Faye, seigneur de Villexavier et de Chartuiac , grand d'Espagne de 
première classe , maréchal de camp , chef de brigade des gardes du corps 
de Stanislas, roi de Pologne, gouverneur de Saint-Jean- Pied-de-Port, 
commandeur de Saint- Louis, membre de l'Association militaire de Cin- 
cinnatus. Il fut présenté à la cour le 23 juillet 1769, assista en personne 
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à l'Assemblée d\Angoulême, où il représenta le comte d'Artois, prince 
apanagiste du duché d'Angoumois, et fut élu député de cette province 
aux Etats-Généraux. Pendant la Terreur il émurra en Espagne , y prit du 
service, devint capitaine général , et fut créé duc et grand de la première 
classe. M. de Saint-Simon était né à Villexavier, le 16 mars 1743; il mourut 
à Madrid, en 1826. De son mariage avec Louise Thomas de Pange vinrent : 

I. Louis-Jacques-Pbilippe-Hïppolyte , né le 26 mai 1774 ; 
D. Louis-Jules , mort en bas âge ; 

Françoiee-Régis-Marie-Joséphine-Balbine, née le 87 avril tT77. 

La maison de Rouvroy de Saint-Simon, illustrée par l'auteur des Jflmoire*, est de 
nos jours représentée par la branche angoumoisine de la Faye et par celle de 
Sandricoort. A ceU* dernière appartient : Henri-Jean-Victor, marquis, pais duc 
de Saint-Simon, sénateur, grand d'Espagne, général de division, grand-croix 
de la Légion d'honneur, chevalier de Saint-Louis, ancien ambassadeur en Portugal. 



DE SAINT -LÉCHER 
D'ORIGiNAC ET DE LA 9AUSA1E. 

De gueules, h la croix écartelée d'argent et d'azur, cantonnée 
de quatre fleurs de lys d'or; aliàs la croix d'argent, chargée d'un 
filet d'azur et d'un sautoir de même en abîme, 

« M. Jean-Auguste de SaintpLégier, comte d'Orignac, y 
demeurant , — pour son ûef d'Orignac. » 

Né le 7 février 1753, page du comte de Clermont, sous-lieutenant au 
régiment d'Enghien-infanterie, présent à l'Assemblée Provinciale, marié 
à Mari^ Marthe de la Porte -aux- Loups, mort à Saintes en 1792. Sa veuve 
épousa en secoudes noces André -Pharamond- Antoine de Saint-Légier, 
cousin germain du comte d'Orignac ; elle eut de son premier mariage un 
fils unique : 

Auguste-René-Elie , comte de Saint-Légier d'Orignac, capitaine de volon- 
taires royaux , lieutenant de louveterie, chevalier de la Légion d'honneur, député 
et membre du conseil général de la Charente-Inférieure, directeur du syndicat 
des travaux de dessèchement des marais de Brouage, marié en décembre 1803 

9 
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à Marie- Jeanne-Bénigne Yvonnet. 11 était né an château d'Orignac, le 40 oc- 
tobre 1783, et mourut à Saintes, le 35 octobre 1853, laissant deux enfants : 

1° Grégoire- Auguste, comte de Saint-Légier d'Orignac, ancien membre 
du conseil général de la Charente-Inférieure, ancien officier de dragon* 
de la garde royale, directeur du syndicat des travaux de dessèchement 
des marais de Brouage, marié le 4 octobre 1833 à Marie-Albertine-AJix 
Herbout; ils habitent Orignac. De leur union sont issus : a. Maric-Eltàa- 
Caroline, mariée le 4 mai 1817 à Anatole du Boulet de la Boissière; — 
6. Hélène-Marie-Bénigne , mariée le 7 juillet 1856 à Armand de Roubin ; — 
c. Jean-Edouard-Elie-Henri ; — d. Euphémie-Blanclie, mariée le 9 novembre 
1858 à Henri de Pont; — $. Laure-Marie-Constance ; - f. Marie-Euslelle ; — 
g. Caroline-Marie-Adélaïde. 

3" Euphémie-Marie-Bénigne. 

a M. Jean-Grégoire , vicomte de Saint-Légier, secrétaire 
de l'Ordre de la Noblesse, demeurant à Rochefort. » 

Frère du comte d'Orignac, né le 9 février 1758, capitaine de vaisseau, 
chevalier de Saint-Louis, mort en 1831, à la Barrière, sans postérité de 
Marie-Catherine-Jeanne de Loizellot, dame de la Barrière. 

Il adopta sa nièce Maric-Catberinc-Célestine de Saint-Légier d'Orignac (Bile 
de son frère Jean-Hector), qui épousa le 25 août «829 Léon-Paul, marquis de 
Saint-Légier de la Sausaye. Cette dame est veuve et habite la Barrière. 

a Dame Marie-Marthe Green de Saint- Marsaud, veuve 
de M. Hector de Saint-Légier, — pour son fief de Lussinet, 
— représentée par M. Jean-Grégoire, vicomte de Saint- 
Légier, secrétaire de l'Ordre de la Noblesse. » 

Jean-Hector de Saint-Légier, capitaine au régiment de Beauvoisis- 
infanterie, oncle des deux électeurs qui précèdent , était né le 6 mars 1728; 
il avait épousé le 16 décembre 1758 Marie-Marthe Green de Saint* 
Marsault, et était mort à Lussinet, le 2 juillet 1786, laissant quatre 
enfants : 

I. André-Auguste, lieutenant de vaisseau, né le 10 août 1761, disparu à la 
mer le 30 décembre 1788 ; 

IL André-Pbaramond- Antoine, vicomte de Saint-Légier, seigneur de Lussinet, 
contre-amiral honoraire, chevalier de Saint-Louis et de la Légion d'honneur, né 
le 17 novembre 1763, mort à Saintes, le «3 août 1844. De son mariage avec 
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Marie-Marthe de la Porte-aux-Loups , rétive de son cousin germain le comte 
d'Ongnac, sont issus : 

!• Alexis, capitaine d'infanterie, tue en duel en 4816; 

J» Edouard , vicomte de Saint-Légier, chef d'escadrons d'artillerie, officier 
de la Légion d'bouneur, marié & Marie-Caroli ne-Modeste de Salle, mort 
ta 1853, dont : a. Virgiuie; — 6. Ernest. 

3" Pharaniond-Àn tome-Eugène , marié le 3 juillet 1832 a GaLrielle de 
Chabans. Il habite le château de Richemont, près de Brantôme, avec son fils : 
André-Adhémar. 

*• Adèle, mariée à Gustave Madey d'Escoublant, chevalier de la Légion 
d'honneur. 

tll. Marthe, mariée en 4790 à François-Christophe de Rouet du Portai , garde 
du corps du roi , chevalier de Saint-Louis ; 

IV. Marie-Charlotte, mariée à Pierre-André- Etienne Guenon des Mesnards, 
gendarme de la garde du roi. 

a Demoiselle Jeanne de Saint-Légier, dame chanoinesse 
comtesse d'Humblières, — pour son fief de Semoussac, — 
représentée par M. Jean -Grégoire , vicomte de Saint- 
Légier, secrétaire de l'Ordre de la Noblesse. »> 

Jeanne-Louise- Madeleine de Saint-Légier, née le 6 octobre 1756, reçue 
an chapitre noble d'Humblières en 1789, appartenait à la branche 
cadette de la Sausaye, séparée de celle d'Orignac depuis la fin du 
xvt« siècle. 

La famille de SaintrLégier compte encore au nombre des représentants de la 
branche d'Orignac : 

René-Alexandre de Saint-Légier d'Orignac, veuf de M 11 * de Ribeyreys, fils de 
Blaise-Antoine-Alexandrc et neveu de Jean-Auguste, l'électeur de 1789. Il habite 
le Périgord. 

Adèle de Saint-Légier d'Orignac , religieuse à Saint-Laurcnt-sur-Sèvre, sœur 
de Marie-Catberiue-Célcstine , marquise de Saint-Légier de la Sausaye, fille de 
Jean-Hector, et pareillement nièce du comte d'Orignac. 

La représentation actuelle de la branche de ta Sausaye s'établit ainsi qu'il suit : 

Picrre-Louis-Rcné , marquis de Saint-I-égier de la Sausaye , officier de marine, 
neveu de la chanoinesse d'Humblières, mort le 21 août 1842, eut dix curants 
de son mariage avec Marie-Rénédictine-Paule de Sartre, savoir * 

I. Léou-Paul , marquis de Saint-Légier de la Sausaye, décédé en 1848, époux 
de Marie-Ca'bcrine-Célestinc de Saint-Légier d'Orignac, dont : 

l u René-Auguste-Ernest, marquis de Saint-Légier de la Sausaye, chef 
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actuel de sa branche, marié le U octobre 1856 à Claire Planât de la Faye. 
Sa résidence est le château du Colombier, près du Gua. Il a un fils : Rcné- 
Gontron. 

2» Marie-Catberine-Aurélie , mariée à Paul-Henri , vicomte de Cugnac. 
D. Célcstine, décédee; 

III. Louise, morieen 1837; 

IV. Reuée-Antoinette ; 

V. Marie-Alexis, chef d'escadrons au 8« régiment de dragons, chevalier de la 
Légion d'honneur et de l'Ordre de Pie IX ; 

VI. Marie-Adélaïde; 

VII. Claude-Estber; 

VIII. Jacques-Emmanuel, marié au mois d'octobre 1852 à Marie-Mélanie-Julie 
de Bremond d'Ars, décédée le 90 juillet 1853. Le vicomte Jacques de Saint-Légier 
est mort le 30 octobre 1859. 

IX. Marie-Octavie ; 

X. Pierre -Guillaume, capitaine au 2« régiment de chasseurs d'Afrique, cheva- 
lier de la Légiou d'honneur. 



DE SALBERT DE FORCES. 

D'argent, à trois hures de sanglier arrachées de sable , 2 en chef 
et 4 en pointe, accompagnées d'un croissant d'azur posé en 
abime. 

« M. le comte de Salbert , demeurant à Charente , — 
pour son n'ef de Forge9. d 

Il fut assigné par le lieutenant général du bailliage secondaire de 
Tonnay-Charente pour sa terre de Forges en cette paroisse. 

« M. le chevalier de Salbert de Forges , demeurant à 
Charente. » 

Probablement le chevalier de Salbert de Forges, lieutenant de vaisseau. 
Deux membres de cette famille , Jean-Charles et Charles Gaspard , 
avaient figuré au Ban de 1758. 

La famille de Salbert s'est éteinte en la personne de Jean-Baptiste de Salbert 
de Forges, brigadier des gardes du corps, chevalier de Saint-Louis, mort en 1834 
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SAULNIER DE BEAVPIKE. 

D'azur, au chardon d'or, tigé, feuillé et terrassé de sinople, 
supportant deux chardonnerets affrontés de même. 

« M. Saunier de Beaupine, — pour son fief des Granges. » 

Georges Saulnier de Beaupine , chevau-léger de la garde du roi , pré- 
sent à l'Assemblée Provinciale, représenté à l'Assemblée d'Angoulème, 
pour le flef de Lauberterie, par Robert-Bernard d'Àsnières. Il avait 
épousé le 7 juillet 1782 Marie-Anne-Benoite Cotard de l'Isle, dont : 

I. Jacques-Michel, marié à Marie-Julie Papin. De ce mariage : 

1° Michel-Auguste-Jules, marié à Paris, le 90 août 1859, à Henriette 

1° N., mariée à M. de Jaubert, ancien officier de cavalerie et colonel de la 
garde nationale de Saintes. 

II. Catherine-Julie, mariée le 1" février 1820 à Marie-Louis-Ambroise Cadoret 
de Beaupreau , morte au mois de juin 1893. 



DU SOI C II ET DE MACQUEVILLE. 

Dot, à la souche £ arbre arrachée de sinople, poussant deux 
rejetons vifs de même, un de chaque côté, et surmontée de 
trois étoiles d'azur, rangées en chef. 

« M. du Souchet. » 



« Dame Marie-Magdcleinedu Souchet , veuve de M. Fran- 
çois de Beaucorps, — pour sa terre de Saint-Christophle, 
— représentée par M. Guillaume de Beaucorps. » 

Marie-Madeleine du Souchet de Macqueville, dame de Saint-Chris- 
tophe, mariée à François de Beaucorps, seigneur de Paransay, de la 
Bastière, etc., fut également convoquée à l'Assemblée de Saint-Jean- 
d'Angely. 

(Voir la liste de Saint-Jeon-dAngely.) 
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DE TALLEYRAND DE PERICJORD. 

De gueules, h trois lions d'or, armés, lampassés et couronnés 

d'azur, S et 4. 



« M. Archambaud de Tallcyrand, comte de Périgord, — 
— pour sa principauté de Chalais, — représenté par 
M. Henri de Jaubert. » 

Il semble qu'il y ait eu erreur dans cette convocation : nous ne nous 
expliquons pas comment c'est Arcliambaud qui comparait à l'Assemblée 
de Saintes pour la principauté de Chalais. Cette terre appartenait en 1789 
à son oncle Gabriel-Marie de Tallcyrand, comte de Périgord, grand d'Es- 
pagne, lieutenant général des armées du roi, grand bailli d'épée du 
Berry, gouverneur de Picardie , né le 1 er octobre 1726 , devenu prince de 
Chalais par suite du mariage qu'il avait contracté le 28 décembre 1743 
avec sa cousine germaine Marie-Françoise-Marguerite de Talleyrand. 11 
laissa deux fils : 

I. Hélie-Charles , prince de Chalais, chevalier des Ordres du roi, pair de 
France, grand d'Espagne, lieutenant général, marié le 38 mai 1778 à Elisabeth 
de Ba viens de Poyanne , dont : 

Augustin-Marie-Elie-Cuarles , duc de Périgord , grand d'Espagne, marié le 
23 juin 1807 à Maric-Nicolette de Choiscul-Praslin. De ce mariage : a. Elie- 
Louis-Roger, prince de Chalais, veuf d'Elodic-Pauline-Victorine de Beauvilliers 
de Saint-Aignan, dont : Emma-Virginio-Marie , mariée en 1837 à M. le comte 
de Choiseul d'Aillecourt ; — 6. Paul-Adalbert-René, comte de Périgord, veuf 
d'Amicic Rousseau de Saiut-Aiguan , dont : Marie. 

II. Adalbert-Charles, comte de Périgord, maréchal de camp, marié à Marie 
de SaintrLéger. 

Quant à Archambaud-Joseph de Talleyrand, comte, puis duc de Péri- 
gord , seigneur de Salles et de Gcnté , pair de France, lieutenant général 
des armées du roi, colonel du régiment Royal -Normandie -cavalerie 
en 1789, chevalier de Saint-Louis, il était né le 1 er septembre 1762. Il fut 
convoqué a l'Assemblée d'Angouléme et assista à celle de Paris. De 
son mariage avec Madeleine-Hcnrictte-Sabinc Olivier de Sénozan de 
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Viriville, morte victime de la Révolution, le duc de Périgord laissa un 
fils et une fille : 

L Alexandre-Edmond , duc de Talleyrand- Périgord et de Dino, général de divi- 
sion, inspecteur général de cavalerie, commandeur de Saint-Louis, grand offi- 
cier de la Légion d'honneur, etc., marié le 22 avril 1809 à Dorothée, princesse 
de Courlande et de Sagan , dont : 

!• Napoléon-Louis-Boson, duc de Valençay, ancien pair de France, 
membre du conseil général de l'Iudrc , etc. Il eat veuf d'Anne-Louise-Alix de 
Montmorency. De cette nnion : a. Charles-Guillaume-Prédéric-Marie-Boson, 
prince de Sagan, marié le 2 septembre 1838 à Anne-Alexandrine-Jeanne- 
Marguerite Seillicre; — b. Nicolas-Raoul-Adalbert ; — c. Caroline- Valentine , 
mariée le 23 mars 1852 à Charles, vicomte d'Etchegoyen. 

*» Alexandre-Edmond, marquis de Talleyrand, duc de Dino. Il a épousé 
le 8 octobre 1839 Marie-Valentine-Joséphino de Sainte-Aldégonde , dont : 
a. Charles-Maurice-Camille; — b. Archambaud-Anatolc-Paul ; — c. Cléraenline- 
Marie-Wilhelmine: — d. Elisabeth-Alcxandriue-Florence. 

3» Joséphine-Pauline, mariée le 10 avril 1839 à Henri , marquis de Cas- 
te liane. 

n. Françoise-Xavier-Mélanie-Honorine , veuve d'Antonin-Claudc-Dorainique- 
Just de Noailles , prince de Pois. 

Voir V Annuaire de la S obi et se par M. Borel d'Hauterivc. 



1IE TIZON. 

D'argent, fretté d'azur de trois pièces. 

«M. Louis de Tizon, chevalier, — pour son fief de 
Meré en Oleron , — représenté par M. Jean - Antoine , 
vicomte de Cours. » 

Jean-Louis de Tizon, sous-lieutenant au régiment de Vcrmandois- 
infanterie, assigné par le lieutenant général du bailliage secondaire de 
Hle d'Oleron, pour sa seigneurie de Meré, naquit à Dolus, le 13 oc- 
tobre 1760. Il épousa le 14 août 1790 Sophie-Bénigne Labat d'Arthez, 
et mourut au Château, le 23 germinal an X. Il eut deux fils : 

I. César-Adrien, membre du conseil d'arrondissement de Maronnes, né le 
1" floréal an II, mort a Saintes, le 3 mars 1859. De son mariage avec Marie- 
Elisabeth-Alexaodrinc Faucher de la Ligerio il laissa : 

1» Marie -Gabrielle, mariée à Hcnri-Charles-Adricn Biscuil, notaire à 
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Chérai , membre du conseil d'arrondissement de Maronnes , ancien maire de 
Saint-Georges; 

1° Elise, mariée à M. Orliac, notaire à Royan. 

II. Charles , percepteur des contributions directes à Saint-Porchaire , né le 
6 messidor an Ul ; il est marié. 



DE LA TOI B DE GEAY. 

D'argent t h l'aigle éployée de gueules, au vol abaissé, becquée 
et membrée d'or; à la bordure d'azur, chargée de six besants 
<for. 

« M. Jean de la Tour, baron de Geay, y demeurant, — 
pour son fief de Geay. » 

Officier d'infanterie, né au mois de février 1728, présent au Ban de 
1758 et à l'Assemblée Provinciale de février 1789, convoqué à l'Assem- 
blée de Saint-Jean-d'Angely et assigné par le lieutenant général du 
bailliage secondaire de Tonnay-Charente. Il avait épousé le 5 février 1786 
Madeleine-Thérèse de Tizon, et mourut le 18 février 1806. 

Son fils unique , Jean-Henri, baron de la Tour de Geay, habite le château de 
Geay. De son mariage avec Rose-Clotilde Charrier, qu'il a épousée en 1818, il a 
deux fils : 

!• Antoine-Gaston , marié en 1846 à Eléonore Tercinior, dont : a. Suiannc ; 
— 6. Marie ; — c. Jehan. 
2- Michel-Amable. 

(Fotr la liste de Saint-Jean-d? Angely.) 



DE LA TOUR DU PItt-GOl VF R \ FT. 

De gueules, h la tour d'argent, maçonnée de sable, crénelée de trois 
pièces, avec un avant-mur maçonné de même. 

o M. Jean-Frédéric, comte de Latour du Pin, demeurant 
à Tesson, — pour son fief de Tesson. » 

Comte de Paulin, marquis de la Roche-Chalais, baron du Cubza- 
guaîs, etc., lieutenant général des armées du roi, commandant en chef des 
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provinces de Poitou, de Sain longe et d'Aunis, député de la sénéchaussée 
de Saintes aux Etats-Généraux, ministre de la guerre le 4 août 1789. 
Il était né à Grenoble , le 22 mars 1727, et périt sur Téchafaud révo- 
lutionnaire , le 28 avril 1794. Le comte de la Tour du Pin avait été convo- 
qué aux Assemblées de Bordeaux et d'Angoulême. Ce fut lui le principal 
promoteur de l'Assemblée Provinciale réunie à Saintes. Il s'était marié, le 
24 avril 1755, à Marguerite-Séra phi ne-Charlotte-Cécile Guinot de Mon- 
oonseil , dame de Tesson et d'Ambleville ; le contrat avait été signé le 
n par Leurs Majestés et la famille royale. De ce mariage, entre autres : 

Frédéric-Séraphin , marquis de la Tour-du-Pta-Gcfuvernet, pair de France, 
ambassadeur à Turin , chevalier de Saint-Louis et de la Légion d'honneur, né à 
Paris, le 6 janvier 1759, mort à Lausanne, le 36 février 1837. Il avait épousé 
Henriette-Lucie Dillon. 

Leur (Us, Fmtëric-Claudo-Aymar, chef actuel de sa maison, ancien 
officier des armées royales en Vendée , réside en Italie. 

Il existe différentes branches de l'ancienne maison de la Tour du Pin. 



DE LA TOUR DU TIMBRE. 

« M. de la Tour du Timbre. » 

Présent à l'Assemblée Provinciale. 11 a signé les procès» verbaux de 
cette réunion « le chevalier de la Tour ». 

Cette ramiUe, qui habitait Cbatenet, près deMontlieii, était représentée en 1823 
par Charles de la Tour du Timbre. 

DE TOTO\. 

D azur, h la fasce d'argent, accompagnée de trois têtes d'homme 

d'or, 2 en chef et 1 en pointe. 

« Dame Thérèse de Fradin , veuve de M. André de Toyon, 
- pour son fief de Morzac, —représentée par M. Charles 
de Fradin. » 

André de Toyon avait comparu au Ban de 1758. 
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« M. Michel de Toyon , demeurant à Barbezieux , — pour 
son fief de Brie. » 

Présent à l'Assemblée Provinciale. 

« M. Hélie-François de Toyon , — pour son fief de Tro- 
tard, — représenté par M. Michel de Toyon. » 

A cette famille appartient Charles de Toyon , maire de Cozes. 

DE LA TRERIOÏLLE. 

D'or, au chevron de gueules, accompagné de trois aiglettes d'azur, 
becquées et membrées de gueules, S et 4. 

« M. Jean-Bretagne-Charles-Godefroi , duc de la Tre- 
mouille, — pour son comté de Taillebourg, — représenté 
par M. Nicolas-Prosper de Montalembert de Cers. » 

Jean-Bretagne-Charles-Godefroy, duc de la Tremoîlle et de Thouars 

en Poitou, comte de Taillebourg en Saintonge, de Laval au Maine, et de 

Montfort en Bretagne, baron de Vitré en la même province, pair de 

France, maréchal de camp, premier baron et président alternatif des 

Etats de Bretagne, gouverneur de Pont-Remy, né le 5 février 1737, 

mort en émigration à Chambôry, le 15 mai 1792. Il avait été convoqué 

également à l'Assemblée du Poitou. Le duc de la Tremoîlle s'était marié 

deux fois : la première, le 18 février 1751, à Marie-Jeanne de Durfort 

de Lorges, morte sans postérité, le 10 décembre 1762; la seconde, le 

12 juin 1763, à Marie-Maximilienne-I^uise-Emmanuelle-Frauçoise-Sophie, 

princesse de Salm-Kirbourg , dont quatre enfants : 

1. Charlcs-Bretagne-Marie-Joseph, duc de la Tremoîlle, prince de Tarenle , che- 
valier des Ordres du roi , pair de France , lieutenant gênerai des armée* du duc 
de Bade, chevalier de Saint-Louis , grand-croix des Ordres militaires de Bade, 
né le 24 mai 1764 , mort en 1839. Il avait épousé : !• le «0 juillet 1781, Louise- 
Emmanuelle de Cliàtillon; à" le 9 juin 1817, Marie-Virginie de Saint-Didier; 
3° le 14 septembre 1830, VaWmtinc-Eug» : niu-Jo&< phine do Walsb-SerranL 

Du premier lit : 
1° Curolinc , née en 1788, morte en 1791 ; 
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Do second lit : 

9» Charlotte-Antoinette-Amélie-Zépbyrine, mariée le 7 décembre 4843 à 
M. le baron de Wykerslotb-Werdcstcyo , chambellan do roi des Paya-Bas; 

J» Eléooore-Louise-Henrielte-Josépbine-Caroline, mariée le fi mare 1844 à 
Frédéric, prince de Salm-Kirbourg , morte le 26 novembre 1846. 

Du troisième lit : 

4° Charles-Louis, duc de la Tremoïlle f prince de Tarente et de Talmont, 
actuellement vivant, le seul représentant mile de l'illustre maison de la 
Trémoille. 

H. Antoine-Philippe, prince de Talmont, général de la cavalerie des armées 
vendéennes , né le 97 décembre 1765, fusillé en 1797. De son mariago avec 
M 0 * d'Argouges : 

Léopold, marié à Claire-Louisc-Augustine-Félicie-Maclovie de Durfort- 
Duras. Devenue veuve, cette dame épousa en secondes noces, le 44 sep- 
tembre 1819, Auguste du Vergier, comte de la Rochejacquelein, frère du 
héros vendéen. 

III. Cbarles-Godefroy-Augustc, jumeau d'Antoine-Philippe , grand doyen du 
chapitre de Strasbourg, condamné à mort le 15 juin 1794 par le tribunal révo- 
lutionnaire de Paris ; 

IV. Louis-Stanislas-Kotska, chevalier de Malte, lieutenant général , député du 
Cher, né le 12 juin 1767, mort en août 1837. Il avait épousé : 1» le 1" avril 1801, 
fitoevière-Adélaîde Andrault de Langeron ; 9° en juillet 1834, Augusta Murray, 
dont: 

1° Félicie-Emmanuelle- Agathe; 

i° Louise-Marie , mariée le 97 mars 1858 à Gabriel-Charles-Laurent-Croix- 
Joseph-Prançois-de-Lorette-Basile-Raymood-Camille-Jean-Gaspar-Balthaxar- 
Melcbior-Coioperartr&enott-Lancelot , prince de Torrcmuzza. 

{Voir l'Appendice.) 



DE TURPIN DE JOUHK. 

D'azur, h trois besants d'or, t et /. 

« M. Clande-Jean-Baptiste , vicomte de Turpin de Jouhé, 
demeurant à Rochefort , — pour son fief de Balanzac. » 

Lieutenant de vaisseau, l'un des commissaires de l'Ordre de la No- 
blesse, mort à Saintes, le 30 mai 1808. Il avait épousé avant 1780 — et 
ion le 24 juillet de cette année, comme nous l'avons dit par erreur à 
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l'article Achard-Jou mard , — Anne -Constance Achard - Joomard de la 
Brangelie, dame de Balanrac, dont : 

I. Elisabeth- Julie-Constance-Céleste, née à Saintes, le 23 juillet 1780, mariée 
en 1799 à son cousin germain Charles-Hippolyte, comte de Turpin do Joubé, sei- 
gneur du Mung ; 

II. Anne-Ccleste-Charlotte,' née en 178ï, mariée en 1803 à Guillaume- 
Alexandre du Bois, comte de Saiot-Mandé; 

III. Marie-Constance-Charlotte, baptisée à Saintes, le 4 avril 1784, morte supé- 
rieure du couvent de la Visitation, à Poitiers; 

IV. Angélique- Hélène, née à Saintes, le 16 décembre 1785, mariée le 
34 octobre 1808 à Alexandre le Gardcur de Tilly, morte le 9 mars 1835. 

« M. Jacques-Gaspard, vicomte de Turpin, demeurant à 
Saintes , — pour son fief de Faye. » 

Oncle de l'électeur précédent, seigneur de Fief-Gallet et de Faye, 
major d'infanterie, chevalier de Saint-Louis, l'un des commissaires de 
l'Ordre à l'Assemblée Provinciale, élu député suppléant aux Etats-Géné- 
raux, colonel de la milice bourgeoise de Saintes en 1790. Le vicomte 
de Turpin émigrra et fit la campagne des Princes. Il était né en 1732 et 
mourut à Saintes, le 19 avril 1818. Marié le 16 janvier 1764 à Françoise- 
Elisabeth Chevalier des Landes, détenue à Brouage en 1794, il en eut : 

I. Françoise-Gabrielle-Alexandrine, morte à Saintes, le 19 mars 1779, àgeede 
U ans; 

H. Juliette, morte à Page de 15 ans. 

L'ancienne famille de Turpin est représentée par la branche du Mung, que 
nous verrons pins loin (liste de Saint-Jean-d'Angely), et par celle de Thomcille, 
dont le chef, Jacques-Gaspard, vicomte de Turpin de Jouhé, ancien capitaine de 
frégate, chevalier de Saint-Louis, né à Saintes, le 97 janvier 1776, neveu de 
Jacques-Gaspard et cousin germain de Claude-Jean-Baptiste , habite Paris. Il » 
épousé le 9 mai 1801 Marie-Lucc de Rools-Joursolas de Laubière, dont deux Biles 
et un fils, Louis-Eugène , employé au ministère des finances. 

{Voir la liste de SairU-Jean-JAngely.) 
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DE VALLÉE DE MON SAN SON. 

De sable, au lion d'or, couronné d'argent. 

« M. Charles-Thomas de Vallée, demeurant à Monsanson , 
— pour son fief de Monsanson. » 

Présent à l'Assemblée Provinciale. 

« Dame Marguerite de Vallée , veuve de M. Antoine de 
Beaupoil de Saint-Aulaire, — pour son fief de Montravail, 
représentée par M. Charles-Thomas de Vallée. » 

M»» de Saint-Aulaire mourut en 1807. 

Cette famille est représentée par M. de Vallée , ancien officier, chevalier de 
Saint-Louis et de la Légion d'honneur, veuf de Louise-Pauline de Beaumont- 
Gibaod, morte le 5 décembre 1848, dont trois enfants : f Ernest, marié à Laure 
Deltjus; — 2° Jenny; — 3» Marie-Angélique-Eulalie. 

{Voir l'Appendice.) 



DE VALLES alite DE WALLES. 

D'azwr, au chêne d'or, un cerf de même gisant au pied de l'arbre; 
au chef aussi d'or, chargé de deux roses de gueules, feuillées 
de sinople. 

« Dame Anne Michel , veuve de M. Alexandre de Vallès , 
— pour son fief de Feusse, — représentée par M. Fran- 
çois de Loizellot. » 

Alexandre de Vallès, chevalier de Vallès, seigneur de Chartres près 
de Rochefort, officier de marine, né le 13 mars 1737, marié à Marie- 
Anne Michel de la Morinerie, mort à Feusses, en l'Ile de Nieulle, le 
19 novembre 1783. Il eut de son mariage • 

I. Marie-Roso, mariée à M. de Rippe de Beaulieu ; 
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II. Bernard-Alexandre, officier au régiment Dauphin-infanterie, baptisé à 
Saintes, le 25 septembre 1768, décédé en émigration. Sa femme, Catherine Gre- 
goircau de Maisonneuve , mourut le 18 août 1797, laissant : 

1° Bernard-Théodore, marié le 17 avril 1817 à Marie-Lydie Guenon des 
Mcsnards, mort en 1858. De cette alliance vinrent : a. EUenne-Charles-Tbéo- 
dore, marié en 1852 à Caroline d'Hozier, dont : Bernard- Théodore -Médéric 
— 6. Adèle, déeédée ; — c. Alfred, marié en 1856 à Léonie A mous des Saulsays, 
dont postérité; — d. Henri -Dieudoané, volontaire dan* l'armée pontificale; 
il était à Castelfldardo ; — e. Adélaïde, morte en 1858. 

2° Alexandre-Jacques, né à Fcusses , le 2 octobre 1791, décodé jeune. 

III. Marie , née en 1769, inhumée à Saintes , le SI avril 1771. 



l'A L L ET DE NALLICKAC. 

« M. Vallet de Salignac, demeurant à Mons, — pour son 
fief de Mons. » 

Nicolas-Thérèse Vallet de Sallignac, seigneur de Mons en Royan, de 
la Petitc-Forest, etc., avait pareillement assisté à l'Assemblée Provin- 
ciale. 

DE VA88ELOT 
DE LA CHAIN AYE ET DE BEGNÉ. 

D'azur, h trois guidons d'argent, futés d'or, posés en pal, 2 et 1 

« M. Vasselot de la Chenaye, demeurant à Sablonceaux.» 

André Vasselot de la Chainaye, présent à PAssemblée Provinciale, 
marié à Saintes, le 28 juillet 1772, à Jeanne-Claire Laneau, dont : 

I. Marie-Catherine, haptisée à Saintes, le 13 février 1778, mariée le 5 sep- 
tembre 1803 à Etienne-Marie Faucher de la Ligcrie; 

II. Pauline-Catherine, baptisée à Saintes, le 11 septembre 1780, sans alliance; 
m. Gabriel-Thérèse-Alcxandre, né le 14 août 1784, receveur particulier de? 

finances de l'arrondissement de Marennes , marié le 14 juillet 1806 à Gabrklk 
Priqué de Guippeville; il est décédé. De son mariage proviennent : 

1» Alexis-Eugène, le dernier représentant mâle de la branche de la Cbai- 
naye, mort jeune; 
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î° E!isal*tn-Eugénie-Gabrielle-Sélima, mariée le l* r mars 4898 à Gabriel - 
Jean-Charles-Auguste de Vasselot «Je Régné, dont : a. Marin -Gabriel , 
marquis de Vasselot, chef de sa maison depuis l'extinction de la branche 
d'Annemarie , marie le II janvier 1853 à Marie-Eugénie-Alodie le Moyne de 
Sérigny, dont postérité; ils habitent le château de Régné, près de Saint- 
Maixent; — b. Marie-Pauline, maria' en I85i a Alexandre Grecn, vicomte de 
Saint-Marsault, mort le !•* avril 1854; — c. Maria; — d. Médéric, garde 
général des forêts. 

3» Marie-Pauline, mariée en 1835 à Charles-Louis-Marie Ancelin de Saint- 
Quentin. 



DE YASSOIGNE. 

D'or, au lion rampant, armé, lampassé et couronné de sable, 
accompagné de trois souclies d'arbre de même, 2 et 1. 

« M. Eiie-François de Vassoigne , demeurant à Saintes. » 

Capitaine au régiment de la Sarre-infanterie, chevalier de Saint- 
boni*, présent à l'Assemblée Provinciale, dont il a signé le procès- 
verbal c le chevalier de Vassoigne » , convoqué à l'Assemblée de la 
Rochelle, incarcéré pendant la Terreur à Brouage, avec sa femme, 
M»» de Frétard de Gadeville, dame de Fouras en Aunis. Il mourut 
en 1812. 

Cette famille a plusieurs représentants dans la marine et dans l'armée, no- 
tamment Elie de Vassoigne, général de brigade, qui commande l'infanterie de 
narine en Chine. 

[Voir les listes de Saint-Jean-d' Angely et de la Rochelle.) 



»E VERDELIN. 

Pot, a la fasce de sinople, surmontée d'un oiseau de même, 
appelé verdelet, les pattes de gueules; sur un écusson aux 
armes de l'Empire. 

« Dame Marie-Magdeleine de Bremond d'Ars, veuve de 
M. Bernard, marquis de Verdelin, — pour son fief du 
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Mesnil de la Garde de Merpins, — représentée par M. Pierre- 
René- Auguste de Bremond d'Ars, chevalier, comte de 
Bremond d'Ars. » 

Bernard, marquis de Verdelin, capitaine au régiment d'Auvergne, puis 
colonel d'infanterie, maréchal général des logis, camps et armées du roi, 
chevalier de Saint-Louis, avait épousé : 1° Marie-Louise de Ladoubard de 
Beaumanoir, veuve de Pierre dt Charité, lieutenant général, gouverneur 
de Saint-Domingue; 2° le 21 mai 1760, Marie-Louise-Madeleine de Bre- 
mond d'Ars, sa parente. 11 était mort à Paris, le 27 décembre 1763, âgé 
de 77 ans, laissant deux filles ; 

I. Henriette-Charlotte , mariée en 1778 à Alexis-Paul-Micbel , comte le Veneur 
de Tillières, vicomte de Carrougct», lieutenant général , député sons la Restaura- 
tion, chevalier de Saint-Louis, officier de la Légion d'honneur, etc., mort en 1833 

II. Léontine-Marie , mariée le 14 juiu 1773 à Sophie-Jacques, marquis de 
Courbon et de la Rocbe-Courbon , comte de Blénac, maréchal de camp, lieute- 
nant général de* provinces de Saintonge et d'Angoumois, chevaber de Saint-Loui*. 
Le contrat avait été signé par le Roi et par la famille royale. M— de la Rocbe- 
Courbon mourut le 31 mai 1780. 

La maison de Verdelin, originaire du Comtat-Venai sain, est éteinte : son 
dernier représentant, Jean-Charles, marquis de Verdelin , baron deMontaigut, 
est mort, laissant de son mariage avec Charlotte-Hélène-Angélique de Saiol- 
Belin-Vaudemont un flls uuique, Auguste-Charles, comte de Verdelin-Mootaigut, 
capitaine d'état-major, tué en Espagne en 1833. 



DE VERT H A MON. 

Écartelé : au 1 de gueules, au lion passant d'or, qui est 
de Verthamon; aux 2 et 5, cinq points d'or, équipollés 
h quatre d'azur; au 4 de gueules plein. 

« M. Jean-Baptiste de Verthamon t , — pour son fief de 
Romefort, — représenté par M. Charles de Livenne , comte 
de Balan. » 

Jean-Baptiste-Maurice de Verthamon, marquis de Tercis, vicomte de 
Castillon, baron de Chalucet, seigneur d'Ambloy, de Romefort, etc., 
président à mortier au parlement de Guienne, assista à rAssemblée de 
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la Noblesse de Bordeaux. Il naquit en cette ville, le 22 septembre 1716, et 
mourut le 30 mai 1809, sans enlants de Marie-Angélique de Mesplès. 

« M. François de Verthamon , — pour sa terre de 
Briagne, — représenté par M. Louis de Poncharal, che- 
valier de Pouillac. »» 

François-Marie de Verthamon d'Ambloy, frère de Jean-Baptiste- 
Maurice, maréchal de camp, député de la Noblesse de Bordeaux aux 
États-Généraux, chevalier de Saint-Louis, né à Bordeaux, le 5 février 
1754, mort le 8 août 1830, sans postérité d'Anne de Boucaud. 

« M. de Verthamont , — pour son fief de Barret , — 
représenté par M. le comte d'Amblimont-Fuschsemberg. » 

Cette famille a des représentants a Bordeaux. 



VÉTAT DE CHAMPDORÉ. 

D h sept gouttes d'eau d posées, 2, 4 et i> accompa- 
gnées de deux annelets d en pointe; le tout surmonté 

d'un soleil d issant du chef. 

« M. Vétat de Champdoré , — pour son fief du Tail- 
land. » 

Ce nom n'existe plus en Saintonge. Une famille de Vétat habite les environs 
de Bergerac. 



VIGOUREUX DE LA ROCHE. 

D'argent } h cinq losanges de gueules en sautoir. 

«M. Dominique Vigoureux de la Roche, demeurant à 
Grézac, — pour son fief des Allards. » 

10 
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Seigneur des Allards et de Brézillas, mort en 1806. Il avait assisté à 
l' Assemblée Provinciale. 

Cette famille est représentée par Pierre Vigoureux de la Roche , ancien capi- 
taine d'infanterie ; il habite Fontcouverte. De son mariage avec Hortense de Mon- 
talembert, décédée le 10 janvier 1859, sont issus : 1» Amédée; — *» Léonie, qui 
a épousé le 13 juin 1854 Henri Garnault; - 3« Juliette, mariée le fi avril 1837 
à Eugène-René de Jugiard. 



DE VILLEDON. 

D'argent, h trois fasces ondées de gueules. 

« M. Gabriel, comte de Villedon , demeurant à Saintes.» 

Lieutenant au régiment de Provence-infanterie, présent à l'Assem- 
blée Provinciale, mort en 1830. Il avait épousé Marie- Anne-Marguerite- 
Françoise Guinot de Soulignac, dont : 

Marie-Eléonore-Cécile, baptisée à Saintes, le 14 décembre 1786. 
Cette famille existe : 1» à la RocBelle, où elle est représentée par les enfants 
* «*U do VU*. o. do M» Cooo do Saio^rsaaU ; _ * o 

{Voir les listes de Saint-Jean-d'Angely et de la Rochelle.) 

YONQUES DU SE VUE T. 

D'argent, à trois cerfs naissants de sable. 

« Dame Anne-Charlotte Huon, venve de M. Germanique, 
marquis d'Hiongues , — pour son fief de la Ferière , — 
représentée par le chevalier Béraud du Pérou. » 

Lu famille Yonques du Sevret a voté en Poitou. 



FIN DE LA LISTE DE SAINTES. 
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SAINT- JE AN-D'ANGELY 



Notre texte des comparutions à l'Assemblée de Saint- Jean - 
d'Angely, formé d'éléments divers combinés ensemble, porte à sa 
suite l'indication des sources qui nous ont servi à le composer. 
Voici la nomenclature de ces sources : — la liste publiée par 
Courcelles; — les signatures placées au bas des procès-verbaux 
des 20 et 23 mars; — les assignations des lieutenants généraux 
des bailliages de Taillèbourg et de Tonnay-Charente, et — dans 
certains cas — les procès-verbaux de l'Assemblée Provinciale. 



D'ABZAC. 

D'argent, h la bande et h la bordure d'azur, chargées 
de neuf besants d'or, 3, 8 et S. 

M. d'Abzac de Migré, —courctiiu. 

Antoine-Louis, comte d'Abiac de la Douze de Mayac, marquis de . 
Mayac et de Migré, seigneur de Pomiers, major du régiment de la Reine- 
cavalerie, chevalier de Saint-Louis, né le 22 septembre 1747, marié le 
9jnin 1776 à Marie-Louise-Charlotte de Custine de Mandre, mort le 
12 février 1795, le dernier de sa branche. Le marquis de Mayac était 
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monté dans les carrossas du roi le 4 novembre 1781, avait émigré en 
1791 et fait la campagne des Princes. Sa veuve épousa en secondes noces 
Georges, marquis de Nicolaî, colonel du régiment d'Angoumois-infan- 
terie, chevalier de Saint-Louis. 

M. d'Abzac comparait à l'Assemblée de SainuJean-d'Angely par pro- 
cureur : il ne figure sur aucun des procès-verbaux que nous avons 
consultés. 

{Voir la liste de Sainte».) 



ACBiRD'JOtNARD'TIZON D'ABGEXCE. 

Éearlelé : aux 4 et 4 d'azur, h trois annelets d'or, 2 et 4, qui est 
Joumard; aux S et 3 d'argent, à deux léopards de gueules, l'un 
sur l'autre, qui est Tizon d'Argence; sur le tout d'argent, à 
trois fastes de gueules, surmontées de trois delta de sable, 
2 et 4, entrelacés l'un dans Vautre, qui est Achard. 

■ 

M. Tison d'Argence. -Coure. 

Probablement François Achard- Joumard -Tizon d'Argence, marquis 
d'Argence de Dirac, l'ami de Voltaire et son pourvoyeur de pâtés truffés. 
Il était capitaine au régiment de Navarre-infanterie, et fut convoqué aux 
Assemblées de Poitiers et d'Angoulême. Louis-Antoine Achard -Joumard 
Tizon d'Argence de Dirac le représenta à cette dernière Assemblée. 

Il comparut par procureur à celle de Saint-Jean-d'Angely. 

{Voir la liste de Saintes.) 



AMELOT. 

D'azur, à trois cœurs d'or, surmontés d'un soleil de même. 

M me la Comtesse Amelot de Varaise. - Assemblée Provinciale. — 
Coure. 

Michel-Marie-Noël-François Amelot, comte de Varaize, conseiller au 
Parlement de Paris, maître des requêtes de l'hôtel du roi, était mort à 
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Paris, le 2 mai 1786. Sa veuve, Suzanne- Adélaïde de Belloy, qui com- 
parait à l'Assemblée de Saint-Jeau-d'Angely, avait été représentée à 
l'Assemblée Provinciale par le vicomte de Brie. Elle mourut en 1793 à 
Saint-Jean-d'Angely. 

Les Amelot subsistent encore à Paris dan6 la branche do Chailiou. 



ANCELIN 

DE SAINT-QUENTIN ET DE LA CARDE. 

De gueules, au lion d'or, armé et lampassé d'azur. 

M. de Saint-Quentin de Chambon. — coure. 

Louis-Gabriel Ancelin de Saint-Quentin, seigneur de Chambon, pré- 
sent à l'Assemblée Provinciale réunie à Saint-Jean-d'Angely en février 
1789, assista en personne à l'Assemblée de la ttochelle, relative aux 
Etats-Généraux. 

[Voir les listes de Saintes et de la Rochelle.) 



ANGEYIN DE LA REVÉTISON. 

D'argent, au chevron de gueules, accompagné en chef d'un 
croissant, accosté de deux étoiles, et en pointe d'un 
arbre, le tout de même. 

M. Angevin de la Revétison. — cowv. 

Louis Angevin de la Revétison, seigneur de la Revétison, du Grand 
et Petit-Pallée, lieutenant-colonel du régiment de Berry infanterie, che- 
valier de Saint-Louis, assista à l'Assemblée de Poitiers. M. delà Revétison 
avait comparu à l'Assemblée Provinciale de Saint-Jean-d'Angely. Il était 
né en 1715, et mourut à Niort en 1790. 
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D'ANGLARS. 

D'argent, a trois f as ces de gueules, surmontées d'un léopard 

d'azur. 

M. d'Anglars, seigneur de Peychaure , père. — Au. Prov. - 

Proci»-verbaux des 20 et 23 mars. 

Jean-Alexandre d'Anglars, seigneur de Peychaure, présent au Ban 
de 1758 et à l'Assemblée Provinciale, détenu à Brouage en 1794. De son 
mariage avec Marie-Louise-Th^rèse Griffon, il eut cinq ûls, tous émigrés, 
et trois filles. Au nombre de ces enfants nous devons compter : 

I. Jean- Alexandre-Robert , né à Saint-Jean-d'Angcly, le 83 novembre 1737, 
lieutenant-colonel , chevalier de Saint-Louis, vivant eu 1817 ; 

H. Jean-BaptUte-Alexandre , né à Nacbamps, le 36 mai 1767, élève de Pont» 
levoy en 1764, sous-lieutenant au régiment de Champagne-infanterie en 1789, 
capitaine retraité en 1817, chevalier de Saint-Louis; 

UI. Charlea-LouU , né le 18 avril 1774 1 qui fit preuves pour le service mili- 
taire en 1787; 

IV. Elisabeth-Victoire , mariée le «5 janvier 1785 a son cousin germain Joseph 
Griffon du Bellay, morte le 11 avril 17W. 

* 

M. le chevalier d'Anglars de Laleu. —p. v.soetss.—courc. 
L'un des fils de l'électeur, probablement Jean-Alexandre-Robert. 

Cette famille, qui tire son nom du château d'Anglars, près de Figcac, ne don 
pas être confondue avec les d'Anglars de Bassignac , originaires d'Anglars , aux 
environs dUssel , dont les armoiries sont : de sable, au lion d'argent, accom- 
Ixiqm de troi* étoiles de mime. 

D'AUBENTON. 

D'azur, à trois peignes ou râteaux d'or, 2 et /. 

M. d'Aubenton, seigneur de Mornai, conseiller d'État, 
commissaire rédacteur. — P. v. 20 et 23. — Coure. 

François-Ambroise d'Aubenton, seigneur de Mornay,de Ribemont, de 
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Nuaillé, etc., conseiller d'Etat, intendant de la marine à Rochefort, l'un 
des commissaires de l'Ordre, fut aussi convoqué à l'Assemblée de 
Poitiers. Né à Paris en 1719, marié le 25 août 1756 à Jeanne-Margue- 
rite de l'Epine, M. d'Aubenton mourut en son château de Mornay, en 
1793. Il avait eu de son mariage, entre autres : 

I. Pierre, officier de marine, né a Bordeaux, le 10 juin 1768, marié en 
ftvrier 4790 à Victoire Douât , émigré en 4791. mort à Naples en 1813. 11 eut pour 
cd fonts • 

!• Pulcher, sans alliance; 

9° Cbarles-Luce , inspecteur divisionnaire des contributions indirectes à 
Saint-LÔ, marié le 8 août 1839 à Elisa-Marie-Eléonore Triucbant, dont : a. Mi- 
cbel-Jean-M arie ; — 6. Paul-Marie-Michel; — c. Gaston- Ambroise ; — d. Mar- 
g u cri te -Marie-Immaculée-M ichelina-Gene vie ve. 

3° Antoinette, mariée en 1808 à Michel Carafa de Colobrono, baron de 
l'Empire, membre de l'Institut , officier de la Légion d'honneur, premier 
écuyer du roi de Naples, Joachim Murât; 

*» Elisa-Marguerite, mariée en 1813 à Octave de Picolellis, chevalier de 
Malte, à Naples ; 

S° Michelina, mariée en 1897 à Ferdinand, prince Pignatelli de Strongoli. 

D. Ambroisc , né en 1769, émigré , tué à l'armée de Condé ; 

Ul. Auguste , né en 1770. Il émigra et périt à l'armée de Condé. 

IV. Pierre-Antoine-Gaston , lieutenant-colonel , chevalier de Saint-Louis, offfl - 
cier de la Légion d'honneur, né à Bordeaux, le 4 août 1771 , marié en 1816 à 
Luce-Gabrielle-Evelina du Reclus de Gageac. 11 mourut en 1853. 



UBERT DE BARDO\ DE COIRSERAC. 

Losangé de gueules et d'azur, h la bande d'or, brochant 

sur le tout. 



M™ de Courserac. - As*, ivor. - coure. 

Denis Aubert de Bardon de Courserac, capitaine de vaisseau, brigadier 
des armées navales, chevalier de Saint-Louis. Sa veuve, Marie-Jeanne 
de la Laurencie, fut représentée à l'Assemblée Provinciale par le che- 
valier de la Laurencie. Elle fut auœi convoquée à l'Assemblée de 
Poitiers. 
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D AIBIG!V1. 

M me d'Aubigny, dame de Montmouton. — Assignations du lieute- 
nant général de TailUbourg. — Coure. 

Cotte dame fut assignée par le lieutenant général du bailliage de 
Taillebourg. 

M. Daubigny. - Coure. 

Le premier électeur devait appartenir à la maison de Morell d'Aubi- 
gny, qui possédait effectivement la terre de Montmouton. 

Une branche de cette ancienne famille, originaire de Normandie, 
établie en Saintonge par suite de ses services maritimes et de ses 
alliances, était représentée en 1789 par Agathe-Louise de Morell d'Au- 
bigny, mariée avec un capitaine-commandant au régiment de la Roche- 
foucauld-dragons. Elle était fille d'Alexandre de Morell, comte d'Aubigny, 
vice-amiral, grand-croix de Saint-Louis, mort en 1781, et de Marguerite 
Goussé de la Roche-AUard, décédée en 1785. 

Morell d'Aubigny porte : d'or, au lion de simple, armé et tom« 
passé de gueules, couronné d'argent. 

Cotte famille subsiste à Paris, dans la branche d'Assy. 

Le second électeur appartenait-il aux Morell d'Aubigny ou aux la Broue 
de Vareilles du Poitou? 

François de la Broue, baron d'Aubigny, lieutenant des maréchaux de 
France, né le 15 octobre 1714, marié le 21 septembre 1713 À Marguerite- 
Céleste Maron, fut convoqué et représenté à l'Assemblée de la Noblesse 
de Poitiers. Il eut de son mariage : 

Charlotte-Ccleste-Françoise-Julie-Marie, qui épousa le 16 août 1776 baac- 
Charlcs de l'Estang de Ringère, et mourut le 9 décembre 1788. 

La Broue de Vareilles porte : d'azur, au chevron d'or, accompagné 
de deux coquilles d'argent, en chef, et d'une main de même, en 
pointe, posée en pal. 

Cette famille est représentée en Poitou. 
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D'AIIBAT DE BBIE. 

Losangé d'or et d'azur. 

M. le vicomte de Brie, commissaire rédacteur, -p. v. 20 et n. 

Jean-Baptiste-François d'Auray, vicomte de Brie, seigneur en partie 
de Ciré, de Saint-Pierre-de-llIe , de Saint-Mesme, etc., l'un des com- 
missaires de l'Ordre de la Noblesse, né à Auray, en Bretagne, le 25 octo- 
bre 1741, assista à l'Assemblée Provinciale. Il fût également con- 
voqué à l'Assemblée de Poitiers. Émigré en 1792, le vicomte de Brie 
entra dans la compagnie de Saintonge et d'Angoumois, formée à 
Munster par le comte de Montausier. Il était en 1817 capitaine retraité, 
et habitait la Rochelle. 

( Voir les listes de Saintes et de la Rochelle.) 



AIMER DE LA CHEVALERIE. 

D'argent, h la fasce componée de sable et de gueules, 

de quatre pièces. 

M. le comte Aymer de la Chevalerie d'Echillais. - p. v. 10 

it ÎS. — Coure. 

François-Dominique Aymer de la Chevalerie, seigneur de Marsilly, 
capitaine au régiment de Piémont-infanterie, chevalier de Saint-Louis, 
présent à l'Assemblée Provinciale, signe « comte Aymer de la Che- 
valerie » les procès-verbaux des 20 et 23 mars. Cet électeur avait épousé 
le 21 juin 1773 Geneviève-Victoire-Elisabeth de Beaumont, dame d'Echil- 
lais, dont : 

I. Marc, aspirant au corps do la marine , né à Niort, le t8 octobre 1774, 
émigré, toé à Vannée de Condé, le 1" décembre 1793; 

II. Louiee-Eustelle, mariée en 1803 a Jean-Pierre le Gardeur de Tilly, enseigne 
de ruisseau, chevalier de Saint-Louis. 

U> chef de cette ancienne famille poitevine, Henri-Bloi Aymer, marquis de la 
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Chevalerie, petit-oereu de l'électeur, habite Poitiers. I) a épousé le 6 octobre 1 MO 
Marie- Radégonde-Anastasie-Caroline de Moussy-l a-Contour, dont : I* Henri- 
Joseph-Reoé ; — *» Henri ; — 3« Charles ; — «• Louis ; — 5° N., fille. 



B4RTHO\ DE MO\TBAS. 

D'azur, au cerf d'or au repos; au chef échiqueté d'or et de gueules, 

de trois tires. 

M wt la marquise de Montbas, dame de Razes. - As. Taiu. - 

Coure. 

M m » la marquise de Montbas fut assignée par le lieutenant général do 
bailliage secondaire de Taillebourg, pour son fief de Razes. 

L'ancicnnne maison de Barthon de Montbas est encore représentée de nos 
jours. 



DE LA BAUME -PLU WIN EL. 

D'or, à la bande vivrée d'azur, accompagnée d'une moucheture 

d'hermines de sable, en chef. 

M. le vicomte de la Baume-rPluvinel , seigneur de la 
Galernerie. - As. Tant. - p. v. îo et &. - coure. 

Pierre-Àntoine-Joseph-Tertuïle, vicomte de la Banme-Pluvinel, che- 
valier de Malte de minorité, officier dVétat-major au régiment Royal- 
Vaisseaux-infanterie, fut aussi convoqué à l'Assemblée de Saintes. Il 
émigra et périt à Quiberou, en 1795. De son mariage avec M ll « Boisseau 
de la Galernerie, dame de la Galernerie et de Lauberterie, morte en 
1838, vint : 

Un fils, décédé à la Martinique, dont : 

4° Antoine, officier de marine, mort au Mexique, en octobre tf38; 
S* Un autre fils, dout la postérité habite Saint-Louis du Missouri. 
La famille de la Uaume-Pluvinel est représentée à Parie par deux fM-res , 
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petite-oeTcux de l'électeur : 1« Clartes-Alexandre-Sérapbiu-Victor, marquis do 
la BaumoPluTinel, marié à Mai -guérite-Joséphine de Vielia, dont deux fil* : 
Gootran et Tancrède ; f» Henri-Gabriel-Raimond, comte de la Baume-Plurinel. 



DE BEAICHAMPS. 

D'azur, a l aigle éployée d'argent, au vol abaissé. 

M. le marquis de Beauchamps, seigneur de Champfleury. 

— As. Taill. — P. V. tO et IX. — Coure. 

Charles-Grégoire, marquis de Beauchamps, seigneur de Champfleury 
et de Grand-Fief, maréchal de camp, chevalier de Saint-Louis, commis- 
saire de l'Ordre à l'Assemblée Provinciale réunie au mois de février 
1789, élu député aux États-Généraux. Il avait été assigné par le lieute- 
nant général du bailliage de Taillebourg. Convoqué à l'Assemblée de 
Poitiers pour sa terre de Grand-Fief, en la vicomté d'Aunay, il se fit 
représenter par Louis-Charles de Bronilhac. Le marquis de Beauchamps 
émigra, servit dans l'armée de Condé et mourut en 1817, sans postérité 
des deux alliances qu'il avait contractées. Jl était né le 25 juillet 1731. 

M. de Beauchamp des Basses Rivières, - coure 

Il ne figure à l'Assemblée que par procureur. 

{Voir la liste de Saintes.) 



DE BEAU CORP S. 

D'azur, h deux fasces d'or. 

M ma de Beaucorps de la Bastière. — Au. Prov. — coure. 
Marie-Madeleine du Souchet de Macqueville, veuve de François de 
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Beaucorps, seigneur de Paransay, de la Bastière, etc., avait été repré- 
sentée à l'Assemblée Provinciale de Saint-Jean-d'Angely par le chevalier 
de Mont bel. Cette dame fut aussi convoquée à l'Assemblée de Saintes, 
relative aux Etats-Généraux. 

{Voir la liste ds Saintes.) 



DE BEGEON DE S % l\TE - W ESVIE. 

D'argent, h la fasce dentelée de gueules, accompagnée de trois 
étoiles de même, 3 en chef et 1 en pointe. 

M. le marquis de Begeon de Sainte-Mesme. - p. v. to et «. 

— Coure. 

René-François-Melchior de Begeon de Sainte-Mesme, seigneur de 
Villemainseuil et de Champmorin en Anjou, de Sainte-Mesme et de Matha 
en Saintonge, maréchal des logis des chevau-légers de la garde du roi, 
chevalier de Saint-Louis, colonel en 1814, grand prévôt du département 
de la Charente-Inférieure, puis des Basses- Alpes , né en 1754, mort 
en 1825. Nommé l'un des commissaires de la Noblesse à l'Assemblée 
Provinciale et à l'Assemblée du 16 mars relative aux États-Généraux, dont 
il signa les procès- verbaux o marquis de Begeon de Sainte-Méme o, cet 
électeur fut assigné par le lieutenant général du bailliage de Taillebourg, 
comme seigneur en partie de Sainte-Mesme. Il avait été aussi convoqué 
à l'Assemblée de Saintes pour ce fief. Marié : 1° à Anonyme Lefebvre 
de Givry; 2<> à la Rochelle, le 14 mai 1783, à Eléonore Mac-Carthy; il 
eut de cette seconde alliance deux fils : 

1. Augustin-Rcné-Melchior, comte de Begeon de Sainte-Mesme, né en t784, 
lieutenant de dragoos, maire de Bagniateau, puis de Saint-Pierre (Ile d'Olcroo), 
décédé en 1849, le dernier de son nom ; il avait été marié à Héloïse Després de 
Launay. 

U. Charles-Barthélémy, lieutenant au 76* de ligne, mort en Espagne, en 1809. 

{Voir la liste de SoitOts.) 
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BFRMRD DE CHAVACWE. 

M. Bernard de Chavagne. — p.v.to et ». 

Cet électeur avait assisté à l'Assemblée Provinciale. 

A Cbaragne, en la commune de Sainie-Mcsme , il existe encore une antienne 

DE BERNARD DE HARIGNY. 

D'azur, h trois ondes d'or. 

M. de Marigni. -coure. 

Gaspard-Augustin-René de Bernard de Marigny, officier d'artillerie 
de marine à Rochefort, émigré en 179-2, chef de l'armée vendéenne 
en 1793, fusillé en juillet 1794; il était né à Luçon, en 1754. 

Il assista à l'Assemblée par procureur. 

D'après le Dictionnaire des familles de l'ancien Poitou, par Beauchet-Filleau , 
cette famille serait sur le point de s'éteindre. 

DE REYNAC. 

Burelêd'or et dazur. 

* 

M. de Bénac de Jouhé. - coure. 

M. de Bénac, seigneur de la Braw'.ière, assigné par le lieutenant 
général du bailliage de Taillebourg. 
Il comparut par procureur. 

Cette famille est encore représentée. 

{Voir la liste de la Rochelle.) 
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BIDE DE MAIJRVILLE. 

D'argent, au lion de sable, armé et lampassé de gueules, 
accompagné en chef d'un croissant d'azur, h dextre, 
d'une étoile de gueules, h *snestre, et d'une étoile de 
même, en pointe. 

M. Bidet de Maurville. - P. v. 10. - coure. 

Antoine-Germain Bidô de Maurville de Beauvais, seigneur de la Mothe- 
Charente, contre-amiral, commandant de la marine à Rochefort, comman- 
deur de la Légion d'honneur, chevalier de Saint-Louis, né le 17 novembre 
1752, mort à Paris, en 1840. II avait été convoqué à l'Assemblée d'An- 
goulême pour son fief de la Mothe-Charente. Marié : 1» à M"« Anjorrant; 
2° à Florence de Glymes, M. de Maurville n'eût point de postérité. 
Il était frère de Charles- Alexandre, l'électeur de Saintes. 

(Voir la liste de Saintes.) 

DE BLOIS DE ROUSSILLON. 

- 

D'argent, à la fasce d'azur, chargée de trois étoiles d'or. 
M. de Blois de Massac. — Coure. 

Charles, comte de Blois de Roussillon, seigneur de Massac, présent à 
l'Assemblée de Saintes. 

{Voir la liste de Saintes.) 

DE BOBÈNE. 

De gueules, h trois merlettes d'or, % et 4. 

M. de Bobenne, seigneur de l'Épinière. — As. Taiu.-c<mrc. 
Claude de Bobène, seigneur de l'Épinière, présent à l'Assemblée Pro- 
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vindak, assigné par le lieutenant général du bailliage de Taillebourg , 
marié à Saintes, le 30 janvier 1747, à Sylvie Tercinier, dont : 

I. Bernard de Bobène, seigneur de l'Ëpinière et du Treuil-Chollet, chef d'es- 
té «Irons, né aux Nouillers, le 11 avril 1733. M. de Bobine assista à l'Assemblée 
Prorinciale de Saintes; il fui assigné par le lieutenant général du bailliage de 
Tiillcnourg, émigra et mourut en 4833. De 8on mariage avec Marie-Julie-Esther 
Bouché, qui fut enfermée à Brouage, viut : 

Marie-Estber, née en 177», mariée à Alexandre de Rechignevoiain de 
Guron, morte le 5 août 1859, la dernière de son nom. 
n. Madeleine, religieuse, née aux Nouillers, le 13 mai 1754, rivante en 1817. 

{Voir l Appendice.) 



DU BOIS DE COURVAL 

D argent , à trois fasces d'azur. 

M. Dubois de Courrai de Saint-Georges-de-Rex. - c©urc. 

AJexis-Charles-Guillaume du Bois de Gourval, vicomte de Gourval, 
<TAnizy et de Chavignon, seigneur de Saint-Georges-de-Rex, etc., baron 
de l'Empire, membre de la Chambre des Députés et du Conseil général 
de l'Aisne sous la Restauration , était mineur en 1789 et n'a comparu à 
l'Assemblée de Saint-Jeau-d'Angely que par procureur. Il était né le 
19 avril 1774, avait épousé : 1* en 1794, Augustine de Saint-Mars; 
2° Ariane Saladin de Crans, et mourut en 1820. Le vicomte de Courval 
laissa : 

Do premier lit : 

I. Ernest-Alexis du Bois de Courrai, vicomte de Courrai et d'Anixy, gentil- 
homme honoraire de la chambre du roi Charles X , membre du conseil général de 
r Aisne, maire de Pinon, né le 13 octobre 1795, marié le 1" mai 1823 h Eugénie- 
Victcirc-Françoiae-Soloaa-XATierH -Isabelle Moreau , fille unique du célèbre général 
Moreau , dont : 

1° Alexundra, mariée le »7 novembre 1850 à César, marquis de Cljaponay- 

Morancé; 

2* Arthur-Constant , lieutenant au 9* régiment de dragons, marié le S juillet 
1456 a Mary Ray, de New-York ; 
3« Henri-Victor. 

Du second lit : 

H. Charlotte-Ariane du Bois de Courrai, mariée le 29 décembre 1832 à 
Allred-Phiupoe-Gabriel-Ferdinand, duc de Marmier-Choiaeul. 
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DU BOIS DE SAINT-MANDÉ ET DE I 4\DFH. 

D'or, h trois tourteaux de gueules; altàs de sable, h trois besanU 

d'or, * et 1. 

M. Guillaume -Alexandre du Bois , marquis de Saint- 
Mandé, chevalier, seigneur de Laubonnière, TErpinière, et 
autres lieux, ancien capitaine de dragons, chevalier de 
l'Ordre royal et militaire de Saint-Louis, président de la 
Noblesse de la Sénéchaussée de Sainlonge, séante à Saint- 
Jean-d'Àngely. — p. v. io et tz. - coure 

Seigneur de Laubonnière, de l'Herpinière, etc., capitaine en second 
au régiment d'Orléans-dragons, chevalier de Saint-Louis, président de 
rOrdre de la Noblesse de Saint- Jean-d'Angely à l'Assemblée Provinciale 
et à l'Assemblée relative aux États-Généraux. M. de Saint-Mandé avait 
été élu maréchal des logis an Ban de 1758. Convoqué en 1789 à 
l'Assemblée de Poitiers, il s'y fit représenter par Hilaire-Clément du Bois 
de Landes. Marié à Françoise de Conty de Champigny, M. de Saint- 
Mandé mourut en 1792. Sa veuve fut détenue à Brouage en 1794. De 
leur union vinrent : 

I. Jacqucs-Alcxandre, électeur ci-aprèg; 

II. René, lieutenant de vaisseau, tué au combat de Trinquemalé 1e S sep- 
tembre 1783; 

m. Julie, morte sans alliance. Elle avait été renfermée à Brouage avec 
sa mère. 

M. le comte du Bois de Saint-Mandé, commissaire rédac- 
teur. -p. V.SOetiS. 

Jacques- Alexandre, lieutenant -colonel de cavalerie, chevalier de 
Saint-Louis, l'un des commissaires de l'Ordre de la Noblesse à l' Assemblée 
Provinciale de février et à celle du mois de mars, dont il signa les pro- 
cès-verbaux « comte du Bois de Saint-Mandé ». Il émigra en 1790 et 
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servit dans l'armée des Princes. De retour à Saint-Jean-d'Angely, M. du 
Bois de Saint-Mandé fut nommé inspecteur de la garde nationale de cette 
ville et président de l'Association des chevaliers de Saint-Louis. Deux 
enfants naquirent de son mariage avec Marie-Maurice Charrier, savoir : 

I. Guillaume-Alexandre, marié à Anne-Céleste-Charlottc de Turpin de Jouhé, 
dont : 

!• Marie-Claudine-Aglaé , mariée eu avril 1830 à René-Jules Raity de Ville- 
neuve, comte de Vittré, officier au 18* chasseurs ; 
2° taure , morte sans alliance ; 

3° Jacquea-Amédée , marié à Constance Cassou de Sainl-Mathuriu , et dé- 
cédé sans postérité. 

II Julie-Eléonore , mariée le 7 décembre 1813 à Charles-Philippe Jourdain de 
Vitliers, lieutenant de cavalerie. 

M. Dubois de Saint-Mandé de Longeville, seigneur de la 
Leigne. — a*. TaM. — coure. 

Charles-Amédée du Bois do Saint-Mandé, seigneur de Longeville et de 
la Leigne, lieutenant au régiment Dauphin-cavalerie, chevalier de Saint- 
Louis, frère de Guillaume-Alexandre. 11 assista à l'Assemblée Provinciale, 
fut assigné par le lieutenant général du bailliage de Taillebourg et com- 
parut par procureur aux Assemblées de Saint-Jean-d'Angely et de Poi- 
tiers. De son mariage avec Louise Ghasteigner vinrent : 

I. Alexandre-Amédée , officier, commandant de la légion de la garde nationale 
de Saint-Jean-d'Angely, chevalier de Saint-Louis. Né le là avril 1773, émigré 
en !79i, M. de Saint-Mandé avait fait ses preuves, le S octobre 1784, pour 
entrer au service. 

n. Angélique, mariée en 1802 à Elisée-René- Auguste Perraudeau de Beauflef ; 
III. Rosalie, religieuse à la Rochelle. 

M. Dubois de Saint-Mandé de Competeau (Courpeteau). 

— Coure. 

Les Grand et Petit- Courpeteau appartenaient en 1789 à Jacques- 
Antoine du Bois de Saint-Mandé, capitaine de carabiniers, chevalier de 
Saint-Louis, frère des électeurs Guillaume-Alexandre et Charles-Amédée. 
Il fut représenté à l'Assemblée de Poitiers par Hilaire-Clément du Bois 
de Landes ; il n'assista également à r Assemblée de SaintJean-d' Angely 
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que par procureur. M. le chevalier de Beauchamps le représenta à PAs- 
semblée Provinciale. 

M. Dubois de Landes. — p. v. sj.— Coure. 

Nous n'avons pu savoir si le signataire du procès-verbal du 23 mars 
était Jacques-Alexandre, premier lieutenant avec rang de capitaine au 
régiment d'Orloans-ilragons, chevalier de Saint-Louis, né en 1731, retiré 
du service en 1183, ou Jacques-Alexandre, lieutenant au régiment des 
Chasseurs des Pyrénées, né en 1735, retiré en 1785; tous deux vivants 
en 1789. Nous ignorons de même leur degré de parenté avec l'électeur 
de Saintes, qui portait aussi le nom de Jacques- Alexandre. 

La branche do Saint-Mandé n'est plus représentée que par Charles du Rois de 
Saint- M andé , ancien officier, démissionnaire en 1830, petit-neveu des électeurs 
Guillaume-Alexandre , Cbarles-Amédée et Jacques-Antoine. Il habite Paria. 

(Voir Ut liste de Saintes.) 

BOISSEAU DE LA «ALERNERIE. 

D'azur, à trois boisseaux d'or, 3 et 4. 

M. de la Galernerie. - p. F. to. 

Louis-Etienne Boisseau de la Galernerie, né à Taillant le 3 août 1758, 
admis à l'École militaire le 22 septembre 1772, capitaine au Fort- Royal 
(la Martinique), chevalier de Saint-Louis, mort le 28 novembre 1838. Il 
avait émigré, et s'était marié en 1797 à Anne-Camille Acquart. 

Son fils, Etienne-Camille Boisseau de la Galernerie, est conservateur des 
hypothèques au Fort de France, à la Martinique. 

BOSCAL DE RÉALS DE MORNAC. 

De gueules, au chêne d'argent, surmonté d'une fleur de lys d'or. 

M. de Boscal. -p. v. to et ts. 

Michel Boscal de Réals de Mornac , seigneur de la Baritaudière, lieu- 
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tenant au régiment de Penthièvre-cavalerie, chevalier de Saint-Louis, 
frère de Louis et de Pierre, qui votèrent à la Rochelle et à Saintes. 
M. de Réals comparut à l'Assemblée Provinciale; il é migra et servit 
dans l'?rmée des Princes et de Condé. Il avait épousé le 16 avril 1776 
Marie-Françoise de Béchillon , dame d'Àllery. Cette dame fut détenue à 
Brouage en 1794 et mourut le 4 janvier 1833. Elle laissa une fille unique: 

Félicité, renfermée à Brouage avec sa mère, mariée le *8 nivôse an X à 
Laurent- Alexandre Cbebrou du Petit-Cbàteau, officier de cavalerie, chevalier de 
Saint-Louis. M. Chebrou du Petit-Cbàteau épousa en secondes noces Henriette de 
Beaucorps, et mourut le 10 février 1858. 

(Koir Us listes de Saintes et de la Rochellt.) 



BOUCHARD D ESP A II H HZ DE LUSSAN D'AL'BETERItE . 

Êcartelé : aux 4 et 4 de gueules, h trois léopards d'or, armés et 
lampassés d'argent, qui est Bouchard; aux 2 et 3, losange d'or 
et d'azur; au chef de gueules, qui est de Raimond d'Aubelerre; 
sur le tout : d'argent, h la fasce de gueules, accompagnée de trois 
merlettes de sable, qui est iïEsparbez. 

M. Bouchard <T Àubeterre. - Coure. 

François-Pierre-Charles Bouchard d'Esparbez de Lussan d' Aubeterre, 
marquis de Jonzac, convoqué à l'Assemblée de Saintes, où il se fit repré- 
senter par le vicomte de Bremond. Il comparut également par procureur 
à celle de Saint-Jean-d'Angely. 

[Voir la liste de Saintes.) 



DE BOURDEILLE. 

D or, à deux pattes de griffon de gueules, onglées d'azur, 
et posées en barre l'une sur l'autre. 

M. de Bourdeilles. — coure. 

Jean-Jacques de Bourdeille-Montanceys, comte de Bourdeille, seigneur 
de Saveiiles, en Angoumois, capitaine- commandant, avec rang de major, 
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au régiment Dauphin-dragons, chevalier de Saint-Louis, né en 1747, 
marié le 24 octobre 1776 à Marie- Palémone de Roussel, dont : 

I. Marie-Anne-Françoise, mariée le 8 août 1800 à Louis-Antoine, marquis de 
Goullard de Laléard, veuf d'Aimée-Agathe- Aimable de Nossay ; 

II. Henriette-Catherine -Charlotte, née à Morteau, en Franche-Comté, le 
40 mai 1783, mariée au château de Saveilles, le 14 juillet 1806, à Joseph- 
Laurcnt-Louis-Félix-Henri-Marie de Baderon-Thésan , baron de Maussac , marquis 
de Saint-Geniez , élégant traducteur des élégies de Tibulle. La marquise de Saint- 
Geniex mourut le 6 février 1844, et son mari le 15 décembre I8M, au château 
de l'Hermiiage, près de Béziers. 

Jean -Jacques de Bourdeille n'assista à l'Assemblée que par procureur; 
il se remaria, le 10 novembre 1793, à Françoise Guy, et en eut quatre 
enfants, savoir : 

m. Joséphine ; 

IV. Henri-Félix, lieutenant de vaisseau, chevalier de la Légion d'honneur, 
mort en 1830, à Alger; 

V. Constance, mariée à M. Delavillc ; 

VI. Maurice, ancien garde du corps du roi, marié en 183-2 à Léonie Brunei 
de Neuilly, dont une fille unique : Alix, mariée à Ernest de Salles. 

L'illustre maison de Bourdeille compte encore des représentants de ta branche 
de Matha, l'aînée de la famille, savoir : 

1* Hélie-Louis-Cbarles-Gustave , marquis de Bourdeille-Matha, marié 
en 1856 il Marie-Léontine-Alix de Galz de Malvirade, dont : Henri et Jeanne. 

2 a Marie-Eugénie , soeur d'Hélie qui précède. Ils habitent Paris. 



DU BOUSQUET D'ARCEXCE. 

D'or, h la croix vuidée de gueules. 

M. du Bousquet d'Argence. — p. v.îo etis. — Courc. 

Cet électeur avait comparu à l'Assemblée Provinciale. 

Il existe un représentant de cette famille à Pons : M. du Bousquet d'Argence , 
marié à M ll( de Boauchamiis, dont postérité. 

{Voir VAppméice.) 
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DE BOISSARD. 

D azur, au chevron d'argent, accompagné de deux fleurs tigées 
d'or, en chef, et d'un lion de même, en pointe. 

M. Boussard de Saint-Fort. - p. v. îo et a. 

Pierre-Nicolas de Boussard de Saint-Fort , seigneur des Guillaudières 
et des Berthelots, capitaine de vaisseau, chevalier de Saint-Louis, fils 
aîné de Nicolas de Boussard, électeur de Saintes. Il naquit à Rochefort, 
le 24 septembre 1759, épousa le 21 novembre 1791 Angélique de la Viol- 
lière, divorça le 16 thermidor an X, se remaria, le 21 thermidor an XI, 
à Marie-Anne Galiot, et mourut à Marennes, le 1" mars 1831. Angé- 
lique de la Viollière est décédée à la Rochelle, le 9 avril 1852. M"« Galiot 
vit encore et habite Arvert. De sa première union, M. de Boussard a eu 
trois enfants, aujourd'hui décédés, savoir : 

I. Marie-Louisc-Honorine-Angélique, mariée : 1° le 27 avril 1814, à François- 
Nicolas Borle, capitaine d'état-roajor, chevalier de la Légion d'honneur; 2» le 
S décembre 1832, à Jacques-Nicolas Mortreuil, garde- magasin particulier de la 
marine au port de Rochefort. M»« Mortreuil est décédée le 22 mai 1857. 

D. Angélique-Louisa , morte le 5 janvier 1852; 

QI. Louis-Henri , receveur de l'enregistrement , mort à l'Ile de la Réunion , le 
43 décembre 1836, dont : 

Catberine-Angélique-Ida , qui réside à Sainte-Suzanne (Ile de la Réunion). 

De Marie-Anne Galiot est issu : 

Pierre-Nicolas-Remy de Boussard, né le 23 mars 1810, capitaine dans lagardu 
mobile en 1848. Il est marié et habite Paris. 

(Voir la liste de Saintes.) 



DE BRElVIO*D D 1RS. 

D'azur, h l'aigle éployée d'or, au vol abaissé, languée 

de gueules. 

M. de Bremond, seigneur du Brandet. — As. r«w. —coure. 
Pierre-Charles-Auguste, comte de Bremond, marquis du Masgelier, 
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assigné par le lieutenant général du bailliage de TailJebourg, pour son 
fief du Brandet, vota avec la Noblesse de Saintes. 

{Voir la liste de Saintes et l Appendice.) 



DE BRILHAt. 

D'azur, au chevron d'argent , chargé de cinq roses de gueules, au 
bouton d'or, et accompagné de trois molettes d'éperon d'or t 
2 en chef et 1 en pointe. 

M. le chevalier de Brilhac, seigneur de Grandjean. — a*. 

TailL — P. V. 20 et Î3. — Coure. 

Charles-Séguin de Brilhac de Nouzières, chevalier de Malte, présent 
au Ban de 1758 et à l'Assemblée Provinciale de 1789, né en 1731, mort 
en 1809, à Saint-Jean-d'Àngely. 

Cette famille est éteinte. 



DE BROIILHAC. 

D'argent, h cinq hermines de sable, 2, i et S. 

i 

M. de Brouilhac, seigneur de Magné. - Ass. Prot. — coure. 

Jacques-Charles de Brouilhac, chevalier de Brouilhac, convoqué et 
représenté aux Assemblées d'Àngoulôme et de Saint-Jean-d'Angely, 
émigré en 1791, servit dans l'armée des Princes. Il avait épousé à Luret, 
le 26 octobre 1786, Louise-Claire le Moyne de Sérigny, dont une fille 
unique : 

Jeanne-Pauline, mariée le 16 août 1809 à Gabriel-Louis-Joseph Bellirier de 
Prins. 
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DE LA CARIE. 



M. de La Carie. - Coure 

Officier, mort sans enfants au commencement du siècle à Rochemont, 
commune de Fontcouverte. 



CASTIN DE GUÉRIN DE Là NAtiDFLAlNE 

Écartelé : aux 1 et 4 d'argent, h trois mer Ut tes de sable, S et 1, 
surmontées d'une étoile de gueules, posée au milieu du chef; 
an 2 et 3 d'azur, au chevron d'or, accompagné d'une montagne 
d'argent, ombrée de sable, en pointe. 

M. Castin de Guérin de la Magdelaine. - p. v. jo et 23. - coure. 
Présent à l'Assemblée Provinciale. 

M. Castin de Guérin père. -p. v. wttxs. 

M. Castin de Guérin fils. - p. v. 20 et ts. 

L'un d'eux est Jean Castin de Guérin, né à Saint- Jean-d'Angely, le 
19 juin 1753, capitaine retraité, vivant en 1817. 

Un autre : Maurice, seigneur de la Magdelaine, paroisse des Tousches- 
de-Périgny, officier de marine, dont un fils et cinq filles issus de son 
mariage avec Henriette Robert : 

Le fils, Charles-Grégoire, sous-Ueutenaot au régiment de Normandie-infan- 
terie, officier de gendarmerie à Poitiers, chevalier de Saint-Louis, né le 24 jan- 
vier 1771, mort le 17 décembre I8M, laissant un fils unique : 

Charles-Joseph, né le 30 septembre 1809, résidant à Cbabrignoc, commune 
de Prignac. 



■ 
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CHABOT. 

D'azur, à deux chabots (Targent, posés en fasce; celui du chef 
regardant h dextre» celui de la pointe h senestre. 

M. Chabot de Gironville. — p. v. êo et 23. 

M. de Chabot plus jeune, seigneur de Marsilly. -/>. v. 20 

et 23, — Coure. 

Marsilly, autrement Marsillé. 

Us appartenaient à la famille Chabot de Jouhé, de Bonîu, de Lussay et de 
Marsillé, qui subsiste en Poitou. 

Voir Beauchet-Filleau, Dictionnairt det familles du Poitou. 



DE CHAMBES. 

D'azur, semé de fleurs de lys d'argent sans nombre; au lion de 
même, couronné, armé et lampassé de gueules, brochant sur 
le tout. 

M. de Chambes de la Faye (de la Foy). — Coure. 

M. de Chambes de la Foy ne comparut à l'Assemblée de Saint- Jeao- 
d'Angely que par procureur. Il assista en personne à celle d'Angoulème. 

Les Chambes de la Foy et de Marcuil, en Angoumois, semblent appartenir à 
l'ancienne maison de Chambcs-Monsoreau , que la Cbenaye des Bois dit 
s'être éteinte en 1720. 



DE CnASTFMT. 

D'azur, au chevron d'or, accompagné d'un lion léopardé de mime, 

en pointe ; au chef aussi d'or. 

M. de Chastenet de Berneré. — coure. 
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M. de Chastenet. - coure. 

Ces deux électeurs n'ont comparu à l'Assemblée de Saint-Jean-d'Àngely 
que par procureur. 

LesChaatenet de Berneré et de la Ferrière, que l'on pense avoir la môme origine 
que le* Chastenet de Puységur, subsistent encore dans la province, notamment 
à Saint-Savinien. 



DE CDAUWENE. 

M. le baron de Ckauvene. - p. v to. 



DE ( HFRIHF1. 

Cpupé : d'or et d'azur, le premier chargé d'un Uon naissant 
de gueules , couronné de même. 

M. le comte de Cherisey, chef d'escadre des armées na- 
vales, commissaire rédacteur. — p. v. to et ss. — coure. 

Charles-Paul-Emile , comte de Cherisey de Norroy, seigneur de la 
Touche, chef d'escadre des armées navales, commandant de la compagnie 
des gardes de la marine à Rochefort, chevalier de Saint-Louis, l'un des 
commissaires de l'Ordre, né à Metz, en 1735, marié à Saint-Xandre , le 
19 février 1754 , à Louise-Madeleine de Cacqueray de Valmenier. M. le 
comte de Cherisey mourut à Poitiers, le 28 nivôse an VII. 

La famille de Cherisey, originaire de Lorraine , est de nos jours représentée 
dans l'armée et la diplomatie. 



CHEVALIER Dl' C H tl SSET 

M. Chevalier du Ghausset. — P.vto et ts. — coure. 

Mathieu Chevalier du Chausset , présent au Ban de Saintonge de 1758 
et à l'Assemblée Provinciale du mois de février 1789. 
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CHEVREUIL DE RONEFORT. 

D'azur, au chevreuil d'or. 

M. Chevreuil de Romefort. - P. v. 20 et n. - Coure 
Cet électeur avait assisté à l'Assemblée Provinciale. 

DE < IIIÈYRES 

D'argent , à l'aigle éployée de sable. 

M m6 de Chièvres d'Aujac. — As*. Prov. — court. 

René de Chièvres, seigneur d'Aujac, lieutenant de vaisseau, chevalier 
de Saint-Louis, avait épousé le 23 novembre 1762 Marie de Turpin : 
c«tte dame fut représentée à l'Assemblée Provinciale par le chevalier 
de la Laurencie. Pendant la Terreur, elle fut emprisonnée à Brouage. 
De son mariage naquirent : 

I. Pierre -Jacques -Gaspard, lieutenant d'artillerie au régiment de Toul, 
en 1789, puis receveur des finances à Rouen, chevalier de Saint-Louis, député 
de Saint-Jeau-d'Angcly sous la Restauration, marié le 90 mai 1789 à Rose- 
Eulalie-Scholastiquc-Julie Mallevaud de Yaumorant, décédé le 19 juin 183t. 
M" - de Chèvres mourut à Saintes, le 13 février 1843, laissant cinq enfants, 
entre autres : 

Jacques-Paul-Emile, chef d'escadrons au corps royal d'état-major, comman- 
dant de la place de Nantes, chevalier de la Légion d'honneur et de Saint- 
Ferdinand d'Espagne , mort en 1860, marié à Mario-Souliie-Zénobie Aymcr de 
la Chevalerie , dont : a. Jacques-Reué-Alexandre , contrôleur de l'exploitation 
du chemin de fer d'Orléans, marié en 1858 à M"» Denys de Bonna Tenture , 
dont une fille ; — 6. Désirée-Mai ie-Malhilde, mariée le 9 août 18S9 à Honoré- 
Auguste-Alfred de l'Estrade, receveur de l'enregistrement et des domaines à 
Niort ; — c. Marie-Caroline. 

II. Jean-Baptiste, né le 8 mars 1771, mort le 93 décembre 1833 , laissant de son 
mariage avec Marie-Henrictte-Adéluîde-Julie Castin de Guérin de la Magdelaioe 
trois enfants, entre autres : 

Joseph-Gaspard, dit Paul , marié le 9 janvier 1839 à Victorine-Henriette de 
la Roehe-Saint-André, dont : o. Eugénie-Marie; — 6. AirneVCIaii«e-Léontine ; 
— c. Marie-Louise-Marguerite. 

Voir Bcauchel-Filleau , Dictionnaire (Us familles du Poitou. 

(Voir la liste de Saintes.) 
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DE CONCABRÉ. 

Mme Gelé, veuve de M. de Concarré de Montmouton. 

— As. Taill. — Coure. 

Cette dame fut assignée par le lieutenant général du bailliage de 
Taillebourg. 

DE COUBBON. 

D'azur, à trois boucles d'or, l'ardillon en pal. 

M. de Blénac de Romegoux. — coure 

Arnould-Gabriet-Anne-Pétronillc do Gourbon, marquis de la Roche- 
Courbon de Blénac, seigneur de Romegoux , etc. Il assista en personne 
à r Assemblée de Saintes. 

M. de Blénac de la Rochecourbon , seigneur de Champ- 
dolent, Bors et Archingeay. - As. Taiii-cowc. 

Sophie-Jacques, marquis de Courbon et de la Roche-Courbon, baron 
de Champdolent, seigneur de Bors, d'Archingeay, de PHommée et de 
Baconnay, convoqué également à l'Assemblée de Saintes, où nouB avons 
donné son article. Il avait été assigné par le lieutenant général du 
bailliage de Taillebourg. Le marquis de Gourbon assista à l'Assemblée 
de Saint-Jean-d'Angely par procureur. 

{Voir la liste de Saintes.) 



DE COIBN. 

D'argent, au lion de gueules, rampant contre un pin de sinople, 

sur une terrasse de même. 

M. Gaston de Coux de Saint-Hypolite. - coure 
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a Le sieur Gaston de Cours, seigneur du Parod'Archiac, paroisse de 
Tonnay-Charente : » tel est le texte de l'assignation du lieutenant général 
du bailliage de Tonnay-Charente. 

François-Gaston de Cours, seigneur de Biard, en la paroisse de Saint- 
Hippolyte de Biard, et du Parc d'Archiac, avait assisté à l'Assemblée 
Provinciale de Saint-Jean-d'Angely. Il comparut en personne à l'Assem- 
blée de Saintes relative aux États-Généraux. 

{Voir la liste de Saintes.) 



COUTOCHEAU DE SAINT- H IL AI RE. 

D'argent, au cerf de gueules, sortant d'un bois de sinople, 
et passant sur une terrasse de même 

M . Catachart (Coutocheau) de Saint-Hilaire d'AUery cowc. 

M. Coutocheau de Saint-Hilaire, présent à l'Assemblée Provinciale de 
Saintes, ne comparait que par procureur à l'Assemblée réunie à Saint- 
Jean-d'Angely pour les États-Généraux. 

C'est probablement l'un des deux personnages suivants : Joseph-Marie 
Coutocheau de Saint-Hilaire ou Paul-Henri Coutocheau, chevalier de 
Saint-Hilaire, qui volent à l'Assemblée de Poitiers. 

L'électeur de Saint-Jcan-d'Angely épousa Catherine-Victoire Thibault 

d'Allery, dont entre autres : 

Marie-Luce, mariée à Achille-Jacques de Griinouard, conseiller de préfecture 
à Niort , chevalier de la Légion d'honneur, mort en 1845. 

Nous ignorons si Céleste, Victoire et Constance Coutocheau de Saint-Hilaire, 
toutes trois sœurs, renfermées à Brouagc en 1791 , étaient filles de l'électeur. 

DE CUGNAC. 

Gironné d'argent et de gueules, de huit pièces. 

M. de Cugnac du Bourdet. - Coure. 

Louis-Philippe de Cugnac, marquis du Bourdet, marié eu 1775 à Marie- 
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Madeleine- A lexandrine de Razes d'Auzances , présent à l'Assemblée Pro- 
vinciale réunie à Saint Jean-d'Angely en février 1789, assista en personne 
à l'Assemblée de Poitiers, émigra, fit la campagne des Princes et mourut 
le 29 mars 1809. Il était né en 1740. De son mariage vinrent : 

I. Jules-Emilien , marquis de Cugnac , qui réside à Niort. Il a épousé le 
36 «uillel 1813 Marie-Julie-Henriettc-Aglaé de Meynard, dont : 

1° Louis-Jules, capitaine d'artillerie, chevalier de la Légion d'honneur, 
marié le 7 septembre 1853 à Henninie d'Escollard des Hommes, dont: 
o. Jeanne-Marie ; — 6. François. 

4» Paul- Henri, marié le 47 septembre 1853 à Marie-Catherine-Aurélie de 
Saint~Légier de la Sausaye ; ils habitent la Barrière d'Ozillac. De leur mariage : 
a. Bertrand; — h. Edith ; — c. Guy; — d. Maurice; — e. Marie-Thérèse. 

3» Charles, marié le 18 février 1851 à Camille de Savignac de Montant y, 
dont : a. Marie; — 6. Automne ; c. Alice. 

A» Joseph , directeur de l'Ecole de dressage à Rochefort; 

3» Adine , mariée à Frédéric de Chantrcau de la Jouberdrie , ancien sous- 
préfet de Beanpreau , chevalier de la Légion d'honneur. 

H. Radégonde, mariée à Jacques-Claude-René de Grimouard, veuf de Marie- 
Claudine-Henriettc Aubert du Peùt-Thouars, mort en 1838; 

III. Pauline, mariée à Charles Mounier d'Availles; 

IV. Alexandrine, mariée à Prospcr- Amateur Avice de Mougon. Elle est 

Il existe deux autres branches de la maison de Cugnac : l'une d'elles est repré- 
sentée a Condom par Ludovic, marquis de Cugnac, et par son frère Amalric. 
A une autre branche appartient Jules-Henri , vicomte de Cugnac , marié à Anne- 
Françoise de Chaton, dont un fils : Gonialve. 



ES TOI 7 UNE AU DE LA TOUCHE. 

D'or, à trois chevrons de sable , accompagnés de trois étowrneaux 
de même , 2 en chef et 4 en pointe. 



M. Charles Etoumeau. - p. v. 20. 

Charles Estourneau de la Touche assista au Ban de 1758. 

[Voir la liête de Saintes.) 
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DV FAT DE LA TAILLÉE. 

D'azur, h trois renchiers d'or, 2 et 4. 

M. le marquis du Fay de la Taillée, —p. v. *o et n.-Cowt. 

François- Henri -Georges- Louis -Charles du Fay de la Taillée, né à 
Vandré, le 23 septembre 1752, fils d'Armaud-Louis- Philippe et de Louise- 
Henriette de Beaucorps, qui figure comme veuve à l'Assemblée de la 
Rochelle. Cet électeur prit part à l'Assemblée Provinciale de février 1789 
et signa les différents procès-verbaux des réunions de la Noblesse o le 
marquis du Fay de la Taillée ». Il épousa Hélène Gaudin du Cluzeau. 
Cette dame fut emprisonnée à Brouage, en 1794 : 

Leur fils, Théodore, marquis du Fay de la Taillée, né en 1791, s'est marié à 
Adèle de Ponthieu. 

(Voir la liste de la Rochelle.) 



DE FÉLIX. 

M. le chevalier de Félix. - P. v. 20 et xs. 

Victor- Agathe, chevalier de Félix, seigneur de Vinax en la vicointé 
d'Aunay, présent à l'Assemblée Provinciale, fut aussi convoqué à l'As- 
semblée de Poitiers. Il habitait la paroisse de Néré. 

DE FRÉTARD. 

De gueules, fretté d'argent. 

M. Frétard de Gadeville. - p. v. 20. — Coure. 

Présent à l'Assemblée Provinciale, renfermé à Brouage en 1794 II 
habitait Blanzay. 
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M»e de Saint-Mathieu, veuve de M. d'Ecoyeux, dame 

d'Ecoyeux. — As. Taill. — Coure. 

Marie-Louise de Saint-Mathieu, veuve de Louis- Alexandre de Frétard , 
marquis d'Ecoyeux, seigneur de Château-Chesnel , etc., lieutenant de 
vaisseau, chevalier de Saint-Louis, assignée par le lieutenant général du 
bailliage de Taillebourg, fut aussi convoquée aux Assemblées de 
et d'Angoulême. 

(Voir la liste de Saintes et i Appendice.) 



GAILLARD 

DE LALEl, DE FIEF-GAILLARD, DE LANDES 

ET DE BLACVOD. 

D'azur, h la fasce d'or, surmontée d'un chevron de même. On 
trouve aussi : Parti : au 4 d'azur, h quatre chevrons d'or, 
celui de la pointe brisé; au S d'argent , au lion de gueules, 
couronné de sable. 

Mme veuve Gaillard , dame de Lalleu. - As. Taiii. - Coure. 

Cette dame, assignée par le lieutenant général du bailliage de Taille- 
bourg, est, sans doute, Marianne du Boucheau du Château, veuve de 
Jacques-Alexandre Gaillard, seigneur de Lalcu, de Fief-Gaillard, de la 
Chaussée et d'Anville, qu'elle avait épousé le 8 juin 1745. Elle eut quatre 
enfants, savoir : 

I. Jean-Alexandre , électeur ci-après ; 
n. Louis-Alexandre , électeur ci-après ; 

III. Aune, religieuse à l'abbaye de Notre-Dame de Saintes; 

IV. Joseph , électeur ci-après. 

M. Gaillard de Fief-Gaillard , seigneur de la Chaussée et 

d'Anville. - As. Taill. -P. V 20 et 33. - Coure. 

Jean- Alexandre Gaillard, seigneur de Laleu, etc., marié le 19 avril 
1777 à Françoise-Elisabeth de la Perrière , dont : 

Elisabeth, dame de Lalcu, qui ôpousa en 4793 Nicolas Gobeau. 
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M. le chevalier Gaillard de Landes. — P.v.to et ts. 

Louis-Alexandre Gaillard, seigneur de Landes , marié en 1779 i Marie 
le Mercier de Jauvelle, dont : 

I. Alexandre, mort à Paris, âgé de t8 ans; 

II. N., mariée à François de Villedon. 

M. Gaillard de Blacvod. - p. v. to et $3. 

Joseph Gaillard , marié en janvier 1778 à Anne-Radégonde de Blac- 
vod , présent à l'Assemblée Provinciale. 1) émigra , et se réunit à la com- 
pagnie formée à Munster par le comte de Montausier M. Gaillard de 
Blacvod fut nommé juge de paix du canton de Saint-Hilaire sous la Res- 
tauration. 

Sa Aile, Marie-Scbolastiqne, est morte à Poitiers, le 15 novembre MJ7. 



DE GAMRD DE BÉARN. 

Écartelé : aux i et 4 d'or, h trois corneilles de sable, becquées 
et membrées de gueules, 2 et i, qui est de Galard; aux i et 3 
d'or, a deux vaches passantes l'une sur l'autre de gueules, 
accornées, accolées et clarinées d'azur, qui est de Béarn. 

M. de Béarn de Galard. - ewre. 

Nous n'avons pu découvrir quel était le membre de cette ancienne 
maison qui avait été convoqué à l'Assemblée de Saint -Jean-d'Angely; il 
y comparut seulement par procureur. 

Quatre membres de cette famille ont figuré à l'Assemblée d'Angoo- 
lème, soit en personne, soit par procureur : 1° Alexandre-Guillaume, 
baron de la Rochebeaucourt , maréchal de camp , premier éeuyer de 
M™« Victoire de France; 2° Jean, seigneur du Repaire; 3° Ni, seigneur 
du Vivier; 4° N., seigneur d'Argentine. L'un d'eux est probablement 
aussi l'électeur de Saint-Jean-d'Angely. 

La maison de Galard de Béarn a de nombreux représentants de nos joars. 
Nous citerons notamment le comte Hector de Béarn , sénateur, ancien ministre 
plénipotentiaire, grand-officier de la Légion d'honneur, marié I» à M ,l# le Marou; 
*• à Marguerite de Cboiseul-Praslin. Sa fille du premier lit, Pauline-Eléonow , » 
épousé le prince Albert de Broglie. 



- 
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LE CS ARDEUR DE TILLY. 

De gueules, au lion d'argent, lampassé d'or, tenant des deux 
pattes de devant une croix pattée, haussée et posée en pal, de 
même. 

M. de Tilly, seigneur de Beaulieu. — As. Taiii. — coure. 

Armand le Gardcur de Tilly, seigneur de Beaulieu, assigné par le 
lieutenant général du bailliage de Taillebourg, comparut en personne à 
l'Assemblée de Saintes. 

( Voir la liste de Saintes.) 



«AUDIN DU CLUSEAU ET DE TERNANT. 

D'azur, a dix losanges d'or, posés en or le. 

M. de Gaudin du Cluseau. - P. v. to et 25. - Coure. 

François Gaudin du Cluseau , présent au Ban de 1758, mort le 5 ven- 
démiaire an IV, à SaintnJean-d'Angely, âgé de 72 ans. 

Cette famille semble s'être éteinte en la personne de M. de Tcrnant, l'un des 
défenseurs de Lyon contre la Convention, en 1793, chevalier de SainULouis, 
mort k Luçon. Il avait épousé Joséphine de Loynes de la Coudraye , veuve de 
M. le Tors de Larray. 

(Voir la liste de la Rochelle.) 



DE CJONTAUT DE RIRON. 

Écartelé : d'or et de gueules; Vécu en bannière. 

M. le duc de Biron , seigneur de Brisambourg. — a». Tant. 

-Coure. 

Armand-Louis de Gontaut, duc de Lauzun, puis de Biron, pair de 
France , lieutenant général des armées du roi , député de la Noblesse du 

13 

« 
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Quercy, général en chef des armées de la République, mort sur l'éeha- 
faud révolutionnaire, le 31 décembre 1793. Il était né le 13 avril 1747, 
et avait épousé le 26 janvier 1766 Amélie de Boufflers. 

Le duc de Biron , assigné par le lieutenant général du bailliage de 
Taillebourg, ne comparut à l'Assemblée de Saint-Jean-d'Angely que par 
procureur. 

L'illustre maison de Gontaut est de nos jours représentée par deux branches. 
A la première appartiennent les trois frères qui suivent : 

I* Henri , marquis de Biron ; *> Joseph ; 3* Etienne. 

A la seconde branche appartiennent aussi trois frères, savoir : 

1» Annand-Henri-Charles de Gontaut-Biron , marquis de Saint-Blaocard ; 
a° Joseph-Alexandre-Roger ; 3* Elie. 



DE fiOVLLARD. 

D'azur, au lion rampant d'or, couronné, armé et lampassé 

de gueules. 

M. deGoulard, seigneur de l'Aléard et de la Gireaud. 

- Ai. Taill. - Coure. 

Louis-Antoine, marquis de Goullard, baron de Rochcreau, seigneur 
de Laléard, de la Ferté, du Roullet, de la Mothe d'Anville, de la 
Giraud, etc., né le 31 juillet 1769. Il fut assigné par le lieutenant 
général du bailliage de Taillebourg. M. de Goullard épousa : 1° le 16 juin 
1788, Aimée- Agathe-Aimable de Nossay, comtesse-chanoinesse du chapitre 
noble de l'Argentière; 2° le 8 août 1800, Marie-Anne-Françoise de 
Dourdeille-Montanceys. 

Du second lit provint : 

Maric-Anloioette-Delphinc , dernier rejeton de la branche de Laléard , 
mariée le «7 septembre I8t9 à Jean-Gustave-François Senigon de Rousset de 
Roumefort du Un seau , garde du corps du roi. 

Cette ancienne maison du Poitou est représentée par les branches d'Arsay et 
du Bétail. 

A celle d'Arsay appartiennent : !• Louis de Goullard d'Arsay, ancien officier, 
marié le i8 mai 1845 à Marie-Isaurc de Bremond d'Are; ils résident à Niort; — 
f Charles,, marié à Caroliuc de Saviguac des Roches; — 3» Eulalie, mariée à 
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Emmanuel de Grimouard ; — 4° Ixmise. I1a sont tous les quatre issus du mariage 
d'Amateur-Gahriel de Goullard d'Arsay et de Renne- Ëulalie -Solange Brocliard de 
la Rochebrochard. 

A la branche do Bétail appartient : Charlotte-Airuée-Marie de Gonllard, veuve 
de Cbarlcs-Lubin Baudry d'Aason. 



CHIFFON 

DE BEAUMONT, DE ROIHAGKÉ, DU BELLAY 
ET DE PLEIN EVILLE. 

D'azur, au griffon d'argent. 
M. Aubin Griffon de Beaumont, seigneur de la Richar- 

.-/>. V. 10 et 23. -Coure. 

Né à Montierneuf, le 20 novembre 1738, présent à l'Assemblée Pro- 
vinciale, mort en 1823. Il prit double alliance : la seconde avec Margue- 
rite-Elisabelh-Fortunée de Chastenet de la Ferrière, veuve de M. du 
Bousquet d'Argence. Cette dame fut renfermée à Brouage avec son mari, 
en 1794. 

Du premier lit : 

I. Henri-Charlcs-Baptiste, électeur ci-après. 

Du second lit : 

II. Henrictte-Suzanne-Maric- Adélaïde Griffon de Beaumont, mariée le 30 oc- 
tobre 1813 a Claude-Marie Deachamps de la Villeneuve de Brèche, comte de 
Brèche, dont elle eut : I e i° Joseph et Zoé, décédés jeunes ; — 3° Alfred, capitaine 
des chasseurs de la garde , officier de la Légion d'honneur ; — 4° Auguste-Louis* 
Samuel, marié le 1** février 1847 à Bénigne-Ursule de Bertrand de Beaumont, 
dont : Louis-René-Mauricc; — 5" Louise-Anna, veuve de Bernard-Justin de Mon- 
talcmbert de Saint-Simon ; - 6» Melcbior-Auguste , marié le S4 septembre 1848 à 
Marie-Victorine Broasard de la Garlière, dont un fils; — 7« Eulalie, mariée 
co 1849 à Louis-Amédéo Ancelin de Saint-Uuentin. 

M. Charles Griffon du Champot, garde du corps du roi. 

-P.V.tO. — Coure. 

Henri-Charles-Baptistc Griffon de Beaumont , seigneur du Champot , 
gante du corps du roi. Il émigra en 1793 et fut tué en Vendée; il était 
le dernier représentant malo de la branche de Beaumont. 
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M. Jean-Baptiste-François Griffon du Bellay père. - p. y. 

*0 et 2f. — Coure. 

Marié le 21 juin 1756 à Jeanne-Thérèse de Jandin, dame du Bellay, 
morte le 16 mai 1765. Pendant la Terreur, il fut emprisonné dans l'hô- 
pital de la marine, à Rochefort, comme père d'émigré. M. Griffon 
mourut le 23 décembre 1822, à l'âge do 82 ans. De son mariage 
vinrent : 

I. Joseph t électeur ci-après; 

II. Philippe-Honoré, décédé le 5 novembre 1764 ; 

IU. Marie-Thérèse, femme de François Tillié, avocat; 
IV. Thérèse , morte à 78 ans , le 28 avril 1841 . 

M. Griffon du Bellay. - p. v. to et ss. 

Joseph , marié le 25 janvier 1785 à sa cousine germaine Elisabeth- 
Victoire dÀnglars, émigré, mort à Paris, le 9 avril 1802. Sa femme était 
décédée le 11 avril 1791, laissant : 

I. JosepbJean-Baptiste-Alexandre Griffon du Bellay, commissaire de la marine 
en retraite, officier de la Légion d'honneur, le dernier survivant des naufragés 
de la Méduse, né le 24 mars 4788. M. Griffon du Bellay habite Rochefort. Il a 
épousé le 8 juin 4818 Elisabeth-Claire de Nesmond , morte le 49 février 1849. De 
ce mariage sout issus : 

4° Jean-Bapliste-Henri-Melchior, commis principal des douanes à Roche- 
fort, marié le 24 octobre 4844 à Louise-Scholastique Verncuil, dont : <i. Marie- 
Angèle, décédée; — 6. Jean-Bapiisle-Armand; — c. Maric-Scholasuque- 
Sidonida ; — d. AugusUn-Florcnt-Marie-Gabriel. 

2" Alfred-Honoré-Ferdinand , officier au 2« régiment d'infanterie de ma- 
rine, mort à la Martinique, le 7 mars 1844 ; 

3» Marie-Alexandrine-lda, décédée le 31 juillet 1818 ; 

4° Marie-Uabclle-Sidonie, morte le 3 juillet 1848; 

5» Frédéric-SylvesU'e, aide-commissaire de la mariue; il fait partie de 
l'expédition de Chine. 

6° Marie-Théophile, chirurgien de la marine; 
7« Marie-Claire-Aline. 

II. Armand-Frédéric Griffon du Bellay, garde du corps du roi , compagnie de 
Grainont, puis capitaine-commandant au 9' régiment de chasseurs à cheval, 
chevalier de la Légion d'honneur, officier de l'Ordre de Saint-Ferdinand d'Es- 
pagne et chevalier de celui do Marie-Thérèse, né le 48 novembre 1790. Il éjKmsa : 
1» en mai 4826, Laure- Valéry Grclet de Beaurcgard; 2« le 15 septembre 4854, 
Irène de Verteuil. 
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M. Pierre-Honoré Griffon de Pleineville père. - P. v. 20 et a. 

— Covrc. 

Frère de l'électeur Jean-Baptiste-François, né en 1738, marié à Angé- 
lique deLastre. Cette dame mourut le 28 décembre 1813; son époux était 
décédé le 29 décembre 1808, laissant : 

I. Charles Griffon de Pleineville, garde du corps du roi , compagnie de Ville* 
roy, pub inspecteur des contributions indirectes à Orléans, et juge do paix à 
Beaugcncy, né le I" mars 1764 à Macquevillc, décédé a Bcaugency, le <9 mai 
1833. Il avait épousé : 1° M"« de Bonnegens; 2° Maric-Antoinctte-Aldégondo 
Pierroo, morte le 47 octobre 1820. 

Du premier lit : 

1° Atbénaïs, mariée à M. Rousse, chef de bureau au ministère des finances, 
chevalier de la Légion d'honneur. 

Du second lit : 
3* Zéline , décédée ; 

3° Charles-Bertrand, docteur en médecine, ancien chirurgien do la marine, 
marié à Caroline Gulineau de Saint-Germain, dont deux enfants décédés; 

4° Anselme, chef de division à la préfecture «lu Loiret, maire de la com- 
mune de Saint-Jean-lc-Blanc , banlieue d'Orléans, marié le 49 août 4833 à 
Marie-Jenny-Stéphanic Persin. 

II. Jean-Baptiste, garde du corps du roi, compagnie de Villeroy, maire do 
Saint-Jcan-d'Aogely, sous-préfet de l'arrondissement, mort le 24 juillet 1826. 11 
avait épousé le 31 mai 4721 Mario-Annc-Ursulc-Suzanne de Reboul , dont : 

I» Jacques-Bertrand, colonel, commandant des châteaux de Trianon, com- 
mandeur de la Légion d'honneur et de l'Ordre de Sainl-Grégoire-le-Grand, 
marié le 6 janvier 1838 & M"* Ferrario. Do celte union : Hélène, mariée 
en 1859 à M. Fonsal, capitaino d'infanterie. 

2» Pierre-Candide, officier, disparu le 13 novembre 4813, entre Spire et 
Landau ; 

3 n Caroline, mariée le 40 novembre 4813 à Camille Normand d'Authon. 

III. Alexis, émigré, chevalier de Saint-Louis, principal du collège de Saint- 
Jean-d'Angely, mort à l'âge de 80 ans, en décembre 4859. Il avait clé marié. 

IV. Joseph , officier de marine, mort sur le Northumberland; 

V. Honoré , massacré à Saint-Domingue , lors de la révolte des noirs ; 

VI. Auguste, marié à Sylvie Patlet de Blanzay. dont : Emilie, décédéc. Il 
habite Torsay. 

VIL Marie-Thérèse , morte le 20 janvier 1830. 

La famille Criffon est encore représentée par la branche de Sénejae, a laquelle 
appartient Pierre-Louis-Eugénc Griffon de Sénejae , marié à Mathilde de Cornette 
uc Venancourt. 

(Koir la liste de la Rochelle.) 
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(.KOI SSI \1 DE C HAPITRE. 

Taillé d'argent et de sable, chargé d'une levrette courante, 

de l'un en l'autre. 

- 

M. Groussëau de Chapitre. — Coure. 

Henri Groussëau de Chapitre, seigneur de Chapitre en la paroisse des 
Touschesdc Périgny, capitaine au régiment de Bigorre-infanterie, cheva- 
lier de Saint-Louis, marié à Louise de Chasseur. Il assista à r Assemblée 
par procureur. De son mariage vinrent : 

I. Denis, seigneur de Chapitre. Il émigra en 1790, rejoignit l'armée des 
Princes , rentra en France et mourut en 18*5 à Sainte*. Il avait épousé Antoi- 
nette Ancclin de la Garde , encore existante , dont : 

Annc-Louisc-lrma , aujourd'hui veuve d'André-Eugène le Veneur de Beau- 
vais. La famille le Veneur de Beau vais, dont les représentants mules, en 1789. 
servaient dans la marine et n'ont pas assisté aux Assemblées de Saintes ou 
de Saint-Jean-d'Angely, porte : d argent , au cor de chaise de sable, enguiché 
de méme y accompagné de trois roses de gueules, S en chef et 1 en pointe. 

IL Marie-Louise, mariée le 17 octobre 1794 à Gabriel Irland de Beaumoni, 
mort en 1818 ; 

III. Louis-Jean-Henri , cbeX de bataillon , capitaine-commandant d'une compa- 
gnie de vétérans à Porquerollcs , chevalier de Saint-Louis. Sous-lieu tonant dans 
les Chasseurs Bretons, en 1789, il émigra et fit les campagnes de l'armée de 
Condc. De retour en France on 1799, M. de Groussëau épousa le 22 juillet t*oo 
Radégonde-Louise-Cathcrine de Touzalin. Il mourut au mois de novembre 1835, 
et sa femme en 1849. De leur union sont issus : 

t» Radogonde-Emestine ; 

9° Denis-Gustave, membre du conseil d'arrondissement, secrétaire de la 
chambre consultative d'agriculture de Poitiers, membre du conseil général 
d'agriculture pour le département de la Vienne, directeur de la colonie agri- 
cole qu'il a fondée sur son domaine de.s Bradieres, près de Saint-Julicn-l'Ars. 
M. de Groussëau s'est marié le 3 août 1830 à Gencviève-Théano Guimard, 
dont: o. Louis-Marie-Albert, attaché à l'administration des télégraphes ; - 
6. Marie-Denise-Remio-Hcnriette. 
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GIIBFRT DE LA!\DI]§. 

D'azur, a trois casques d'argent , 2 et 4. 

M. Guibcrt de Landes, — p. v. to et *j. — coure. 

Probablement Jean Guibert de Landes présent au Ban de Saintonge 
de 1758. 

GUILLOIET D'OEVILLIER§. 

D'azur, h trois fers de pique d'or, 2 et 4. 

- 

M. le chevalier d'Orvilliers de Pérai. - p. v. 10 et 15. — Coure. 

C'est sans doute François-Marie Guillouet d'Orvilliers, lieutenant de 
vaisseau en 1789. 

(Voir la liste de la Rochelle.) 
GUINOT 

DE MONCONSEIL ET DE SOULIGNAC. 

D'azur, h trois pals d'argent, au pied fiché et alésé; au chef d'azur, 
soutenu d'argent, chargé de trois étoiles aussi d'argent. 

M. de Soulignac des Chaumes. — coure. 

Cet électeur n'assista à l'Assemblée que par procureur. 

Est-ce un Baritault, un Constantin , un Saint-Mathieu ou un Guinot? 
Le fief de Soulignac, qui appartint aux SainJ-Mathieu , aux Constantin 
et aux Baritault, était situé daus l'élection de Saintes. Nous pensons qu'il 
s'agit ici d'un Guinot, peut-être de Louis Guinot de Soulignac, capitaine 
au régiment de Beaujolais-infanterie , chevalier de Saint-Louis, frère du 
chevalier de Guinot, Etienne-René, qui comparut à l'Assemblée de 
Saintes. 

[Voir la liste de Sainte*.) 



* 
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D'HAUSEN. 

D'azur, à trois faucilles d'or, 2 et 1. 

M. le baron d'Hausen d'Oriou. p. v. coure. 

Jean-Ferdinand-Philippe , baron d'Hausen, capitaine au régiment de 
Bouillon-infanterie, né à Reling, en Lorraine allemande, le 15 mai 1757, 
mort à Saint-Jean-d'Angely, le 24 décembre 1818. 11 avait assité à P As- 
semblée Provinciale. Marié le 13 octobre 1784 à Marthe-Suzanne-Elisabeth 
Perraudeau de Beaufief , dont : 

I. Claire-Elisabeth, qui épousa le 6 juin 1809 Louis-Henri-Julien de Gri- 
roouard ; 

II. Suzanne-Agathe, mariée le 31 janvier 1810 à Jacques-Micbcl-Auguslin 
Cotard, adjoint au maire du Saint-Jean-d'Angely. 



D'HÉRISSON. 

D'azur, h trois roses d'argent, 3 et i. 

M. Robert d'Hérisson. -Coure. 

Seigneur du fief du Grand-Péré, assigné par le lieutenant général dn 
bailliage de Tonnay-Charente. Il ne comparait à l'Assemblée de Saint- 
Jcan-d'Angely que par procureur. 

i 

La demoiselle d'Hérisson, dame du fief de la Gachetière, 

le BoisSÎOU et Cabariot. - A,. TonnayChar.- Coure. 

Elle fut assignée par le lieutenant général du bailliage de Tonnay- 
Charente. 

(Voir ta liste de Saintes.) 
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DE JOI^IRIM. 

Coupé : cousu de gueules et d'azur, a l'aigle d'argent, au vol 
abaissé, becquée et membrée d'or, brochant sur le tout. 

M. de Jousseran de Molemore. — Coure. 

Devons-nous voir ici M llea de Jousscrant, également convoquées à 
l'Assemblée d'Angoulème pour les fiefs de Malemort et de Toucheronde? 



DE LIAGE aliàs DELA AGE. 

D'azur, au chevron d'or, accompagné en chef de deux roses tigées 
et feuillées de même, et en pointe d'une main fermée soutenant 
un faucon aussi d'or. 

M. de Laage, seigneur du Douet. -a$. Tam.-Courc. 

Pierre-Léonard de Laage , seigneur du Douhet, prêtre, docteur de la fa- 
culté de théologie de Paris, abbé commendataire de Notre-Dame de Belle- 
fontaine, au diocèse de la Rochelle, chanoine, doyen du chapitre de 
Saintes et vicaire général, né le 8 novembre 1718, mort en Espagne, où 
il avait émigré. L'abbé de Laage était oncle de Anne-Jérôme, l'électeur 
de Saintes. C'est par représentation seulement qu'il comparait à l'Assem- 
blée de la Noblesse de Saint-Jean-d'Angely, car il assista en personne à 
celle du Clergé. 

( Voir la liste de Saintes et f Appendice.) 



DE LA LANDE. 

Ècartelé d'or et d'azur. 

M. de la Lande de Saint-Etienne. — p. v. so et — Coure. 
Nicolas de la Lande , seigneur de Saint-Etienne, de Villenouvelle, etc., 
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garde du corps du roi , puis gouverneur de Melle, chevalier de Saint-Lonis, 

né à Saint-Etienne, le 3 octobre 1722, mort le 8 mars 1790. Il avait été 

convoqué pareillement à l'Assemblée de Poitiers. Marié le 29 juillet 1750 

à Eslher Néric d'Ausy, dame de Saint-Romans , il en eut un (ils : 

Gaspard-Louis , décédé en 1754. , 

La branche de Saint-Etienne s'est éteinte en tu personne de Louis-Marie-lèoo 
de la Lande de Saint-Etienne , propriétaire du Cochet , maire de Landes , neveu 
de l'électeur. 

Une branche de cette ancienne maison, originaire du Poitou, subsiste ea 
Limousin* 



DE LA8TRE. 

D'azur, h trois tours crénelées d'argent, maçonnées de sable, 

Set 4. 

M. Delastre de Bignai. - Coure. 

M. le chevalier de Lastre. — p.v.to et ts. - coure. 
Présent à l'Assemblée Provinciale. 

L'un d'eux, Marie-François de Lastre, ancien commissaire de la ma- 
rine à Cayenne, incarcéré à Brouage pendant la Terreur, mourut sans 
alliance, le 1 er février 1812, à Saint- Jean-d'Angely. 

Celte famille existe encore eu Poitou. 

DE LA LAURENCIE. 

Dazur, à l'aigle éployée d'argent, le vol abaissé, becquée 

et membrée d'or. 

M rae de Courserac. — As$. Proc. — coure. 

Marie- Jeanne de la Laurencie, de la branche de Villeneuve- la-Cera- 
tessc, née le 3 août 1733, veuve de Denis Aubcrt de Bardon de Courserac, 
capitaine de vaisseau, brigadier des armées navales, chevalier de Saint- 
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Louis. Représentée par le chevalier de la Laurencic à l'Assemblée Pro- 
vinciale, cette dame fut également convoquée à l'Assemblée de Poitiers. 

La branche de Villeneuve-la-Comtessc , aînée de la maison de la Laurencic, 
s'est éteinte en la personne de Charles-Gilbert , comte de la Laurende , mort le 
13 octobre 1806, sans postérité de Marie-Geneviève d'Eu de Marsan. Il était 
neveu de M-« de Courserac. 

M. de la Laurencic de la Roche. - p. v. 20 et ts. 

Charles-César de la Laurencie , seigneur de la Roche-Rambaud , mous- 
quetaire de la garde du roi, maréchal des logis de la Noblesse de Sain- 
tonge au Ban de 1758, présent à l'Assemblée Provinciale de février 1789, 
était le dernier représentant de la branche de la Roche, sortie de celle de 
Villeneuve-la-Gomtesse vers 1630. 

M»* de la Laurencie de l'Effort. - àm. r™. - coure. 



de la Laurencie, seigneur de l'Effort et de la Crignolée, 
en Saintonge, du Breuil de la Réorte, en Aunis, capitaine au régiment 
de Piémont-infanterie, mort vers 1782, avait épousé le 7 mai 1764 Fran- 
çoise-Alexandre Layne-Duverger. Le chevalier de la Laurencie représenta 
cette dame à l'Assemblée Provinciale. M œe de l'Effort comparut égale- 
ment par procureur à l'Assemblée de la Rochelle. Elle fut renfermée à 
Brouage avec une de ses filles. De son mariage étaient provenus : 

I. Louis-Jean de la Laurencie de l'Effort, capitaine de frégate, recteur de 
l'Académie de Limoges, chevalier de Saint-Louis, né à Saint-Jean-d'Angcly, le 
17 janvier 1768, décédé an château de Bussac, le 19 juillet 1839. Il avait émigré 
en 1791 et fait la campagne des Princes. M. de la Laurencie avait épousé le 15 no- 
vembre 1794 Antoinettc-Pauline-Rosalic O'Reilly, qui mourut le «3 avril 1609 ; il 
eut deux enfants : 

1° Prosper, mort le 9 août 1600 ; 

S" Victor, ancien substitut, résidant au château de Bussac, marié a 
Marie-Frédérique Viault du Brcuilbac, dont : a. Jules, décédé; — 6. Henri, 
marié le 85 juin 1856 à Marguerite Garnier de la Boissiere ; — c. Jules, capi- 
taine au 1" régiment de hussards, marié en 1860; — d. Stanislas. 

II. Marie-Alexandrine, marie»? à François d'Escurcs, directeur do l'enregis- 
trement et des domaines ; 

III. Marie-Louise, mariée le 13 mars 1793 à Pierre-Germain Perraudeau de 
Beaufief. 

La branche de l'Effort est séparée de la souche commune depuis le commen- 
cement du xvir siècle. 
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M. de la Laurencie, marquis de Charras, commissaire 
rédacteur. - p. y. 20 et ss. - coure. 

François, marquis de la Laurencie de Charras, seigneur de Neuvic, 
mestre de camp de cavalerie , inspecteur général des maréchaussées de 
France , ancien capitaine au régiment du Roi-infanterie , chevalier de 
Saint-Louis, l'un des commissaires de l'Ordre de la Noblesse aux deux 
Assemblées de février et de mars, convoqué, pour son flef de Neuvic, à 
l'Assemblée d'Angoulême, où il fut représenté par son frère, Jean- 
Bertrand. Le marquis de Charras fut élu député suppléant aux États- 
Généraux. Il était né le 22 février 1741 , et avait épousé à Paris, le 12 mai 
1772, Anne- Jeanne Roettiers de la Chauvinncrie. Cette dame périt sous 
la guillotine révolutionnaire le 11 pluviôse an II (30 janvier 1794). 

i 

M. le vicomte de la Laurencie de Charras. - p. v. *o et iz. 

Charles-César, comte de la Laurencie de Charras, frère de François, 
mestre de camp, major du régiment du Roi-infanterie avec rang de 
colonel, chevalier de Saint- Louis, présent à r Assemblée Provinciale, né 
le 26 août 1745. Il monta dans les carrosses du roi en 1786. 

M. de la Laurencie de Chadurie. — p. v. toetts. 

Charles-Antoine , baron de la Laurencie, seigneur de Chadurie, lieu- 
tenant de vaisseau , capitaine d'artillerie de marine, chevalier de Saint- 
Louis, cousin issu de germain des deux électeurs qui précèdent, né à 
Authon, le 20 mai 1742. Il assista à l'Assemblée Provinciale, se fit repré- 
senter par Jean-Bertrand, comte de la Laurencie de Charras, à l'Assem- 
blée d'Angouléme, émi<rra eu 1791, et mourut à Saint-Jean-d'Angely, le 
20 avril 1820. Sa femme, Marie-Gcneviôvo de Brilhac de Nouzières, fat 
incarcérée à Brouage. De tour union vint : 

Charles-Josoph-Nicolas , baron de la Laurencie, ancien officier de cavalerie, 
émigré , maire de SahiUJean-d'Angcly sous la Restauration , chevalier de Saint- 
Louis , né en 1775, mort à Chàteaucouvcrt , près de Migrou , en IMO. 

i 

La branche de Cbarras , séparée du tronc commun au milieu du xvi* siècle , 
est représentée par Ferdinand Brulcfcr, marquis de la Laurencie de Churras, fils 
adoplif de Jean-Baptiste-Auguste-Kraneois-Marie, marquis de la Laurenric de 
Cbarras, ancien député, mort à M on chaude , le 38 août 1857, sans postérité de 
M'»« de Barentin. 



Digitized by Google j 



I 



saint-jeàn-d'angely. i 89 

La branche de Cbadurie, tige sortie en 1677 de celle de Charras, a pour chef 
Charles-Jean de la Laurencic, neveu de l'électeur Charles-Antoine, marie le 
S juillet 1831 à Marie le Gras de Thomeran, dont: Bertrand -Edouard, qui a 
épousé M'«« Morin. Il habite Beaulieu, près de Coutras. 

( Voir la liste de la Rochelle et l'Appendice.) 

DE LESCOUB». 

Coticé d'or et d'azur de dix pièces. 

M. le vicomte de Lescours de Chantoiseau. - p. v. îo et 23. 

-Coure. 

Il signe c ie vicomte de L'Escours» les procès-verbaux de l'Assemblée 
Provinciale et ceux de l'Assemblée relative aux États-Généraux. 

Thérèse et Madeleine de Lest-ours de Chantoiseau , renfermées à Brouage pen- 
dant la Terreur, étaient-elles sœur» ou filles de l'électeur? 

ta branche de Chantoiseau s'est éteinte en la personne de Sophie de Les- 
cours, mariée en septembre 1831 à Picrre-Léopold Duchesne de Vautert. 

Il existe en Poitou des représentants de la famille de Lescours, notamment : 
Cbarlcs-Léon , comte de Lescours, ancien officier de cavalerie et ancien repré- 
sentant du peuple, qui habite le château de Salles, près de la Mothe-Sainte-Hérayi-, 
et est marié à Louise-Henriette-Félicie Green de Sainl-Maraault, dont postérité. 

( Voir l'Appendice.) 



DE LIVENKE. 

D'argent,h la fasce de sable, frettée d'or de six pièces, accompagnée 
de trois étoiles de sable, 2 en chef et i en pointe. 

M. le chevalier Louis de Livenne de Balans. — p. v.toetis. 

- Coure. 

Louis de Livenne, chevalier de Malte , capitaine de frégate, chevalier 
de Saint-Louis, présent à l'Assemblée Provinciale de Saintes, émigré, né 
le 12 juillet 1763, mort en 182G. Il était fils de Jean-Charles de Livenne, 
comte de Balan, électeur de Saintes. 

(Koir la liste de Saintes.) 
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DE MACHAT DE POMP1DOIR. 

Écartelé: aux / et 4 d'or, h la main de gueules, qui est de Mâchai; 
aux t et 3 de gueules, h la bande d'or, qui est de NoailUs, 
sur le tout : d'azur, h trois tours maçonnées de sable, t et 1. 
qui est de Pompadour. 

M. Machapt de Pompadour. - coure. 

Cette famille était représentée en 1843 par François de Rachat de Pompadour, 

ancien capitaine d'infanterie , chevalier de Saint-Louis. 

«ALLAT DE LA RERTIKIÈBE. 

D'or, au chevron de gueules, accompagné de trois étoiles cTazur, 

2 et 4. 

M. Mallat de la Bertinière. - P. v. x> et 25. - coure. 

Jacques-Louis Mallat de la Bertinière, seigneur de Barbeau , marié le 
10 septembre 1771 à Marguerite-Françoise-Louise Mossion de la Gontrie, 
dont : 

Louis-Jacques, dernier rejeton mâle de cette famille, tué le 1S août 1796 à 
l'armée de (iondé. 



HALLEVAUD DE YAUIORANT. 

D'argent, à trois vires d'azur; au bâton de même en pal t 

au centre de l'écu. 

M. Mallevaut de Vaumorant. — p.v.20 et ss. — coure. 

Jacques-Marie Mallevaud de Vaumorant, lieutenant de vaisseau , aide- 
major des années navales au port de Rochefort, chevalier de Saint-Louis, 
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présent à l'Assemblée Provinciale réunie à Saintes au mois de février 
1789, né en 1734. Il avait épousé Marie-Luce de Saiut-Orens, dont : 

Rose-Eulalio-Scbolasiiquc-Julie, mariée le 10 mai 1789 à Pierre-Jacques- 
Gaspard de Chèvre», seigneur d'Aujae , officier d'artillerie , chevalier de Suint- 
Louis, receveur do» finances à Rouen, députe* de Saint-Jcan-d'Angely, etc. Elle 
mourut à Saintes, le 13 février iU3. 

La branche de Marigny a probablement encore des représentants. 



DE HALVIN DE 1HONTAZET. 

Écartelé : aux 4 et 4 d'azur, h trois étoiles d'or, t et i, qui est de 
Malvin; aux 2 et 3 de gueules, h deux balances d'or, qui est 
de Monlpezat. 

M. Malvin de Montaset de Saint-Symphorien. — Coure. 

Charles de Malvin , marquis de Montazet, comte de Plassac, seigneur 
de Saint-Symphorien , etc., assista en personne à l'Assemblée de Saintes. 

(Voir la liste de Saintes.) 



JIASSON DE LA 8AUZAYI 

D'azur, au cygne d'argent, sur une rivière de même, accosté 

de deux roseaux d'or. 

M. Masson de la Sauzaye, seigneur du fief de la Forest 

et de Préclaireau. - As. Tonnay-Cliar. - P. V. $0 et iJ. — Coure. 

Jean-Antoine-Honoré Masson de la Sauzaye , officier au régiment de 
Berry- infanterie, présent à l'Assemblée Provinciale, assigné par le 
lieutenant général du bailliage de Tonnay-Charente pour les fiefs de la 
Forest et de Préclaireau, mort le 1*2 mars 1811. 11 avait épousé Angélique- 
Elisabeth de la Laurenciede l'Effort, dame de la Fond en partie, qui fut 
convoquée à l'Assemblée de la Rochelle. De leur union vint : 

Jcun-François-Xavier, mort sans ulliancc, le i6 janvier 18-21 
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M. Masson, chevalier de la Sauzaye, seigneur en partie 

du fief de Luxant. — As. Tonnay-Char. — P.V.tO et 25. 

François-Narcisse Masson de la Sauzaye , capitaine au régiment de 
Berry -infanterie., présent à l'Assemblée Provinciale, assigné par le lieu- 
tenant pénéral du bailliage de Ton nay -Charente pour le fief de Luxant, 
né à Tonnay-Charente, le 11 avril 1753, décédé le l w mai 1844, sans 
enfants de Marie Sire. 11 était frère de Jean-Antoine-Honoré. 

[Voir la liste de Saintes. ) 



DU J1ASSOI tiXE. 

Êcartelé : aux 4 et 4 fascé d'azur et d'or de sept piles , chargé 
d'une fleur de lys d'or, en chef; aux 2 et 3 d'or, h la fasce 
de gueules, chargée de trois coquilles de Saint-Michel d'or, 
accompagnée de trois hures de sanglier de sinople, 2 en chef 
et i en pointe. On trouve aussi : d'or, h trois têtes de couleuvre, 
couronnées et languées d'azur; au chef de gueules, chargé de 
deux croisettes d'argent. 

M. de Massogne de Saint-Simon. - Coure. 
M. de Massougne n'a comparu que par procureur. 
Cette famille est encore représentée eu Angouraois. 

DE WAUCLEBC. 

D'argent , h la croix ancrée de gueules. 

M. de Mauclerc , seigneur de Péré. — As*. Pn*. - p. v. m *t» 

— Coure. 

Présent à l'Assemblée Provinciale. 

A cette famille, qui existe eucore à Siirgtres ou aux environs, appartient 
M»« de Mauclerc, veuve Ue M. le général baron Vast-Vimeux , député de la Clia- 
reuté-uiférieure. 

(Voir la liste de la Hochelle.) 
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LE MERCIER DE JAUVELLE. 

D'argent, au lion passant de gueules, couronné de même. 

M. Le Mercier de Jauvelle d'Oriou, père. - p.v.mo et ». 

— Coure. 

Est-ce Gabriel le Mercier de Jauvelle, seigneur d'Oriou, marié à 
Anne du Bousquet d'Argence? De ce mariage : 

Paul le Mercier de Jauvelle , seigneur d'Oriou , mort à Sainl-JearwVAngely, le 
13 mars 1813, âgé de «Uns. 

M. le chevalier de Jauvelle , oncle, — p.v.m et 23. 
Présent à l'Assemblée Provinciale. 

M. Le Mercier de Jauvelle aîné, -p.v.to et ms. 

M. Raymond Lcmercier, chevalier de Jauvelle. - p. v.to. 

Marié à M»« Augier de la Jallet. Il habitait le Rousseau. 

L'un d'eux était chevalier de Saint-Louis et fut incarcéré à Brouage 
en 1794. 

Cette famille est encore représentée , notamment par M. de Jauvelle , marié : 
(• à M 11 * Clocqmaiu ; 9* à M"* veuve Popelineau , dont mi fils et une fille. 



MERCIER DU PAT* DE CLAM. 

D'argent, au chevron de gueules, surmonté d'un croissant de 
sinople, accompagné de deux quintefeuilles de gueules, en chef, 
et d'un lion passant de même, en pointe. 

M"»* Fréteau du Paty, dame de Bussac. — a». Tant. — coure. 

Charles-Marguerite-Jean-Baptiste Mercier du Paty, seigneur de Bussac, 

13 



> 
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successivement conseiller du roi, président trésorier de France au bureau 
des finances de la Rochelle, avocat général au parlement de Bordeaux, 
et président à mortier au même parlement, membre des Académies 
de la Rochelle et de Bordeaux, écrivain distingué, magistrat illustre, 
réformateur de la justice criminelle, auteur célèbre des Lettres sur 
l'Italie et des Réflexions historiques sur les lois criminelles, né 
à la Rochelle, le 9 mai 1746, mort à Paris, le 18 septembre 1788. II avait 
épousé le 7 septembre 1769 Marie-Louise Fréteau de Pény ; cette dame 
était née le 27 janvier 1749. Elle fut assignée, pour le fief de Bussac, 
par le lieutenant général du bailliage de Taillebourg, et mourut le 12 
mars 1826. Le président du Paty eut sept enfants, savoir : 

I. Louia-Marie-Charles-Henri , statuaire, membre de l'Institut, officier de la 
Légion d'honneur, né à Bordeaux, le 99 novembre 177!, mort à Paris, le 12 sep- 
tembre 1886. Il avait épousé Annette-Paméla Cabanis, dont : 
Georges-Emmanuel, né et décédé en 1826. 

H. Éléonore-Chai lotte-Marie , née à Bordeaux, le 7 août 4774, morte à Canon 
(Calvados), le 18 octobre «848, veuve d'Armand-Jean- Baptiste-Robert Elie de 
Beaumont. Elle eut deux fils : Léonce Elie de Beaumont, aujourd'hui sénateur, 
membre de l'Académie des sciences, et Eugène, mort en 1842, époux de M l, « le 
Peletier d'Aulnay. 

III. Emmanuel-Félicité-Louis, membre de l'Académie française, officier de 
la Légion d'honneur , né à Bordeaux , le 30 juillet 4775, mort à Paris, le 29 
juillet 1851 ; 

IV. Louis-Michel-Auguste, né à Bordeaux, le 14 février 1777, massacré à 
Saint-Domingue, le !•* frimaire an X. Il avait épousé cette même année Amélie- 
Bonne-Tbérèse Guy de Coustard , dont : 

Louise-Claire-Augustine-Adrienne, morte au Port-au-Prince, le 6 juillet 
1802. 

V. Louis-Marie-Adricn-Jean-Bapliste, président à la cour de cassation, officier 
de la Légion d'honneur, né à Bordeaux, le 20 avril 1779, marié le 6 septembre 
1809 à Marie-Jacqueline Bidcrmann , décédé & Pont-a-Mousson, le 24 juillet 1832, 
laissant : 

1» Jacques-Auguste, procureur du roi, né à Paris, le 25 juillet 1810, mort 
à Versailles, le 2 juillet 1849. Marié en 1841 à Eugénie Sénéchal, il en eut : 
a. Adrien-Charles-Marie, décédé à Amélie-lcs-Bains , le SI juin 1858; - 
6. Jeanne-Marie-Mathilde. 

2° Antoine-Amédéc, lieutenant-colonel du 3* régiment de chasseurs à 
cheval, chevalier de la Légion d'honneur, chevalier de première classe de 
l'Ordre royal et militaire de Saint-Georges de la Réunion des Deux-Siciles , 
chef de la famille Mercier du Paty de Clam, né & Pari», le 18 février 1813, 
marié le 30 janvier 1815 à Adelc-Marie Bayard do la Vingtrie, dont : a. Elisa- 
. beth-Félicité-Jacquelinc-Marie-OcUvie ; — 6. Armand-Auguste-Charles-Ferdi- 
nand-Marie; — c. Antoine-Auguste-Hippolyte-Marie. 
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VI. Marie-Charkrtte-Françoise, née à Bordeaux, le 96 juin 1781, veuve de son 
cousin germain Charles-François Mercier du Paty de Clam, fila du célèbre 
écuyer Louis-Charles Mercier du Paty de Clam , auteur du système actuel d'équi- 
tatioo ; 

VU. Anne-Marie-Marguerite-Adèle, née à Bordeaux , le 19 janvier 1783, morte 
à Conflans en 1879, veuve de Xavier de Laugerie , comte de Moyseu , et religieuse 
au Sacré-Cœur. 



DE MESCHINET. 

D'or, au pin de sinople, accompagné de trois étoiles d'azur, 
à dextre, et d'un lion gravissant de gueules, h senestre. 

M. de Méchinet de la Frédière, officier d'infanterie. - Au. 

Prot. - P. V. 20 et 23. — Coure. 

François de Meschinet, seigneur du Cochet, lieutenant au régiment 
de Boulonnois-infanteric , présent à l'Assemblée Provinciale, né au Co- 
chet, le 8 juin 1743, marié : 1° le 20 novembre 1769. à Marie-Anne- 
Charlotte Marchant de Fiefjoyeux, dame de la Follatière, en la paroisse 
d'Antezant; 2° le 5 juin 1790, à Françoise de Conty, dame de Saint- 
Etienne et de Villenouvelle. M. de Meschinet mourut au Cochet, le 
25 ventôse an V. 

Du premier lit : 

I. Alexis-François, prêtre, aumônier de l'hospice de Saint-Jean-d'Angely, né 
le 10 mai 1772, mort le 24 janvier 1848; 

II. François- Alexandre-Benoist , maire d'Antezant , né le 24 murs 1773, décédé 
le 3 janvier 1837. Il avait épousé : 1° le 16 nivôse an V, Catherine-Elisabeth 
Richard ; 2° le 28 vendémiaire an X , Marie-Anne de Bienville. 

Du premier lit : 

1« Jean-Mathias , demeurant h la Jallet, marié le 29 juin 1822 à Maric- 
Rosalie-Ermance Mestadier; dont : a. Jean-Marie-François-Hippolyte, mort le 
5 juin 1846; — 6. Jean-Cliarles-Dominique , receveur de l'enregistement et 
des domaiues à Saint^Savinien. 

Du second lit : 

2° Jean-Krançois-Bienville, demeurant à la Follatière, marié le 16 no- 
vembre 1840 à Thérèâc-Henriette-Aimée-Caroline de Beaucorps, dont : Jules» 
Henri -François- Auguste, mort le 31 janvier 1860; 

3° Michel- Alexandre, prêtre, professeur au séminaire de Montlieu. 

ni. Jean -Pierre -Benjamin , officier de marine , né le 12 mars 1775. Émigré 
en 1722, il Ht la campagne des Princes et disparut en Bohème en 1798. 
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Du second lit, François de Meschinet laissa: 

IV. François-Etienne , membre du conseil général du département des Dcui- 
Sèvrea, juge de paix du canton de Beauvoir-sur-Niort, né le 46 décembre 1792, 
marié le 8 juin \8\k a Françoise -Pauline Bastardde Crinay, dont : 

Jules-Philippe-Alexandre , docteur en médecine, chevalier de la Légion 
d'bouneur, marié le 22 janvier 1850 à Louise - Thérèse - Emilie Gigaux de 
Orandpré ; il habite Niort. M»' de Meschinet est décédee en 1859. 



MESNARD DE LA TASCIERIE. 

D'azur, à la croix d'or, chargée d'une coquille de Saint-Jacques 
de gueules, h chaque extrémité, cantonnée de quatre lions 
rampants d'or. 

< 

M. Mesnard de la Tascherie. - p. v. 20 et îs. - coure 

Il avait assisté à l'Assemblée Provinciale. C'est sans doute Charles 
Mesnard de la Tascherie qui comparut au Ban de Sainton^e, en 1758. 

Cette famille existait encore il y a quelques années à la Tascherie, commune 
de Mons. 



LE MEUS NIER DE LARTIGE. 

D'azur, au chevron d'or y accompagné de trois poissons de même, 

dits musniers, posés S et 4. 

M. Le Mesnier de la Rochelandiy. - Coure. 

Louis le Meusnier, baron de Blanzac et de la Roche- Andry, ou mieux 
la Roche-Chandry, seigneur de Raix , de Lartige, de RouÛgnac, etc., 
conseiller d'État, lieutenant général de la sénéchaussée et siège présidial 
d'Augouléme. Comparaissant en personne à cette dernière Assemblée, il 
n'assista à la réunion électorale de Saint-Jean-d'Angely que par pro- 
cureur. 
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DE MOL EN DE LA VERNÈDE. 

D'azur, h trois sautoirs alésés d'or, 2 en chef et 1 en pointe. 

M. Lavernède de Raimbaud. - coure. 

Henri de Molen de la Vernède, seigneur de Raimbaut, lieutenant au 
régiment de Piémont-infanterie. Convoqué à l'Assemblée de Poitiers, il s'y 
fit aussi représenter par procureur. M. de la Vernède épousa M ,,e de 
LÎTron, dont postérité. 

Cette famille existe dans la branche de Saint-Poney. 



DE MOXTBEL. 

D'or, au lion de sable, armé et lampassé de gueules; h la bande 
eomponée d'hermine et de gueules. 

M. le chevalier de Monbel d'Izeure. - P. v. îo et jj. 

Cet électeur, qui avait assisté à l'Assemblée Provinciale, nous semble 
devoir être, soit : Félix-Florentin de Mon tbel d'Izeure , capitaine-com- 
mandant au régiment de Viennois-infanterie, mort à Saint-Jean-d'An- 
gely en 1809; soit son frère Louis, mort en la même ville, le 5 ger- 
minal au IV ; tous deux frères de Constant, électeur de l'Assemblée de 
la Rochelle. 

M. de la Tache du Pont d'Herber. - Cowc 

Sans doute un Montbel , et probablement M. de Montbel de la Tache, 
sous-lieutenant au régiment de la Sarre-infanterie, alors en garnison à 
la Rochelle. 

Le Pont d'Herber : est-ce encore un des noms estropiés par Courcelles? 
Faut-il lire le Pont d'Hcrpe? Ce fief, il est vrai, est en Angoumois, et 
appartenait en 1789 aux Lainé. 
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Dan» le cas où nos conjectures en faveur d'un Montbel se trouveraient 
erronées , disons qu'il existait et qu'il existe encore en Saintonge une 
famille de Latache. En 1789 vivait Claude de Latache-Mortheraar, lieu- 
tenant de cavalerie, demeurant à Chapniers , marié le 17 septembre 1787 
à Catherine-Geneviève Guiilet de l'Etang , dont : 

Charles de Latache, marié à Zuléma de Coflin de Frédouville. lia oot an fils : 
Gabion. 

(Voir la liste delà BochelU.) 



DE nO\TRILLON. 

M. de Montrillon d'Archambaud. -/>. v. 10 et ss.-courc. 

Il avait assisté à l'Assemblée Provinciale. C'est probablement Louis de 
Montrillon , présent au Ban de Saintongc do 1758. 



LK nOY\i: DE PUYCHENIN. 

M. Le Moyno de Puycheinin. — p. v. 20 et S3. - Coure. 
Sans doute Puychenin , en la paroisse de Saint-CoutanU 



LE MOYNE DE SÉBIC2NY. 

D'azur, à trois roses d'argent, 2 et 4; au chef cousu de gueules, 
chargé d'un croissant d'argent, accosté de deux étoiles de 
même. 

M. Le Moync de Sérigny de Luret, chevalier de l'Ordre 
royal et militaire de Saint-Louis.-^*. Taiii.-p. v. to.~ court. 

Jean- Honoré- François-Xavier le Moyno, chevalier de Sérigny, sei- 
gneur de Luret, de Plante maure, de Villeneuvc-Mauray, en partie de la 
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Savinière, dans les Marais de Saint-Louis ou Petite-Flandre, auteur de la 
branche de Luret, capitaine au régiment du Roi-infanterie, chevalier de 
Saint-Louis, né à Loire, le 12 octobre 1707. Il fut élu aide-major du Ban 
de la Noblesse en 1758, et président de V Assemblée réunie à Rochefort 
le 15 juillet 1765. M. de Sérigny se Ût représenter par M. Perraudeau à 
l'Assemblée Provinciale de 1789; il reçut assignation du lieutenant géné- 
ral du bailliage de Taillebourg , comparut par procureurs aux Assemblées 
de Saintes et de la Rochelle, et mourut le 17 août 1792. Marié : 1° le 
16 février 1744, à Anne le Sour, veuve de Georges Chesnel, marquis 
d'Ecoyeux ; 2° le 5 août 1753, à Henriette-Marguerite Prévost de Sansac 
de Traversay, morte le 9 octobre 1801. Sans enfants du premier lit, le 
chevalier de Sérigny laissa du second : 

I. Henri-Honoré , électeur ci-après ; 

II, Louis -Honoré, dit le chevalier de Bienville, mort garde-marine; 

in. Louise-Claire, mariée le 96 octobre 1786 à Jacques-Charles, chevalier de 
Brouilhac, seigneur de Magné; 

IV. Louise-Henriette, mariée le 14 juin 1794 à Augustin Jean. 



M. Le Moyne de Sérigni de Line (Luret). — Coure. 

Henri-Honoré le Moyne, appelé le comte de Sérigny, seigneur de 
Luret, etc., capitaine de vaisseau, commandant de la compagnie des 
élèves gardes-pavillon de la marine, chevalier de Saint-Louis, maire de 
Saint-Jean-d'Angely, né le 16 mars 1756, mort le 3 janvier 1818. Il avait 
émigré et servi dans l'armée des Princes , sous les ordres du comte 
d'Hector. M de Sérigny ne comparut à l'Assemblée que par procureur. 
De son mariage avec Marie- Elisabeth -Claire Prévost de Sansac de 
Traversay, ga cousine germaine, qu'il avait épousée le 7 novembre 1780 , 
il eut : 

Amédée-Honoré-Ferdinand-Marie, officier supérieur du génie maritime, che- 
valier de Saint-Louis et de la Légion d'honneur, membre du conseil général de 
la Charente-Inférieure, né le 18 octobre 1782, mort le 31 murs 1843. Il avait 
épousé : 1° Hcnriette-Catherinc-Augustine Prévost de Sansac de Traversay, sa 
cousine germaine, morte le 6 septembre 18ÎI ; 2° le 30 mars 1826, Marie-Eugénie 
de Ricbeteau de Villejame. 

Du premier Ht, outre plusieurs enfants morts en bas âge, vinrent : 

1* Marie-Gustave, appelé le marquis de Sérigny depuis l'extinction de la 
branche aînée de Loire, résidant au château de Chàtenct, près de Saintes , 
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marié le. i mai 1854 à Anne-Pau Ic-Françoise de Frétard d'Ecojeux, dont: 
Marie-Gabriclle. 

2° Marie-Henriette , mariée le 6 août 1845 à René-Alexandre de Moodioo , 
morte au château de Falaise, près des Ormes, en Poitou. 

Du secoud lit : 

3° Marie-Charles-Emile, marié le 14 avril 1857 à Marie-Adèle-AngustmL' 
du Pré de Geneste , dont : a. Marie-Marthe-Adèle ; — 6. Marie-Anne-Cbarlotie. 

4° Marie-Eugénie-Alodie , mariée le H janvier 1853 à Marin-Gabriel, mar- 
quis de Vasselot de Régné ; 

5- Marie-Léonce; 

6° Maric-Hennine-Camille , morte le 17 septembre 1848. 

(Voir le* liste* de Sainte* et de la Rochelle.) 



JII SMFR DE PLEIGXES. 

D'argent, au chevron d , surmonté d'un croissant d , 

accosté de deux épis d , et accompagné en pointe d'une brebis 

passant d 

M. Masnier de PJeignes. -p. v.toctn. 

Etienne- Maurice Musoier de Pleignes, commissaire des poudres et 
salpêtres à Saint-Jcan-d'Angcly, présent à l'Assemblée Provinciale. II 
naquit le 29 mars 1749, épousa en 1787 M ,u » Trémcau de Fissac, et 
mourut le 2 février 1802. De ce mariage : 

Augustin-Loui a-Maurice Musnier de Pleigncs, conseiller maître à la cour des 
comptes, officier de la Légion d'honneur 11 est marié à M"* Charlier, et a 
un fils : 

Paul-Augustin-Gabric! , inspecteur des finances. 



NICOLAS DE VOtTROV 

D'azur, au chevron d'or, accompagné de trois étoiles de mêmt, 

t en chef et i en pointe. 

M»* de Voutrorî de Lizardais, dame de Bellébai. - à*. Taii. 

— Coure. 
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Suzanne-Pauline Michiel de Lfcardais, veuve d'Abraham Nicolas de 
Voutron, lieutenant-colonel d'infanterie, chevalier de Saint- Louis, lut 
assignée, pour son fief de Bellébat, par le lieutenant général du bailliage 
de Taillebourg. Cette dame figure également à l'Assemblée de Saintes. 

( Voir les listes de Saintes et de la Rochelle.) 



DE NICOU. 

D'azur, h la fasce d'or, accompagnée en chef de deux étoiles , 
et en pointe d'un croissant de même. 

M. le chevalier de Nicou de Bonnière. -Ass. Pro*. - /». k, j 

et t5. 

Il avait assisté à l'Assemblée Provinciale. 

Cette famille parait s'ôtre éteinte au commencement de ce siècle. 



\ORTI4\D D'AETHON ET DU FIÉ. 



D'argent . au chevron de gueules, surmonté d'une étoile d'azur, 
accostée de deux roses de gueules, et accompagné d une croix 
de sable, en pointe. 

M. Normand d'Authon, seigneur de la baronnie d'Au- 

thon. — As. Taill. - Coure. 

Claude-Alexandre Normand , avocat du roi au siège royal de Saint- 
Jean-d'Angely, emprisonné à Brouage pendant la Terreur. Né le 1" juin 
1747, marié en 1782 à Margnerite-Thérèse Charrier, dame de la baronnie 
d'Authon, mort le 6 avril 1812, laissant : 

I. Claude-Maurice Normand, mort en 1858. 11 avait épousé sa cousine ger- 
maine Antoinette Normand du Fié, dont : 

!• Claude-Jacques, appelé Paul, juge de paix du canton de Saint-Pierre 
(Ile d'Oleron), marié à Delphine Malafosse 

*» Caroline; 
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3" Mario, mariée à M. Cassou de Saint-Hathurin; 
4° Camille-Antoine, capitaine au régiment d'artillerie à cheval de U gar<i«' 
impériale, chevalier de la Légion d'honneur; 
5° Noémi; 

6° Melchior, sous-lieutenant au 45 e do ligne. 

II. Camille Normand d'Autbon , propriétaire d'Authoo , marié le 10 novembre 
1813 à Caroline Griffon; de cette alliance : 

1° Marcelin, sous-inspecteur des forêts ; 
4" Camille niari<v à M lU)iKi'a»se. 

La branche du Fié, issue de Jacques Normand du Fié, frère de l'électeur, «i 
représentée actuellement par ses petits-enfants, savoir: 1 u Laure, mariée à 
René-Julien de Grimouard ; — 9° Guillaume-Adrien , capitaine au 55* de ligne; — 
3° Henri-Gustave , capitaine au 35* de ligne; — 4» Sixte-Guillaume, médecin 
aide-major du bataillon de chasseurs à pied de la garde impériale, chevalier de 
la Légion d'honueur; — 5° Victor. 



PALLET DE BLAKZAY. 

D'azur, a la fasce d'argent, accompagnée de deux palets de même, 

l'un en chef et l'autre en pointe. 

M. Pallet de Traisance. - p. v. so et ts.-courc. 

Jean- Alexis Pallet, seigneur de Blanzay, de Traisance et d'Aotraize, 
présent au Ban de 1758 et à l'Assemblée Provinciale de février 1789. Il 
fut incarcéré à Brouage avec son fils Louis-Alexis et sa fille Marie-Fran- 
çoise, et mourut le 18 février 1804. Marié le 11 septembre 1765 à Marie- 
Jeanne Nioche de la Brosse, il eut de cette union : 

I. Louis-Alexis-Jcan, né le 17 révricr 1766, aliàs le 6 octobre. 11 fit «es 
preuves pour le service militaire ou 1783, émigra, et mourut à Soi ni- Jean - 
d'Angely, le 27 avril 1851. De son mariage avec M»* de Beauchamps de Saiai- 
Seurin naquit : 

.Marie-Sylvie , mariée à Auguste Griffon. 

II. François-Marie- Alexis , né le 4 mai 1768 , mort en bas âge; 

III. Alexis-François, juge de paix à Tonnay-Boutonne, né le 19 août 1760 
mort le 86 novembre 1845. Il avait épouse pendant l'émigration, à Brunswick, le 
16 septembre 1795, Christinc-Elisabetb-Frédérique de Schudcrn, dont : 

Marie-Éléonore-Ernesti ne-Elisabeth, mariée : 1° le 16 septembre 1813, & 
Fabien Hardy de la Périnière; 9° le 5 juin 1836, à Adolpbe-Honoré de Sartre. 
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IV. Jean-BaptigUyFrancoi»»Mario , né le 10 septembre 1770, émigré, tué à 
QuiberoD. Il avait fait ses preuves pour le service militaire en 1783. 

V. Marie-Françoise, née le 2 février 1772, morte Bans alliance à Tonnay- 
Bou tonne. 



PA\DI\ 

DE MRCILLAC, DE ROMEPOIT, DE BI A RUE 

ET DU T BEI IL. 

D'azur, à trais pals d'argent; au chef cousu de gueules, chargé 
ie deux fasces d'or; h la bande de même, brochant sur le tout. 

M. Pandin de Narcillac. — coure. 

» 

Loois-Pharamond Pandin, baron de Narcillac, seigneur de la baron nie 
deTonnay-Bontonne, — première baronnie de Saintonge, — de Beau- 
regard, des Deffends, de Bernac, de Moucbedure, en Angoumois, 
mousquetaire de la garde du roi, aide de camp du maréchal de Soubise, 
frère atné de Charles-Pierre Pandin de Romefort, électeur de la Rochelle, 
et neveu de MM. de Biarge et du Treuil, ci-après. M. de Narcillac a voté 
par procureurs aux Assemblées de Saint-Jean d'Angely et d'Angoulème. 
U était né à Cognac, le 17 juin 1739, et mourut le 9 février 1808. De son 
mariage, contracté le 21 mai 1766, avec Elisabeth- Adélaïde Cottin de Fon- 
taine naquit un fils unique : 

Charles-l'huraraond Pandin, baron do Narcillac, chef d'escadrons, chevalier de 
Saint-Louis et de la Légion d'honneur, né à Saint-Ccrraain-du-Scudrc , le 13 mars 
1787, mort à Pau, le 23 janvier 1838. Marié le 22 janvier 1797 à Antoinette-Mélanic 
de la Briffe, il en eut : 

1° Louis-Pharamond-Léonce Pandin, comte de Narcillac, capitaine de 
hussards de la garde royale. Le titre de comte lui fut conféré par ordonnance 
de Charles X, en date du 4 avril 1830. M. de Narcillac mourut le 13 février 
1856. Il avait épousé le « mai 1823 Claudine-Renée-Christine Terray, dont : 
a. Simon-Pbaramond , décédé en bas âge ; — 6. Ernest , comte de Narcillac , 
auditeur au conseil d'Etat, sous-préfet de Bar-sur-Aube, marié le 10 juin 18.14 à 
Hélène d'Espinassy de Fontanelle ; — c. Charles , vicomte de Narcillac , lieute- 
nant au 8* régiment de lanciers; — d. AgaUie, mariée le 18 décembre 1848 à 
Arnault-dannlli' maruuis de la HriH'e. 

2» Adélaide-Léonice Pandin de Narcillac , morte en bas âge. 
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M. Pandin de Biarge. - coure. 

Pierre- Gaspard Pandin, seigneur de Biarge, auteur de la branche de 
Biarge ou de Saint-Hippolytc, major du régiment des Recrues de Paris 
avec rang de lieutenant-colonel, chevalier de Saint-Louis, né en 1734, 
ne comparait à l'Assemblée que par procureur. Il avait épousé le 18 juillet 
1760 Jeanne de Montolieu , dont : 

f. Jacques-Phi lippo , capitaine de vaisseau , contre-amiral honoraire, chevalier 
de Saint-Louis, né le 31 octobre 1762, présent en 1789 à l'Assemblée de la No- 
blesse de Nîmes, mort à Montpellier, le 31 octobre 1839. Marié le 9 septembre 
1793 à Jeanne-Frédérique- Antoinette Vignolle de la Farelle, il a laissé de cette 
union : 

!• Arthur-Gaspard, ne le 14 janvier 1795, mort le li août suivant; 

2 Jcanne-Frédérique-Athénaïs, mariée le 29 octobre 1829 à Marie-Jean- 
Hippolyte-Nestor de Benoist, marquis de la Prunarède. Ils habitent Mont- 
pellier. 

3« Cornélie-Jenny-Cabrielle, mariée le 24 août 1831 à Eugène de Bosctts 
résident à Montpellier. 

II. Charles-Hubert, lieutenant de vaisseau, né le 7 août 1765 a Saint-Denis, 
près de Paris, mort en janvier 4788; 

ni. Anne-Marie-Thérèse , née le 25 septembre 1767 au château de Saint* 
Hippolyte, mariée en 180*2 à M. Pérouee, morte à Mines, le 22 mai 1853; 

IV. Charlotte-Madeleine , née au chàteuu de Saint-Hippolyte , le 20 décetnbiv 
1769, morte le8aoûH853 ; 

V. Alexis-François-Gabriel , élève de PÊcole militaire, émigré, rentré en Fran« 
après le licenciement de l'armée de Condé, capitaine au 27- régiment de chas- 
seurs à cheval, tué en Espagne, le 14 novembre 1809. M. de Biarge était né à 
Nîmes, le 14 mars 1772. 

VI. Alix-Marie, née le 30 novembre 1773, veuve d'Etienne de Seynes. Elle 
habite Avignon. 

VII. Céran Philippe, né le 28 septembre 1774, au château de Saint-Hippolyfr , 
diocèse de Minus, mort à l'Ile Bourbon , en 1807. 



M. Pierre Pandin du Treuil, - p. v. to. 

Pierre Pandin, seigneur du Treuil, des Martres et de la Preuille, 
capitaine de grenadiers au régiment de Mailly-infanterie (Talaru et Chas- 
tcllux), né en 1724, marié le 8 janvier 1763 à Françoise de Saint- Martin, 
mort sans postérité, à Saint-Jean-d'Angely, le 10 pluviôse an IL 

La famille Pandin est aussi représentée par la branche de Lusaaudière et p*r 
celle des Jurriges, retirée en Prusse depuis la révocation de l'édil de Nantes.— 
Voir Lainé, Bcauchet et Haag. 

(Voir la liste de la Rochelle.) 
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PERR1UDEAU DE BEAVFIEF. 

De sinople, à la cigogne d'argent; au chef cousu d'azur, 
chargé de trois pépins dor. 

M. Perraudeau de Beaufief, secrétaire. - p. v. so et ss. — 

Coure. 

René-Joseph-Benolt Perraudeau , seigneur de Beauflef et de Chante- 
merle, né le 21 mars 1733, avocat, subdélégué de l'intendant de la 
Rochelle, l'un des commissaires de la Noblesse à l'Assemblée Provin- 
ciale de février 1780, secrétaire de l'Ordre à l'Assemblée du mois de 
mare. Il fut détenu à Brouagc avec sa femme Marie-Suzanne Ouzanneau , 
qu'il avait épousée en 17«0, et dont il eut trois enfants, savoir : 

!. Elysée-René-Auguste , avocat , maire de Mazeray, né le 9 juillet 1763 , marié 
en 180* a Angélique du BoU de Saint-Mandé ; 

II. Marthe-Suzanne-Elisaheth , née le 16 juin 1763, mariée le 13 octobre 1784 ît 
Jean-Ferdinand-Philippe, baron d'Hausen, capitaine au régiment de Bouillon- 
infanterie ; 

III. Pierre-Germain, avocat, né le «0 août 1764, marié le 13 mars 1793 à Marie- 
Louise de la Laurencie de l'Effort, dont deux fils : 

!• Augustin-Benoît , garde du corps du roi , maire de Maieray, né en 179fi, 
marié le 9 février 1815 à Margueritc-Euphémie-Elisabeth Augier de la Jallet, 
mort le 16 février 1858. Il eut quatre enfants, savoir : a. Marie-Antoinette, 
mariée le A mai 1846 à Marie- An toiue-Alexis-Edouard Masson de la Sauzaye, 
inspecteur des forêts; — b. Elisabeth-Isabelle, morte en 1842; — c. Antonin- 
François-Auguste, maire de Mazeray, propriétaire de Beauflef, marié le 9 août 
1859 à Marie-Henriette-Anloinctte Thoreau de Molitard. 

*° Pierre-Ferdinand , avocat , juge de paix du canton de Saint-Savinien , 
oéen 1798, mort le 27 janvier 1840. Il avait épousé le l"juiu 1820 Jeanne- 
Elise Fonteneau , dont : a. Joseph-Edouard , ancien membre du conseil gé- 
néral de la Charente-Inférieure, marié le 20 août 1844 à Marie-Caroline-Julie 
Cadoret de Beauprrau. Us habitent la Matassière, commune des Nouillers, 
avec leurs enfants : Marie-Marguerite; — Marie-Thérèse; — Marie-Marthe et 
Marie-Alfred-Ferdinand-René. — b. Jean-Marie-Êiuile , mort en 1841; — 
r. SuzanDC-Pauline, morte en 1842; — d. Thérèse-Amélie , mariée le 26 avril 
1842 à Louis-Mane-Alfred Renault, membre du conseil général de la Cha- 
rente-Inférieure, dont quatre enfants. 
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DE LA PERRIÈRE. 

D'argent, à la fasce de gueules, surmontée de trois têtes 
de léopard de même, couronnées d'or et rangées en fasee. 

M. de la Perrière père. - p. v. îo et îs. 

Henri-Charles de la Perrière, seigneur de Roiffé, etc., lieutenant des 
maréchaux de France et juçe du point d'honneur en Aunis, chevalier de 
Saint-Louis. Il avait été lieutenant au régiment de Guyenne-infanterie. 
M. de la Perrière assista à l'Assemblée Provinciale réunie à Saintes au 
mois de février 1789 ; il se fit représenter à l'Assemblée du 16 mars teooe 
à la Rochelle. Marié en 1751 à Renée Charpentier de Laurière, M. de 
Roiffé eut de cette alliance six enfants : 

I. Henri-Charles , électeur ci-après ; 

II. Jean-Baptiste, chevalier de la Perritre , préseut en personne à l'Assemblée 
de la Rochelle , marié en 1784 à M"« de Calais de Kavaud; 

III. Jacques, électeur ci-après; 

IV. Joseph, colonel, chevalier de Saint-Louis , mort à Saint-Jean-d'Angelj, le 
29 avril 1853, âgé de 94 ans. 11 avait assisté en personne à l'Assemblée de ta 
Rochelle. 

V. Charles- François, sous-licutenant au régiment Royal -Vaisseaux -ioto- 
terie, émigré en 1799. Il fit la campagne des Princes, et épousa en 1810 » 
nièce Candide de la Perrière de Tesson , dont : 

1° Philippe; — 8° Félinda. 

VI. Madeleine, mariée à Charles-Louis-Marie, comte d'Orfeuille, cbef de 
bataillon, chevalier de Saint-Louis, administrateur du département des Dcux- 
Sèvres, bibliothécaire de la ville de Saint-Maixent , régent de quatrième an col- 
lège de Thouars, veuf de Marie-Sophie-Fnineoise-Louisc de liosquevert, remarié 

en 1849. 



M. de la Perrière de Tesson, — p. v. îo et coure. 

Henri -Charles de la Perrière, seigneur de Tesson, de Torij?ny, etc., 
capitaine au régiment de Boulonnois-infanterie, chevalier de Saint-Louis, 
présent à l'Assemblée Provinciale de Saintes, convoqué à l'Assemblée du 
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16 mars à la Rochelle, émigré en 1792. Il servit dans l'armée des Princes 
en qualité de colonel. Marié en 1782 à Thérèse de Rieux de Belloi, il en 
eot: 

I. Charles-François- Aimé de la Perrière de Tesson , conducteur des ponts et 
chaussées, marié en 1815 à M"* Rich< ; , de Saintes, mort a Saint- Jeao-d'Angely, 
le 5 janvier 1852. Il eut entre autres : 

1* Jean-Charles; — 2" Auguste-Joachim. 

n. Candide, mariée en 1810 à son oncle Charles-François de la Perrière de 
Roiflé. 

M. de la Perrière de Roiffé. - p. v. io et ts. — cowe. 

Jacques de la Perrière de Roiffé, lieutenant au régiment de Boulonnois- 
iûfanterie, chevalier de Saint-Louis, émigré en 1792. Il servit dans 
l'armée des Princes et dans l'armée deCondé. De son mariage, contracté 
en 1804, avec Marie-Henriette Hugueteau de Challié naquit : 

Fëlinda de la Perrière de Roiffé. 

Celte famille, originaire du Nivernais, est encore représentée. 

[Voir la listudê la Rochelle.) 

i 

DE PINDRW. 

D'argent, au sautoir de gueules. 



M. de Pindrai de Roumilly. - coure. 

Serait-ce pourtant, au lieu d'un Pindray, un Girard de Pindray? Les 
Girard de Pindray ont donné deux électeurs à l'Assemblée de Poitiers : 
François- Bonaventure, seigneur de Pindray, et Jean-Bonaventure , sei- 
gneur du Deffend. 

Cette famille porte : émargent, h trois fleurs de lys d'azur; au 
bâton d'or, posé en bande , brochant sur la première fleur de lys ; a 
la bordure d'or, chargée de trois cœurs de gueules, 4 h chaque flanc 
tt 1 en pointe. 

[Voir la liste de Saintes.) 
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DE POXS 



M. de Pons de Brie Dandreville. - p. v. so. 

Cette signature figure au bas du procès-verbal du 20 mars; celai du 
23 porte « de Brie d'Audeville ». Est-ce M. Dandreville, commandant du 
bataillon de milices de Saint-Jean-d'Àngely, en 1762? 

M. de Pons Maureville. - p. v. *s. 

Le procès-verbal du 23 mars donne cette signature. 

Le nom de Maureville appartient-il réellement au second électeur? 11 
faut peut-être voir là deux personnages distincts, mal à propos confondus 
dans le texte manuscrit du procès-verbal imprimé : l'un , M. de Pons; 
l'autre, M. de Maurville (Bidé), signataire du procès-verbal du 20, et 
qui manque justement à celui du 23. Peut-être aussi faut-il lire de Pons 
do Macqueville , ou bien de Morvilliers? 

La falnille de Pons de Macqueville, des Groix , de la Couberinicre, en Angou- 
mois, prenait les armoiries de notre antique et illustre maison aaintongeaise des 
»ires de Pons : d'argent, à la fasce bandée d'or et de gueules , de six pièces. 



DU PONT DU CHAItlBOft. 

D'argent, à quatre chevrons de gueules. 

M. do Pont du Gbambon. -Coure. 

Cet électeur, qui n'a assisté à l'Assemblée de Saint-Jean-d'Angelt que 
par procureur, doit être soit Charles-François-Ferdinand , soit son newo 
Joseph du Pont de Chambon, qui ont comparu en personue à l'Assemblée 
de Saintes. 

{Voir la liste de Saintes.) 
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DE PO\THIEU. 

Écartelé : d'or et de gueules. 

M. le comte de Ponthieu, seigneur de Forgettes. — a». 

Taill. — Coure. 

Louis-Thomas-Charles , comte de Ponthieu, seigneur du Breuil de 
Chîves, etc., présent au Ban de 1758, assigné par le lieutenant général 
du bailliage de Taillebourg, a comparu par procureurs aux Assemblées de 
Saint-Jean-d'Angely et de Poitiers. Il épousa Anne-Françoise Mahiet, dont 
tilles : 

I. Elisabeth -Pauline , mariée : 1° à M. de Guiran ; t° à M. de Jouette ; 

II. Adélaïde, mariée : <° à M. de Rostaiog; 3° à M. le Coupé de Précourl. 



DE LA PORTE DU THEIL. 

D'or, au chevron de gueules. 

M. du Teil de Fresneau (Tresneau). — coure. 

Prançois-Arnoul de la Porte du Theil de Treneau , né le 5 juillet 1749, 
prit du service dans les carabiniers, et mourut à Paris, à l'hospice de 
PUnité, le 23 germinal an IV. Il ne dut comparaître à l' Assemblée que 
par procureur. 

Cette branche de Treneau est éteinte. La famille de la Porte du Theil a de 

en Poitou. Voir BeaucbetrFilleau. 



PRÉVOST DE LA JAVELLIÈRE. 

D'argent, h trois hures de sanglier de sable, 2 et 1. 

M. Prévost de la Javellière. — p. v. îo. 

La Javellière, alias la Javrellière. Cet électeur avait assisté à l'Assem- 
blée Provinciale. Il mourut sans postérité à Saint-Jean-d'Angely , en 1808. 

14 
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DU Pll.flOMBRl\. 

D'or, au lion de gueules, lampassé, armé et patté d'azur. 

M. le vicomte du Puy-Montbrun. -a**, /v™. - Coure. 

Lieutenant des maréchaux de France à Saint-Jean-d* Angely, résidant à 
Thors. Convoqué à l'Assemblée Provinciale de février 1789, il y fut re- 
présenté par M. Perraudeau. 

Cet électeur n'a comparu à l'Assemblée relative aux États-Généraux 
que par procureur. 

I/ancienne maison du Puy-Montbrun , on Daùphiné, est encore représentée. 

REKART 

DE FVCHNAiHRIlRCi D'AMRLIMONT. 

D'argent, au chêne de sinople, englanté d'or; au chef d'azur, 
chargé de trois étoiles d'argent. 

M. d'Amblimont, seigneur du Bouquet, -a», rmii. - coure. 

Claude-Marguerite-François Renart de Fuchsambergr, comte d'Arabli- 
mont, chef d'escadre des armées navales, etc., assigné par le lieutenant 
général du bailliage de Taillebonrg, à cause du fief du Bouquet en la 
paroisse de Grandjean, comparut en personne à l'Assemblée de Saintes. 

(Voir la liste dê Saint**.) 

DE LA ROCHEFOUCAULD. 

Burelé d'argent et d'azur de dix pièces ; à trois chevrons 
de gueules, brochant sur le tout, le premier écimé. 

M. de la Rochefoucauld de Saint-Félix. — coorc. 
Lachâtellenic de Saint-Félix devait appartenir en 1789 à Jean-Fran- 
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çois, vicomte de la Rochefoucauld , baron de Surgères, seigneur de la 
Motte -V irson , de Marancennes, de Vouhé, d'Aguré, etc., en Aunis, 
chevalier des Ordres du roi, maréchal de camp, gouverneur et grand 
bailli d'épée de la ville de Chartres, lieutenant général au gouvernement 
de Navarre et de Béarn, chevalier de Saint-Louis, né à Paris, le 18 octo- 
bre 1735. Le vicomte de la Rochefoucauld fut convoqué pareillement à 
l'Assemblée de la Rochelle et mourut dans le courant de Tannée 1789. Il 
avait épousé le 17 avril 1752 Anne-Sabine-Rosalie Chauvelin : le Roi 
et la Pamille Royale avaient signé le contrat le 9 du même mois. 
De cette union vinrent deux enfants : 

t. Ambrotse-Polycarpe de la Rochefoucauld, duc de Doudeauville et grand 
d'Espagne de première classe par sa femme , pair de France , chevalier des 
Ordres du roi, ministre secrétaire d'État au département de lu maison de 
Charles X, membre de son couseil privé, chevalier de Saint-Louis, officier de 
ia Légion d'honneur. Il fut également directeur général des postes, président 
du conseil supérieur de l'École polytechnique, membre du conseil général de la 
Haute-Marne, etc. En 1799, M. de la Rochefoucauld avait présidé, comme gouver- 
neur et grand bailli d'épée de Chartres, l'Assemblée des trois Ordres du bailliage 
de cette ville. Il mourut eu 1840. Marié le 8 avril 1779 à Bénigne-AuguBtine le 
TelUcr de Louvois, dame de Mon unirai I et de Doudeauville, il en eut deux 

1« Louis-François-Sosthèues de la Rochefoucauld , duc de Doudeauville, 
grand d'Espagne de première classe, maréchal de camp, chevalier de Malte 
et de Saint-Louis, commandeur du la Légiou d'honneur. Il a été directeur 
général des beaux-arts, des théâtres et des manufactures, député de la Marne, 
et colonel de la 5* légion de la garde nationale de Paris. Le duc de Doudeau- 
ville épousa : 1° le 4 février 1807, Elisateth-Hélcne-Pierre de Montmorency- 
Uval; 2* le 18 août 1841 , Hcrmiuie de la Brousse de Verteillac, veuve de 
Marie-François-Félix, comte de Bourbon-Conti. 

Du premier lit : — a. Ambroisine-Marie-Joséphine-Elisabelh; — o. Au- 
gustin-Maric-Malhieu-Stanialas, vicomte de la Rochefoucauld, marié le 22 sep- 
tembre 1853 à Marie-Adolphinc-Sophie de Colbert, dont un fils; — c. Charles- 
Gahriel-Maric-&osthénc8 , comte de la Rochefoucauld, duc do Bisaccia, marié 
le 16 avril 1848 à Yolande de Polignac, morte le 15 mars 1855, dont : Louis 
et Yolande; — d. Auyustin-Louis-Mario-Mathieu-Erncst. 

2° Fraoçoise-Charlottc-Erncstine , mariée à Pierre-Jean-Jules Cbapt de 
Raslignac, marquis de Raatignac, ancien pair de France, officier de cavalerie, 
chevalier de Saint-I.ouis. 

II. N., mariée à Armand-Alexandre-Roger de la Rochefoucauld-Surgèrcs, 
comte de Duretal. 

(Foir Us listes de Saintes et de la Rochelle.) 



■ 
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DE ROFFIfiNAC. 



D'or, au lion rampant de gueules 



M. de Rouffignac. - coure. 

Cet électeur n'a comparu que par procureur. Serait-ce le comte de 
Rofiignac, brigadier de dragons, convoqué à l'Assemblée d'Angoulème 
pour le fief de Bclleville? 

Cette maison est notamment représentée par le marquis Àlbéric de RoRigoar, 
marié en 1850 à Laurence Brouillard, dont un fils : Gédéon. 



M. de Rolland de la Grange. - coure. 

Serait-ce M IIa de la Grange, dame de Fontaines, assignée par le lieu- 
tenant général du bailliage de Taillebourg, ou Jacques-Antoine de Rol- 
land de la Grange, seigneur de Fontaines, de la Goupillière, etc., marié 
à Louisc-EusteHe de la Laurencic de l'Effort, sœur de Marie-Jean, dont la 
veuve, Françoise-Alexandre Lavnc-Duverger, fut convoquée à Saint- 
Jean-d'Angely et à la Rochelle? On trouve Jacques-Antoine Rolland au 



Ban de 1758. 

Cette famille est-elle une branche des Rolland de Montmouton et de 
Saint-Victor, de l'échevinage de Saint-Jean-d'Angely, qui portaient : 
forgent, h la croix de gueules t 

Il existe à Niort une famille de Rolland. 

- 



M. du Roullin. - p. v. 20 et ». 

* 

Est-ce un Roullin d'Epannes et de Boisseul? 

(Voir la liste delà Bochetle.) 



ROLLAND DE LA «RANGE. 



DU ROULLIN. 
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LE ROUX DES TAN NI ÈRES. 

D'azur, au lion d'or, couronné, Lampassé et armé de gueules. 

M. le Roux des Tannières. - Coure. 

Nous avons pensé que cet électeur appartenait à la famille poitevine 
des le Roux de la Corbinière, de la Surinièro, etc., et nous lui en avons 
attribué les armes. 

Il ne comparut ft^sscmblée de Saint-Jean-d'Àngcly que par procu- 
reur. 

■ 

■ 

DE SAINT.GEORGE. 

D'argent , h la croix de gueules. 

M*> e de Séris (de Céris), veuve de M. de Saint-Georges, 
dame de Voissay. — As. Tarn, —coure. 

Hector-Louis, comte de Saint-George, seigneur de la Berlandière, de 
Dirac,de Saint-Vivien, de Genonillé, etc., né le 8 juillet 1726, marié le 
16 juin 1752 à Marguerite-Charlotte de Céris : M™ la comtesse de Saint- 
George fut assignée par le lieutenant général du bailliage de Taille- , 
bourg. En 1794, elle mt détenue à Brouage. De son union vinrent quatre 
enfants : 

I. Hector-Louis, ne le «5 juin 1753, mort sans postérité ; 

II. Marie-Madeleine, o<<e le 6 juin 1754, ehanoinesse de Remireroont ; 

III. Louis-Olivier, viromto de Saint-George, officier dans les gardes wallonnes, 
au service d'Espagne, né le H décembre 1756; 

IV. Jean, capitaine au régiment Royal-Cbarapaguc-cavalerie. Il fit ses preuves 
pour monter dans les carrosses du roi. 

Le dernier représentant mâle en France de l'ancienne maison poitevine de 
Saint-George, Annand-Maximilico-Francois-Joscph-Olmer de Saint-George, mar- 
quis de Vézac, ancien pair de France, époux de Marie-F,uphémie-Cécilc de Noaillos, 
est décédé lu 13 août 1858. Sa Aile, Alix, a épousé en juin 1838 Gaspard de la 
Croix de Caatrics. 

U branche de Marsay subsiste en Angleterre. 

(Koi'r l Ajupefidice.) 
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DE »\I!*T. MARTIN. 

D'azur, à la croix d'argent, chargée d'un ïambe l a quatre 

pendants de même. 

M. de Saint-Martin de la Cabourne. - Cowrc. 

Jacques-Marguerite de Saint-Martin, baron d'Aumagne, seigneur de 
la Cabourne et des Granges, était mort en 1784 à la Rochelle. Il s'agit 
ici probablement de sa veuve, Henriette-Elisabeth Vfoeuc, dont une Mie 
unique : 

Maric-Aiyie-Charles de Saint-Martin, dame de la Cabourne, née à la Rochelle, 
en I7M, mariée le 18 nivôse an XII à Marie-Josué do Clervaux, émigré, officier 
dans l'armée de Condé, chevalier du Mérite militaire. Cette dame est morte à 
Maronnes, le 8 décembre 1855, laissant : 1° Maric-Charles-Amalie de Clervaux, 
mariée le 4 juin 1816 à Léon -Charles-Henri Guiot, baron du Repaire, ancien 
ofHcier de la garde royale, commandeur de l'Ordre d'Isabelle-la-Catholique ; — 
2» Anne-Elisabeth-Paulinc, mariée à M. de Tauzia. 

M. le comte de Saint-Martin. -/>. v. iOetss. 

Cette signature au bas des procès-verbaux des 20 et 23 mars est celle 
de : 

Louis-Pierre de Saint-Martin, seigneur de Fragne, de Belair, etc., frère 
de Jacques-Marguerite ci-dessus. Il naquit le 18 août 1761, épousa le 
12 novembre 1782 Marie de la Porte-aux-Loups et mourut en 1817. 
M°" de Saint-Martin était décédée en 1801. De leur union vinrent : 

I. Jacques-Louis do Saint- Martin , lieutenant de vaisseau en retraite, chef de 
sa famille, résidant à Rochefort. 11 a épousé le 3 mai 1815 Suzanne-Lucie Bouf- 
fard, morte le £7 octobre 1844, dont : 

1" Pierre-Alexandre, mort le It février 1855; 

2" Kathcr-Lydie , mariée à M. Tourneur, capitaine do frégate, chevalier 
de la Légion d'honneur, morte le 30 mai 1845; 
3° Edouard, sous-commissaire de la marine; 
4" Louis-Auguste, aide-commissaire de la marine ; 
5° Jacques-Jules. 

H. Etienne-Jean-Charlcs, marié en 1887 a Anna de Bonncgens. Il est mort sans 
postérité, le 11 mai 4860; 
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III. Henri, officier, tué à Lutzen, en 1813; 

IV. Jacques-Gaspard , mort en 1814; 

V. Barthélémy, capitaine de cavalerie, décédé à Paris, en 1M7 ; 

VI. Jean-Benjamin , mort au service en Espagne pendant la campagne de 1*08 ; 
VU. Guy-Victor, résidant à la Guadeloupe, non mnrié ; 

VIII. Alexandre, officier, mort en 1812 dans l'expédition de Russie; 

IX. Auguste-Joseph-Bienvenu, capitaine de dragons en retraite, chevalier de 
la Légion d'honneur, marié en 1843 à Victorine Saint-Rlancard ; 

X. Marie-Esther, mariée en 1817 à Charles Poitevin de la Krégonnièro. 



DE SAINT-ORENt». 

Parti au 1 d'azur, h la croix pattée d'argent et a la bordure de 
même, qui est de Saint-Orens ; au 2 d'azur, a la tour crénelée 
d'argent , maçonnée de sable, qui est de la Tour. 

M. de Saint-Orens de Cressé. — Coure. 

Louis-Jean-Henri, marquis de Saint-Orcus, seigneur de Mérignac et 
du Vivicr-Cressé, capitaine au régiment d'Orléans-infanterie, chevalier de 
Saint-Louis, demeurant à Cressé, marié à Saintes, le 12 septembre 1768, à 
Marie-Marc-Cécile-Agathc de la Tour-Boulieu (Mensnier) , dont : 

FraucoU-Cléopha*, né le 7 juillet 1769, émigré. Il avait fait ses preuves en 
1788 pour le service militaire. 

DE SAINTE-HERMINE. 

D'hermine plein. 

M. le marquis de Sainte-Hermine, seigneur de Coulonges 

Ct Agonnay . — Ai. Taill. - P. V 10. — Coure. 

René-Louis, marquis de Sainte-Hermine, seigneur de Coulonges, 
d'Àgonnay, de la Brossardière, de Mérignac, etc., né le 15 octobre 1741, 
maréchal de camp, gentilhomme d'honneur et premier écuyer en survi- 
vance du comte d'Artois, chevalier de Saint-Louis. Il était en 1769 
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colonel attaché an régiment d'Artois-dragons. Le marquis de Sainte- 
Hermine fut assigné par le lieutenant général du bailliage de Taille- 
bourg. Il émigra et mourut à Londres. De son alliance avec Aimée de 
Polignac-Chalençon, qu'il avait épousée, suivant contrat du 21 mai 1775, 
signé par le Roi et la Famille Royale, il eut deux filles : 

L'une épousa : 1° M. de Grailly, ancien officier aux gardes françaises; 
*» Charles-Esprit-Maric, comte de la Bourdonnaye de Blossac, pair de France, 
mort en 1840; 

L'autre, M. le Roy, comte de Dardes. 

Cette ancienne maison est notamment représentée de nos jours par la branche 
de la Barrière, à laquelle appartiennent M"** de la Fcncstre et Sylvain Pétiet, 
filles du comte de Sainte-Hermine, pair de France, mort en 1850, et leur cousin- 
germaiu, Jean-Hélie-Êmilc, marquis de Sainte-Hermine, dépoté de la Vendée 
au Corps législatif, marié à Maric-Aglaé te Gagneux, dont postérité. 

(Voir la liste de la RocMle.) 



DE SALIGNAC. 

M. de Salignac de Fénelon. -coure. 

Jean-Raymond de Salignac, seigneur du Mainarieau en Angoumois, 
ancien chevau-léger de la garde du roi, né aux Trois-Palis, près d'Hicrsac, 
le 26 novembre 174G, marié le 8 janvier 1771 à Annc-Suianne-LéonUne 
de Salignac, dame de Lerière, nous semble être rélecteur qui comparait 
par procureur à l'Assemblée de Saint-Jcan-d'Angely sous le nom de 
Salignac- Fénelon. Il vota en personne à l'Assemblée d'Angoulèmc et 
mourut après 1815. 

De son Bis Antoine-Alexandre- Auguste sont issus : 

!• Jean-Raymond-Sigismond-Alfred, ministre plénipotentiaire de France 
en Suisse, commandeur de la Légion d'honneur ; 

«• Adolphc-Louis-Emilicn-Frédéric, lieutenant-colonel d'artillerie, officier 
de la Légion d'honneur; 

3° Jules-Victor-Anatole, général de brigade, commandeur de la Légion 
d'honneur, ancien colonel du l aT régiment de chasseur* d'Afrique; 

4° Henri-Léonce, capitaine au tl* régiment de chasseurs à cheval ; 

S» Louis-Alphonse, capitaine au régiment de lanciers de la garde impe- 
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Ou a contesté récemment la communauté d'origine traditionnelle 
entre les Salignac de la Mothe-Fénelon, en Périgord, qui portent : d'or, 
à trois bandes de sinople, et les Salignac, seigneur» de Lerière, de 
Deveyx et du Mainadeau, en Limousin et en Angoumois. n a existé 
dans cette dernière province, à Édon, près do la Rochebeaucourt, une 
Éunille de Salignac, maintenue par d'Àguesseau, intendant de Limoges, 
dont les armoiries étaient : d'argent, h trois fusées de gueules en 
fasce. 



UE SARTRE. 

D'azur, h la fasce d'argent, chargée de trois étoiles de gueules, 
surmontée d'une aiglette d'argent , et accompagnée d'un crois- 
sant de même, en pointe. 

M. de Sartre, seigneur de Vénérant. —a$. Tam.—cowrc. 

Jacques-Honoré -François de Sartre, seigneur de Vénérand près de 
Saintes, et du Pavillon en la Petite-Flandre, capitaine de cavalerie, mous- 
quetaire dans la deuxième compagnie de la garde ordinaire du roi , né 
à Rochefort en novembre 1748, marié à la Rochelle, le 19 juillet 1775, 
à Marie-Elisabeth Carré de Sainte-Gemme, décédé à Vénérand en 1833. 
Il avait été assigné par le lieutenant général du bailliage de Taillebourg 
pour le fief de Vénérand. M» 6 de Sartre mourut à Saintes, le 22 no- 
vembre 1805. Elle eut cinq enfants, savoir : 

I. Marie-Louis-Maurice, décédé sans alliance ; 

II. Marie-Paul - Françoi a-de-Sal les, marié à Elisabeth Priqué de Guippeville. 11 
mourut le 14 novembre 1848, et sa veuve le 33 décembre 1835. De ce mariage 
sont issus : 

i* Adolpbe-Honoré, marié le 5 juin 1836 à Marie-Eléonore-Ernestinc Pallet 
de Blanzay, veuve de Fabien Hardy de la Pcrinière, dont : a. Henri-Marie- 
Alexis-François-de-Salles; — b. Marie-Charles-I^éon-Joscph-Honoré- Frédéric, 
sous-officier de dragons. 

2* Marie-Joseph- Victor, marié en septembre 1835, à Henriette-Gabriel le 
Aymcr de la Chevalerie, dont * a. Louise ; — 6. Joseph, sous-officier au 9 e régi- 
ment de chasseurs d'Afrique, blesse à Solférino; — c. Marie; — d. Léon; — 
e. Gabrielle ; - f. Gaston. 

3* Elisabeth, sans alliance. 
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Ul. Mariu-Pierrc-Charloe-Léon, ancien officier, né à Saintes, le 7 avril 1787. 
U habite le château d'Antraise, en la commune de Tonnay-Boutonno. 

IV. Marie-Bénédictine-Paule, mariée à Pierre-Louis-René, marquis de Saint- 
Légicr de la Sausayc, tous deux décodés; 

V. Marie-Eutrope-Mélanie, née à Saintes, le 30 avril 1785, mariée : Me » août 
1810, à Joseph-Louis de Gaigneron de Morin ; 1° le 88 février 1815, à Jules-Alexis, 
vicomte de Dremond d'Are, mort le 24 mai 1838. M"« la vicomtesse de Bremond 
d'Ars habite le château de Vénérand. 



DE SUZANNET. 

D'azur, à trois cannelles d'argent, 2 et 4. 



M. de Susannet de Mour (Mont?). — Courcr 

Pierre-Alexandre-Gabriel, baron de Suzannet, sei<?ueur de Mont et en 
partie de la Rouillasse en Saintonge, de la Cbardière, de Faleroo, de la 
Gestièrc, de la Fortrie, de la Peinière, de Froidfond, etc., en Poitou, 
capitaine de chevalier de Saint-Louis, émigré, contre-amiral 

et membre dti conseil d'amirauté sous la Restauration, mort en 1815. 
M. de Suzannct comparut par procureurs aux Assemblées de Saint-Jean- 
d'Angcly et de Poitiers. 11 fut aussi convoqué à celle des Marches Com- 
munes de Poitou et de Bretagne, pour les fiefs de la Baruzière et des 
Chauvetières en la paroisse de Grand-Landes. Louis-Auçmstin de Goullard 
le représenta à cette dernière Assemblée. De son mariage avec M Ue de 
Caumont d'Ade, vinrent : 

1. ConstantrPierrc, comte de Suzannct, maréchal de camp, grand-croix de 
Saint-tauis. Né au château de la Chardiere, en 1772, élevé à Sorreze, enseigne 
aux gardes françaises en 1789, émigré en 1792, M. de Susannet tit la campagne 
des Princes, écliappa au massacre de Quiberou, prit le commandement de l'armée 
vendéenne à la mort de Charctle et fut tué au combat de la Uocbe-Serviere, le 
40 juin 1813. Il avait épousé le 10 janvier 1811 Charlottc-Nerrc-Eslber de Loynes 
d'Autroche, dont : 

1° Félicte-Marie-Gabriellc, mariée en janvier 1833 à Marie- Antoine-Paul- 
César-Achille de Bcaumont, comte d'Autichamp, officier aui lanciers do U 
garde royale, démissionnaire en 1830, mort ou 1848. M- la comtesse d'Auti- 
champ habite Orléans. 

2«* Louis-tonstaut- Alexandre, comte de Suzannct, ancien pair de France, 
marié le 22 février 1854 à Pauline Piscatory do Yaufruland. U réside à U 
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Retraite, commune de Vienne en Val. près de Tigy (Loiret). De Bon mariage : 
a. Louis-Constant-Fortuné; — b. Henriette-Marie-Françoifle;— c. Constance - 



II. fi., mariée à M. de la Villegille, colouel d'infeoterie. 

M. de Susannet de la Rouillanne (la Rouillasse). - Coure. 

M. le chevalier de Suzannet, seigneur en partie de la Rouillasse, capi- 
taine de vaisseau, chevalier de Saint-Louis, fit partie de l'expédition de 
Bougainville et périt à Quiberon. Frère du baron de Suzannet, il n'assista 
comme lui à l'Assemblée de Saint-Jean-d'Angcly que par procureur. Le 
chevalier de Suzannet ne s'était point marié. 



TIKRCELIN D APPELVOININ. 

De gueules, à la herse d'or de trois traits. 

M. d'Appelvoisin, marquis de la Roche du Maine, sei- 
gneur de la terre et seigneurie de Candé. - As. Tontxay-chnr.- 

Covrc. 

Charles-Gabriel-René Tiercelin d'Appelvoisin, marquis de la Roche du 
Maine, seigneur de la Grange, du Deffand, de Bellefoy, de la Brosse, du 
Fou, de Chistré, de Bois-d'Ancenne, de Plessis-Bonnay en Poitou, de 
Candé en Saintonge, etc., maréchal de camp, chevalier de Saint-Louis, 
né en 1743. Le marquis de la Roche du Maine fut assigné, pour la terre 
de Candé, par le lieutenant général du bailliage de Tonnay-Charente; il 
fut représenté à l'Assemblée du bailliage de Loudun et comparut en 
personne à l'Assemblée de Poitiers ; il y représenta le comte d'Artois et 
le prince de Condé, et y fut nommé premier député suppléant aux États- 
Généraux. Il périt sur l'échafaud révolutionnaire le 5 juillet 1794. M. de 
la Roche du Maine avait épousé le 7 janvier 1766 Adélaïde-Louise-Félicité 
Chaspoux de Verneuil, dont cinq enfants : 

L Cbarles-Louis-Henri, mort le iO juin 1777, le dernier représentant mâle 
de sa maison ; 

n. N., mariée en 1795 a M. le marquis de Vertcillac, mairo do Vouneuil, 
chambellan de Napoléon 1"; 

III. N., damo de Chistré, mariée en 1TO5 à M. le comte do Saint-Scrnin ; 

IV. V. Deux filles mortes, sans alliance. 
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DE LA TOIIB DE fiEAf. 

D'argent, h l'aigle éployée de gueule», au vol abaissé, becquée 
et membrée d'or; à la bordure d'azur, chargée de six besants 
d'or. 

M. de la TOUT de Geay. — As. Tonnay-CKar. — Coure. 

Jean de la Tour assista en personne à l'Assemblée de Saintes. Il avait 
été assigné par le lieutenant général du bailliage de Tonnay-Charenie 
comme « possesseur d'un fief sur la paroisse de Geay ». C'était sa terre 
de Geay. 

(Voir la liât! de Saintes.) 



DE IX' DE HT* 

D'or, a deux losanges d'azur; au chef d'azur, chargé 
de trois besants d'or. 

M ,n e de Tudert, dame d'Ebéon. — a§. Taîiu — cowr. 

Charles de Tudert, chevalier de Malte, capitaine commandant l'esca- 
dron des gens a pied du régiment Dauphin-dragons, né en 1718, marié à 
Renée de Nossay, veuve de M. de la Sauvagere, et mort sans postérité en 
1783. M™ de Tudert fut assignée pour la terre ti'Ebéon par le lieutenant 
général du bailliage de Taillebourg. 

Cette famille poitevine est représentée enue autres par l^ouis-François-Aymar, 
comte de Tudert, petitaievcu de l'électeur, marié à Marie-Alexandrine Gomkiult, 
d'Orléana, dont postérité, et par son frère Hubert- Marie-Auguste. 



DE TERPIN DE JOUHÉ. 

D'azur, h trois besants d'or, 2 et 4. 

M. Turpin du Mung. - coure. 
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René de Turpin de Jouhé, seigneur du Mung, était décédé avant 1789. 
C'est sans doute sa femme, M 11 * Héron, qui fut convoquée à l'Assemblée 
de Saint-Jean-d'Angely : cependant, an nombre des gentilshommes assi- 
gnés par le lieutenant général du bailliage de Taillebourg, figure 
o M. de Turpin, seigneur de Lemun ». Il se peut que ce soit le fils de 
René de Turpin et de M 11 " Héron, Charles-Hippolyte, qui ait été appelé 
à comparaître à l'Assemblée, mais par procureur, à raison de sa minorité : 

Charles-Hippolyte, comte de Turpin de Jouhé, seigneur du Mung, 
neveu de Claude-Jean-Baptistc et petit-neveu de Jacques-Gaspard, élec- 
teurs de Saintes, naquit en 1777. Il épousa en 1799 sa cousine germaine, 
Elisabeth-Julie-Constancc-Céleste de Turpin de Jouhé, et mourut âgé de 
58 ans, le 27 juillet 1836, laissant : 

I. Charles, comte de Turpio de Jouhé, marié à Rose d'Abzac, dont : 

!• Théodore, marié le 19 jauvier IBM à Nanine Garnier-Detincé, dont : 
a. Gabrielle ; — b. Thérèse. 
2° Marie ; 

3* Hélène, mariée en 1817 à Constaot-Kiigène de la Roche-Saint-André. 

II. Constant, abbé de Turpin, chanoine de la Rochelle; 

in. Julie; 

IV. Marie-Mélanie, qui a épousé le It janvier 1836 Louis-Charles Faucher de 
1* Ligeric. 

M. Turpin de Blansac (Balansac?). — Coure. 

Sans doute Claude-Jean-Baptiste, vicomte de Turpin de Jouhé, sei- 
gneur de Balanzac, présent en personne à l'Assemblée de Saintes. 

M. de Turpin de Jouhé. - Coure. 

Probablement Jacques-Gaspard, vicomte de Turpin, qui assista en 
personne à l'Assemblée de Saintes. 

M»« de Chièvres d'Aujac. - au. Ptov. - Coure. 

Marie-Jeanne de Turpin, sœur de Jacques-Gaspard , avait épousé le 
87 septembre 1762, en la chapelle du château de Fief-Gallet, paroisse de 
Pessines, René de Chièvres, seigneur d'Aujac, lieutenant de vaisseau, 
chevalier de SaintrLouis, dont elle était veuve en 1789. Beauchet-Filleau 
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indique son mariage à la date du 25 novembre 1762 et lui donne seule- 
ment le nom de Marie. Ainsi avons-nous fait d'après lui à l'article de 
Chiôvres. 

i 

M. Turpin de Lonfignac. -cwc. 

Devons-nous lire Lousignac? Nous n'avons aucun renseignement sor 
cet électeur. 

(Voir la linte de Snintes.) 

I 



DE VASKOIGNK. 

D'or, au lion rampant» armé, lampassé et couronné de sable, 
accompagné de trois souches d'arbre de même, iett. 

M. de Vassogne de Chatanet. - Coure. 

Il n'assista que par procureur à l'Assemblée de Saint-Jean-d'Angely. 

Cette famille a été - convoquée aux Assemblées de Saintes, de la Rochelle et 
d'Angoulému. 

(Voir Us listes de Saintes et de la Rochelle.) 



VIENNOT DE VAUBLANC. 

De gueules, au lion grimpant d'or ; au chef d'argent , chargé 
d'une rose de gueules, accostée de deux grappes de raisin 
de pourpre. 

i 
■ 

M. Viennot, chevalier de Vaublanc. - a*s. p™. - P. v. *o et u. 

Présent à l'Assemblée Provinciale. Inspecteur aux revues à l'année 
d'Espagne en 1806, tué au passage de la Bérésina en 1812. U a laissé 
deux fils, actuellement existants : 

I. Le comte de Vaublanc, premier maître de la cour de Bavière, chevalier 
de la Légion d'honneur, veuf sans postérité de M"* de Raisinés ; 

n. Arthur, père de plusieurs enfants. 
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M. Vienot de Vaublanc de la Ferrière. — P. v. so. - Coure. 

François Viennot, chevalier de Vaublanc, frère de l'électeur ci-dessus, 
lieutenant au régiment de la Sarre-infanterie, ômigra, revint en France 
et fut nommé receveur particulier des finances de Lectoure. Il mourut 
en cette ville. De son mariage avec Madeleine de Chastenet, dame de la 
Ferrière, vinrent : 

I. Charles-Auguste Viennot, comte de Vaublanc, ancien sous-lieutenant de 
dragons, officier des haras, chevalier de Saint-Louis et de la Légion d'honneur, 
né à la Ferrière, le 24 août 1785, marié le 13 février 1813 à sa cousine germaine 
Louise-Hyacinihe-Cécilc do Courbon de la Roche-Courbon de Dlénac, décédéc le 
23 décembre 1845. M. de Vaublanc habite l'Ile d'Espagnac, près d'AngoulCrae ; il a 
eu huit enfants, savoir : 

1° Auguste-Christophe, officier en retraite ; 

*> Louise ; — 3« Angèle ; — *• Elisabeth ; — 5- Joseph ; tous les quatre 
décédés sans alliance ; 

5° Gabrielle, religieuse au Sacré-Cœur, à Bourges; 

7» Caroline, mariée à M. Marchadier, capitaine d'infanterie en retraite, 
chevalier de la Légion d'honneur ; 

8° Alexandre, employé dans l'administration des télégraphes et chargé du 
bureau de Royan. 

IL Edouard Viennot de Vaublanc, garde du corps du roi, né à la Ferrière en 
1787, mort sans alliance. 

Ia famille Viennot de Vaublanc existe également h Mohtargis. Le comte de 
Vaublanc, ministre de l'intérieur sous la Restauration, est né en cette ville, le 
2 mars 1756. (Voir Quérard, la France littéraire.) 

(Voir r Aiipmdire.) 



DE YILLEDON. 

D'argent, h trois fasces ondées de gueules. 

M. de Villedon de Sanzay. - p. k. 20 et k. — coure. 

Louis- Venant- Alexis de Villedon de Sanzay, né le 24 août 1763, élève 
de l'École militaire, chevalier <le Malte non profès, lieutenant au régi- 
ment d'Anjou-infanterie. Il émigra et fit la campagne des Princes. 

(Voir lu listes de Saintes et delà Rochelle.) 

FIN DE LA LISTE DE 8 AllfT- J B AN-D 1 AN GEL Y . 
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DE L ABADIE. 



et M re Louis- Jean-Baptiste de la Badie, chevalier, seigneur 
de la Chausselière. » 

Officier d'artillerie. 

Etait-il de la famille de l'Abadie, on Angoumois et en Saintonge, qui porte : 
d'azur, à la croix patriarehale d'argent, accompagnée en chef de deux étoiles 
et en pointe d'un croissant, le tout d argent; à la cotice de même? 

15 
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ALEXANDRE D RABACHE. 

D'argent, h l'aigle éployée de gueules, becquée et onglée d'or. 

« Le comte d'Hanache, seigneur de la terre de Millecos, 
— par le S* Cacqueray de Valmenier, son porteur de pro- 
curation. » 

« Ledit S«- comte d'Hanache , seigneur de la terre de 
la Laigne, représenté par ledit sieur Gacqueray de la Val- 
menier, son porteur de procuration. » 

Louis-Maximilien Alexandre, comte d'Hanache, capitaine de dragons 
des milices de Saint-Domingue, chevalier de Saiut-Louis, né à Saint- 
Domingue, le 11 juillet 1743, marié en 1780 à Jeanne-Henriette Cochon 
du Puy, veuve d'Alexandre Pascaud, marquis de Pauléon. Il eut de 
cette alliance : 

I. Ernest, vicomte d'Hanache, lieutenant de grenadiers au 5» régiment d'in- 
fanterie de la garde royale en 1817 ; 

IL Henriette, chanoinesse- comtesse du chapitre de Poulangy, en Cham- 
pagne. 

- 

ANCELIN 

DE SAINT-QUENTIN ET DE Li GARDE. 

De gueules, au lion d'or, armé et lampassé d'azur. 

« 

« M« Louis-Gabriel Ancelin de Saint-Quentin, chevalier, 
seigneur de Chambon et d'An goûte. » 

Membre associé de l'Académie de la Rochelle, présent à l'Assemblée 
Provinciale de Saintes, élu député suppléant aux États-Généraux par la 
sénéchaussée de la Rochelle, M. de Saint-Quentin avait été convoqué 
également à l'Assemblée dn 16 mars, réunie à Saînt-Jean-d'Angely. 



Digitized by Google 1 

i 



LA ROCHELLE 



227 



La brauche de Saint -Quentin est de nos jours représentée par deux frères, 
petits-neteux de l'électeur, savoir : 

1° Charles -Louis- Marie, maire de Saint- Germain - du - Seadre , qui habite 
Périssac. Il a épousé en 4835 Marie -Pauline de Vasaelot de la Chaioaye, dont : 
a. Eugèue-Louis-Marie ; — 6. Albert-Marie ; — c. Angèle. 

S* Louis- Amédée , marié en 1849 a Marie-Enlalie Deschamps de la Villeneuve 
de Brèche. Il réside à Saintes. 

MM. de Saint-Quentin sont fils de Louis-Marie Ancelin de Saint -Quentin, 
capitaine d'infanterie, chevalier de Saint-Louis, émigré en 1799, et de Marie- 
Henriette-Hippolyte de Couvidou de Saint-Palais. 

(Voir les listes de Saintes et de Saint- Jean-d'Angely.) 

D'AU RAY DE BRIE. 

losangé d'or et d'azur. 

« M" René-Alexandre Dauray, comte de Brie, chevalier, 
seigneur Dartigue, Landray et Ciré, chevalier de l'Ordre 
royal militaire de Saint-Louis, représenté par M re Henri- 
Auguste Baudouin de Lanoue, son porteur de procuration 
reçue par Drouhet et son confrère, notaires en cette ville, le 
quatorze de ce mois, qui demeure annexée à ces présentes, 
préalablement certifiée véritable dudit sieur de Lanoue. » 

René- Alexandre d'Auray, comte de Brie, baron de Ciré en partie, sei- 
gneur d'Àrtigues, de Landrais, etc., assista en personne à l'Assemblée 
de Saintes. (Voir les listes de Saintes et de Saint-Jean^' Angely.) 

BAUDOUIN DE LA NOUE. 

D'argent, au chevron de gueules, accompagné de trois hures de 
sanglier arrachées de sable, défendues d'argent et armées de 
gueules. 

« M™ Henri-Auguste Baudouin de Lanoue, écuyer, sei- 
gneur du Vieux-Fief, la Maillolière et autres lieux. » 

Henri- Auguste Baudouin de la Noue avait épousé le 3 octobre 1746 
Marie-Thérèse de Culant. 
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« M»"* Augustin-Mathieu Beaupied de Cleruiont, écuyer. » 

Conseiller du roi, directeur de la Monnaie de la Rochelle. Il était frère 
de Claude Beaupied du Mcsnil, receveur général des domaines et bois de 
la généralité de la Rochelle, auteur d'un Mémoire sur les marais 
salons des provinces d'Aulnis et de Saintonge, imprimé en 17Ô5. 

DE BEYNAC. 

Burelé d'or et d'azur, aliàs burelé d % or et de gueules, de dix pièces. 

« Demoiselle Anne-Geneviève-Mélanie de Bénac, demoi- 
selle majeure, dame de la terre et seigneurie de Poulias, 
représentée par M re Jean-Baptiste de Bénac, chevalier, 
seigneur du Bouqueteau, porteur de sa procuration reçue 
par Morisseau, notaire royal, le douze de ce mois, qui de- 
meure annexée à ces présentes, préalablement certiftîéo 
véritable dudit S»* de Benac. » 

« Ledit S r de Beynac, seigneur de la terre du Bouque- 
teau. » 

Jean-Baptiste de Beynac. 

« M"? Jacques-François-Geneviève de Beynac, chevalier, 
seigneur de la Chevalerie, et lieutenant des canoniers 
garde-côtes. » 

Cotte branche de la famille de Beynac était représentée sous la Restauration 
par Henri-Alexandre de Beynac du Bouqueteau, capitaine retraité, né a VilHcrs- 
eo-Plaine, le 6 avril HtU. 

( Fotr la liste de Saint- Jean-dAnyely.) 
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BOHCAL DE RÉALS DE MORNAC. 

De gueules, au chêne d'argent , surmonté d'une fleur de lys d'or. 

« M" Louis Boscal de Réal de Mornac, seigneur de la 
terre de Valaus. » 

Louis Boscal de RéaJs de Mornac, seigneur de Badiolo, etc., officier 
au régiment de la Sarre-infanterie, chevalier de Saint-Louis, né en 1755. 
Il émigra, fit la campagne des Princes et mourut à Saintes, le 23 janvier 
1838. M. de Réals avait épousé à Mauzé, le 16 avril 1776, Marie-Félicité 
de Béchillon, dame de Valans, dont : 

I. Charles-François, connu sous le nom de comte de Réals , député, membre 
du conseil général de la Charente-Inférieure et maire de Saintes sous la Restaura- 
tion, officier de la Légion d'honneur, marié : i°au mois de mai 1799, à Jeanne- 
Louise Martin de Bonsonge; 9° le 16 août 1825, à Caroline de la Faire, veuve do 
Maiicnt-Gabriel de Bosquevcrt, capitaine au régiment de Conti-infanteric , che- 
valier de Saint-Louis. M. de Hëals habite le château d'Allcry, près de Roban- 
Kobau. Il eut du premier lit : 

Delphine, mariée le 5 juin 1839 à Gaspard-Alphonse de la Porte, sous- 
inspecteur des forêts ; tous deux décédés. 

II. Léon-César, ancien directeur des contributions indirectes, résidant aux 
Frouins, en la commune d'Asnièrcs, marié à Saint-Hilaire , le 7 juin 1819, à 
Céleste le Veneur de Beauvais, dont : 

André, marié à M 11 * de Botmiliau; il a plusieurs enfants. 

■ 

III. Adèle, mariée & Ignace- Alexis Bridault; 

IV. Rosalie, mariée à M. Jeudi de Crissac, veuf de M ,u de Bcaumont- 
Gibaud ; elle est décédée ; 

V. Aglaé, morte sans alliance. 

(Voir les listes de Saintes et de Saini-Jean-dAngely.) 



ROI RDO* R OMBOIRG. 

« M** Jean-François Bourdon, écuyer, sieur Dombourg, 
chevalier de l'Ordre royal militaire de Saint-Louis. » 
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Il avait servi comme officier à l'Ile Royale, et s'était marié en la pa- 
roisse de rile-Saiat-Jean, diocèse de Québec, le 6 juillet 1752, à Margue- 
rite Gaultier, dont entre autres : 

!. Henriette-Marguerite, baptisée à la Rochelle, le 12 juin 1767; 

II. Jean-François, baptisé le «7 août 1768; 

III. Gabriel-Pierre-Bonaventure , baptisé le 30 décembre 1770. 



BOlTIRO\ DE M GRUELLE. 

« M™ Jean-François-Salomon Boutiron, écuyer, seigneur 
du fief de la Gravelle, en la paroisse de Marsilly. » 

« M™ Joseph-Nicolas Boutiron de la Gravelle, écuyer, 
officier au corps royal du génie. » 

Chef de bataillon, sous-directeur du génie à la Rochelle, chevalier de 
la Légion d'honneur. 

Il existe une famille Boutiron à la Rochelle. 

BOUZITAT DE SÉLINES. 

De gueules, au chevron d'or, accompagné de trois tours d'argent. 

« M"» Benoist Bouzitat de Sélines, chevalier, lieutenant- 
colonel d'infanterie, chevalier de l'Ordre royal militaire 
de Saint-Louis. » 

Il avait été nommé commandant du corps des volontaires d'Auuïs, 
créé le 10 mars 1759. 

« Louis-Marie-Joseph Bouzitat de Sélines, — et Marie- 
Bénigne Bouzitat de Sélines, mineurs émancipés, procédant 
sous l'autorité de M re Benoist Bouzitat de Séline, leur oncle 
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et curateur aux causes et porteur de leur procuration reçue 
par Delavergne et son confrère, notaires en cette ville, le 
quatorze de ce mois, qui demeure annexée à ces présentes, 
préalablement certiffiée véritable dudit S* Deseiines, — 
lesdits S* et demoiselle de Sélines, seigneurs de la terre et 
châtellenie de Cheusse, grand fief de Cheusse, et fief de 
Sainte-Soulle, Coudun, Josapha, Paradis et autres lieux. » 

Marie-Louis-Joseph Bouzitat de Sélines, baptisé à la Rochelle, le 
13 juin 1771, et Bénigne-Marie-Madeleine, sa sœur, baptisée le 22 août 
1769, étaient nés du mariage de Marie-Alphonse Bouzitat de Sélines, 
seigneur des chàtellenies de Cheusses et de Coudun, etc., capitaine au régi- 
ment de Navarre -infanterie, chevalier de Saint- Louis, et de Madeleine- 
Henriette-Anastasie Donat du Pujol. 



DE BRÊCE1. 

De gueules, h deux badelaires d'argent, passés en sautoir. 

« M" Cosme-Joseph de Brécey, écuyer, ancien capitaine 
d'infanterie, chevalier de l'Ordre royal militaire de Saint- 
Louis. » 

Né à Avranches en 1726, mort le 16 mars 1806. Il avait épousé à la 
Rochelle, le 2 septembre 1771, Anne-Agathe Seignette, dont : 

I. Louise-Josèphc, née à la Rochelle, le 12 juillet 177i, décédée eo cette 
ville , le 16 août 1833 ; 

II. Loois-Cosme , baptisé le 30 juillet 1774, mort le 42 octobre suivant; 

III. Louis-Joseph , né lu 7 septembre 1775 , mort à Senones (Vosges) ; 

IV. Charlcs-Cosmc-Joscph , chevalier de Brécey , né le 12 mai 1777, mort 
a la Rochelle , en 1803 ; 

V. Claudine-Agatho-Félicité, baptisée le 2 juin 1783, mariée en 1806 à 
Jacques-Louis-Auguste de l'Estrade, mort le 18 septembre 1855. M"* de l'Estrade, 
encore existante, représente seule l'ancienne famille de Brécey, originaire de 
Normandie. 
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DU BREUIL DE THÉON DE CHATEAIBARDOV 

D'argent, h la bande d'azur, accompagnée de deux étoiles de gueule*, 
Vune en chef et Vautre en pointe. 

« M rc Paul-Charles Dubreuil, comte de Guiteau, seigneur 
de Guiteau, de la Montagne-Vilarzay, ancien officier au ré- 
giment de Jarnac-dragons, représenté par M" Louis de 
Frogé, capitaine des vaisseaux du roi, son porteur de pro- 
curation reçue par Bironneau , notaire royal à Saintes, le 
quatorze de ce mois, qui demeure annexée à ces présentes, 
préalablement certifliée véritable dudit sieur de Frogé. » 

Paul-Charles du Breuil de Théon de Ghàteaubardon, comte de Guitaut, 
assista en personne à l'Assemblée de Saintes. Il avait été assigné par le 
ieutenant général du bailliage secondaire de Rocbefort. 

(Voir la liste de Saintes.) 



KIllDAI LT. 

« M" Ami-Félix Bridault, écuyer, ancien médecin des 
hôpitaux militaires et pensionnaire du roi. » 

Conseiller secrétaire du roi, docteur en médecine, médecin ordinaire 
de S. M. en Aunis, syndic du collège royal de médecine de la Rochelle, 
médecin des hôpitaux militaires de cette ville, des lies de Ré et d*01eron, 
de l'hôpital de la Charité, etc., conseiller de l'hôtel de ville de la Ro- 
chelle, membre de plusieurs sociétés savantes, notamment de l'Académie 
de la Rochelle, chevalier de la Lésion d'honneur, mort en 1807. Il avait 
épousé Marie-Claire Labat d'Arthez, qui décéda le 20 janvier 1831. De 
leur mariage vinrent entre autres: 

I. Picrre-Joacph-Maric, officier de marine, chevalier de Saint-Louis, né a la 
Rochelle, le 28 mai 1770, mort en cette ville, le 28 octobre 185S ; 
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IL Louis-Félix , baptisé le 9 octobre 1771, membre du conseil municipal et de 
la Société d'agriculture de la Rochelle sous la Restauration ; 

m. Ignace- Alexis, marié à Adèle Bosral de Réals. 

•i 



BBUNET DE PASSI. 

« M« Guy-Marie-Joseph Brunet, chevalier, seigneur de la 
Verdrie. » 

i 

I 

i 

DE CACQUERAY DE VA LIME NIER. 

i 

D'or, h trois roses de gueules, 2 et 4. 

i 

i 

« M™ Etienne-Marie-George Caqueray de Valminière , 
ancien lieutenant de vaisseaux. » 

Etienne-Marie-Georges de Cacqueray de Valmenier, lieutenant de 
vaisseau, né à Rochefort en 1729 , fit partie des gentilshommes du 
bailliage de cette ville présents à r Assemblée de la Rochelle. ïl fut ren- 
fermé à Brouage pendant la Révolution, avec sa femme, Marie-Anne- 
Rose le Vassor de la Touche-Tréville, et mourut à Saintes en novembre 
1805. De leur union vinrent dtux enfants : 

L Charles-Georges , comte de Cacqueray de Valmenier, contre-amiral , che- 
valier de Saint-Louis et de la Légion d'honneur, procureur général à la Martinique, 
membre du conseil souverain et députe de cotte colouie, né à Rochefort en 1760, 
mort à la Martinique, le 19 octobre 1832. 11 avait épousé en 1796 Rose-Clémen- 
tine du Val de Sainte-Claire, dont : 

1° Georges-Henri-Fiaoçois-de-Paule, comte de Cacqueray de Valmenier, 
garde du corps du roi, marié le 17 février 1833 à sa nièce à la mode de 
Bretagne, Maric-Aogélique-Calixte des Salles. La famille des Salles, en Bre- 
tagne et aux colonies, porte : d'azur, à trois roses d'argent ; au chef cousu de 
gueules, chargé de trois bandes d'or. Elle est représentée notamment à Saintes 
par M. des Salles, juge au tribunal de première instance, frère de M"« la 
comtesse de Cacqueray de Valmenier. Cette dame est veuve et habite Brest; 
de son mariage sont issus : a. René ; — o. Anna, mariée le Si décembre 1*54 
à Léon Pclet de Lautrec; — c. Georgcttc; — d. Marie; — e. Clémentine. 



I 
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3° Pierre-Anatole, ancien conseiller à la cour impériale de l'île Bourbon, 
marié à Aline Auzou, dont entre autres : a. Bdgard ; — 6. Paul ; — c Gahrielle ; 
— cf. Henriette. 

3° Louise- Angélique-Clémentine , mariée à Paris, le 39 niai 1824, à toa 
cousin germain Marie-Bcrnard-Amable d'Abzac. M** d'Abzac est décédée. 

4° Mario-Clémence , mariée à Saintes, le 6 décembre 1838, à Nîcolas- 
Prosper de Muntalcmbert de Cers ; 

5» Rose-Joséphine ; 
6 U Marie-Madeleine- Virginie, décédée; 
7" Elisabeth, morte en 1841. 

II. Louise - Renée - Rose , née en 1758 , mariée à Henri- Venance-Aogasun 
d'Abzac, morte le 13 août 1813 à la Grange, commune de Saint-Georges-<i*r 
Coteaux. Elle avait été incarcérée à Brouage. 

La famille de Cacqueray, originaire de Normandie, a encore des représen- 
tants en Bretagne, en Anjou, en Orléanais, etc. 

CâDORET DE BEAUPRE AU. 

De gueules, au chevron d'or, accompagné de deux étoiles d'argent 
en chef, et d'un croissant de même en pointe. 

« M ra Alexandre-Jean-Bapliste -Marie-Théodore Cadoret 
de Beaupreau, écuyer, conseiller du roi, président trésorier 
de France au bureau des finances de cette ville, faisant 
tant pour lui que pour les seigneurs de Charon et de la 
Grimenaudière , seigneur des Grandes et Petites-Laisses. * 

« Ledit S r de Beaupreau, seigneur de la Moulinette. » 

M. de Beaupreau naquit en 1754; il émigra avec ses deux fils aloés 
et servit dans l'armée des Princes. Il avait épousé à la Rochelle, le 
1« juillet 1778, Marie-Agathe-Charlotte Carré de Sainte-Gemme, dont : 

I. Marie-Alexandre, baptisé à la Rochelle, le 1" septembre 1779, marié 
en 1M5 à Marie-Hcnriette-Cbarlotte Mossion de la Gontrie , dont un fils mort en 
bas âge. M. de Beaupreau est décédé le ** décembre 1848. 

II. Marie-Louis- Anibroise , né le 80 août 1780, marié le l— février 1880 à 
Catherine-Julie Saulnior de Beaupine, mort le 15 avril 1854, laissant : 

1" Marie -Michel -Benoît- Auguste , seul représentant malc de la famille 
Cadoret de Beaupreau , résidant à Saint-Julien-l'Ars, en Poitou. Il a épousé k 
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S mai 1859 Marie-Annc-Alphonsine de Btom, dont : a. Marie-Stinnne ; — 
6. Marie-Y voQnc. 

f Marie-Caroline-Julie, mariée le 80 août 1844 à Joseph-Edouard Porrau- 
dcau de Beauflef. 

UI. Marie-Agalhe-Madeleine, baptisée le 1» février 1782 ; 

IV. Marie-Charlotte-Agathe, baptisée le* février 1784; 

V. Marie-Joseph-Àrmand, baptisé le * février 1785, mort en janvier 18SS; 

VI. Marie-Romain-Alphonse, né le 15 février 1788, mort sans alliance, le 
3 mai 1851. Il a écrit sur la botanique de la Charente-Inférieure. 

VU. Marie-Cbarlcs-Armand , baptisé le 13 septembre 1787, mort en janvier 
1853, marié à M Ue de Camuzat, dont : 
Nestor, mort sans alliance en 1848. 

vm. Marie-Joseph-Théodore, baptisé le 10 février 1780, mort sans albance à 
Toonay-Charonte , le 7 août 1843 ; 

IX. Marie-Paule-Agatbe, baptisée le 14 mars 1790; 

X. Marie-Sévère, baptisé le 24 octobre 1701, mort en Russie; 
XL Marie-Marthe, morte sans alliance; 

XH. Marie-Caroline, née à Londres en 1705; elle habite la Rochelle avec 
sa sœur Mu rie-Pauline; 

Xtn. Marie-Pauline, née à la Rochelle en 1801 ; 

XIV. Marie-Philippe, mariée à M. Genêt, docteur en médecine. 



DE !AlRO\ DE !tlER VILLE. 

De gueules, h trois coquilles d'argent. 

« Dame Marie-Catherine-Geneviève de Calvimont, veuve 
de messire Nicolas-Etienne de Cueron, écuyer, comte de 
MervUle, lieutenant des vaisseaux du roi , chevalier de 
l'Ordre royal militaire de Saint-Louis, seigneur des mai- 
sons nobles de Villeneuve-Montigny et des Houlières, repré- 
sentée par M" Joseph-Hyacinte Ribaud de Laugardière, 
chevalier, ancien officier au régiment de Royal-Comtois, 
son porteur de procuration reçue par Delà ville et son con- 
frère, notaires à Bordeaux, le cinq de ce mois, qui demeure 
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annexée à ces présentes, préalablement certifiée véritable 
dudit sieur Laugardière. » 

M"* la comtesse de Merville fut également convoquée et représentée 
à Saintes. Elle avait été assignée par le lieutenant général du bailliage de 
Rochefort. 

(Voir la liste de Saintes.) 



DE CALAIS. 

De gueules, au chevron d'argent , accompagné de trois coquilles 
de même. On trouve aussi : D'azur, à trois bourdons d'or, 
mêlés de deux coquilles de Saint-Michel d'argent. 

« Mre Jacques-François de Calais, seigneur de Favaud, 
y demeurant, paroisse du Breuil-la-Réortc, représenté par 
M re Henri-Jean-Jacques de Calais, son fils, porteur de sa 
procuration reçue par Buard et son confrère, notaires à 
Surgères, le treize de ce mois, qui demeure annexée aux 
présentes, préalablement certifiée véritable dudit S r de 
Calais. » 

« M rc Henri-Jean-Jacques de Calais, écuyer, chevalier. » 

CARRÉ 

DE SAINTE -GEMME, DE CAftDÉ ET DES VAREITOf». 

D'azur, à la croix d'argent , cantonnée de quatre étoiles (for. 

« M r « Jean-Antoine Carré l'ainé, écuyer, seigneur de la 
Hoche et de Sainte-Gemme, ancien capitaine de cavalerie. » 

Conseiller-secrétaire du roi, également convoqué à l'Assemblée de 
Poitiers, où le représenta le marquis de la Condraye, son gendre. Il 
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^migra et mourut en Espagne. De son mariage avec Marie-Anne Petit 
du Petit-Val, qu'il avait épousée à la Rochelle, le 12 janvier 1751 , vinrent : 

I. Marie-Elisabeth, baptisée à la Rochelle , le 19 janvier 1752, mariée en cette 
ville, le 19 juillet 1775, à Jacques-Honoré-François de Sartre, capitaine de cava- 
lerie, mousquetaire de la garde du roi , morte le 23 novembre 1805 ; 

IL Marie-Charlotte-Joséphine, dite mademoiselle de la Serrie, baptisée le 
19 mars 1753, mariée à la Rochelle, le *7 novembre 1770, à Denis-Louis- Jacques- 
Nicolas de Loynes, marquis de la Coudraye, capitaine de cavalerie, écuyer de 
Madame, gouverneur de Fontenay-le-Conite ; 

tll. Marie-Louisc-Sophie, ondoyée le 14 novembre 1754, morte sans alliance ; 

IV. Marie-Louis-Jeao-Caspard , électeur ci-après; 

V. Marie-Agathe-Charlotto , baptisée le 18 décembre 1739, mariée le l rr juillet 
1778 à Alexandre-Jean-Baptiste-Marie-Théodore Cadorct de Beaupreau , conseiller 
du roi , président trésorier de France à la Rochelle ; 

VI. Marie-Antoine-François, baptisé le 5 octobre 1761 ; 

Vil. Marie-Rosalie, baptisée le 8 mai 1763, mariée à Louis-Bénigne-Jean , 
marquis de Regnon, page de la petite écurie, lieutenant au régiment du Roi- 
inlanterie ; 

VOL Marie-Louise- Victoire, baptisée le 7 juin 1765, mariée à Marc-Antoine 
Serin de la Cordiniére, chevalier de Saint-Louis ; 

IX. Marie-Joseph , connu sous le nom de M. de la Serrie , baptisé le 5 octobre 

1766, mort le 10 décembre 1853. Il avait émigré et fait la campagne des Princes. i 
Marié en Angleterre à Marie Ellis, il eut de cette union quatre enfante, savoir : 

1° Gaspard Carré de la Serrie ; 
*■ Alfred, décédé sans alliance; 

3-Mareia, mariée à Orléans, le *>>ai 18*5, à Charles-François de Bar- 
berne de Saint-Maurice. M. de Saint-Maurice est mort le 6 septembre 1819. 
4« Louisa. 

X. Marie-Anne-Charlotte, baptisée le 10 septembre 1774, mariée à M. de 
Saint-Estève. 

« Mr« Marie-Louis-Jean-Gaspard Carré de Sainte-Gemme, 
écuyer. » 

Chevalier de Saint-Louis, membre de l'Académie et de la Société 
d'Agriculture de la Rochelle, baptisé en cette ville, le 6 décembre 1757, 
mon à Saintes, le 29 novembre 1841, M. de Sainte-Gemme avait émigré 
et fait la campagne des Princes. Marié le 1« février 1780 à Angélique- 
Hï'lâne-Suzanne de Meynard, il eut de cette union : 

I. Maric-Jean-Henri , baptisé à la Rochelle, le 10 novembre 1780, mort en cette 
ville le fl septembre 17W ; 
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IL Marie-Louiso-Cléroeotine , baptisée le 96 décembre 178*, mariée à Chartes 
de Pont des Granges ; tous deux décédés a Paris ; 

m. Marie-Comc-Fcrdinand , ancien sous-préfet de Loudun, de la Rochelle, 
de Niort et de Jonzac, chevalier de la Légion d'honneur, baptisé le 5 mai I7HS, 
veuf de Louise-Gabrielle Mullcr, morte le 3 septembre 1850, dont : 

!• Marie-Léonard- Amédée, capitaine d'infanterie, chevalier de la Légion 
d'honneur ; 

8» Marie-Jules-Charles; 

3» Gustave-Marie-Louis-Caspard-Antoine, officier de chasseurs, décédé en 
avril 1851. 

IV. Marie-Victoire-Emma, baptisée le 8 janvier 1780, mariée à M. de Gra- 
teloun docU'iir en médecine. & bordeaux • 

V. Marie-Joseph-Edouard, né en 1784, mort sur mer en 1802. 

« M" Louis-Charles Carré des Varennes, écuyer, sei- 
gneur de Saint-Marc. » 

Seigneur de Loulay, de Saint-Marc, etc., conseiller-secrétaire do roi 
près de la chancellerie du parlement de Grenoble, frère de Jean-An- 
toine, mort à la Rochelle, le 6 décembre 1791, âgé de 71 ans. Il avait 
été assigné pour son fief de Saint-Marc ou Soumart , par le lieutenant 
général du bailliage de Rochefort. M. Carré des Varennes aimait les arts : 
Joseph Vernet a peint pour lui plusieurs marines et paysages. De son 
alliance avec Claire-Françoise Camus vinrent : 

I. N., mariée à M. de Mursange ; 

II. Jean-Louis, mortàCcrisay (Deux-Sèvres), laissant : 
!• Jules; 

2° N., mariée à M. Damiens; 

S° N., mariée à M. Lebrun, capitaine d'artillerie, chevalier de la Légion 
d'honneur ; 
4» Caroline. 

« M»** François-Charles Carré, écuyer, seigneur de la terre 
et seigneurie de Candé et de la terre et seigneurie de Ba- 
soges, représenté par M re Jean-François-Catherine Carré 
de Candé, écuyer, conseiller du roi, lieutenant particulier 
au siège présidial de cette ville, porteur de sa procuration 
ad hoc reçue par Delavergne et son confrère, notaires en 
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cette ville, le quatorze de ce mois, qui demeure annexée à 
ces présentes, préalablement certifflée véritable duditS^de 
Candé. » 

« M re François-Charles Carré de Candé, seigneur du fief 
de Margorie, représenté par ledit M e Carré de Candé, 
lieutenant particulier, son fils, et porteur de sa procuration 
cy-dessus datée. » 

Conseiller-secrétaire du roi, président trésorier de France à la Rochelle, 
frère de Jean-Antoine et de Louis-Charles. Il épousa Charlotte-Marie 
Cousin et mourut à la Rochelle, le 6 novembre 1791, à l'âge de 73 ans. 
De sou mariage vinrent : 

I. Simon-Charles-Borromée-Elisabeth Carré de Candé, baptisé à la Rochelle, 
le M mai 1755; 

IL Jean-François-Catherine, électeur ci-après; 

m. Marie-Catherinc-Charlotte, baptisée le avril 1788, morte le 4 mare 1766 ; 

IV. Claude-Etienne-Joseph , connu sous le nom de H. de Margorie , officier 
au régiment de Vivarais-infanterie, né le 83 mai 1759, marié à M»« Guillouet 
d'Orvilliers. Cette dame mourut en septembre 1881, laissant un fils : 

Paul Carré de Margorie , contrôleur des contributions, qui épousa a Paris 
M"« Lambert de Morel, dont : a. N.; — 6. Constant; — c. Elisabeth. 

V. François-de-Sales-Louis-Cyprien, conseiller au parlement de Rouen, 
baptisé le 16 septembre 1760; 

VI. Marie- Adélaïde- Joseph i De , baptisée le 94 janvier 1763, mariée à la Ro- 
chelle, le 30 septembre 1788, à Jacques-Pierre Thibault de Neuchaize. 

« M™ Jean-François-Catherine Carré de Candé, écuyer, 
conseiller du roi, lieutenant particulier au siège présidial 
de cette ville. » 

Baptisé à la Rochelle, le 27 juin 1756, marié à Jeanne Martin de Mon- 
teail, dont : 

I. Jules Carré de Candé , officier au 5« régiment de chasseurs à cheval, mort 
*ans alliance; 

n. Marie-Caroline, née le 87 novembre 1787, morte le 16 janvier 1781 ; 

IIL Marie- Françoise- Estolle, baptisée à la Rochelle, le 3 septembre 1781, 
mariée le 10 septembre 1810 à Paul-Laurent Augier de Moussac. M-« de Moussac 
habite Montmorillon. 
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« Mrc Louis le Charpentier de Longchamp, écuyer. u 

Louis Charpentier de Longchamps, littérateur, connu par sa traduc- 
tion des Élégies de Properce, secrétaire adjoint de l'Ordre de la Noblesse, 
membre de l'Académie et de la Société d'agriculture de la Rochelle, 
bibliothécaire de cette ville, né en 1736, incarcéré à Brouage eu 17M, 
mort à la Rochelle, le 2 octobre 1818. 

Nous ignorons si la famille Charpentier de la Yarenne, encore existante, et 
qui en 4789 était représentée par Pierre-Victor, gardo du corps du comte d'Artois, 
est une branche des CharpenUer de Longchamps. 



CIÉRADE DE TIOMBROV 

D'azur, h trois losanges d'or, 3 et 4. 

« M re Etienne-Louis Chérade, comte de Monbron, exemp 
des Cent-Suisses de la garde de Monsieur. » 

Etienne-Pierre Chérade, comte de Montbron, exempt des Cent-Suisses 
de la garde de Monsieur, capitaine conservateur des chasses et lieutenant 
de la louveterie de MV le comte d'Artois en Poitou et Angoumois, né 
à Grassac, près de Montbron, en 1762, marié à la Rochelle, le 14 fé- 
vrier 1787, à Marie-Louise-Henrielte Harouard de la Jaruc,dont : 

1. Marie-Etienne-Louis, baptisé à la Rochelle , le 91 sont 1789, décédé; 

IL Adrien, comte de Hootbron, marié à M n » Drouin de l'Huys; de « 
mariage : 

f • Xavier, sous-inspecteur des douanes à la Rochelle , marie 
dont : Alexandre cl Hcraiinie 

a» Nestor; 

3° N., fille décédee. 
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CHERTEJIPS DE SEUIL. 

Écartelé : aux 4 et 4 d'azur, h la fasce d'or, accompagnée en chef 
de trois étoiles et en pointe d'un croissant, le tout de même, 
qui est Cher temps ; aux 2 et Z d'or, a la couleuvre d'azur, 
qui est Colbert. 

« M»* Pierre-Charles de Chertemps, chevalier, comte de 
Seuil, baron de la baronnie de Charon et du fief des Vases- 
Molles, colonel-inspecteur du régiment du Colonel-Général- 
dragons, chevalier de l'Ordre royal militaire de Saint- 
Louis. » 

Il était né le 12 juillet 1751. 

Le 17 mare 1888 est morte a Paris , âgée de 71 ans , Àlbertine-Marie Cliertemps 
de Seuil , veuve du duc d'Aumont. 



- 

COCHON DU PUT. 

D'or, au chevron de gueules, accompagné de trois têtes de cochon 

de sable. 

o Dame Marie-Olive Desherbiers de Létenduère* veuve de 
M™ Gaspard Cochon Dupuy, écuyer, chevalier de l'Ordre 
de Saint-Michel, dame de la terre du Courdault, représentée 
par M re Joseph Brunet, porteur de sa procuration reçue 
par de Bonneuil, notaire royal, le neuf de ce mois, qui 
demeure annexée, préalablement certiffiée. » 

Gaspard Cochon du Puy, consciller-secrctairc du roi, docteur régent 
de la Faculté de médecine de Paris, médecin ordinaire du roi et de la 
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marine à Rochefort, chevalier de l'Ordre de Saint-Michel, né à Roche- 
fort, le 10 mai 1710, décédé en cette ville, le 7 janvier 1788. Il avait 
épousé en 1753 Marie-Olive des Herbiers de TEstenduère, dont : 

I. Jean-Baptiste- Joseph, officier d'infanterie, renfermé à Brouage pendant 
' la Terreur, mort sans alliance; 

II. Jeanne-Henriette, mariée : 1° à Alexandre Pascaud, marquis de Pauléon; 
t» eu 1780 à Loui*-Maxtrailien Alexandre, comte d'Hanache. 

La famille Coclion est représentée par la branche de l'Apparent. 

COQUILLE DU WGBNOIS. 

D'azur, au mât alésé d'argent, accompagné de trois coquilles 

d'or, % et 1. 

« M rc Antoine-Guy Coquille du Vernois, écuyer, capitaine 
de dragons au régiment de Condé. » 

Chevalier de Saint-Louis, membre du conseil municipal de la Ro- 
chelle, vivant en 1819. Il avait été baptisé à la Rochelle, le 21 fé- 
vrier 1753. 

Cette famillo existe en Nivernais et & la Guadeloupe. 



DE CRÈS DE VER Y AN T. 



« M« Antoine-Louis-Auguste de Crès , lieutenant des 
maréchaux de France, seigneur des Couplets en la paroisse 
Saint-Pierre près Surgères. » 

Antoine-Louis-Auguste de Grès, marquis de Vervant, lieutenant des 
maréchaux de France à Saintes, présent an Ban de 1758. Convoqué à 



< 
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P Assemblée de Poitiers, il s'y fit représenter par Philippe- Antoine de 
Bremond de la Lande de Clavièrc. M. de Grès nous semble père de : 

I. Antoine-Louis-Auguste de Crôs de Venrant, né à SainWean-d'Angcly, le 
6 mai 1749, capitaine retraité en 1817. Il habitait alors Alençon. 

II. Adélaïde-Utheriue-Victoire, ci-apres : 

a Dame Adélaïde-Catherine-Victoire de Crais, veuve de 
M" Louis de Saint-Hermine, vicomte de Saint-Hermine, 
mestre de camp du régiment Bourbon-dragons, chevalier 
de l'Ordre royal militaire de Saint -Louis, capitaine des 
gardes de M. le prince de Condé, dame de la terre de 
Saint-Marc, représentée par M™ Jacques-Louis-Henri, 
comte de Linicrs, porteur de sa procuration reçue par 
Guespreau et son confrère, notaires à Paris, le quatre de 
ce mois, qui demeure annexée aux présentes, préalable- 
ment certifiée véritable dudit sieur Deliniers. » 

Cette dame fut convoquée également à l'Assemblée de Poitiers. Elle 
était née a Saint-Jean-d'Angely, le 6 septembre 1752, et vivait encore 
en 1817. 



I»l HAUT DE PKFSSF.\*F. 

i 

Coupé: au 1 d'azur, chargé d'un roitelet d'or, volant vers un soleil 
de même, mouvant de l'angle dextre de Vécu; au 2 d'argent, 
a l'aigle essorant de sable. 

« M« Pierre-Marie Dehault de Pressensë, écuyer. » 
Trésorier principal des guerres et vivres à la Rochelle. 

Cette famille subsiste dans les deux branches de Lassus et de Pressensé. 
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DEIPY DE LA ROCHE. 

1 

Coupé : au 4 d'argent, h cinq mouchetures d'hermine de sable, 
3 et 2; oui d'azur, fretté d'argent. 

a M r * François Delpy La Roche, chevalier de l'Ordre 
royal militaire de Saint-Louis, capitaine de vaisseaux du 
roi, représenté par M re Gédéon-Henri Nicolas de Voutron, 
son porteur de procuration reçue par Duprat et son con- 
frère, notaires à Bordeaux, le six de ce mois, qui demeure 
annexée à ces présentes, préalablement certifiée véritable 
dudit sieur de Voutron. » 

Seigneur de Beaurcgard et de la Richardière, en la paroisse de Fouras, 
né en 1735, mort en 1789. Il avait été assigné par le lieutenant général 
du bailliage de Rochefort. 

Cette famille a des représentent». 



DENTS DE BO\NAVENTURE. 

De gueules, à la grappe de raisin d'or, feuillée de même. 

« Mre Claude-Charles Denis de Bonnaventure, chevalier 
de l'Ordre royal militaire de Saint-Louis, major des vais- 
seaux de la neuvième escadre. » 

Il était du bailliage de Rochefort. 

Cette famille est représentée par M. de Bonnaventure , capitaine de vaisseau 
en retraite, officier de la Légion d'bonneur, membre de la Société d'agriculture 
de la Rochelle, dont deux fils et une fille; l'un de ses Dis, Charles, commis à 
l'inspection de la marine à Rochefort, a épousé, le 4* r mai 1857, Clémence de 
Villedoo; sa fille, mariée en 18.18 h Jacques-René Alexandre de Cbièvres, e*t 
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DRAIID. 



« Mr« Pierre-Augustin Draud, écuyer. » 



1)1 BI C DES nARMFBES. 



« M M Jean-Philippe Dubuc des Marnières, écuyer. » 

Cette famille» originaire des colonies, est représentée par différentes branches. 



DUIVI A BEST DE LA VALLETTF. 



« M r « Pierre Dumarest de la Vallette, écuyer. » 

Sons-lieutenant de la maréchaussée de la Rochelle, chevalier de Saint- 
Louis, renfermé à Brouage en 1794. 



DESCIBES. 



« M** François Descure, écuyer. » 

Directeur des domaines et bois, contrôle, francs -fiefe et amortisse- 
ments de la généralité de la Rochelle. 



Digitized by Google 



246 



SÉNÉCHAUSSÉE DE LA ROCHELLE. 



ElZEftOU DE KERSU\t\. 

Écartelé : au 4 et 4 d'azur plein ; au 2 et 3 d'argent , h la feuille 
de houx de sinople, posée en pal. 

« M rft Jean-Joseph Eusenou, chevalier, seigneur comte de 
Kersalun, père et garde naturel des deux fils issus de son 
mariage avec feue dame Marie de Bansonnet, et en cette 
qualité seigneur du château de Mont-Roi et ses dépen- 
dances, représenté par M re François-Louis Jouin, sieur de 
la Tremblay, son porteur de procuration reçue par Paquet 
et son confrère, notaires royaux à Rennes, le onze de ce 
mois, qui demeure annexée à ces présentes préalablement 
certifiée véritable dudit S* de la Tremblay. » 

Jean-Joseph Euzenou, comte de Kersalaun, marié à Marie de Ran- 
çonnet. 

Cotte famille bretonne est représentée entre antres par M. de Kersalaun, 
colonel du 3' régiment de hussards, commandeur de la Légion d'honneur. 

■ 

DI< F AU DE LA TAILLÉE. 

D'azur, h trois renchiers d'or, 2 et 4. 

« Dame Louise - Henriette de Beaucorps, veuve de 
M ro Armand-Louis-Philippe Dufay, chevalier, seigneur de 
Vandré, Sigogne et autres lieux, propriétaire de la terre et 
seigneurie de Sigogne, représentée par M re Jacques- Antoine- 
Marie de Liniers de Cran, porteur de sa procuration reçue 
par Savignac et son confrère, notaires à Niort, le onze de 
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ce mois, qui demeure annexée à ces présentes, préalable- 
ment certiffiée véritable dudit S* de Lyniers de Cran. » 

Armand -Louis-Philippe du Fay de la Taillée, capitaine de cavalerie, 
présent au Ban de 1758, était né le 15 janvier 1716. 11 avait épousé le 
6 octobre 1748 Louise-Henriette de fleaucorps, dont : 

I. Fraçois-Henri-Georges-Louis-Charlcs, qui signe • le marquis du Fay de la 
Taillée ■ à l'Assemblée de Saint-Jean-d'Angely, où nous avons douué l'article 
qui l'intéresse. Il épousa Hélène Gandin du Cluscau. 

U. Louis-Armand-Auguste-Henri , né à Vandré, le il mare 1765, chevalier do 
Malte, lieutenant au régiment Colonel -Général-infanterie, chevalier de Saint- 
Louis. (1 éroigra, Ht la campagne des Princes, se trouva a Oberkamlaek et à Qui- 
beron, et mourut le 11 janvier I8M. Il avait épousé, le \1 octobre H86, Heu- 
riette-Cbarlotte de Beaucorps, dont : 

Marie-Ferdinand, marié le 7 juin 18Î2 à Marie-touise-Aurore Guîllotcau 
de Grandcffe. U habite le château de la Taillée, près de Niort. De son mariage : 
a. Marie- Elisabeth, mariée le 3 juillet 1834 a Jcan-Marie-Ambroise-Rcnaud , 
marquis du Dresnay, ancien officier de cavalerie; — 6. Isabelle, décédée en 
IM3;-c. Marie-Marthe. 

UI. Armandc, religieuse bénédictine ; 

IV. Sophie, religieuse bénédictine ; 

V. Marianne, religieuse bénédicUne; 
VL Louise; 

Vil. Victoire, mariée à M. de Phelippeaui. Elles furent toute» les cinq enfer- 
mées à Brouage avec leur mère. 

{Voir la liste de Saint- Jean-d Angely.) 



FL Et' RI AU 
DE TOU€HELON«E ET DE BEAUEIEU. 

- M«*« Aimé-Paul Fleurieau de Touchelonge, écuyer, sei- 
gneur de Touchelonge, représenté par M M Cbarles-Pierre 
Pandin de Rommefort, porteur de sa procuration reçue par 
Rallineau et son confrère, notaires à Paris, le trois de ce 
mois, qui demeure annexée à ces présentes, préalablement 
certLQiéo véritable dudit S r de Rommefort. » 

Anne-Paul Fleuriau, seigneur de Touchelonge, en la paroisse de Saint- 
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Laurent de la Prée, conseiller-secrétaire du roi, receveur général des 
finances à Moulins. Il avait été assigné par le lieutenant général du 
bailliage de Rochefort. 

A cette famille appartenait H. Fleuriau de Bellevue, le savant géologue, dépoté, 
membre du Conseil général de la Charente-Inférieure, etc., né à la Rochelle, le 
(7 août 1758, mort le tl février 1851. 

Les Fleuriau de Bellevue sont encore représentés. 



DE FRANQl'EFORT. 

D'azur, au chevron d'or, accompagné de deux étoiles, en chef, 
et d'un lion couronné de même, lampassé et armé de gueules, 
en pointe. 

a M n> Jacques-Paul de Franquefort, chevalier, seigneur 

de la Bauge, paroisse Saint-Médard, lieutenant-colonel de 

cavalerie. » 
» 

Jacques-Paul de Franquefort, seigneur de la Barouère et de la Bauge, 
lieutenant-colonel du régiment du Roi-cavalerie, chevalier du Mérite 
militaire, membre de. la Société d'agriculture de la Rochelle, né aux 
Frebeaux, le 2 août 1737, marié le 29 juillet 1786 à Charlotte Margue- 
rite Pelloutier. Il vivait encore en 1819 et avait pour enfants : 

I. Paul-Ulriqiie-Aristido, sous-lieutenant au 5» régiment de cuirassiers en 1818, 
né le 7 juin 1790; 

II. Angustc-AlphoDse-Tancri'de, né le 8 août 1807; 

IU. Caroline-Auguftta-Aroénaïdc, mariée le 14 septembre 1818 à François-Jeu, 
comte de Preissac , chef de bataillon do la légion des Deux-Sèvres, officier de U 
Légion d'honneur. 

« 

* 

« Demoiselles Marguerite-Magdeleine de Francfort, — 
Marie-Auguste de Francfort, — Marguerite-Auguste -Paule 
de Francfort, — et Jeanne-Marie-Adélaïde de Francfort, 
seigneurs de la Baroire, — par M^ Henri- Augustin Bau- 
douin de Lanoue, écuyer, porteur de leur procuration ad 
hoc reçue par Deiavergne et son confrère, notaires en cette 

• 
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ville, le dix de ce mois, qui demeure annexée à ces pré- 
sentes, préalablement certifiée véritable dudit S' de La- 
noue. » 

Marguerite-Madeleine, baptisée le 7 septembre 1740. 
Marie-Auguste, baptisée le 4 octobre 1741. 
Marguerite-Augustine-Paule, baptisée le 14 mars 1743. 
Marie-Jeanne-Adélaïde, baptisée le 2 septembre 1744. 
Sœurs de Jacques-Paul ; elles étaient nées à la Rochelle. 



FROGER 

DE LA RIGAUD1ÈRE ET DE L'ÉGAILLÉ. 

D'argent , au chevron de gueules, accompagné de deux merlettes 
affrontées de sable, en chef, et de trois bisses de sinople, en 
pointe. 

« M" Michel-Henri de Froger de LaiguiUe, chevallier, 
capitaine des vaisseaux du roi, chevalier de l'Ordre royal 
militaire de Saint-Louis, seigneur de la terre de LaiguiUe 
en Saint Onge et de la terre et seigneurie d'Ardillères, re- 
présenté par M«-e Louis de Froger, chevalier, capitaine des 
vaisseaux du roi, chevalier de l'Ordre royal militaire de 
Saint-Louis, porteur de sa procuration reçue par Hérault 
et son confrère, notaires royaux à Rochefort,le treize de ce 
mois, qui demeure annexée à ces présentes, préalablement 
certifiée véritable dudit S* de Froger. » 

M. de TÉguille, seigneur d'Ardillières, frère de rélecteur ci-après, 
marié à Marie-Pauline de Pont des Granges, comparut en personne à 
l'Assemblée de Saintes. 

« M«* Louis Froger, capitaine des vaisseaux du roi, cbe- 
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vaiier de l'Ordre royal militaire de Saint-Louis et associé 
à la société de Cinsinatus. » 

Louis Frogcr, chevalier de l'Éguille, appelé le comte de Froger, capi- 
taine de vaisseau, chevalier de Saint-Louis, membre de l'Association 
militaire de Cincinnatus, naquit à Rochefort, le 15 août 1750. Il fit la 
guerre de l'Indépendance des États-Unis, émigra, servit comme aide- 
major dans le régiment d'Hector, périt avec son frère Michel-Henri, le 
25 juillet 1795, à la descente de Quiberon. Il avait fait partie en 1789 
des gentilshommes du bailliage de Rochefort présents à l'Assemblée de 
la Rochelle. De son mariage avec Louise de Chavagnac, veuve de Louis 
Chadeau, chevalier de la Clocheterie, capitaine de vaisseau, étaient nés 
deux fils : 

Lcopold et Hippolyte, morte sans alliance. 

[Voir la liste de Saintes.) 



DE GAALOI. 

De gueules, à trois rocs d'échiquier d'or, 2 et /. 

« M r * Jacques de Gaalon, chevalier de l'Ordre royal mili- 
taire de Saint-Louis, ancien capitaine de cavalerie, seigneur 
de la terre de Saint-Martin de Villeneuve. » 

Jacques de Gaalon, seigneur de Saint-Martin de Villeneuve, capi- 
taine de cavalerie, brigadier des gardes du corps du roi, chevalier de 
Saint-Louis, mort en 1807. De son mariage avec Adèle de Bonnegens 
desOusches il eut: 

Jacques-Louis , seigneur do Villeneuve, chef d'escadrons, chevalier de Saint- 
Louis, marié le 18 novembre 178» à Marie-Thérèse-Henriette Gerbier. Il avait fait 
les campagnes de l'émigration. 

Son fils, Jacques-Auguste, propriétaire de Villeneuve, ancien sous-préfet 
et maire de Saint-Jean-d'Angely, chevalier do la Légion d'honneur, membre 
do l'Académie do la Rochelle, a éjousé : I» Marie-Adèle de Bonnegens des 
Herroitants ; *» Charlotte-Adrienne de Mural , dont uue fille : Marie-Thérèse. 
Il habite la Rochelle. 

D'autres branches de la famille de Gaalon subsistent hors de la province. 
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De gueules, au lion passant d'argent, accompagné de onze besants 
d'or, en or le; au chef d'argent, chargé d'une bande de gueules, 
accostée de cinq étoiles de même, 3 dessus et 2 dessous. 

« M 1 "* Etienne-Alexandre de Gascq, écuyer, chevalier, 
seigneur de la chatellenie, terre et seigneurie du Gué 
d'Alleré, chef de division des canoniers gardes-côtes. » 

Il existe plusieurs familles do Gsscti représentées de dos jours. 
CiAUDIN DE lONTLIEV. 

< 

« Demoiselle Marguerite-Charlotte Gaudin de Monlieu, 
demoiselle de la seigneurie de Monlieu, paroisse de Lan- 
dray, représentée par M" Michel-Joseph Le Moyne, che- 
valier de Sérigny, porteur de sa procuration reçue par 
Drouhet et son confrère, notaires en cette ville, le dix-sept 
de ce mois, qui demeure annexée à ces présentes, préala- 
blement certiffiée véritable dudit S' de Sérigny. » 

♦ 

Nous ignorons si cette dame appartenait aux Gaudin du Cluseau et 
de Ternant. 

(Voir la liste de Saint-Jeatnt Angely.) 

«AYOT DE NA8CBANT. 

D'or, à la bande d'azur, chargée de trois étoiles d'or, accompagnée 
de deux trèfles de sinople, l'un en chef et l'autre en pointe. 

« Mr* Jouachim-François-Bernard-Paul Gayot de Masca- 
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rany, seigneur de Cramahé, chevalier de l'Ordre royal mi- 
litaire de Saint-Louis, ancien lieutenant des vaisseaux du 
roi. » 

GOGUET DE 6ALLEBANDE. 

« M" Louis-Benjamin Goguet de Gallerande, écuyer. » 

« M" Denis-Joseph Goguet, écuyer, seigneur de la Sau- 
say. » 

Est-ce à cette famille qu'appartenait le général Goguet, de la Flotte, tué à 
l'Armée de Dumouriei ? 

Le nom de Goguet exiBte à la Rochelle et à Tonnay-Charente. 

- 

LE «RAS. 

D'azur, h trois massacres de cerf d'or, $ et 1. 

« M« René Legras, chevalier d'honneur au présidial de 
Tours. » 

■ 

« Mre René Legras, chevalier, seigneur de la terre et sei- 
gneurie de Mortagne-la-Vieille, représenté par M" René 
Legras, son père, chevalier d'honneur au présidial de 
Tours, fondé de son pouvoir reçu par Petit et son con- 
frère, notaires à Tours, le trois de ce mois, qui demeure 
annexé à ces présentes, préalablement certiffié véritable 
dudit S r Legras. » 
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GREEN DE S AINT-M A RHAULT. 

Parti : au l de gueules, h trois demi-vols d'or, qui est Green , 
au 3 de gueules, à trois M couronnés d'or h l'antique, qui est 
de Saint-Marsault. 

« Dame Charlotte-Victoire de Lestant, veuve de messire 
Louis-Henri-François Green de Saint-Marsault, chevalier, 
seigneur du Treuil-Charay et autres lieux, capitaine de 
vaisseaux du roi au département de Rochefort , chevalier 
de l'Ordre royal militaire de Saint-Louis, dame du fief et 
seigneurie de Limandière, représentée par mondit S r le ba- 
ron de Chatel-Aiilon, en vertu de sa procuration reçue par 
Drouhet et son confrère, notaire en cette ville, le qua- 
torze de ce mois, qui demeure annexée à ces présentes, 
préalablement certiffiée véritable de mondit S r le haron de 
Chatel-Aiilon. » 

^ Louis-Henri-François Green de Saint-Marsault, seigneur du Treuil- 
Charais, capitaine de vaisseau, frère du grand sénéchal d'Aunis, né en 
1734, était mort à Brest en 1780. Sa femme, Marie-Charlotte-Victoire 
de Lestang de Ry, fut incarcérée à Brouage; elle eut trois filles, qui 
furent toutes trois convoquées à l'Assemblée de la Rochelle, et dont 
Particle suit : 

« Demoiselles Suzanne-Victoire— et Charlotte-Jullie Green 
de Saint-Marsault, mineures émancipées, procédantes sous 
l'autorité de M. le comte et baron de Chatel-Aiilon, tant 
pour elles que pour — demoiselle Henriette-Catherine Green 
de Saint-Marsault, leur sœur, seigneur du Treuil-Charrai, — 
par mondit S* le baron de Chatel-Aiilon, leur porteur de 
procuration reçue par Drouhet et son confrère, notaires 
en cette ville, le quatorze de ce mois, qui demeure annexée 
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à ces présentes, préalablement certifiée véritable dudit 
S' baron de Chatel-Aillon. » 

Alexandrine-Victoire-Émilie, née le 1 1 octobre 1772 , reçue à Saint- 
Cyr en 1782, se maria en 1790 à César, comte de Saint -Rmpéry, capi- 
taine au régiment de la Sarre-infanterie. 

Julie-Charlotte épousa à la Rochelle, le 13 pluviôse an III, Julien 
Duboys de la Véronnière, veuf de Jeanne-Charlotte-Louise Charronnoau. 
M. Duboys de la Véronnière mourut en 1822. 

Henriette-Catherine, élevée à Saint-Cyr, épousa en 1804 M. de Conan 
d'Aucor, lieutenant-colonel de cavalerie, chevalier de Saint-Louis. 

« M™ Heiiri-Giarles-Benjamin Green de Saint-Marsault, 
chevalier, seigneur comte baron de Chatel-Aillon, des 
châtellenies du Roulet, la Salle d'Aitré, Rudepierre, la 
Laisse, Bourlande, les Viviers, l'Herbaudière, les Bouchaui 
et autres lieux, ancien capitaine d'infanterie, chevalier de 
l'Ordre royal militaire 'de Saint-Louis, conseiller du roi 
et son grand sénéchal de la sénéchaussée, ville et gouver- 
nement de la Rochelle, président (de) ladite Assemblée. » 

« M. le comte et baron de Chatel-Aillon, propriétaire en 
partie de la terre de Ciré, faisant tant pour lui que pour ses 
autres co-héritiers. » 

« Mondit S r le comte et baron de Chatel-Aillon, seigneur 
de la terre de PHerbaudière. > 

Capitaine au régiment de Bresse-infanterie, chevalier de Saint-Louis, 
frère cadet de Louis-François-Henri, M. de Saint-Marsault avait succédé 
le 5 avril 1786 à son beau-père, le marquis de Châtel-Àillon, en la 
charge de conseiller du roi, grand sénéchal de la Rochelle et du pays 
d'Aunis. Il fut convoqué à l'Assemblée d'Angouléme pour le flef des 
Bouchaux, Né le 29 septembre 1739, marié le 20 mai 1767 à Françoise- 
Suianne-Geneviève Green de Saint Marsault, dame de la baronnie de 
Châtel-Aillon , de celle de Ciré en partie, des seigneuries de Salles, du 
Roullet, de la Laisse, de Bourlande, de la Salle-d'Aytré, des Viviers, 
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de Rudepierre, etc., il mourut le 30 décembre 1819, laissant quatre en- 
fants, savoir : 

I. Louis-Alexandre-Benjamin Green de Saint-Marsault, marquis et baron de 
Chatel-Aillon, comte de Saint-Marsault, maréchal de camp, sous-lieutenant des 
^rdes du corps du roi , compagnie écossaise, aide de camp du prince de Condé 
pendant l'émigration, chevalier de SainfcLouis, officier de la Légion d'honneur, 
député de la Charente-Inférieure, etc., baptisé le 6 mars 1768 Le comte Louis 
de Saint-Marsault était monté dans les carrosses du rot, le 33 février 1787. Marié 
le 8 février 1808 à Antoinette-Calberine-Emmanuelle de Crussol d'Uzès de Mon- 
tausicr, il eut de cette union : 

1° Louis-André-Marie-Edmond Green , comte de Saint-Marsault de Cbatol- 
Aillou , ancien officier de cavalerie, résidant au château du Roullet , commune 
de Salles, marié à M'«« l'Adroirault de Noircoort, dont postérité; 

«•Louise-Henriette-Félicie, mariée à Charles-Léon, comte de Lescours, 
ancien officier de cavalerie et représentant du peuple en 1848. 

lier de Saint-Louis, né le 15 février 1773. II avait émigré et fait les cani pagnes 
de l'armée de Condé ; 

III. Auguste-Marie Green de Saint-Marsault, marié le 98 février 1808 à Adélaïde 
de Bonne-Carrère de Montlaur, dont six enfants : 

1° Auguste-Louis-Gustave, chef de bataillon, chevalier de la Légion 
d'honneur, tué en Crimée ; 

9» Auguste- Alexandre, marié en 1859 a Marie-Panline de Vasselot de 
- Régné, mort le I" avril 1854; 
3» Auguste-Loais-Frédéric; 
«• Henriette-Jeanne-Clémence; 
5« Marie-Cécile; 

6° Sainte-Adclaide-Agathe-Antoinette. 

Une des filles, mariée à Gabriel de Villedon, est morte le 19 novembre 1856 ; 
une autre a épousé Victor de Saint-Estève, et est décédée le 6 septembre 18M. 

IV. Suzanne-Françoise-Charlotte Green de Saint-Marsault, née en juillet 1770. 

[Voir la lisle de Saintti.) 

GRIFFON 

DE BEAI MONT, DE ROMAGNÉ, DU RELLAY 
ET DE PLEINE VILLE. 

D'azur, m griffon d'argent. 
« M rr Pierre- Etienne-Lazare Griffon, chevalier, seigneur 
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des Motez, Romagné, Mezeron et autres lieux, conseiller 
du roi, lieutenant général en la sénéchaussée de la Ro- 
chelle, conseiller maître en la chambre des comptes de 
Paris, présent à l'Assemblée avec M. le grand sénéchal. * 

« Mondit S' Griffon, seigneur de la terre de Mezeron. » 

Pierre-Etienne-Laiare Griffon, seigneur de Romagné en la paroisse de 
Saint-Xandre, des Mothais, de Mezeron , de Pontheziêre, etc., conseiller 
du roi en ses conseils, maître ordinaire en la chambre des comptes de 
Paris, lieutenant général de la sénéchàussée et siège présidial de la Ro- 
chelle, membre de l'Académie de cette ville, assigné par le lieutenant 
général du bailliage de l'Ile d'Oleron pour le fief de Pontheziêre, président 
de l'Assemblée du Tiers-Etat, élu premier député de cet Ordre aux Ettts- 
Généraux, vice-président de l'Assemblée Nationale. Il fut renfermé dans 
la prison de Brouage et mourut en émigration. De son mariage avec 
Marie-Françoise Dézallier d'Argeuville, qui mourut à Paris le 14 avril 
1785, vint : 

Un (ils, décédé sans alliance en 483S. 

La séparation de la branche de Homagné , aînée de celles du Bellay et de 
l'Ieinevilk» ci cadette de celle de Beau mont date de l'année 1613 

{(Voir la lisU de Saint- Jean^'Angely.) 

DE LA ClARICUE. 

De gueules, h trois têtes de lion d'or, S et 4. 

« M" Pierre de la Garigue de Savigny, chevalier de 
l'Ordre royal militaire de Saint-Louis, chef d'escadre des 
armées navales de Sa Majesté, seigneur de la terre et sei- 
gneurie de Chartres, en la paroisse de Notre-Dame de Ro- 
chefort, représenté par M re Jouachim-François-Bernard- 
Paul Gayot de Mascrany, écuyer, seigneur de Cramahé, 
fondé de son pouvoir reçu par Airaud et son confrère, 
notaires royaux à Rochefort, le trois de ce mois, qui de- 
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meure annexé à ces présentes, préalablement certiffiée 
véritable dudit sieur de Mascrany. » 

Pierre de la Guarigue de Savigny, seigneur de Chartres, chef d'escadre, 
brigadier des armée? navales, chevalier de Saint-Louis, né en 1710, 
marié le 22 septembre 1769 à Suzanne-Pauline-Maric-Magloire Green 
de Saint-Marsault, avait été assigné par le lieutenant général du bailliage 
de Rochefort. 

Sa fille , Antoinettc-Suzairoc-Pauline, née le 15 septembre 1770, est décédéc le 
<9 décembre 1831, instituant pour son beritière M— de Blossac, Marie-Antoinette 
de la Guarigue de la Tournerie. 

La branche de Savigny s'est éteinte en la personne de Marlc-Armande-Victoirc 
de la Guarigue de Savigny-Rocourt, nièce de l'électeur, veuve en <806 d'Anne- 
Louis-Maximilien , vicomte des Réaux , ancien oflkier aux gardes françaises. 

Il existe encore de» représentants de la branche de Survilliers aux Antilles. 

(Kot'r la liste de Saintes.) 



dUILLOUET D ORIILLIERM. 

D'azur, h trois fers de pique d'or, 2 et 4. 

« Demoiselle Justine-Elizabeth-Héleine Guillemet Dor- 
villiers, seigneur de la terre de» Grolles, paroisse de Péri- 
gny, représentée par M"* Claude-Charles Denis de Bonna- 
venture, chevalier de l'Ordre royal militaire de Saint-Louis, 
porteur de sa procuration reçue par Hérault et son con- 
frère, notaires à Rochefort, le onze de ce mois, qui demeure 
annexée à ces présentes, préalablement certiffiée véritable 
dudit S r de Bonnaventure. » 

[Voir la liste de Saint-Jean-dAngely.) 

17 
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DE ET DE LA JARNE. 

D'or, au pin de sinople sur une terrasse de même ; au chef 
de gueules, chargé de trois étoiles d'argent. 

« M re Pierre-Etienne-Louis Harouard du Beignon, sei- 
gneur de Lajarne. » 

Conseiller-secrétaire du roi, lieutenant de l'Amirauté de la Rochelle, 
membre de la Société d'agriculture de cette ville, marié le 5 février 
1765 à Marie-Agathe Petit du Petit- Val. En 1794, il fut incarcéré à 
Brouage. De son mariage vint : 

Marie-Louisc-Henriette, dame de la Jarne, baptisée è la Rochelle, le 16 août 
17M§, mariée à Etienne-Pierre Chérade, comte de Montbron, exempt des Cent- 
Suisses de la garde de Monsieur, capitaine conservateur des chasses et lieutenant 
de la louveterie du comte d'Artois en Poitou et en Angoumois. 

« Mre François-Henri Harouard de Saint-Sornin, seigneur 
de la Garde-aux-Valets. » 

Seigneur de la Garde-aux-Valets, de Croix-Chapeau , etc. Cet électeur 
fut renfermé à Brouage pendant la Terreur. Il avait épousé à la Rochelle, 
le 22 février 1762, Françoise-Esther de Saint-Estèvc, ddht : 

1. Louisc-Esther-Hcnriette; 

n. Henriette-Aglaé, marine le 28 novembre 1788 a Charle^Cosme-Marie de 
Meynard , appelé le comte de Meynard. Elle est morte le 15 décembre 184*. 

III. Marie-Suxanne-Joséphine, mariée le 8 juillet 1800 a Jean-Marie de la 
Rocque-la-Tour, Hncien oflicier au régiment Royal-Cravattes-cavalcrie ; dont : 
!• Joséphine-Esther de la Rocqie-la-Tour; — t» Marie-Henri , marié en 18M i 
Phylida Dumas de la Roque; — 3° Charles -CAme- Marie, colonel du 6* régi- 
ment de cuirassiers, marié le 14 mai 1839 à Alix de Trimond, dont postérité; 
— 4" Auguste -Marie, marié en 1846 à Marie -Ron ne Lévesque de Puyberneau, 
dont postérité. 
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« M™ François-Henri Harouard, écuyer, seigneur de 
Saint-Sornin et du fief de l'Herbauge. » 

« Ledit Sr de Saint-Sornin, seigneur de Chermeneuil. » 
Il était frère des deux électeurs qui précèdent. 



D'HiSTKEL. 

D'azur, au chevron d'or, accompagné de deux molettes de même, 
en chef, et d'une tête de lévrier d'argent, colletée de gueules 
et bouclée d'or, en pointe. 

« M™ Jacques Bruneau Dastrelle, écuyer, chevalier, 
seigneur de Rivedoux en l'isle de Ré, paroisse de Sainte- 
Marie, chevalier de l'Ordre royal militaire de Saint-Louis. » 

Ce nom de Bruneau rappelait une alliance avec les Bruneau de Ja 
Chabossière, seigneurs de Rivedoux. 

A cette famille, qui est encore représentée de nos jours, appartenait Etienne 
d'Hastrel de Rivedoux, baron de l'Empire, lieutenant général, grand-croix de 
la Légion d'honneur, ué au Canada , le 4 février 4766, mort à Versailles, le 1 1 oc- 
tobre 18*6. 

* 

DE LA HAVE DU 1HESNY. 

D'azur, au flambeau d'argent, allumé de gueules, posé en pal, 
autour duquel s'enroule une couleuvre aussi d'argent. 

u M™ Jean-Joachim de La Haye-Dumesnil, écuyer, an- 
cien capitaine d'infanterie. » 

Né à Rambures en Picardie, le 2 septembre 1724, Jean-Joachim de la 
Haye du Mesny, capitaine au régiment dp Cambis-infanterie (Laval), 
fit les campagnes de Flandres et d'Allemagne. Retiré du service en 1763, 
il acheta la verrerie du Val-dWunoy en Normandie, fonda celle de 
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Coëron, près de Nantes, et celle de la Rochelle, à la Fond, où il décéda 
en 1797. Il avait épousé en 1761 Madeleine-Thérèse Paillet, dont un fils 
ci-après : 

« M^Nicolas-JouachimdeLahaye-Dumesnilfils, écuyer. d 

Nicolas-Joachim de la Haye du Mesny, propriétaire-directeur de la 
verrerie de la Fond, maire de Cognchors, membre de la Société d'agri- 
culture de la Rochelle, né en 1763, mort en 1836. Il avait épousé en 1786 
Jeanne de Romanet de Saint-Ser, dont : 

Adolphe-Nicolas de la Haye du Btény, inspecteur principal des douanes an 
Havre. 

DE HILLERIN. 

De gueules, h trois roses d'argent, 2 et 1. 

« M rc Louis-Nicolas de Hillerin, chevalier, sieur de la 
Brande, — par le S r de Beynac (Jacques-François-Gene- 
viève) son porteur de procuration reçue par Farjenel et son 
confrère , notaires en cette ville , en date du seize de ce 
mois, qui demeure annexée à ces présentes, préalablement 
certifiée véritable dudit S r de Beynac. » 

Cet électeur fut incarcéré à Brouage. 

Une branche de la famille de Hillerin subsiste à Fontcnay-le-Comte. 



H (JET DE BOURDON. 

D'or, h la fasce d'azur, chargée d'un croissant d'argent, 
accompagnée de trois roses de gueules, 2 en chef et 4 en 
pointe. 

« M™ Claude-Philippe Huet, écuyer, seigneur de Sour- 
don , — par M" Etienne- Alexandre de Gascq , son porteur 
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de procuration reçue par Guimbal, notaire royal, le douze 
de ce mois, qui demeure annexée à ces présentes, préala- 
blement certiffiée véritable dudit S r de Gascq. » 

Philippe-Claude Huet, seigneur de Sourdon, né le 10 septembre 1719 
à Saint-Jean de Livereay, marié en mars 1771 à Claude -Radégonde Beau 
de Mascaron, décédé à Marsilly, le 14 vendémiaire an III, laissant : 

I. Alexandre-Claude-Philippe Huel de Sourdon, sous-lieu tenant au régiment 
Royal-Auvergne-infaoterie en 1789, chevalier de Saint-Louis, mort sans enfants, 
à Paris, en mars 1815 ; 

U. Jean-François Huet de Sourdon, sous - lieutenant au régiment Royal- 
Auvergne-infanteric en 1789 , chevalier de Saiut-Louis et de la Légion d'honneur, 
décédé à la Flèche, le 10 juillet 1896, dont trois fils : 

1° Maximilien-Cbarles, capitaine au corps d'état-major, mort à la Flèche, 
le 17 août 1830; 

*> Frédéric, conservateur des hypothèques à Nogent-le-Rotrou ; 

3» Jules -Ernest -Alexandre, ancien major du M» régiment d'infanterie 
légère, chevalier de la Légion d'honneur. U réside à Dijon. 

JOUIN DE ii A TBEWBLAYS. 

D'azur, à deux chevrons d'argent. 

« M 1 * François-Louis Jouin de la Tremblay, écuyer, sei- 
gneur de la terre de Périgny. » 

DE JUGLARD. 

D'argent, h la fasce de gueules, chargée d'une croisette ancrée 
cousue de sable, et accompagnée de deux lions léopardés de 
même, 4 en chef et i en pointe. 

« M™ Jacques-Jean de Juguelard , chevalier, seigneur de 
la Barre et du Petit-Courdault , représenté par M™ Jacques- 
François-Geneviève de Beynac, chevalier, seigneur de la 
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Chevalerie, en vertu de sa procuration reçue par Farjenel et 
son confrère, notaires en cette ville, le seize de ce mois, qui 
demeure annexée à ces présentes, préalablement ccrtiffiée 
véritable dudit S* de Beynac. » 

Cette famille existe à Angoulème. 



IKOIT. 



(( Mr« Antoine Lacout, prêtre, curé primitif et archiprêtre 
de Burie, seigneur du fief de la Goronnièrc , en la paroisse 
de Saint-Jean de Liversay, représenté par M™ Raymond de 
Saintours, porteur de sa procuration reçue par Corbineau, 
notaire royal en Angoumois, du huit de ce mois, qui de- 
meure annexée à ces présentes, préalablement certiffiéc 
véritable dudit S r de Saintours. » 



DE LA LAV1ENCIE. 

D'azur, a l'aigle éployée d'argent, le vol abaissé, becquée 

et membrée d'or. 



ii in ; 



« Dame Françoise-Alexandre Duverger, veuve et com- 
en biens de M™ Marie-Jean de La Laurencye, cheva- 
lier, seigneur de Laifort, la Crignolée et autres lieux, re- 
présentée par M r « Jacques-Paul de Franquefort, lieutenant- 
colonel de cavalerie , porteur de sa procuration reçue par 
Hilairet , notaire royal en Saint Onge , le cinq de ce mois, 
qui demeure annexée à ces présentes, préalablement cer- 
tiffiée véritable dudit S r de Franquefort. » 
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Françoise-Alexandre Layne-Duverger, veuve de Marie-Jean de la Lau- 
rencie, seigneur de l'Effort , de la Crignolée, etc., capitaine au régiment 
de Piémont-inlanterie, fut également convoquée a Saint-Jean-d'Angely. 

« Dame Angélique-Elizabeth de la Laurency, épouse de 
M™ Jean-Antoine-Honnoré Masson de la Sausay, chevalier, 
seigneur de Laforest et de Lafond , ancien officier au régi- 
ment de Languedoc-infanterie, — et demoiselle Marie- Anne 
de la Laurency, majeure, dame de la chAtcllenie, terre et 
seigneurie de Lafond , représentée par M re Charles de Sain- 
tours, chevalier de l'Ordre de Saint-Lazare, porteur de sa 
procuration reçue par Mervault, notaire royal en Saint 
Ongc, le trois mars présent mois, qui demeure annexée à 
ces présentes, préalablement certiffiée véritable dudit S' de 
Saintours. » 

Angélique-Elisabeth de la Laurencie, mariée à Jean-Antoine-Honoré 
Masson de la Sauzaye, officier au régiment de Berry-infanterie, possédait 
la terre de la Fond avec Marie-Anne de la Laurencie. Elles étaient sœurs 
de Marie-Jean, seigneur de l'Effort et de la Crignolée. 

Le texte de la convocation offre de Tambiguité ; il semble que la pro- 
curation donnée à M. de Saintours regarde seulement Marie- Anne; elle 
doit s'appliquer aussi à M w de la Sauzaye, qui se fait représenter avec 
sa sœur pour le fief que toutes deux possèdent par indivis. Jean-Antoine- 
Honoré Masson de la Sauzaye assiste en personne à l'Assemblée de Saint* 
Jean-d'Angely. 

(Voir la li*U <U Saint-Jean-d Angely et t Appendice.) 



DE LIftIERS. 

D'argent, h la fasce de gueules et a la bordure de sable, 
chargée de huit besants d'or. 

« M'« Jacques- Louis- Henri, comte de Liniers, colonel 
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d'infanterie, chevalier de l'Ordre royal militaire de Saint- 
Louis, seigneur de la Poussardrie. » 

« Ledit S r de Liniers, seigneur de la terre du Grand- 
Breuil. » 

Le comte de Liniers, seigneur de la chàtellenie de Cran-Cbaban en 
partie, de la Poussardrie et du Grand-Breuil, ancien capitaine au régiment 
Royal- Vaisseaux-infanterie, naquit à Niort, le 28 avril 1749. 11 monta 
dans les carrosses du roi en 1783, publia sous le nom de Jacques de la 
Dadaudière un volume de poésies légères (1789, in-24), émigra et mourut 
en 1809 auprès de son frère, Jacques de Liniers, vice-roi de Buénos- 
Ayres. Marié : 1» à la Rochelle, le 1« août 1774 , à Marie-Madeleine- 
Jacqueline-Ignace Cadoret de Beaupreau ; 2° à Charlotte-Marie-Félicité le 
Normand d'Étiolés, il laissa du second lit : 

I. Aglaé»Maric-Loiiise , née en 1783, morte le 6 janvier 18*27 ; 

II. Charles, eomto de Limera, officier, né en 1785 à Paria, mort en 1822 à la 
Guadeloupe ; 

III. tonstance-Ernefltine-Louiae, néo en 1789, mariée en 1812 à Alexis- 
Charles Marsault de Pursay, morte en septembre 1838. 



« Daine Marie-Thérèse de Liniers, chanoinesse-comtesse 
de Saint-Martin de Trouard (Therouanne) ; — M™ André- 
Auguste de Liniers, chevalier, capitaine au régiment de 
Royal -Vaisseaux; — demoiselle Marie-Thérèze-Henriette 
Deliniers, tous seigneurs de la chàtellenie de Cran,— par ledit 
S* de Liniers, l'un d'eux, porteur de procuration reçue par 
Morisseau, notaire royal à Niort, le treize de ce mois, qui 
demeure annexée à ces présentes , préalablement certifiée 
véritable dudit S' de Liniers. » 

Louis-Augustin-André, chevalier de Liniers, capitaine au régiment 
Royal- Vaisseaux-infanterie, assista en personne à l'Assemblée de Poitiers, 
où il représenta son oncle Alexis do Liniers, seigneur d'Amaiilou , de 
Saint-Germain-de-Longue-Chaume,etc. , son frère Marie-Jacques- Antoine 
de Liniers, seigneur de Cran, capitaine au régiment Royal-Vaisseaux- 



Digitized by Google 



LA ROCHELLE. 



265 



infanterie, ses sœurs mesdemoiselles do Liniers, ehano inesses -com- 
tesses de Saint-Martin de Thérouanne, et son oncle maternel Daniel de 
Bremond , seigneur de Lusseray. Le chevalier de Liniers était né à Niort, 
le 16 octobre 1750. Il émigra, fit la campagne des Princes et mourut 
à Saint-Domingue, en 1796. Au mois de janvier 1788, il avait épousé sa 
cousine germaine Marie-Madeleine-Françoise de Liniers : cette dame 
décéda à Niort , le 16 avril 1844. 

Marie-Thérèsc-Hcnriette-Bénigne-Mélanie de Liniers, née à Niort le 
i avril 1752, mourut en cette ville en 1811. 

Marie-Thérèse de Liniers, comtesse-chanoinesse de Saint-Martin de 
Thérouanne, née à Niort le 6 novembre 1763, mourut en cette ville en 1815. 

L'ancienne maison poitevine de Limera est eucore représentée par cinq branches 
issues de celle de Saint- Pompai n : 

La première a pour chef Charles-Philippc-Edouard de Liniers, général de 
division, commandeur de la Légion d'honneur ; 

La seconde, Ernest-Amand-Joseph de Liniers, ancien lieutenant-colonel du 28« 
de ligne, chevalier de la Légion d'honneur ; 

La troisième a pour auteur l'une des illustrations du Poitou, le célèbre Jacques 
de Liniers — Don San Yago Liniers de Bremond — (ainsi désigné du nom de sa 
mère, suivant la coutume espagnole), chevalier de Malte, chef d'escadre, vice-roi 
de la Plata , créé comte de Buénos-Ayres, titre changé plus tard pour ses héritiers 
en celui de comte de la Léaltsd. H. de Liniers périt eu 1809, condamné à mort 
par la junte révolutionnaire de la Plata, lors de la proclamation de l'indépen- 
dance de Buénos-Ayres. De son mariago avec Martine de Sarratea vint entre 
autres : 

Joseph-Athanase, comte de la Léaltad, ancien attaché d'ambassade, marie 
à Olympe Jarno de Pont-Jarno : sept enfants sont nés do cette union : six 
mit» et un fils. 



U quatrième branche est représentée par trois frères : 1° Charles-Alexis; — 
*• Germain ; — 3° Amanry. 

La cinquième, inconnue à M. Beauchel-Filleau , issue de Jacques de Liniers, 
seigneur de Château-Gaillard eu 4681, se compose également de trois frères, 
savoir : 1° Louis-Barthélémy, né le 15 mai 1798, ancien capitaine de dragons, 
officier de la Légion d'bonneur, domicilié à Saintes; il est marié et a une fille; 
— 2° Henri , résidant & 111c Bourbon ; — 5r> Léon , lazariste. 
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■âC-CâifIT. 

D'argent , au cerf passant, de gueules, ramé de dix cors , 

et onglé d'or. 

« M K Jean- Baptiste Macarty-Mactaigne , chevalier de 
l'Ordre royal militaire de Saint-Louis, chef des divisions, 
major général de la marine au port et département de 
Rochefort, seigneur de la seigneurie des Tourrettes en la 
paroisse d'Angoulin, représenté par M"* Etienne-Marie- 
George Cacqueray de Valmenier, son porteur de procura- 
tion reçue par Gaultier et son confrère, notaires royaux à 
Rochefort, le treize de ce mois, qui demeure annexée à 
ces présentes, préalablement certiffiée véritable dudit S r de 
Valmenier. j> 

Capitaine de vaisseau , présent à l'Assemblée de Bordeaux , né en 1736. 

Cette branche des Mac-Carthy u fourni sous la Restauration M. Mac-Cartfav, 
député et membre du conseil général de la Charente-Inférieure. 

{Voir ta liste de Sainte*.) 



DE MARTEL. 

■ 

D'or, à trois maiUets de gueules, 3 et 1. 

« M" Joseph-Roc-Sophie, chevalier de Martel, ancien 
chevalier de Malthe. « 

Jo8eph«Roch-Sophie de Martel Tut reçu chevalier de Malte le 5 août 
1775; il était né le 16 août 1755. 

Cette famille a également yoté & l'Assemblée de Poitiers; elle est représentée 
par Victor-Charles de Martel , garde général des forêts a Vienne. 
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MARTIN DE CHAS SI BON. 

D'azur, au pal de gueules, chargé d'une étoile de la Légion 
d'honneur, adextré d'un demirvol d'aigle d'or, et seneslré 
d'une foi d'argent ; au franc quartier de baron-propriétaire. 

« M re Pierre-Charles Martin de Ghassiron, écuyer, sei- 
gneur de la châtellenie de Beauregard et antres lieux. » 

Pierre-Charles-Mathieu Martin , baron de Ghassiron en Ttle d'Oleron , 
président trésorier de France au bureau des finances de la Rochelle, 
membre de l'Académie et de la Société d'agriculture de celte ville , suc- 
cessivement administrateur du département de la Charente-Inférieure , 
membre du conseil des Cinq-Cents, du Tribunat, du Sénat conservateur, 
créé baron de l'Empire le 29 septembre 1809, conseiller-maître à la 
Cour des comptes sous la Restauration. M. de Chassiron était né à la 
Rochelle, le 2 novembre 1753; il mourut le 15 avril 1825. Il avait été 
assigné par le lieutenant général du bailliage de l'Ile d'Oleron , c pour la 
baronnie de Chassiron en ladite lie. » 

Son 111», Alexandre-Cbarles-Gustave Martin, baron de Chassiron, sénateur, 
vice-président do la Chambre consultative d'agricultuie de la Rochelle, membre 
du conseil général de la Charente-Inférieure, ancien député de ce département, 
commandeur de la Légion d'honneur, etc., est né à la Rochelle, le «7 avril 1791. 
Il a épousé Julie Cossin , dont un fils : 

Charles, maître des requêtes , membre du conseil général de la Charente- 
Inférieure, chevalier de la Légion d'honneur, marié en juin 1830 à Caroline 
Moral, fille du prince Lucien. 

DEf HAUBE1JCSE. 

Vairé d'or et de gueules. 

« M" Nicolas, chevalier de Maubeuge, lieutenant-colonel 
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du régiment de Saint Onge, chevalier de l'Ordre royal mili- 
taire de Saint-Louis. » 

Seigneur de la Neuville et d'Orbigny au diocèse de Reims, né en 1734, 
à Neuville-lès-Wassigny, en Champagne, également convoqué à l'As- 
semblée du bailliage de Reims , où il se fit représenter. Il avait été capi- 
taine aide» major au régiment Royal -Comtois- infanterie. Marié à la 
Rochelle, le 25 juin 1764, à Marie-Antoinette- Elisabeth Coquille do 
Vernois , morte à la Rochelle, le 26 décembre 1767, il eut entre autres 
enfants : 

I. Louis-Henri-Nicolas, baptisé a la Rochelle, I? Si août 1766; 

II. Antoinette-Albertine-Hcnriette, baptisée à la Rochelle, le 19 janvier 17tt. 

i 

DE MAVCLEEC. 

D'argent, h la croix ancrée de gueules. 

« M« Pierre-Antoine de Mauclere, chevalier, seigneur 
des terres et seigneuries du Bouche t, le Breuil et autres 
fiefs situés en la paroisse de Vouhé, représenté par M™ Louis 
de Verdal , porteur de sa procuration reçue par Buard et 
son confrère, notaire à Surgères, le deux de ce mois, qui 
demeure annexée à ces présentes, préalablement certiffiée 
véritable dudit S* de Verdal. » 

{Voir la liste de Saint- Jean-dAngely.) 

DE MADRÉS DE M1LARTIC 

Écartelé : au 1 d'or; au chef d'azur, chargé de trois étoiles d'or; 
au 2 et 3 de sable, h l'aigle éployée d'mrgent, becquée de gueula, 
qui est de Maurès; au 4 de gueules 43km , qui est du Vivier; 
sur le tout : d'argent, h la croix pattée , pommelée de gueules, 
accompagnée au deuxième et au troisième canton d'une molette 
de sable, qui est de Malartic. 

Jean-Vincent de Malartic, brigadier des armées du roi , commandeur do l'Ordre 
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de Sainl-touis, aïeul de l'électeur cwiprès, avait été substitué aux nom et armes de 

« M« Ambroise-Eulalie , vicomte de Malartic , chevalier, 
lieutenant-colonel, commandant du bataillon de garnison 
du régiment de Poitou, chevalier de l'Ordre royal militaire 
de Saint-Louis. » 

Ambroise-Eulalie, vicomte de Malartic, lieutenant-colonel, comman- 
dant du bataillon de garnison du régiment de Poitou, chevalier de Saint- 
Louis, maire de la Rochelle, censeur royal, second secrétaire perpétuel 
de l'Académie de la Rochelle, membre de celles de Montauban et de 
Montpellier, secrétaire de l'Ordre de la Noblesse, député aux Etats-Géné- 
raux, naquit à Montauban, le 27 juillet 1737. Avant d'entrer au service, 
destiné par sa famille à l'état ecclésiastique, il avait été nommé chanoine 
à Billon en Auvergne. Le 20 juin 1774, M. de Malartic épousa à la Ro- 
chelle, Françoise-Eugénie Claessen, veuve de Pierre-Henri Régnier, 
seigneur de Périgny et de la Roche-Barangère, conseiller du roi, lieute- 
nant particulier du présidial de la Rochelle. U n'eut point d'enfants de 
son mariage. M me de Malartic fut emprisonnée à Brouage en 1794. 

Le vicomte de Malartic avait eu six frères : de l'alné , Amable-Gabriel-Louis- 
Fraoçoiade Maures-Malartic, comte de Malartic et de Mootricoux, conseiller du 
roi en ses conseils , premier président du conseil souverain de Perpignan , marié 
à Elisabeth de Faventine, Bont provenu» deux fils et deux filles, savoir : 

I. Amable-Pienv-Hippolyte-Joaeph de Maurès-Malartic , comte de Malartic, 
conseiller au conseil souverain de Perpignan, émigré, lieutenant-colonel, che- 
valier de Saint-Louis et de la Légion d'honneur, député de Dieppe, membre 
du conseil général de la Seine-Inférieure , maire de Tûtes, mort en cette com- 
mune, le 19 août 1898. U avait épousé, le 27 juillet 1805, Marguerite-Thérèse 
Piquet d'Ausseville, dont trois fils et uno fille : 

1» Maxime-Jean-Hippolyte, comte de Malartic, membre du conseil général 
de la Seine-Inférieure, maire de Tûtes, chevalier de la Légion d'bonnour, 
marié le 17 juin 1833 à Marie- Yictorine-Athanasie-Berthe de Peychpeyrou de 
Comminges-Guitaut: de ce mariage : a. Clotilde, mariée le 8 août 1855 à 
Louis, comte de Saint-Belin; — 6. Heurielte, mariée le 6 avril 1836 à Charles 
Loisson de Guinaumont; — c. Odette. 

9° Edmond-Pierre-Gabriel , vicomte de Malartic, sous-lientenant d'infan- 
terie, démissionnaire en 1830, ancien maire de Montricoux (Tarn-et-Garonne), 
marié le 19 novembre 1839 à Marie-Antoinette-Françoise-Blanche de Vignes 
de Puylaroque, dont : a. Marie- Henri-Dieudonné-Maxirae , élève de l'École de 
Saint-Gyr ; - 6. Marie-Thérèse ; — c. Mane-Noémi. 
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3° Odon-Charles , marié le 30 mai 1843 à Augustine-Marie de Clerc y, dont 
a. Maxime-François-Raymond ; — 6. Marie- Augustin>Goatran ; — c Joseph - 
Humbert; — d. Alix-M&rie-Tbérè&e. 

!• Joséphine-Nathalie , mariée le 3 avril 1833 à Rrneat , comte de Brosses. 

H. Louis-Hippolyte-Joscph de Maures-Malartic, comte de Malartic, marécba! 
de camp, chevalier de Saint-Louis, commandeur de la Légion d'honneur, membre 
de l'Association de Cincinnatus, marié en 1816 à Gabrielle-Perrine-PaubDe de 
Fontenu. Il mourut le 30 juillet 1833, laissant un fila : 

Paul-Amable-Gabriel , comte de Malartic, marié le i6 mars 1859 à Marie- 
Antoinette Bcruard-Laqucray. 

III. Marie-Charlotte de Maurès-Malartic, mariée le 33 avril 1785 à M. le marqua 
de Gaaville, ancien préfet, grand-croix de Saint-Grégoire-le-Grand, commandeur 
de la Légion d'honneur; 

IV. Marie-Etiennette de Maures-Malartic, mariée le » floréal an X , à Looi*, 
baron de Bouloc-Dieupentale. 

• 

U famille de Malartic est aussi représentée par une autre branche séparer de 
la souche commune dès le xv siècle , et a laquelle appartient notamment Jcan- 
Baptiste-Êmile-Henri-Camilie , comte de Malartic , sous-préfet de Cbàlons-sur- 
Saôoe, marié à M»»« de Nettancourt, dont : Jean-BapUste-Augiis tin-Maurice- 
Marie. 

DE IHAVSSABBÉ. 

D'azur, au lambel d'or, en chef. 

« M" Honnoré de Maussabré , chevalier de l'Ordre royal 
militaire de Saint-Louis, seigneur de la Maison-Neuve de 
la Prée-aux-Bœufs». » 

Honoré de Maussabré, seigneur de Cour, de la Croix, etc., en Berry> 
capitaine au régiment de la Reine-infanterie, chevalier de Saint-Louis, 
né à Villablin, près de Buzançais, le 12 janvier 1733, marié à la Rochelle, 
le 29 novembre 1774, à Marie-Madeleine-Louise-Barbe Durand de la 
Vaux-Martin, dame de la Prée-aux-Bœufs , etc. M. de Maussabré fui 
détenu à Brouage en 1794 , et mourut à Villablin , le 10 juin 1800, laissant 
quatre enfants, savoir : 

I. Jules-Cilberl-Guillaumc, né on 1788, a Nieuil, près de la Rochelle, élèiv 
de l'École militaire de Fontainebleau , capitaine au W de ligne, tué en 181*, m 
siège de Valence , en Espagne ; 

11. Louis, né en 4791, à Nieuil, élève de l'frnle militaire de FontainebUtu, 
capitaine de chasseur», chevalier de la Légion d'honneur, mort sans alliance 
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eo 1858. Il était le dernier représentant mâle de la branche de Maussabré- 
Villablin. 

m. Louise-Françoise , mariée au baron de Saint-Cbamans; 

IV. Marie-Suzanne, mariée en 1811 à Philippe d'Orsanne de Coulons. 

Il existe encore trois branches de l'anciennnc maison de Maussabré, origi- 
naire des confins du Berry et de la Touraioe : 

t° Celle de Bussières, en Touraine, représentée par le marquis de 
Maussabré-BcufTier, attaché d'ambassade; 

3° Celle de Puy-Barbeau, en Berry, représentée par le comte de Maussabré, 
ancien officier de cavalerie, et par son fils Ferdinand, vicomte de Maussabré, 
résidant à Buzançais ; 

*> Celle de la Motte-Peuilly, également en Berry, représentée par le 
vicomte Abel de Maussabré et par son fils. 



DE MAZIÈRES. 

D'azur, h trois glands d'argent, 2 et 4. 

« M»* Pierre-François de Mazière, chevalier, seigneur du 
Passage, ancien capitaine des vaisseaux du roi, comparant 
par Mre Antoine-Joseph de Meynard , chevalier, porteur de 
sa procuration duement en forme, qui sera jointe aux pré- 
sentes, préalablement certiffiée dudit S r de Meynard. » 

Pierre- François-Benjamin de Mazières était né le 29 septembre 1731 ; 
il faisait partie des gentilshommes du bailliage de Rochefort. 

« Dame Marié-Julie du Passage, veuve de M'« Pierre- 
Cosme de Meynard , chevalier, aide-major au régiment de 
Touraine, chevalier de l'Ordre royal militaire de Saint- 
Louis, dame de la terre de l'Hommée, représentée par le 
Sr Charles-Cosme-Marie de Meynard, son fils, porteur de 
sa procuration reçue par Quatremer et son confrère, no- 
taires à Paris, le trois de ce mois, qui demeure annexée à 
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ces présentes, préalablement certifiée dudit S r de Mey- 
nard. » 

Sœur de Pieire-François-Benjarain, Julie-Marie de Mazièresdu Passade 
avait épousé, le 22 novembre 1756, Pierre-Cosme de Meynard .seigneur 
de Saint-Michel, capitaine aide-major au régiment de Touraine-inTan- 
terie ; chevalier de Saint-Louis, mort le 19 mai 1782. Elle fut assignée 
par le lieutenant général du bailliage de Rochefort pour sa terre de 
l'Hommée, en la paroisse de Saint-Laurent-de-la-Prée. 



MEAUIE 



« M« Jean-Baptiste Meaumc, écuyer. » 

Président trésorier de France au bureau des finances de la Rochelle. 



DR ItIKRIC. 

D'argent , h la biche passant d'or. 

<i M™ Jean-Jacques Deméric, écuyer, chevalier, seigneur 
de Beauséjour, capitaine d'infanterie. » 

« Mr* Etienne-Hubert Deméric, chevalier, capitaine de 
canoniers garde-côte. » 

Cette famille a plusieurs représentante en Sainlonge et en Vendre : s I» 
branche de Bellefon appartient Cbarles-Sébastien de Méric do Bellefon . major sa 
7' régiment d'artillerie, officier de la Légion d'honneur, marié à ÎUrie-BéalrU- 
Louisc de BalaUiier. Son frère aîné , Jean-Pierre- Victor, colonel du 91» df ligne, 
est mort glorieusement au combat de Montebello, le 90 mai 1859. 
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DE MÉRITEKS. 

D'azur, au lévrier d'argent , rampant contre un arbre 

de sinople. 

« Dame Jeanne-Thérèze Fourneau , veuve de M™ Antoine 
de Méritains , écuyer, capitaine d'infanterie , chevalier de 
l'Ordre royal militaire de Saint-Louis, seigneur du fief de 
Coup-de-Vague, représentée par M re Nicolas, chevalier de 
Maubeuge, en vertu de sa procuration reçue par Dumas et 
son confrère, notaires en cette ville , le huit de ce mois, 
qui demeure annexée à ces présentes, préalablement cer- 
tiffiée véritable dudit S* Demaubeuge. » 

Antoine de Méritens , seigneur de Queue de Vache , alias de Coup de 
Vague, capitaine au bataillon de Saint-Gaudens, né en 1711, à Cier- 
de-Rivière , diocèse de Comminges, marié à la Rochelle, le 20 mai 1748, 
à Jeanne-Thérèse Fourneau. 

{Voir la liste de Saintes.) 

DE MEYNARD. 

D'azur, h une main appaumée d'or. 

« Dame Marie-Julie du Passage, veuve de M»* Pierre- 
Cosme de Meynard, chevalier, aide-major au régiment de 
Touraine, chevalier de l'Ordre royal militaire de Saint- 
Louis, dame de la terre de i'Hommée, représentée par le 
S* Charles-Cosme-Marie de Meynard , son fils , porteur de 
sa procuration reçue par Quatremer et son confrère, no- 
taires à Paris, le trois de ce mois, qui demeure annexée à 

18 
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ces présentes, préalablement certifiée dudit S r de Mey- 
nard. » 

Pierre-Cosme de Meynard, seigneur de Saint-Michel, capitaine aide- 
major au régiment de Touraine-infanterie, chevalier de Saint-Louis, 
présent au Ban de 1758, né le 30 septembre 1714, marié le 22 novembre 
1756 à Julie-Marie de Mazières du Passage, dame de THoraraée, mort 
le 19 mai 1782 , laissant de cette union : 

I. Charles-Cosme-Maric , électeur ci-après; 

II. Antoine-Joseph, électeur, qui viendra après son frère Cbarles-Coame- 
Marie; 

ni. Antoine-Sévère, dit le chevalier de Mcyiiard-THommée , officier de dra- 
gons, chevalier de Saint-Louis et de la Légion d'honneur, mort («ans alliance 
en 1840. Il avait émigré et fait les campagnes de Tannée des Princes et de 
l'armée de Condé. 

IV. Françoise-Marguerite-Julie, mariée à Charles de Lafutzun, baron de la 
Carre, vicomte de Samt-Estevcn, etc. ; 

V. Angélique-Hélène-Suaanne, mariée à la Rochelle, le 1" février 1780, à 
Marie-Louis-Jean-Gaspard Carré de Sainte-Gemme, chevalier de Saint-Louis. 

« M" Charles-Cosrac-Maric de Meynard, capitaine au 
régiment du Roi-infanlerie. » 

Charles-Cosme- Marie de Meynard , appelé le comte de Meynard , entré 
comme sous-lieutenant au régiment du Hoi-infanteric en 1775, capitaine 
en 1788 , émigré , servit pendant l'émigration en qualité de commandant 
en second d'un régiment de l'armée anglaise employé à Saint-Domingue, 
fut nommé colonel en 1795, chevalier de Saint-Louis et de la Légion 
d'honneur sous la Restauration , maire de la Rochelle en 1815, membre 
du conseil général de la Charente-Inférieure. 11 décéda le 23 mai 1823. 
Marié le 28 novembre 1788 à Henriette- Aglaé Harouard de Saint-Sornin , 
morte le 15 décembre 1842, il en eut : 

I. Eugène-Cliarles-Slarte, chef actuel de sa famille, résidant au château de la 
Gardc-aux-Valets, près de la Roehelle, marié à Julie-Emilie d'Escaffre, dont : 
1° Charles-Hcuri-Antoinc; — *> Aglaé-Marie ; — 3« Louise-Julie; — *<■ Augusune- 
Adine. 

II. Marie-Julic-Henrictte-Aglaé, mariée le 96 Juillet 1813 à Jules-Emilieo, 
marquis de Cugnac ; 

III. Maric-Louise-Françoisc, appelée Fanny, sans alliance. 
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« M**" Antoine-Joseph de Meynard , lieutenant au régi- 4 
ment du Roi-infanterie. » 

Antoine-Joseph, dit le chevalier de Meynard, lieutenant en premier 
au régiment du Roi-infanterie , émigré , fait prisonnier à Quiberon et 
fusillé à Auray. 

Cette famille de Meynard, originaire du Quercy, est différente de celle de 
Muynard ou Mcsnard, en Poitou, qui porte : d'argent, fretlê d'atur, et à laquelle 
appartenait M. le comte de Mesnard, pair de Fi-ance, chevalier des Ordres du 
roi , le Adèle chevalier d'honneur de M»« la duchesse de Berry. 



DE MOMBEL. 

D'or, au lion de sable, armé et lampassé de gueules; h la bande 
comportée d'hermine et de gueules. 

« M™ Constant , chevalier de Monbel , écuyer, chevalier 
de l'Ordre royal militaire de Saint-Louis, major d'infan- 
terie, seigneur du fief de la Grange et autres lieux. » 

Premier capitaine-commandant au régiment Viennois-infanterie avec 
rang de major, né vers 1725 , marié à Marie Sureau. Il appartenait à la 
branche d'iieure. 

(Koir la liste de Saint-Jeon-d Angely.) 



LE MOTIVE DE SERI«NY. 

D'azur, à trois roses d'or, 2 et 1; au chef cousu de gueules, 
chargé d'un croissant d'argent, accosté de deux étoiles de 
même. 

« M« Honnord-François-Xavier Le Moyne de Sérigny, 
chevalier, seigneur de Loir, Saint-Hilaire et fiefs en dépen- 
dants, chevalier de l'Ordre royal militaire de Saint-Louis, 
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ancien lieutenant des vaisseaux de Sa Majesté , représenté 
par M r « Joseph-Hyacinte Ribaud-Laugardière , porteur de 
sa procuration reçue par Charier et son confrère, notaires, 
le onze de ce mois, qui demeure annexée à ces présentes, 
préalablement certiffiée véritable dudit S r de Laugardière. » 

Honoré-François-Xavier le Moyne de Sérigny, appelé le marquis de 
Loire, seigneur de Sérigny, du Vergeroux, du Breuil-Magné, etc., lieo- 
tenant de vaisseau, chevalier de Saint-Louis, né le 8 août 1735. Il fut 
assigné par le lieutenant général du bailliage de Rochefort, émigra 
en 179-2, et mourut à Sèvres en 1812. De l'alliance qu'il avait contractée 
le 27 juillet 1763 avec Suzanne de Queux , dame de Saint- Hilaire, vint : m 

Jean-Baptisie-Joseph , capitaine de frégate, chevalier de Saint-Louis , maire 
de Sèvres, mort le 30 juillet IMS. Il avait émigré et s'était marié : 1- à Marie- 
Jeanne de Tarragon ; *> en 1843 , à Julie de Rémond. 

Du premier lit : 

<• Achille, lieutenant de vaisseau, chevalier de la Légion d'honneur, mort 
à Toulon en 1835-, 

9° Suzanne-Sidonic , mariée à Eugène de Richeteau de ta Coudre, officier 
démissionnaire eu 1830, morte le 30 avril 4899, la dernière de sa hrauebe. 

Loire, près de Rochefort, était une chàtellenfe qui relevait du roi. 
C'est à l'exemple des Isle, leurs prédécesseurs, que MM. de Sérigny ont 
porté le titre de marquis de Loire. 

« M r * Michel-Joseph Le Moyne, chevalier de Séritmy, 
chevalier de l'Ordre royal militaire de Saint-Louis, ancien 
capitaine des vaisseaux du roi , chef des classes de la ma- 
rine. » 

Frère du précédent , né le 28 octobre 1733, marié : 1° à M 11 * de Cha- 
tellard; 2° à Louise-Thérèse Héry de la Taudière; mort sans enfants, 
en 1797. 

« M« Jean-Honoré-François-Xavier de Sérigny, ancien 
capitaine au régiment du Roi-infanlerie, chevalier de l'Ordre 
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royal militaire de Saint-Louis, seigneur de Plantemaure, 
Luret et Marais de Saint-Louis en partie , représenté par 
M" Michel-Joseph Le Moyne, chevalier de Sérigny, porteur 
de sa procuration reçue par Bergier, notaire royal , le six 
de ce mois, qui demeure annexée à ces présentes, préala- 
blement certiffiée véritable dudit S r de Sérigny. » 

Assigné par le lieutenant général du bailliage de Rochefort , convoqué 
aux Assemblées de Saiutes et de Saint-Jean-d'Angely, il assista en per- 
sonne à cette dernière Assemblée. Michel-Joseph le Moyne, chevalier de 
Sérigny, était son neveu. 

[Voir Us listes de Saintes et de Saint-Jean-iTAngely.) 



XKOLAS DE VOLTROV 

D'azur, au chevron d'or, accompagné de trois étoiles de même, 

S en chef et 1 en pointe. 

« M™ Gédéon-Henri Nicolas de Voutron , major des vais- 
seaux du roi , chevalier de l'Ordre royal militaire de Saint- 
Louis, seigneur de la terre de Voutron. » 

Henri-Gédéon était fils d'Abraham Nicolas de Voutron et de Suzanne- 
Pauline Michiel de Lizardais, convoquée aux Assemblées de Saintes et 
de Saint- Jean -d'Angely. 11 fut renfermé à Brouage, émigra et périt a 
Quiberon. 

« Dame Marie -Françoise Astière, veuve de M** Henri 
Nicolas, comte de Voutron, chef d'escadre des armées 
navales du roi, chevalier de l'Ordre royal militaire de 
Saint-Louis, dame et propriétaire des terre et châtellenie 
de Saint-Laurent-de-la-Prée et fief du Bois, représentée 
par M« Henri-François Nicolas de Voutron , chevalier, son 

18* 
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fils, et porteur de sa procuration reçue par Delavergne et 
son confrère, notaires en cette ville, le quatorze de ce 
mois, qui demeure annexée à ces présentes, préalablement 
certifiée véritable dudit S r de Voutron. » 

Henri-Hubert Nicolas, comte de Voutron, seigneur de Saint-Laurent- 
de-la-Prée, chef d'escadre des armées navales , commandant la division 
du Ponant, chevalier de Saint-Louis, né à Rochefort, en 1714, était 
mort en cette ville, le 16 septembre 1780. Il avait épousé Marie-Fran- 
çoise Astier, née à Saint-Domingue, le 6 août 1730. Cette dame fut assi- 
gnée par le lieutenant général du bailliage de Rochefort. De son mariage 
avec M. de Voutron naquirent : 

I. Henri -François , électeur ci-après ; 

II. Ilf. IV. V. Quatre filles, mariées : la première à Charles, vicomte de 
Chasteigner, lientenant-colonel « chevalier de Saint-Louis ; la seconde à M. de li 
Yonne des Perriers ; la troisième à M. d'Aldéguier ; la quatrième , Marie-Fran- 
çoise, à Joseph-Hyacinthe Ribault de Laugardière ; elle est morte à la Rochelle. 

le 28 janvier 1817. j 

« M"* Henri-François Nicolas de Voutron, chevalier, capi- 
taine au régiment du Roi-infanterie. » 

Chevalier de SaintrLouis, gentilhomme du bailliage de Rochefort, 
émigré, rentré en France sous l'Empire et décédé sans alliance en 1809, 
à B rouage, le dernier représentant mâle de sa branche. 

(Voir les lûtes de Saintes et de SaintJean-à" Angely.) 

DE NOS S A Y. 

D'argent, h trois fasces de sable, accompagnées de dix merlettes 

de même, posées 4,5, 9 et 4, j 

: 

« M r « Jacques-Antoine, comte de Nossay, chevallier, sei- 
gneur de la châtellenie , terre et seigneurie de Tillou et de 
Julles en Usseau, représenté par M™ Henri Harouard de 
Saint-Sornin , en vertu de sa procuration reçue par Bion et 
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son confrère , notaires royaux à Niort t le sept de ce mois, 
qui demeure annexée à ces présentes, préalablement cer- 
tifiée véritable dudit S* de Saint-Sornin. » 

Jacques-Antoine , comte de Nossay, seigneur de Tillou, de la Forge, 
des Grands-Châteliers, d' Al las-Bocage, etc., né le 2 juillet 1740, cornette 
de la compagnie d'Alzeau au régiment Dauphin-Étranger-cavaleric, marié 
le 23 mai 1762 à Louise-Madel«ine Petit du Petit- Val , dame d'Ussolière, 
de Madrid, de Beaulieu, etc., fut également convoqué à l'Assemblée de 
Poitiers, où il eut pour son procureur Louis-Jean Goullard d'Arsay. Il 
est mort peu de temps après la convocation des États-Généraux, laissant 
plusieurs fils et tilles, entre autres : 

I. Louis-Jacques, marquis de Nossay, né à Niort, le £t juillet 1763, lieutenant en 
premier au régiment du Roi-infanterie. Le 16 mai 4789, il fil ses preuves devant 
Chérin pour monter dans les carrosses de Sa Majesté. 

IL Louis -Antoine, garde-marine, mort en 1781 à la suite de la blessure 
qu'il avait reçue dans le combat soutenu par la frégate la Minerve; 

III. François-Hector, né le 22 novembre 1775, mort sans alliance; 

IV. Anne-Charles , né a Niort, au mois de mars 1780, mort à Saint-Liguairc, 
le 40 avril 1850. De son mariage avec Victoire de Massougne de, Saint-Simon 
vinrent : 

i° Charles - Alexandre , marié le 26 septembre 4838 à Marguerite -Clélie 
Castets, dont : a. Marguerite-Clélic; — b. Marie-Clémence. 

Marie-Adolphe- Alphonse, marié à Êléonore Prévost d'Olbreuse, dont : 



*• Marie-Anne-Clémence, décédée sans alliance, le 45 avril 4855. 

V. Aimée-Agathe-Aimable, coratesse-ebanoinesse du chapitre de l'Argeutière, 
mariée le 46 juin 4788 à Louis-Antoine , marquis de Goullard de Laléard. Devenu 
veuf, M. de Goullard épousa en secondes noces, lo 8 août 4800, Marie-Anne- 
Françoise de BourdeUle-Montancevs. 



« M" Laurent Just de Nouzières, chevalier de l'Ordre 




, mariée à Charles-Armand de Béjarry, ancien garde 



DE NOUZIÈRES. 
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royal militaire de Saint-Louis, ancien capitaine de gre- 
nadiers du régiment de Loraine, incorporé dans celui 
d'Aunis. » 

Cet électeur était né en 1723. 

Le nom de Just ne serait-il point patronymique? 

PANDIN 

DE NABCILLAC, DE BOIHEFORT, DE BIARCE 

ET Dl) TREUIL. 

D'azur, à trois pals d'argent -, au chef cousu de gueules, chargé 
de deux fasces d'or; a la bande de même, brochant sur le tout: 

« M"> Charles-Pierre Pandin de Rommefort , chevalier, 
ancien lieutenant-colonel du régiment d'Àgénois, chevalier 
de l'Ordre royal militaire de Saint-Louis. » 

Né en 1742, marié à Paris , on 1786, à Marie- Adélaïde Flcuriau de 
Bellevue, mort à la Rochelle, sans postérité, le 11 novembre 1823. 11 avait 
été détenu à Brouage pendant la Terreur, 

( Voir la liste de Saint-Jean dAngely.) 



DE P%K\%J01\. 

« M™ Henri-Jean-Baptiste de Parnajon , écuyer, seigneur 
châtelain du Cef de Beaumont, capitaine d'infanterie, re- 
présenté par M re Etienne-Alexandre de Gasc , porteur de sa 
procuration reçue par Baquet, notaire à Féquant , le 27 fé- 
vrier dernier, qui demeure annexée à ces présentes, préa- 
lablement certiffiée véritable dudit S' de Gasc. » 

Cette famille existe. 
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PASCAUD DE PAULÉON. 

D'argent , ou mouton paissant de sable, surmonté de trois 
branches d'épines de sinople. 

<( M" Louis- Max irailien Alexandre , comte d'Hanache , 
chevalier, au nom et comme tuteur et pro tuteur des enfants 
mineurs de feu le S* marquis de Poléon , en cette qualité 
administrateur de la baronnie de Poléon , des châtellenies 
de la Laigne et Millecus, représenté par M re Etienne-Marie- 
George Cacqueray de Valmenier, chevalier, porteur de sa 
procuration reçue par Archambaud et son confrère, no- 
taires à Tours , le deux de ce mois , qui demeure annexée 
à ces présentes, préalablement certiffîée véritable dudit 
S* de Valmenier. » 

Alexandre Pascaud, marquis de Pauléon, seigneur de la Laigne et 
de Miiescu , avail épousé Jeanne-Henriette Cochon du Puy. Cette dame 
se remaria en 1780 avec Louis-Maximilien Alexandre, comte d'Hanache, 
ayant eu plusieurs enfants de son premier lit : 

C'est sans doute l'un d'eux, Emmanuel Pascaud de Paùléon, élève de la 
marine , qui fut renfermé en 1794 à Brouagc. 

Le château de Pauléon , près de Surgères , est encore habité par un représen- 
tant de la famille Pascaud de Pauléon , marié à Paris avec M Wirse, dont trois 
filles. 

« 

DE LA PERRIÈRE. 

D'argent, à la fasce de gueules, surmontée de trois têtes de 
léopard de même, couronnées d'or, et rangées en fasce, 

« M rc Henri-Charles de La Perrière de Roifé , chevalier, 
seigneur de Roifé , chevalier de l'Ordre royal militaire de 
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Saint-Louis, lieutenant de nos seigneurs les maréchaux de 
France , représenté par M™ Joseph de la Perrière de Roifé 
fils, en vertu de sa procuration reçue par Gaillard et son 
confrère , notaires à Ausnay, le douze janvier dernier, qui 
demeure annexée à ces présentes , préalablement certifiée 
véritable dudit S«* de Roifé. » 

Il assista en personne à l'Assemblée de Saint-Jean-d'Angely. C'est le 
père des trois électeurs ci-après : 

« M r e Charles de La Perrière de Tesson , chevalier, sei- 
gneur de Tesson , Torigny et Fief-Herbert en Aunis, che- 
valier de Saint-Lazare, capitaine au régiment de Boulon- 
nois, représenté par M" Joseph La Perrière de Roifé fils, 
porteur de sa procuration reçue par Clouzeau l'aîné , notaire 
royal en S 1 Onge, le treize de ce mois, qui demeure annexée 
à ces présentes, préalablement certimée véritable dudit 
S' de Roifé. » 

Henri- Charles de la Perrière de Tesson, présent à l'Assemblée de 
Saint-Jean-d'Angely. 

« M« Jean-Baptiste , chevalier de La Perrière. » 
Il avait épousé en 1784 M ,,e de Calais de Favaud. 

i 

« M r « Joseph de La Perrière de Roifé , écuyer. » 

Gendarme de la garde du roi , chevalier de Saint-Louis. Il émigra en 
1792, fit les campagnes de l'armée des Princes, celles de l'armée de 
Condé, celle de Vendée, en 1798, comme colonel, et mourut à Saint- 
Jean-d'Angely, le 22 avril 1853, âgé de 94 ans. 

(Voir la lùte de Saint-Jean-d'Angely.) 

i 
i 
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PETIT DU PETIT- VAL. 

De gueules, à la gerbe d'or; au chef cousu d'azur, chargé 

de trois étoiles d'or. 

« M Te François-Gaspard-Philippe Petit Dupetitval , cheva- 
lier, seigneur des terres et châtellenies de Loiré, Saint- 
Coux, Huré, la Gord, les Halles de Puilboreau et du fief 
Beauchamp , représenté par M re Paul-Charles Depont , che- 
valier, seigneur des Granges, porteur de sa procuration 
reçue par Bayeux et son confrère, notaires à Paris, le 
vingt-huit février dernier, qui demeure annexée à ces pré- 
sentes, préalablement certifiée véritable dudit S' Des- 
granges. » 

a Ledit S* Petit Dupetitval , seigneur de la terre de Saint- 
Coux , représenté par ledit S r Depont , son porteur de pro- 
curation. » 

■ 

DE PONT. 

D'azur, au pont d'or, maçonné de sable. 

« M" Paul-Charles Depont (de Pont), chevalier, seigneur 
des Granges, de Virson, Aigrefeuille et autres lieux. » 

Paul-Charles de Pont, seigneur des Granges, de Virson , d'Aigrefeuille, 
de Saint-Vincent et des Chaumes, conseiller du roi, président-trésorier 
de France au bureau des finances de la Rochelle, né en 1724, marié à 
la Rochelle, le 11 mai 1751, à Marie-Henriette-Lucie de Sonnet d'Auzon, 
mort en nivôse de Tan IX. Il avait été maintenu , par arrêt du conseil 
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d'État du 13 juillet 1773, dans ses privilèges de noblesse d'ancienne 
extraction. M. de Pont des Granges eut pour enfants : 

I. Paul-Jean, baptisé à la Rochelle, le 23 août 1759; 

n. Paul-François , électeur ci-après ; 

III. Jean-Francois, baptisé le 12 septembre 4754, mort le 29 décembre 1754; 

IV. Paul-Joseph , baptisé le 16 juin 4756 ; 

V. Marie-Pauline, baptisée le 9 avril 1760, mariée à Virson, le 26 novembre 
1776, à Michel-Henri Froger de TÉguille; 

VI. Êlibabeth-I.ucic-Henriette, baptisée le 12 mars 1762, mariée le 23 avril 
1780 à Gilles-René-Gabriel Aubort de Boumois; 

vn. Charles-Louis-Marie, né le 8 mars 1768; 

VIII. Charles, marié à Marie- Louise-Clémentine Carré de Sainte-Gemme. Il est 
décédé à Paris sans enfants, en 1841 , le dernier de la branche des Granges. 
Serait-ce le même que Cbarles-Louis-Marie, ci-dessus ? 

« M™ Paul-François de Pont de Virson , lieutenant au 
régiment des gardes françoises. » 

Né à la Rochelle, le 27 juillet 1753, mort sans alliance en 1810. 

La famille de Pont est représentée par la branche de Manderoux, issue de 
Jean-Samuel de Pont, seigneur de Manderoux , de Forges, de Puy-Renard , etc., 
conseiller du roi en ses conseils, dernier intendant de la généralité de Metz, 
frère de Paul-Charles, seigneur des Granges, l'électeur ci-dessus. M. de Pont 
naquit a la Rochelle, le 31 mars 1725. 11 fut successivement conseiller au parle- 
ment de Paris, maître des requêtes de l'hôtel du roi, maître des requêtes au 
parlement, intendant do la généralité de Moulins, de celle de Rouen et de celle 
de Mets, oh il succéda à M. de Calonne. Il mourut le 23 décembre 1805. Marié à 
Marie-Madeleine-Sophie l'Escureul de la Touscbc, suivant contrat signé le 11 mai 
1766 par le Roi et la Famille royale , M. de Pont laissa de cette alliance deux 
enfants, savoir : 

I. Charles-Jean-Francois, né le 6 septembre 1767, avocat général an parle- 
ment de Meti, puis conseiller au parlement de Paris, ministre plénipotentiaire 
auprès de l'électeur de Cologne en 1792, mort le 6 floréal an IV. Il épousa 
Avoyc Michel de Grilleau. Celte dame mourut à Paris, le 5 février 1858. Elle 
s'était remariée à Joseph-Anicet Barthélémy. M. do Pont a laissé un fils : 

Charles-François, chef actuel de sa famille, ancien garde du corps du 
roi. De son mariage avec Marie -Angèlc Granget sont issus : a. Geor- 
gine-Pauline ; — b. Charles-Henri, marié le 9 novembre 1858 à Euphéraie- 
Blanche de Sainl-Légier ; — c. Georges-Arthur. 

II. Adélaïde-Pauline, mariée le 24 juin 1788 a Justin de Fontanges, marquis 
de Fontanges; le contrat avait été signé la veille par le Roi et la Famille royale. 
M»« la marquise de Fontanges est décédée le 7 février 1838. 
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PRÉVOST 
D'OLBREUSE ET DE «JtGEMOlV. 

D'or, au lion de sinople, lampassé, armé et couronné 

de gueules. 

« M« Alexandre Prévost , seigneur d'Olbreuse en Usseau , 
— par M" Jacques Prévost, son fils, porteur de sa procu- 
ration reçue par de Bonneuil et son confrère , notaires, le 
neuf de ce mois , qui demeure annexée à ces présentes , 
préalablement certifliée véritable dudit S* Prévost. » 

Armand -Alexandre Prévost, comte d'Olbreuse, seigneur de Souli- 
gna, etc., page de la petite écurie du roi, capitaine au régiment de 
Crussol-dragons, chevalier de Saint-Louis, baptisé le 8 juillet 1715, marié 
à Charlotte Brigide, dont : 

« M r * Jacques Prévost. » 

Jacques Prévost, comte d'OlBreuse, né à Saintes, le 22 novembre 1757, 
marié : 1<> à M»« de Saint-Pierre; 2° à N. Il eut trois filles de ce second 
Ut 

Le dernier descendant m aie de cette famille u été Louis-Charles-Auguste 
Prévost , comte de Gagemon , chef de bataillon , officier de la Légion d'honneur, 
petit-neveu de Jacques Prévost, comte d'Olbreuse, marié le H novembre «!6 à 
Louise-Françoise-Olympe-Jolie de Wavrin de Villiers-au-Tertre. Tous deux sont 
décédés. * 



PROUI DE HONTROl, 

De gueules, au lion d'or; au chef cousu d'azur, chargé d'un 
croissant d'argent, accosté de deux étoiles d'or. 

« M" Jacques-Cristophe Proux de Mont-Roy, chevalier, 
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seigneur de la Valérie, l'un des anciens chevaux-légers de 
la garde ordinaire du roi. » 

11 épousa M"« Crassous, qui fut détenue à Brouage pendant la Terreur. 

i 

Un membre de cette famille habitait Courçon il y a quelques année*. 



DE BATMO\D. 

Écartelé : au 4 d'azur, h la croix patriarchale alésée d'argent, 
au 2 losangé d'or et d'azur; au 3 de gueules, h la cloche 
d'argent ; au 4 d'azur, h la sphère terrestre d'or, cerclée et 
montée de même. 

- 

«Dame Marie -Magdeleine -Julie de Gabaré, veuve de 
M' e Jean-Bapliste-Joseph de Raymond , écuyer, chevalier de 
l'Ordre royal militaire de Saint-Louis, commandant pour le 
roi en la ville de Rochefort , représentée par M™ François- 
Joseph de Raymond, écuyer, lieutenant des vaisseaux du roi, 
porteur de sa procuration reçue par Airaud et son confrère, 
notaire à Rochefort, le treize de ce mois, qui demeure 
annexée à ces présentes , préalablement certifiée véritable 
dudit S r de Raymond. » 

Jean-Baptiste- Joseph de Raymond, lieutenant de roi à Rochefort, 
chevalier de Saint-Louis, mourut vers 1780. Sa veuve, Marie-Madeleine- 
Julie de Gabaret , qui appartenait à une Camille distinguée dans les fasles 
de la marine, était née en 1718. 

« M™ François-Joseph de Raymond , chevalier de l'Ordre 
royal militaire de Saint-Louis , lieutenant de vaisseaux du 
roi du département de Rochefort. » 

Fils des précédents, convoqué à l'Assemblée de Saintes, émigré, mort 
à Rochefort sous la Restauration, avec le grade de capitaine de vaisseau. 



■ 



Digitized by Google 



LA ROCHELLE. 287 

Il était du nombre des gentilshommes du bailliage de Rochefort qui ont 
assisté à l'Assemblée de la Rochelle. 

{Voir la lUte de Saintes* 



DE REBOl'Ii. 

D'azur, h la fasce d'or, accompagnée en chef de trois étoiles 
forgent, et en pointe d'un vol surmonté d'un croissant 
accosté h dextre et a senestre d'une bisse, le tout de même. 

• M M Jacques-Bertrand de Reboul, seigneur du Treuil- 
Chartier, paroisse de la Jarrie, maréchal des camps et 
armées du roi, chevalier de l'Ordre royal militaire de Saint- 
Louis. » 

Jacques-Bertrand-Louis-Pierre de Reboul, seigneur du Treuil-Char- 
tier, né en 1730, en Languedoc, eutra au service comme lieutenant au 
régiment de Boulonnois-infanterie, le H novembre 1746; il fit la cam- 
p-i^ue de Piémont en 1746 et se signala en 1758 au combat de Saint- 
Cast. Capitaine aide-major le 6 octobre 1761, major le 6 novembre 1762, 
lieutenant-colonel a brevet le 24 mars 1769, lieutenant de roi a Boni- 
facio, en 1771 , lieutenant-colonel titulaire du régiment de Boulonnois 
le 24 mars 1774, brigadier d'infanterie le l w mars 1780, M. de Reboul 
fut nommé maréchal de camp le 1 er janvier 1784 et mourut à Saint- 
Jean-d'Àngely, le 23 juin 1800. De son mariage avec Suzanne- Ureule- 
Saint-Ange Charly vinrent : 

I. Marie-Annc-Ursule-Suzanne , née en 1765, mariée le 31 mai 1791 à Jean- 
Baptiste Griffon, garde du corps du roi, sous-préfet de Saint-Jean-d'Angely. 
Elle mourut en 1847. 

II. André-Pierre-Louis, capitaine au 79* régiment d'infanterie, né le 90 
juillet 17C7, mort en 1806. Il était entré au service le I" avril 1778 comme cadet 
gentilhomme. De son mariage avec M 11 * des Bordes naquit : 

Aristide , marié le «5 octobre 1895 à Hélène de Recfaignevoisin de Guron , 
dont : 

a. Marie, mariée le 30 avril 1850 à Pierre-Êtariste Augier de la Jailet; 
6. Charles, marié le M juillet 1856 à Caroline de Beaucorps; de cette 
union : l" Henri ; — 9» Bertrand ; — 3« Louis. 
c. Aristide. 
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REGNIER. 

D'argent, au lion rampant de gueules, armé, lampasst 

et couronné d'or, 

« M" Pierre-Honnoré Régnier, écuyer, prêtre, curé de la 
paroisse de Saint-Valérien en Poitou, seigneur des Grolles et 
de Coureilles , représenté par M"* Pierre-Charles Martin de 
Chassiron, écuyer, porteur de sa procuration reçue par 
Roy et son confrère , notaires en cette ville , le six de ce 
mois, qui demeure annexée à ces présentes, préalablement 
certifiée véritable dudit S»" de Chassiron. » 

a Ledit S r Régnier, seigneur de la maison noble du Petit- 
Passy et Rompsay, représenté par ledit S r de Chassiron , 
son porteur de procuration. » 



RIRAULT DE LAV6A RDIÈR E. 

De gueules, h ta fasce cousue d'azur, chargée de trois besants 
d'or, et accompagnée de trois croix ancrées d'argent, t en chef 
et 4 en pointe. » . 

o M" Joseph-Hyacinte Ribaud de Laugardière, chevalier, 
ancien officier au régiment Royal-Comtois. » 

Né à Saint-Domingue, au Cap Français, le 20 janvier 1751, lieute- 
nant d'infanterie et aide de camp du général d'Ennery, gouverneur de 
Saint-Domingue, puis capitaine au régiment Royal-Comtois-infanterie, 
retiré du service en 1777, marié le 18 juillet de cette même année à sa 
cousine germaine, Marie-Françoise Nicolas de Voutron, M. de Laugar- 
dière fit partie des gentilshommes du bailliage de Rochefort présents à 
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l'Assemblée générale de la Rochelle. Il décéda en son logis noble du 
Bois, commune de Saint- Laurent-de-la-Prée, le 22 février 1804. Sa 
femme mourut à la Rochelle, le 28 janvier 1817. De leur union naquirent : 

t. Henri-Marie, oé a Rochefort, le 16 moi 1780, mort Jeune; 

n. Anloinette-Marie-Joséphine, née le 14 mars 1781, morte le SS juin 1855 ; 

ni. Hyacinthe, mariée à Guillaume du ChalarU, morte veuve le 14 octo- 
bre 1849 ; 

IV. Henri-Guillaume , receveur des contributions indirectes à Nontron, né 
le I mars 1784, mort le 12 juillet 1830. Il avait épousé le 11 juillet 1813 Louise- 
Françoise Grollier-Desbrousses, dont : 

1° Pierre-Henri, membre du conseil d'arrondissement de Nontron , ancien 
maire de cette ville, marié le 88 juin 1846 à Marie-Louise de Mazerat d'Azat, 
dont : a. Marie-Louise-Henriette; — b. Marie-Françoise-Camille, morte en 
1855 ; — c. Marie-Françoise-Louise. 

2° Adélalde-Françoise-Louise ; 

3° Julia-Françoise, mariée le 19 octobre 1847 à Emile-Léonard Duvoisin, 
avocat, jugo suppléant au tribunal de Noutron. 

La famille Ribault de Laugardière, originaire do Rretagne ou de Normandie, 
compte encore parmi ses représentait : Jules-Vincent-Hippolyte , avocat général 
à Hastia, et Marie-Sylvain-Charles , substitut du procureur impérial a Nevers, 
cousin germain du précédent, tons deux petits-fils de Jacques-Antoine Ribault de 
Laugardière, commandant de la place de Bourges, chevalier de Saint-Louis, 
frère de l'électeur. 



ROBERT DE VÉRItM. 



« Dame Marie-Anne-Thérèse Corneau, veuve de M re Char- 
les-François Kobert de Vérigny, écuyer, seigneur de la 
châtellenie de Ronflac , représentée par M" Charles-Honoré 
Robert de Vérigny, écuyer, son fils, porteur de sa procu- 
ration reçue par Roy et son confrère, notaires en cette 
ville, le dix de ce mois, qui demeure annexée à ces pré- 
sentes, préalablement certifiée véritable dudit S' Deve- 
rigny. » 

« M" Charles-Honoré Robert de Vérigny, écuyer. » 

19 
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DE LA ROCHEFOUCAULD. 

Burelé d'argent et d'azur de dix pièces , h trois chevrons de 
gueules, brochant sur le tout, le premier écimé. 

a M'« Jean-François de la Rochefoucault , vicomte de la 
Rochefoucauld, maréchal des'camps et années du roi, che- 
valier de ses Ordres, lieutenant pour le roi au gouverne- 
ment du royaume de Navarre et province de Béarn , sei- 
gneur baron de Surgères, la Motte -Virson, Marancennes, 
Vouhé, Aguré et autres lieux, représenté par M" Jacques- 
Louis-Henri, comte de Liniers, porteur de sa procuration 
ad hoc reçue par Thaumet et son confrère, notaires à 
Paris, le cinq de ce mois, qui demeure annexée à ces pré- 
sentes, préalablement certiffiée véritable dudit S*" de Li- 
niers. » 

a Le seigneur vicomte de la Rochefoucault, seigneur de 
la terre de Saint-Germain-de-Marencennes , représenté par 
ledit S* de Liniers, son fondé de pouvoir. » 

« Le seigneur vicomte de la Rochefoucault, seigneur de 
la terre Daguré par ledit S' de Liniers, son fondé de pro- 
curation. » 

Le vicomte de la Rochefoucauld fut également convoqué à l'Assem- 
blée de Saint-Jean-d'Angely, où nous avons donné son article. 

[Voir les liste* de Saintes et de Saint-Jean-d'Angely.) 
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DE LA BOCIE-8AINT-ANDRÉ. 

De gueules, h trois rocs d'échiquier d'or, 2 et 4. 

« M r « Louis-Alexandre , comte de la Roche-Saint-André , 
chevalier, seigneur de la Forest, la Baudrière, Daucher et 
autres lieux , représenté par M" Louis-Gabriel Ancelin de 
Saint-Quentin, son porteur de procuration reçue par La- 
mure et son confrère, notaires à La Mothe-Achard, le onze 
de ce mois , qui demeure annexée à ces présentes , préala- 
blement certifiée véritable dudit S* de Saint-Quentin. » 

Lieutenant de vaisseau, convoqué et représenté également à l'Assem- 
blée de Poitiers. 

Cette famille a des représentants en Sain longe , en Poitou et en Bretagne 

RODRIGUE S. 

« M" Pierre Rodrigue , écuyer. » 

Président-trésorier de France au bureau des finances de la Rochelle. 

ROUGIER. 

D'argent, h trois roses de gueules, 9 et 4. 

« M** Alexandre Rougier, chevalier, seigneur du Marais- 
Guyot, Bongrenne et autres lieux, conseiller, procureur du 
roi honoraire au présidial de cette ville. » 
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Alexandre Rougier, seigneur du Marais-Guyot, de la Salle, etc., con- 
seiller, procureur du roi honoraire au siège présidial de la Rochelle, 
maire de cette ville. 11 était né à la Rochelle, le 30 janvier 1716, et 
mourut dans sa maison de Bongrenne, le 25 novembre 1793. Marié le 
28 mai 1745 à Marie-Marguerite-Françoise Dillé, M. Rougier eut de cette 
union : 

I. Jacques- Alexandre , électeur ci-après; 

II. Marie-Madeleioe-Gcneviève , née à la Rochelle , le 9 j aimer 1746, mariée 
en cette ville, le 40 avril 1769, à Louis-Mat hurin Brunei de Sairigné, mousquetaire 
de la garde du roi. 



« M™ Alexandre Rougier, chevalier, seigneur du Marais- 
Guyot, Bongrenne et fief de Pu cet. » 

Jacques- Alexandre Rougier, seigneur du Marais-Guyot , etc. , né à la 
Rochelle, le 4 septembre 1751 , lieutenant au régiment d'Orléans-infan- 
terie, marié le 18 mai 1779 à Rose de la Porte-Veiins, dont une fille 
unique : 

Rose-Margncrite-Airace, mariée à Louis-Antoine des Ouches, directeur général 
des hôpitaux de la marine à Brest. 

« M" Jean-François-Louis Rougier du Payaut. lieutenant 
dans les canoniers garde-côtes. » 

Né au Payau, le 17 octobre 1758, garde du corps du roi, compagnie 
de Vîlleroy, puis lieutenant des canon niers gardes-côtes de la Rochelle, 
marié à Dompierrc, le 24 avril 1783, à Marie-Jeanne-Julie le Blanc de 
Montlebourg, dont : 

1. Marie-Catherine-Julie, née à la Rochelle, le i« septembre 1784. Elle s'est 
mariée à Genoillac, diocèse d'Usés, en Languedoc. 

n. Louis-François, né au Payau, le 20 juin 1787, sous-lieutenant des grena- 
diers de la Charente-Inférieure en 1816; 

III. Henriette-Sophie, née au Payau, le 6 novembre 1789; 

IV. Marie-Athalie, née au Payau, le 18 août 1790, mariée à la Rochelle, le 
98 novembre 1810, à M. Ragouio , chef de bataillon à la Buite de l'état-major de 
l'année, chevalier de la Légion d'honneur ; 

V. Caroline-Marie, née au Payau , le 14 février 1794 , mariée à la Rochelle, le 
91 juillet 1813, à M. Horme, officier payeur au régiment du duc de Bergbes; 
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VI. Victoire-Louise , née au Payau, lo 14 avril 1796; 

VII. Mario-Estbor, née au Payau, le 17 avril 1798. 

La branche du Payau était séparée de celle du Marais-Guyot depuis 1687. 



BOULIN DE BOISSEIIL. 

D'azur, h deux chevrons d'argent, accompagnés de trois 
quinte feuilles de même, 3 en chef et / en pointe. 

« La seigneurie d'Épannes : M™ Charles Roulin, chevalier, 
seigneur de Boisseuil, d'Épannes, Châteauday, représenté 
par M" Louis Boscal de Réal de Mornac, seigneur de Va- 
lans , porteur de sa procuration reçue par Ribaud , notaire 
royal, le sept de ce mois, qui demeure annexée à ces 
présentes, préalablement certifiée véritable dudit S' de 
Mornac. » 

« Ledit S* Roulin, seigneur de Boisseuil, par ledit S' de 
Mornac, en vertu de la même procuration cy-dessus. » 

Charles Roulin de Boisseuil , chevau-léger de la garde du roi , assista 
en personne à l'Assemblée de Poitiers. Il épousa Marthe de Razes, qui 
lut renfermée en 1794 dans la prison de Brouage, avec sa fille. 

Cette fille est probablement Marie-Marlhe-Alexandrine , mariée le 6 vendé 
miaire an VII à Emmanuel-Hcnri-René de Grimouard. 

(Foir la liste de Saint- Jean^dÂngtly.) 

DE SAINT.ESTÊVE. 

D'azur, au chevron d accompagné de trois couronnes 

d 

•< M ra Joseph-Louis-Stanislas de Saint-Estève, écuyer, 
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ancien commissaire des guerres de la généralité de cette 
ville. » 

Il avait épousé Marie-Thérèse Huon de Rosne. 

«M™ Marie^Joseph-Bruno de Saint-Estève , officier au 
régiment de Vivarais. » 

Lieutenant en premier au régiment de Vivarais-iofonterie , en 1789. 

Cette famille est représentée entre autres par Victor de Saint-Estève, au châ- 
teau de Chaillonnais , près de Saujon ; il est veuf de M IU Grceo de Saint-Marsan) l, 
dont il a eu : a. Félicie; — o. Alice; — c. Marie. 



E. 



« M" Damien-Benjamin , chevalier de Saint-Pierre, che- 
valier de l'Ordre royal militaire de Saint-Louis. » 

Commissaire principal des guerres au département do Rochefort et de 
l'île de Ré. 

DE SAINTE. HERMINE. 

D'hermine plein. 

<( Dame Adélaïde-Catherine- Victoire de Crais , veuve de 
M™ Louis de Saint-Hermine, vicomte de Saint-Hermine, 
mestre de camp du régiment Bourbon-dragons, chevalier 
de l'Ordre royal militaire de Saint-Louis, capitaine des 
gardes de M. le prince de Condé , dame de la terre de Saint- 
Marc , représentée par M™ Jacques-Louis-Henri , comte de 
Liniers, porteur de sa procuration reçue par Guespreau et 
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son confrère, notaires à Paris, le quatre de ce mois, qui 
demeure annexée aux présentes , préalablement certifliée 
véritable dudit S* Deliniers. » 

René-Louis, vicomte de Sainte-Hermine, gentilhomme d'honneur du 
prince de Condé, capitaine de ses gardes en survivance, colonel en 
second, mestre de camp du régiment de Bourbon-dragons, chevalier de 
Saint-Louis, était mort aux eaux de Plombières, le 8 août 1787, à l'âge 
de 36 ans. De son mariage avec Adélaïde-Catherine-Victoire de Crès de 
Vervant il eut deux filles : 

L'une mariée à M. de Clock , officier de cavalerie ; l'autre sans alliance. 

[Voir la liste de Saint-Jcon-JAngtly.) 



DE SAINTOURS. 

Parti au i : coupé, d'azur, au dextrochère d'argent , tenant une 
épée de même , et d'or, h trois tourteaux de gueules ; au 
2 d'argent, h l'aigle de sable, becquée et membrée de gueules. 
On trouve aussi : d'azur, a l'ours passant d'or, surmonté d'un 
croissant d'argent. 

« Mw Raymond de Saintours, écuyer, seigneur du Petit- 
Cheusse, demeurant en cette ville de la Rochelle. » 

« M™ Charles de Saintours , chevalier de l'Ordre de Saint- 
Lazare. » 

Famille représentée à Bordeaux. 



DE SÉGI IN. 



« Dame Catherine-Julie de Lamaignière, veuve de M™ 



■ 
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Louis-Auguste-Cézar de Séguin, chevalier, seigneur 

de l'Ordre royal militaire de Saint-Louis , dame de la terre 
et seigneurie de Chagnollet, représentée par le S' de Mau- 
beuge , son porteur de procuration reçue par de Lavergne 
et son confrère, notaires en cette ville, le dix de ce mois, 
qui demeure annexée à ces présentes , préalablement cer- 
tifiée. » 

Il existe une famille de Séguin à Bordeaux. 



SODCHET. 



« M™ George Souchet, écuyer, grand secrétaire du roi, 
maison , couronne de France et de ses finances. » 



LE TEJLL1ER DE LOUYOIS. 

Dazur, h trois lézards d'argent, rangés en fasce; au chef cousu 
de gueules, chargé de trois étoiles d'or. 

« Dame Charlotte-Bénigne le Ragois de Breton Villier, 
veuve de M™ Charles-François-Cézar Le Tellier, marquis de 
Monmirail, colonel des Cent-Suisses de la garde du roi, 
meslre de camp du régiment de Roussillon, chevalier de 
l'Ordre royal militaire de Saint- Louis, dame de Saint- 
Cristophe , représentée par M re Pierre-Charles de Chertante 
(Chertemps), chevalier, comte de Seuil , baron de Charon, 
son porteur de procuration reçue par Péan et son confrère, 
notaires à Paris , le vingt-huit février dernier, qui demeure 
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annexée à ces présentes, préalablement certifiée véritable 
dudit sieur de Seuil. » 

« Ladite dame veuve de Momirail dame de la terre de 
Belledois, par ledit S* de Seuil, son fondé de procuration. » 

Charles-François-César le Tollier de Louvois, duc de Doudeauville, 
marquis de Cou rten vaux et de Montmirail, comte de Tonnerre, baron 
d'Ancy-le-Franc , etc., grand d'Espagne de la première classe, capitaine- 
colonel des Cent-Suisses de la garde ordinaire du roi , brigadier de cava- 
lerie, chevalier de Saint-Louis, membre honoraire de l'Académie des 
Sciences, né le 12 septembre 1734, marié le 20 juin 1763 à Charlotte- 
Bénigne le Ragois de Bretonvilliers, dame de Saint-Christophe, etc., 
veuve de Marie- Antoine-Front de Beaupoil de Saint-Aulaire, marquis de 
Laomary, qu'elle avait épousé le 10 février 1760. Le roi et la famille 
royale signèrent le contrat de mariage du marquis de Montmirail avec 
M"« de Bretonvilliers, le 12 juin 1763; le 27 août suivant, M. de 
Montmirail monta dans les carrosses du roi. Il mourut à Briare, le 
15 juin 1781. Sa veuve fut également convoquée à l'Assemblée de Poi- 
tiers. Le marquis de Montmirail laissa deux filles : 

I. Bénigne-Augustinc, dame do Doudeauville et de Mootmirail, mariée le 
8 avril 1779 a Àmbroise-Polycarpe de la Rochefoucauld ; 

II. Louise-Françoise, mariée à Elisabeth- Pierre, comte de Montesquiou- 
Fetensac , successivement ministre en Saxe, président du Corps législatif, grand- 
cbambcllan de Napoléon sénateur, pair de France, grand-croix de la Légion 
d'honneur, mort le 4 août 1834. 



THIBAULT DE NEUCIA1ZE. 

D'azur, h la tour d'argent, maçonnée de sable; au chef d'argent , 
chargé d'un croissant d'azur, accosté de deux sautoirs alésés 
de gueules. 

« M"? Jacques-Pierre Thibaud , chevalier, seigneur de 
Neuchaise , la Rochenard , la Robergerie et autres lieux , 
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représenté par M™ Jean -François -Catherine Carré de 
Candé, écuyer, conseiller du roi, lieutenant particulier 
au siège présidial de cette ville , porteur de procuration 
reçue par Savignac , notaire royal de Niort , le neuf de 
ce mois , qui demeure annexée à ces présentes , préalable- 
ment certifiée véritable dudit M* Carré de Candé. » 

Jacques-Pierre Thibault, seigneur de Neuchaiie, du Poot-des-Ouaches, 
de Saint-Denis, de l'Hermenaudière, de la Rochenard et de la Rober- 
gerie, oralement convoqué à l'Assemblée de Poitiers, où il fut repré- 
senté par Louis-Philippe de Gugnac, était né à Niort, en 1752. Il avait 
épousé à la Rochelle, le 30 septembre 1782, Marie-Adélalde-Joséphine 
Carré de Candé ; de ce mariage vinrent : 

I. Philippe, marié à Marie-Dominica- Victoire de Belznnce. Cette dame était 
retire lorsqu'elle mourut , le 5 mai 4860. 

Son 111s, Louis-Jacques-Mark' , dôcédo le 17 DOTembre 1896, a laissa de «on 

alliance avec Louise de la Boucherie : a. Henri; — 6. Arthur; — c. Mane. 
M mï de Neuchaiie habite Saint-Denis, près de Champdeniers. 

U. Auguste, marié à M u « de Foix; sans postérité ; 

III. Adèle, mariée au général d'Espaigno de VenneTellcs; tous deux sont 
décédés, 

Noos avons attribué aux Thibault de Nouchaize et d'Allcry les armes des> Thi- 
bault do la Carte, dont ils paraissent être une branche. Les Thibault de la une 
de U Ferté-Senocterre sont aussi représentés do nos jours. 

TRI DAINE. 

D'or, h trois daims de sable. 

« M" Charles-Louis Trudaine, conseiller au parlement 
de Paris, seigneur de la Leu, Lajarrie, Fronsac et autres 
lieux, représenté par M« Ambroise-Eulalie , vicomte de 
Malartic , chevalier, lieutenant-colonel commandant du ba- 
taillon de garnison du régiment de Poitou, chevalier de 
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l'Ordre royal militaire de Saint-Louis, porteur de son pou- 
voir ad hoc reçu par Fourcaud et son confrère , notaires à 
Paris, le vingt-six février dernier, qui demeure annexé à 
ces présentes, préalablement certifié véritable duditS'de 
Malartic. » 

a M«» de Trudaine , seigneurs de la terre de la Leu , — 
par ledit S* de Malartic, leur porteur de procuration. » 

« Ledit S r de Trudaine, seigneur des mêmes fiefs, éga- 
lement représenté par ledit Sr de Malartic. » 

a Mondit Sr de Trudaine , seigneur de la terre de la Jarrie, 
représenté par ledit S' de Malartic, son porteur de procu- 
ration. » 

C'étaient les deux frères Trudaine : l'alné, Trudaine de Montigny, — 
le plus jeune, Charles-Louis Trudaine de la Sablière, — tous deux con- 
seillers au parlement de Paris, immortalisés par la noblesse de leur carac- 
tère et par leur mutuel attachement , morts le môme jour sur Péchafaud 
révolutionnaire, le 8 thermidor an II. C'est à eux qu'André Chénier 
a adressé son élégie XL : 

Amis, couple chéri , cœurs formes pour le mien. 

Trudaine de Montigny était marié à M"« de Courbeton; il assista en 
personne à l'Assemblée de la prévôté de Paris. Trudaine de la Sablière 
fut aussi convoqué aux Assemblées de Poitiers et des Marches communes 
de Bretagne et de Poitou. Ce nom de la Sablière rappelait son illustre 
aïeule, l'amie de la Fontaine. 



DE VASSOIGNE. 

D'or, au lion rampant, armé, lampassé et couronné de sable, 
accompagné de trois souches d'arbre de même, 2 et 4. 

« M** Elie-François de Vassoigne, chevalier né, ancien 

i 

! 

! 
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capitaine d'infanterie , chevalier de l'Ordre royal militaire 
de Saint-Louis, seigneur des fiefs, terre et seigneurie de 
Fouras, représenté par M** Pierre-Charles de Chertan (Cher- 
temps), baron de Seuil , en vertu de sa procuration reçue 
par Rivaud, notaire royal à Saintes, le quatre de ce mois, 
qui demeure annexée à ces présentes, préalablement cer- 
tifiée véritable dudit S r de Seuil. » 

M. de Vassoigne comparut en personne à l'Assemblée de Saintes. U 
avait été assigné par le lieutenant général du bailliage de Rochefort. 

(Voir Us listes de Saintes et de Saint- Jean-d Angely.) 
DE VERDAL 

« M™ Louis de Verdal , chevalier de l'Ordre royal mili- 
taire de Saint-Louis, ancien capitaine au régiment de Pen- 
thièvre , chef de division des canoniers garde-côte. » 

Il avait quitté le régiment de Penthîèvre- infanterie, avec rang de 
lieutenant-colonel, en 1772. 

Cette famille est encore représentée. 

1TIETTE DE LA BIVAGERIE. 

« M"» Etienne-Victor Viette, écuyer, sieur de la Riva- 
gerie. » 

Conseiller au présidial de la Rochelle , baptisé en cette ville, le 
11 août 1757. Sa mère, Marie-Geneviève Valin, était la fille do célèbre 
jurisconsulte rochelais. 

Cette famille existe. 
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DU VIGNAUX. 

«M'e Marc- Antoine Dnvignaus, capitaine de canoniere 
garde-côte. » 

DE YILLEDON. 

D'argent, h trois fasces ondées de gueules. 

« Dame Marie-Suzanne de Villedon , veuve de M™ An- 
toine de Villedon, chevalier, seigneur de Mortagne-la- 
Jeune , ancien capitaine de cavalerie , chevalier de l'Ordre 
royal militaire de Saint-Louis, demeurante en cette ville, — 
par M" Cosme-Joseph de Bressey, écuyer, porteur de sa 
procuration reçue par Roy et son confrère, notaires en cette 
ville, le dix de ce mois, qui demeure annexée à ces 
présentes, préalablement certifiée véritable dudit S» 1 de 
Bressey. » 

Antoine de Villedon de Courçon, seigneur de Mortagne-la-Jeune, 
capitaine au régiment de la Reine-cavalerie, chevalier de Saint-Louis, 
né à Angoulème en 1733, était mort à la Rochelle, le 1" janvier 1775, 
âgé de 42 ans. 

I-a famille de Villedon a des représentants à la Rochelle. 

(Voir les listes de Saintes et de Saint- Jean-4'Angely.) 

PIN DE LA LISTE DE LA BOCHELLE. 
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LISTES DES GENTILSHOMMES 

m OTT MIT DÉFAUT AUX ASSEMBLÉES TENUES LE 18 MARS ITO» 

POUR LA CONVOCATION DES ÉTATS-GÉNÉBAUX 



SÉNÉCHAUSSÉE DE SAINTONGE 



Aucun des Procès -Verbaux des Assemblées de Saintes et de 
SaintrJean-d'Angely, que nous avons eu occasion de consulter, ne 
donne les noms des gentilshommes absents ou qui ne se sont pas 
fait représenter. 
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SÉNÉCHAUSSÉE DE LA ROCHELLE 



Le Procès -Verbal de l'Assemblée des trois Ordres de cette 
sénéchaussée indique les seigneurs de terres qui ont fait défaut : 
leurs noms, la plupart du temps, ont échappe à nos recherches; 
aussi n'avons-nous pu les ranger tous sous la désignation des 
familles auxquelles ils appartiennent. 



D ALICRE. 

Burelé d'or et d'azur, de dix pièces ; au chef d azur, 
chargé de trois soleils d'or. 

« Le marquisat d'Aligre, défaillant. » 

« Le seigneur de la terre d'Andilly, défaillant. » 

« Le seigneur de la terre de Saint-Ouin , défaillant. » 

Etienne-François, marquis d'AU&Te (Marans et Andilly), seigneur de 
Saint-Ouen, etc., etc., commandeur des Ordres du roi, premier président 
du parlement de Paris, uéle 17 juillet 1727, marié : 1° le 30 janvier 1748, 
à Françoise-Madeleine Talon, morte sans enfants le 9 décembre 1767; 
2° le 31 janvier 1769, à An ne-Catherine- Louise Baudry de Villénes, veuve 
de Louis de Beauvarlet. Le marquis d'Aligre mourut en émigration à 
Brunswick, le 21 février 1800. Marans et Andilly avaient été érigés en 
marquisat sous le nom d'Aligre, par lettres-patentes de janvier 1777, 



Digitized by Google 



APPENDICE 



305 



registrées au parlement de Paris, le 14 dudit mois. Le marquis d'Aligre 
eut deux enfants : 

I. Étienne-Jean-François-Charlcs, marquis d'Aligre, chambellan de la prin- 
cesse Caroline, reine de Naples, pair de France, président du collège électoral 
du département d'Eure-et-Loir, membre du conseil général de la Seine , comman- 
deur de la Légion d'honneur, né à Paris, le *> férrier 1770, mort vers 1841. 
Il avait épousé : 1° Marie- Adélaïde-Charlotte Godefroy de SennevUle; Louise- 
Charlotte- Aglaé Camus de Pontcarrë. Le marquis d'Aligre n'eut qu'une fille 
du second lit, mariée en 1810 à Michel -Marie, marquis de Pomereu, dont, 
entre autres : Etienne-Marie- Charles de Pomereu, adopté par son grand- père, 
dont il a obtenu l'autorisation de joindre le nom au sien. Il a épousô Mûrie de 
Préaulx. 

n. Catherine-Êtienne-Claude d'Aligre, mariée à Hilaire Rouillé du Coudray, 
marquis de Boissy. 



BEBTIN. 



« Le seigneur de la châtellenie d'Angoulin. » 
Ce flef appartenait à M. Bertin , qui émigra en 1793. 



DE CATTAY. 



« Le seigneur de la terre d'Angliers, défaillant. » 

Charles- François de Cattay, seigneur d'Angiiers et de Chevillon 
en 1789. 

DE CRUSNOL D'LZÈS. 

■ 

Fascé d'or et de sinople. 

« Le seigneur de la terre de Dompierre, défaillant. » 

20 
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« Le seigneur de la terre de Maubec, défaillant. » 

Ces deux terres appartenaient à l'évêque de la Rochelle, François- 
Joseph-Emmanuel de Crussol d'Usés, né à Paris, le 4 juin 1735, sacré 
le 17 juillet 1768. 11 assista à l'Assemblée du Clergé, et mourut en 1789. 



DE WWMRD. 

D'argent, fretlé d'azur. 

« Le seigneur du Pont de la Pierre , défaillant. » 

François-Henri Maynard , seigneur du Pont-de-la-Pierre , capitaine an 
régiment Royal-infanterie, marié à la Rochelle, le 13 février 1744, à 
Marie-Esther Broussard , dont : 

Bénigne-Marie, née à la Rochelle, le 7 septembre 1745. 

François-Henri Maynard est le môme personnage que celui désigné par 
M. Beauchet-Filleau, en sa généalogie de Maynard de Sainte -Flavye, 
sous le nom de Jean , seigneur du Pont-de-la-Pierre, capitaine au régiment 
du Roi, mort en 1760, n'ayant laissé qu'une fille. 



MOUCHARD DE CHAH AN. 

D'azur, au chevron d'or, accompagné de trois mouches 

de même. 

« La seigneurie de Chaban , défaillant. » 

François-Louis-René Mouchard, seigneur de Chaban, né à Paris, le 
18 août 1757, lieutenant au régiment des gardes françaises en 1789, 
devenu successivement préfet de Coblenti, puis de Bruxelles, membre de 
la junte de Toscane, conseiller d'État et intendant général des finances 
et de l'intérieur des départements anséatiques, chevalier de la Légion 
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d'honneur et comte de PEmpire, mort pendant le siège de Hambourg, 
le -23 mars 1814. Il avait épousé Marie-Madeleine Dujon. De ce mariage : 

Cbarles-Marie-Louis Mouchard , comte de Chaban , page de l'empereur, lieu- 
tenant au régiment de carabiniers, chevalier de la Légion d'honneur, mort 
le 18 mai 1819. Il eut de son alliance avec Hélolse-Désirée Harganne un fil» 

Charles-Louis-Marie Mouchard, comte de Chaban, marié le 30 mai 1843 à 
Looise-Palmyre Séguin de la Salle. 



DU POIGET DE NADAILLAC. 

D'or, au chevron d'azur, accompagné en pointe d'un mont 
de six coupeaux de sinople. 

« Le seigneur de la terre de Nuaillé , défaillant. » 

La terre de Nuaillé a longtemps appartenu à la famille le Mastin. 
Elle était passée par suite d'alliance aux du Pouget de Nadaillac. Marie- 
Anne-Françoise-Félicité le Mastin, dame de la baronnie de Nuaillé, avait 
épousé à Surgères, le 1« octobre 1741 , François du Pouget, marquis de 
Nadaillac, baron de Saint-Symphorien et de la Gorce, capitaine de cava- 
lerie, mousquetaire de la garde du roi, mort le 9 juin 1748. 

Le seigneur de Nuaillé, convoqué à l'Assemblée de la Rochelle, est 
probablement leur fils : 

Alexandre-Ro^er-François du Pouget, marquis de Nadaillac, capitaine 
au régiment Royal-Champagne- infanterie, avec rang de major, chevalier 
de Saint-Louis, émigré, mort en 1794. 11 s'était marié : 1° le 7 mai 1776 
à Marie-Jeanne-Françoise de Bragelongne ; 2° le 8 juin 1784 à Rosalie- 
Marguerite-Marie-Thérèse de Rancher de la Ferrière. Cette dame se 
remaria en 1797 à Jean- François de Pérusse, duc des Cars, lieutenant 
général, veuf de Pauline de la Borde. 

Le marquis de Nadaillac laissa du second lit : 

I. ÀnioulOrFrançois-Léopold-Odille-Sigismond du Pouget , marquis de Na- 
daillac, maréchal de camp, inspecteur de cavalerie, député de la Haute -Vienne, 
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chevalier de Saint-Louis, commaudear de la Légion d'honneur, né le 7 janvier 
1787, marié le 14 mai 1817 à Catherine-Marie Mitcbell , dont : 

1° Jeao -François- Albert ; 

ï Q Hogcr-François-Sigismoud; 

3* Jean-Bertrand-Gaston, décédé à Paris, en 182* : 

8° Marie-Claire-Aiigusto-Hélène. 

IL Adélaïde-Rosalie-Ferdinande-Zéphyrinc-Atbénais du Pouget de NadaUlac, 
mariée en 1818 à Jean-Baptiste-Charles-Félix-Henri , marquis de Podenas, prince 
de Cantalupo, colonel de dragons, démissionnaire en 1880. Elle est décédée. 



i 



<( La seigneurie de Bègue. » 



«... Les seigneurs de Charon et de la Grimenaudière (la 
Gremenaudière). . . » 

Us furent représentés par « M" Alexandre-Jean-Baptiste-Marie-Théo- 
dore Cadoret de Beaupreau , écuyer, conseiller du roi, président-trésorier 
de France au bureau des finances de cette ville, faisant tant pour lni que 
pour les seigneurs de Charon et de la Grimenaudière, seigneur des Grandes 
et Petites-Laisses ». 



o Le seigneur des Chaumes , défaillant. » 
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« Le seigneur de la maison du Chiron-Marandeau , dé- 
faillant. » 



« Le seigneur de la terre de Courseau, en la paroisse de 
Saint-Jean-de-Liversay. » 



« La seigneurie et fief de l'Épine, paroisse Saint-Maurice. » 



« Le seigneur de la Gravelle , en la paroisse de Ballon. » 



« Le seigneur de la terre de Mandroux , défaillant. « 



UO APPENDICE. 



I 
i 
I 

a Le seigneur de la châtellenie de Marsay. » 

Cette châtellenie appartenait aux Saint-George, au commencement 
du xviii* siècle; elle a donné son nom à une branche de cette maison 
réfugiée en Hollande par suite de la révocation de redit de Nantes , et 
actuellement établie en Angleterre. 

( Voir la UsU de Saint- Jeon-d'Angely.) 



« Le seigneur de la Motte , défaillant. » 

Le fief de la Motte relevait de Dompierre, et appartenait en 1750 aux 
Massiot. Un membre de cette famille, M. Massiot de la Mothe, assista au 
Ban de Saintonge de 1758. 



i 

« Le seigneur du lief de la Préfoyer, défaillant. » ! 
Le Pré Foyer sur la carte de Cassini. 

I 
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« La seigneurie de Saint- Vivien et Dirac , défaillant. » 

Hector-Louis, comte de Saint -George, -seigneur de Dirac, de Saint- 
Vivien, de Genouillé, de la Berlandière, marié le 16 juin 1752 à Margue- 
rite-Charlotte de Céris, avait vendu les terres de Dirac et de Saint-Vivien. 
Nous ne savons à qui elles appartenaient en 1789. M™ de Saint-George 
assista par procureur à l'Assemblée de Saint-Jean-d'Angely. 

{Voir la listê de Saint- Jean-JAngtly.) 



« Le seigneur de la Vallée. » 
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LISTES DES GENTILSHOMMES 

Présents aux Assemblées Provinciales de février 1789 

N'ONT PAS ASSISTÉ AUX ASSEMBLÉES TENUES LE 16 MARS 

POUR LA CONVOCATION DES ÉTATS-GÉNÉRAUX 



SÉNÉCHAUSSÉE DE SAINTONGE 



SAINTES 



Le texte des convocations, formé de signatures, est tiré de la 
plaquette suivante : 

Procès- Verbal de l'Assemblée des trois Ordres de In province de 
Saintonge réunis au Palais-Royal de Saintes les 5, € et 7 février 4789, 
en vertu des lettres de convocation à eux adressées par les commissaires 
desdits Ordres de la ville de Saintes, rassemblés à r Hôtel de Ville 
le 30 décembre dernier, en conséquence de Vautorisation de M. le 
comte de la Tour du Pin, commandant en chef de la province à 
Saintes. P. Toussaints, 1789, 15 p. in-4<\ (Le titre n'a pas été 
vérifié directement sur l'imprimé.) 
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DE BARBEYRAC DE SAINT-M A (JRICE. 

De gueules, au cheval gai d'argent; au chef cousu d'azur, chargé 
d'un croissant d'argent, accosté de deux étoiles d'or. 

- 

o M. Saint-Maurice de Souvigné. » 

Charles de Barbeyrac de Saint-Maurice, capitaine au régiment de 
Vivarais- infanterie, chevalier de Saint-Louis, inhumé à Saintes, le 
19 avril 1791. Il avait épousé le 18 janvier 1766 Angélique- Pauline 
de Beauchamps, dame de Souvigné, dont : 

I. François- Alexandre, comte de Saint-Maurice, garde marine au départe- 
ment de Rocbefort. Il émigra en 1791 et servit dans l'armée des Princes. Marié 
à Orléans, en 1810, à Aglaé de Neufvy, il eut de cette alliance, entre autres : 

1° Charles-François, marié le 90 mai 1845 à Mareia Carré de la Serrie, mort ' 
le 6 septembre 1849, laissant : a. Gaston; — b. Jeban. 

f° M.uie-Thérèse-Annc ; 

3* Pauline-Féhcie. 

II. Pauline-Sophie, mariée le 7 juillet 1799 à Jean-Cbarles-Rémi de Touialin, 
membre du conseil général de la Charcute 



BERNARD. 



« M. le chevalier Bernard. » 

Il existe plusieurs familles nobles du nom de Bernard en Saintonge, 
en Poitou et en Augouraois. Qui devons-nous voir ici : un Bernard de 
Chavagne, un Bernard de Marigny, un Bernard de Luchet, un Bernard 
de la Pomracrayc, un Bernard de Javeraac ou un Bernard de la Fond ? 
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DE BOBÈNE. 

De gueules, h trois merleltes d'or, $ et 1. 

a M. (le) chevalier de Bobène. » 

Bernard de Bobène, seigneur de l'Épi nière et du Treuil-Ghollet, né 
en 1753, mort en 1833, dont il a été question plus haut. 

{Voir la IÙU de Saint-Jean-d'Angeli,.) 

BI REIH DE C1VBAC 

D argent, au lion rampant de gueules, couronné d'or. 

a M. le chevalier du Bureau. » 

C'est probablement un Bureau de Givrac. Léon Bureau de Civrac 
comparut au Ban de 1758. Un membre de cette famille fut renfermé À 
Brouage en 1794. 

DE CM AL. 

« M. de Chai. » 

DUPAUB DR FAUS8AC. 

« M. Dufaur de Faussac. » 
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EASME DE Lit CROIX. 

D.. . . à trois abeilles d , / et 2. 

« M. Easme de la Croix. » 

Jean Easme de la Croix , capitaine de vaisseau , chevalier de Saint- 
Louis, né en 1761. Il était lieutenant de vaisseau en 1780 et faisait partie 
d'une division en partance pour Saint-Domingue. M. Easme de la Croix 
mourut le 5 mars 1843. 

Son 111», Jean-Pierre Easme de la Croix, lieutenant de vaisseau en retraite, 
chevalier de la Légion d'honneur, habite Royan. Il a une Aile, mariée à Eugène 
Bérar, lieutenant de vaisseau. 



DE «LENE8T. 

D'argent, à quatre flèches empennées de sable, 2 et 2; écartele 
de même, a trois flèches empennées de sable, $ et 4. 



» M. Deglanest. » 

Est-ce Pierre de Glenest de Barret, présent au Ban de Saintong^ 
de 1758, ou François de Glenest, seigneur de Magnac, qui assista par 
procureur à r Assemblée d'Angoulème ? 

Nous tenons à indiquer que le texte des armoiries données ci-dessus est 
tiré de r Armoriai de 1696. 
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DE LA AGE aliàs DELA ACE. 

D'azur,, au chevron d'or, accompagné en chef de deux roses 
tigées et feuillées de même, et en pointe d'une main fermée 
soutenant un faucon aussi d'or. 

« M. Delaage de Saint-Germain. » 

Jean-Étienne, capitaine au régiment Colonel-Général-cavalerie, cheva- 
lier de Saint-Louis , frère d'Anne-Jérôme, qui a voté* à l'Assemblée du 
16 mars à Saintes. 11 épousa Marie-Madeleine-Thércse Maurice de Sentout, 
dont postérité indiquée plus haut. 

Il est regrettable que pour rétablissement des branches descendues de 
Jérôme de Laage, oncle d'Anne- Jérôme, l'électeur de Saintes, nous nous 
soyons servi de renseignements incomplets, même erronés. A côté de ce 
• regret , nous vient la satisfaction de pouvoir rectifier ici des noms altérés, 
de combler des lacunes importantes et de présenter cette filiation entiè- 
rement recomposée d'après de meilleures sources. 

Notre nouveau travail rectificatif annule la page 84 à partir de la 
quatrième ligne. 

2*, 3° et 4°. Les branches de Laage-Robillard, de Meux et de la Rocheterie, 
descendues de Jérôme de Laage de Meux , seigneur de Vouzon et de la Motle- 
Beuvron, en Orléanais, conseiller secrétaire du roi, receveur des tailles de l'é- 
lection d'Orléans, convoqué en 1789 à l'Assemblée de la Noblesse du bailliage de 
cette ville. Jérôme était né à Saintes , le 7 août 1730 ; il épousa le 23 juillet 1745 
Marie-Adélaïde Faure, et mournt à Orléans le 23 octobre 1804 , laissant sept 
enfants , savoir : 

I. Charles-Marie-Jéromc , baptisé à Saintes, lo 46 août 1747; 

II. Pierre-Alexandre de Laage, seigneur de la Motte, directeur des fermes 4 
Orléans, présent a l'Assemblée do la Noblesse de cette ville en 1789, mort le 
98 septembre «819 , auteur de la branche dite de Laage-Robillard, établie en Sain- 
tonge. De son mariage avec Marie-Anne Tassin de Montai gu vinrent trois enfants : 

!• Marie-Alexandre, marié à Gabrielle Robillard de Cbàteau- Gaillard, 

dont: 

a. Gabrieile, religieuse à Château-Gaillard ; 

b. Paul , marié à Catherine-Valérie de Lasalle ; il» habitent Liboume. De 
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leur union : 1° Alexandre , marié a Marie Vallet de Payraud ; — 2° Agathe , 
mariée à Félix Clause! ; — 3° Valérie, mariée à Edouard Dur and de la Vaux- 
Martin ; — 4° Eugénie ; — 5» Gabrielle. 

c. Sigisbert, marié à Marie-Claudine-Êlisaheth le Gardeur de Tilly. Leur 
résidence est Bellevue , commune de Juicq; ils ont quatre enfanta : 1° Hé- 
lène, mariée à Charles Lalande; — 2» Marie; — 3» Théophile, marié à 
Marie Louveau de la Règle; — 4» Estelle -Alexandrie. 

d. Albin, qui habite Mongaugé, commune de Cbérac; il a épousé Alix 
Desprez d'Ambreuil, dont neuf enfanta. 

2- Marie-Madeleine, mariée en 1791 à Albin Raguenet de Saint-Albin, morte 
le 20 janvier «31 ; 

3« Marie- Alexandrine. morte sans alliance en 1847. 

HI. Antoine-Rose de Laage de Meux, né à Saintes, le 30 août 1749, présent à 
l Assemblée de la Noblesse d'Orléans, auteur de la branche de Meux, fixée en 
Orléanais, marié : I- le 8 janvier 1774 à Françoise l'Huilier; 2° le 4 février 1777 a 
Marie-Françoise Pasquier de Lumeau. 

Du premier lit : 

f Marie-Félicité, mariée le 31 mai 1791 4 Gabriel-Pierre Baguenault de 
Viéville, morte le 3 novembre 1824. 

Du second lit : 

2- Jean-Baptiste-Jules, marié le 10 février 1801 à Victorine Mingre de 
Soras, décédt' sans postérité , le 13 janvier 1802 ; 

3» Edouard-François, marié le 19 février 1810 à Aglaé Jacques de Main- 
ville , dont entre autres : 

a. Albert-Jean-Marie, marié le 5 juin 1845 4 Pauline-Jeanne-Rosalie de 
Laage de Bellefaye, dont : 1» Edouard ; - 2» Arthur ; - 3» Marie ; — 4« Ge- 
neviève; — &• René-Bruno. 

6. Marie Gabriel- Alfred, maiiéen février 1851 à Alix-Françoise-Perrine 
Bacot de Romaud, dont : !• Thérèse; — 2» Lucie; — 3- Antoinette; — 
4" François-Jules. 

c. Marie-Félicie-Lydie, mariée le 9 octobre 1832 à Alfred de Gyvès, morte . 
le 27 avril 1849; 

d. Marie-Clotllde-Irène , mariée le 21 décembre 1846 à Léopold Des- 
jobert. 

4° Hilatre-Stanislas , marié le 25 février 1811 à Clotilde-Henriette Prou- 
vansal de Saint-Hilaire , mort le l w janvier 1857. De son mariage vinrent : 

a. Antoine-Alexandre-Joël , marié le 2 mai 1838 à Flore de Grémion ; 

b. Françoise-Marie-Léonie, mariée le 17 mai 1836 à Jean-Baptiste- 
Hippolyte Domet ; 

r. Antoinc-Êdouard-Loais, lieutenant de vaisseau en retraite, chevalier 
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de la Légion d'honneur, marié le 31 avril 1852 à Adélaïde de la Taille , 
dont . 1° Mat k- Henri-Georges; — 2° Marie- Adéluide-Noeini. 

d. Marie - Anne • Elisabeth , mariée le 30 décembre 1844 à Louise- 
Alphonse de Bodinat; 

e. Amable- Anatole, marié le 15 avril 1857 à Eslher Colas des Francs, 
dont : 1- Paul ; - 9- Marie-René. 

f. Marie-Charlotte, mariée le 89 avril 1846 à Maric-Cabriel-Henri de la 
Taille; 

g. Marie-Clotilde-Cabrielle, mariée le 30 avril 1851 à Marie-Charies- 
Henri Pasquier de Lumcaa. 

5» Mario-Hortense, morte sans alliance , le 4 janvier 18W ; 

6» Marie-Antoinette, mariée le 4 juillet 1808 à son cousin germain Jean- 
Casimir-Louis-Mari<slosepb de Gaillard d'Escures, morte le 96 juin 1893; 

7« Marie-Clémentine, morte le 1t novembre 17^6. 

W. Jean-Baptiste de Laage de la Rocheterie, officier au régiment d'Anxerrois- 
infanterie, puis garde du corps du comte d'Artois , présent à l'Assomblée delà 
Noblesse du bailliage d'Orléans en 1788, auteur de la branche de la Rocheterie, 
fixée en Orléanais, né à Saintes, le 13 décembre 1750, marié le 18 janvier 1785 
à Marie- Adélaïde Midou de Plaie, mort le 94 juin 1&:u>. M"<« de la Rocheterie 
décéda le 31 janvier 1810, laissant trois enfants , savoir : 

I* Jean-BaptisteJéromc-Casirair, marié le 11 mars 1807 à Marie- Florence 
Pasquier de Lumeau , morte le 30 septembre 1837. M. de la Rocheterie mourut 
le 93 septembre 1849. Il eut de son mariage : 

Jean-BaptiHte-François-Léon , marié le 18 avril 1836 à Marie-Aagustine- 
Nelly Mingre de Noras, dont : Léon - Pierre -Marie -François -de -Sales- 
Maxime. 

3" Joséphine-Adélaïde, morte sans alliance, le 99 janvier 1854; 

3° Marie-Louise-Augustioe , mariée le 19 décembre 1825 à Auguste-Charles 
Nicolas Parent du Chàtclet, morte le 16 janvier 1836. 

V. Marie-Sopliie-Angélique, née le 9 juillet 1759; 

VI. Marie Victoire- Angélique, née à Orléans, le 3 juillet 1765, mariée le 
19 juin 1789 à Paul de Gaillard, seigneur d'Escures et du Poutil , morte le 8 fé- 
vrier 1788; 

vn. Marie-Rose-Mélanie, née a Orléans, le 5 février 1774, morte le 19 mars 
1794. 

5° La branche de Rellefaye, formée par Clément de l-aoge, seigneur de Belle- 
fa je, de Brie-sur-Marne, de Gaumont, de la Barre, conseiller-secrétaire du roi, 
fermier général, mort sur l'échafaud révolutionnaire, le 8 juin 1794. U avait 
épousé le 99 août 1758 Marie-Madeleine de Hecre , dont : 

I. Clément-François-Philippe de Laage de Bellefaye, fermier général, mori 
en 1894. Marié en 1784 à Anne-Jeanne^oscpbc-Antoinette Duruey, il eut de cette 
union : 
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I* Clétnent-Marie-Josepb , receveur principal des douanes à Rouen , che- 
valier de la Légion d'honneur, marié en 1818 à Virginie Cbaptal de Chante- 
loj^», dont : 

a. Léon , marié à M»« Lhertullier ; 

6. Henri , auteur du livre des Esprits et d'autres ouvrages sur les 
sciences occultes; 

c. Marie, mariée à M. Levavasseur; 

d. Léonie , mariée à M. le baron de Pingueriin. 

* Clément -Jean -Gustave, sons-préfet de Saint-Omer, démissionnaire 
en 1880, chevalier de la Légion d'honneur, mort le 45 janvier 1888. Il avait 
épousé le 19 mai 1816 Rosalie de Heere de Beauvoorde , dont : 

a. Jean-Gustave-Clément , prêtre de la compagnie de Jésus ; 

b. Clément-Josepb-Bruno, prêtre, vicaire de Saint-Pierre-te-Puellicr 
à Orléans; 

c. Eugénie-Marie-Clémentine, mariée le 4 avril 1839 à Joseph-Bruno- 
Marie -Constantin Kervyn, baron de Lettenhove. 

d. Auguste-Marie-Clémenl-Joseph, marié le 6 juin 1848 & Léo nie-Marie- 
Françoise de Han. Il habite Bruges. De son mariage : 1° Clémentine; — 
9* Clotilde ; — 3» Edmond ; — 4° Marie. 

e. Pauline-Jeanne-Rosalie, mariée le 5 juin à Albert-Jean-Marie 
de Laage de Meux. 

3° Clémentine, mariée en 1808 à Albert , comte de I^xav-Marnésia. 

IL Fortuué de Laage de Bellefave, passé aux colonies, marié deux fois, mort 
sans enfants en 1894 ; 

III. Marie-Thérèse de Laage de Bcllefaye, mariée à M. le marquis de Ville- 
neuve de Veoce, pair de France sous Louis XVIII. 

Les branches de Meux, de la Rocbeterie et de Bellefaye portent : daxur f au 
chevron d'or, accompagné en chef de deux rosée d'argent, tigées et feuilUes de 
«mopfe, et en pointe d'une main fermée soutenant un faucon au naturel. 

Une dernière remarque en forme d'errata : Pierre-Louis, second fils d'Anne- 
Jérôme, né a Saintes, le 94 juillet 1778, aurait épousé M u * Cadenet, créole de 
Saint-Domingue, tandis que d'après nos premières notes sa femme serait 
M 11 * Vand anime 

{Voir tes listes de Sainte* et de SainUJean-dAngelg.) 



■ 
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De sable, au lion d'or, couronné d'argent. 



« M. le marquis de Vallée. » 

Jacques-lsaac, appelé le marquis de Vallée, meslre de camp de ca- 
valerie, colonel du régiment de Nassau-Sieghen. Nous lui 
un fils : 

Edmond-Jacquen-baaoOliyier, né le M février 1771. 

(Voir la liitt de Saintu.) 



SAINT- JEAN- D' ANGE LY 



Le texte des convocations à l'Assemblée Provinciale est emprunté 
à la plaquette suivante : 

Extrait des registres de VOrdre de la Noblesse de la sénéchaussée 
de Saintonge, séante à Saint-Jean-tfAngely, et des délibérations 
prises par les trois Ordres dans V Assemblée tenue le 4 février nso; 
en conséquence de l'autorisation de M r le comte de Latour du Pin, 
commandant en chef de la Province. La Rochelle, P. L. Chauvet, 4789, 
26 p. in-4°. Nous n'avons pas tenu compte de la mauvaise ponctua- 
tion qui se fait remarquer dans ce document. Il est vrai que nous 
possédons seulement une copie de la plaquette imprimée chez 
Chauvet, et les inexactitudes de l'intitulé comme les négligences 
de la ponctuation peuvent provenir du copiste. 
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DE L'AIMÉ dlihs IiAINÉ. 

D'argent, h la fasce de sable, accompagnée de trois molettes 

d'éperon de même. 

« M. (te) chevalier de PAiné. » 

11 assista en personne à l'Assemblée réunie à Angoulôme pour les 
États-Généraux. 



DU BOUSQUET D ARCEMCE. 

D'or, h la croix vuidée de gueules. 

4 

« M. du Bousquet d'Argence. » 
« M. du Bousquet d'Argence. » 

■ 

Cette famille a fourni trois personnages à P Assemblée Provinciale : un 
seul a assisté à l'Assemblée relative à la convocation des États-Généraux. 

( Voir la liste de Saint-Jean-dAngely.) 

■ 

DE BREMOMD D'ARS. 

Dazur, h l'aigle éployée d'or, au vol abaissé, languée de gueules. 

« M. le comte de Bremon d'Ars de Paillé. » 

Philippe-Antoine de Bremond de la Lande de Clavière, baron de Paillé, 
marié : 1° à M«« d'Aite de Nesmy; 2» à Marie-Suzanne de Goullard. Il 
avait acquis une partie de la baronnie de Paillé de François-Louis-Henri 

21 
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de Lostange , marquis de Saint-Àlvère. Le baron de Paillé assista à l'As- 
semblée tenue à Poitiers pour la convocation des États-Généraux, et 
mourut vers 1820, le dernier de sa branche, séparée de la souche commune 
depuis le xvi« siècle. 

(Voir Us listes de Saintes et de SaitU-Jean-d' Angely.) 

CHAPITEAU DE GUISSALLE. 

D'axwr , h trois étoiles d*or , rangées en fasce, accompagnées de trois 
chapiteaux de même, t en chef etf en pointe, celui de la pointe 
soutenu d'un croissant d'argent 

« M. Chapiteau de Guissalle. » 

Salomon Chapiteau de Guissalle fut présent au Ban de Saintonge en 
1758 ; il assista en personne à l'Assemblée du 16 mars 1789 réunie à An- 
gouléme. 

La famille Chapiteau de Guissalle et de Rétnondias est encore représentée dans 
le département de la Charente. 



DB CHATRIE. 



« M. de Chatrie l'aîné. » 



« 

DE CONTY. 

D'azur, h la croix pattée d'argent , cantonnée de quatre roses 

d'or. 

« M. de Conty. » 

Est-ce Louis-Georges de Conty de la Poitevinière , seigneur de la Ga- 
renne-Aubert, etc., présent à l'Assemblée du 16 mars 1789, à Poitiers, 



Digitized by Google 



ou Louis-Chartes de Conty, chef de bataillon en retraite en 1817, né le 
7 août 1765 à Mougon? 



DE FBÉTARD. 

De gueules, fretté d'argent. 



« M. 0e) chevalier de Gadeville. * 

Deux Frétard de Gadeville avaient figuré à l'Assemblée Provinciale; 
on seul a comparu à 1* Assemblée du mois de mars pour les États-Géné- 

^ V oit* lç$ s tç$ t f%t t*-5 ci Sti tu t m J *4 ^^r?^y . ) 



DE GÉRARD. 

D'azur, h trois chevrons d'or. 

» 

« M. de Gérard de Néré. » 

Probablement des Gérard de la Valade , dont nous avons ci-dessus 
indiqué les armoiries. 



DE LA LAURENCIE. 

D'azur, h l'aigle éployée d'argent, le vol abaissé, becquée 

et membrée d'or. 

« M. (le) chevalier de la Laurencie, fondé de procuration 
de Mesdames de Courserac , de l'Effort et de Chièvres. » 

Il existait en 1789 un trop grand nombre de membres de la famille de 
la Laurencie pour qu'il rat possible de déterminer avec certitude celui 
U est question ici. 

[Voir tes listes de Saint' Jêan-d'Ânaelu êt de la Rochelle \ 
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DE LESCOIRS. 

Coticé d'or et dïazur de dix pièces. 

« M. le marquis de L'Escours de Puygaillard. » 

Charles, marquis de Lescours, seigneur de Puygaillard et d'Oradour-" 
sur-Glanne en partie, assista en personne à l'Assemblée du 16 mars 1789, 
à Poitiers; il émigra et fit la campagne des Princes. 

(Voir la liste de Saint-Jean-d Anatlu ) 



VIENNOT DE VAUMâNC. 

De gueules, au lion grimpant d'or; au chef d'argent , chargé 
d'une rose de gueules, accostée de deux grappes de raisin 
de pourpre. 

■ 

a M. Vienot de Vaublanc père. » 

Probablement le père des deux électeurs de Saint-Jean-d'Angely. 

(Voir la liste de Saint-JeainTAngcly.) 



SÉNÉCHAUSSÉE DE LA ROCHELLE 



N'ayant pas découvert les Procès- Verbaux de l'Assemblée Provin- 
ciale réunie à la Rochelle au mois de février 4789, nous ne pouvons 
établir le même travail pour cette sénéchaussée que pour la séné- 
chaussée de Saintonge. 
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LISTES DES POSSESSEURS DE FIEFS 

Assignés pur les lieutcninls (jénéniui des Bâilliîujcs secondaires 

QCl 

NE SE SONT PAS PRÉSENTÉS AUX ASSEMBLÉES 

TENUES POUR LA CONVOCATION DES ÉTATS-GÉNÉRAUX 



SÉNÉCHAUSSÉE DE SAINTONGE 



SAINTES 



BAILLIAGE DE TAILLEBOURG 



IM TOUCHE. 



« M. Detouche, seigneur de Saint-Bris. » 
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A PPENlUCE. 



JOLI D 4I S8T. 

D'azur, au chevron d'or, accompagné de trois trèfles d argent , . 

2 et 1. 



« M. d'Àussy, seigneur de Nantillé. » 

César -Jean Joly d'Àussy, seigneur de Nantillé et de Pellouaille, 
commissaire provincial des guerres de la généralité de la Rochelle , en 
résidence à Saint- Jean-d'Angely, chevalier de Saint-Louis, né à Niort, le 
22 décembre 1751. M. Joly d'Àussy ne put produire ses titres en temps 
ottle pour prendre part aux travaux de P Assemblée du 16 mars 1789. 
Au mois de juillet suivant il obtint du roi des lettres patentes confir- 
matives de sa noblesse. Il avait épousé le 10 juillet 1787 Julie du Bois 
de Landes, et mourut à Pellouaille, le 8 mai 1825, laissant : 

I. Alcxandre-Guillaumc-Hippolyu.' Joly d'Aussy, chevalier d'Aussy, auditeur au 
conseil d'État et sous-préïct de la Rochelle sous Napoléon l ,r , membre correspon- 
dant de l'Institut historique de France et de plusieurs Académies, auteur de di- 
vers ouvrages sur la province, né à PelU-uaille, le 6 janvier 4790, marié le 
8 janvier 1888 à Adélaïde Dutertro, dont postérité. Il habite la ville de Saint- 
Jeun-d'Augely. 




« M. de Sociando, seigueur de la Vallée. » 

Cette famille était représentée aux Nouilleis, en 1840. 
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DE LA TREflOILLE. 

m 

m 

D'or, au chevron de gueules, accompagné de trois aigleUes d'azur, 
becquées et membrées de gueules, â et 1. 



« S. A. Mme la duchesse de la Tremoïlle, dame du bail- 
liage de Taillebourg. » 

» 

Sans doute Marie-Hortense-Victoire de la Tour de Bouillon , veuve 
depuis 1741 de Charles-Àrmand-Renô, duc de la Tremoïlle. 

Son fils. Jean-Bretagne-Charles-Godefro y, duc de la Tremoïlle et de Tbouars, 
fut convoqué à l'Assemblée de Saintes. 

(Foir la listé de Saintes.) 



« M. de la Verné, seigneur de Berneré. » 

U y a là sans doute une erreur de copiste. On doit voir probablement 
« M. de Chastenet, seigneur de Berneré » qui assista par procureur à 
l'Assemblée de Saint-Jean-d'AiifreW. 

(Voir la lisle de Sainl-Jeati-d'Anaelu ) 
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BAILLIAGE DE TONNAY-CHA RENTE 



DE «RIMOIARD. 

« 

D'argent, fretlè de gueules de *ix pièces; au franc quartier 

d'azur. 

« Le sieur Grimoire, seigneur de la terre et seigneurie de 
l'Hoinmée. » 

Noos ignorons à quel membre de la Camille de Grimouard apparte- 
nait l'Hommée en 1789. 

Cette famille a de nombreux représentants en Poitou et en Saintonge. 

m 

m 

- 

DE LA TASTE. 

De gueules , h la croisette d'argent en abîme, accompagnée de trois 
colombes de même, 2 en chef et 4 en pointe. 

a La dame veuve du S' de la Taste , propriétaire de la 
seigneurie du Châtelet. » 

Jean-Jacques de la Taste, seigneur du Châtelet et de la Furaelière, 
conseiller du roi, président de l'élection de Saintes, était mort le 23 août 
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1782; c'est sa veuve, Catherine Dangibaud d'Averton, dame de Rabayne, 
qui fut assignée par le lieutenant général de Tonnay-Charente. De son 
mariage vinrent : 

L Jeanoe-Marie-Elisabeth , mariée le $0. janvier 1785 à Pierre-René-Auguste, 
marquis de Breraond d'Ars, appelé le comte Pierre de Bremond d'Àrs, députe 
de la Noblesse de Saintes aux Etats- Généraux. Cette dame est morte le 5 jan- 
vier 1829. 

n. Jean-Claude, marié à Sophie Chédaoeau , dont : 

1« Aristide r raarié à Louise-Adèle Fromy, actuellement sa Tente. Q eut de 
cette union : 

a. Charles-Aristide, contrôleur des contributions directes à Saintes, 
marié à Marie-Cécile Bienvenu, dont : 1° Louise-Cécilo ; — 1° Aristide- 
Roméo-Bénigne. 

(l. Roméo , lieutenant au 2Ai régiment de ligne, chevalier de la Légion 
d'honneur; 

c. Alfred , sous-lieutenant au 74* régiment de ligne. 
2° N., Aile, décédée, 
m. Pierre, marié à If* Peraud , dont il a en : 
I e Clémence, veuve de M. Lambert; 

2° Isaure , mariée à Joseph-Marc-Antoine, marquis de Cumont, ancien 
officier de marine; elle est décédée. 

IV. Marie-Elisabeth , mariée le 28 octobre 1783 à Jean-Célestin Gillis. 

V. Eustellc , mariée le i& juin 1789 à Charles-Alexandre Bidé de Maurville de 
Langlc , lieutenant de vaisseau , chevalier de Saint-Louis. 

Une branche de la famille de la Taste habite rtlc de Jersey. 



BAILLIAGE DE L'ILE D'OLERON 



D IIGA. 

« Dame Marie- Adrienne de Griou, veuve de M«"« d'Eauga , 
pour sa seigneurie de Bussac en ladite lie. » 

Cette dame est morte à Bussac pendant la Révolution : son mari 
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appartenait-il à la famille d'Auga, en Béarn, dont les armoiries sont : 
Écartelé : au 4 et 4 de gueules, h trois fasces d'argent; au 2 et S 
d'azur, au lévrier courant et contourné d'argent, la queue re- 
troussée ? 



ni; GOURGUES. 

D'azur, au lion d'or, lampassé et armé de gueules, entre 
deux étoiles aussi d'or. 



<i M™ de Gourgue , chevalier, conseiller du roi en ses 
conseils, président au parlement de Paris, — pour la 
baronnie de Rabaine en cette isle. » 

Armand -Guillaume- François de Gourgues, marquis de Vayres et 
d'Aulnay, comte de Bouret, conseiller du roi en ses conseils, président 
au parlement de Paris, né le 10 juin 1786, guillotiné le 30 avril 1704. 
Il avait épousé : 1° en mai 1756 Élisabeth-Olive de Laraoignon , dont il 
n'eut pas d'enfants ; 2° Agnès-Catherine Pinon. De ce mariage vinrent : 

I. Agnès-Françoise, mariée en 1799 à Guy-Jacques, comte de Bullion ; 

II. Armand'Domiuique-ADge-Louift, pair de France, gentilhomme ordinaire do 
la chambre du roi , député de Tarn-et-Garonne sou* la Restauration. M épousa en 
1809 Albertinc de Montboisaier, dont : 

!• Albcrtioe-Françoisc-Paulino, mariée en janvier 1935 à 
Roger-Josepb-Paul, comto de Preissac; 

9° Agnès^abrielle-Mélanie, mariée le 4 août 1840 à 
de Grailly ; 

3* Agnès-Alice; 

4» Eugénie-CécileJacqueline, mariée à Albert , baron de Bon;. 



III. Auguste-François, marquis d'Aulnay, marie le 12 avril 1819 à Aimar- 
dine-Henriette-Èmile de Fouquet, mort le 9 Juin 1839. Il eut trois enfants, 
savoir : 

1» René-Dominique, marquis de Gourgues, marié à Pauline de Meyroonet, 
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*> Dominique- Armand , marié à Jenuy de Cbazeiles , sans postérité*; 
f Aimar-Charles, mort en I8SI. 
IV. Anne-Joaepb , mort en 1802. 

Une branche de la famille de Gourgucs habite Bordeaux et lo Périgord; elle 
t'8t notamment représentée par Alexis-Joseph-Dominique , vicomte de Gourgues , 
savant numisniatiste et archéologue. 



BAILLIAGE DE BROUAGE 



DU PLESSIS-RICHELIEU (VI6KEBOT). 

D'argent f h trois chevrons de gueules, qui est du Plessis-Richelieu; 
primitivement d'or, à trois hures de sanglier de sable, qui est 
Vignerot. 

« MF le duc de Richelieu, seigneur-engagiste du présent 
siège. » 

Louis-Antoine- Sophie du Plessis, duc de Richelieu et deFronsac, 
pair de France, premier gentilhomme de la chambre du roi, chevalier 
de ses Ordres, lieutenant général, noble génois, etc., etc., né le 4 février 
1796, mort en 1791. Il avait épousé : lo le 25 février 1764 Adélaïde- 
Gabrielle de Hautefort, morte le 3 février 1767; î° le 20 avril 1776 
Marie-Antoinette de Galliffet. 

Du premier lit : 

I. Armand-Emmanuel-Sophie-Sepiimanie , duc de Richelieu, pair de France, 
ministre, membre de l'Académie française, né le 25 septembre 1766, marié le 
6 décembre «782 à Rosalie-Sabine de Rochecbouart , mort sans postérité, 
le 18 maj «822. 
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Du second lit . 

II. Annan de-Karie- Antoinette , née le 97 juin 1777, mariée à An toiue-Pi erre- 
Joseph Chapelle, marquis de jùmilhac, lieutenant général, dont la descendance 
a été substituée aux nom e| armes des du Plessis-Richelieu par lettres patentes 
du 19 septembre 1825; 

IU. Simplicie-GabrieHe-Armaude, née le i novembre 1778, mariée à Hippoîyte, 
marquis de Montcalm-Goxoo, maréchal de camp, député, chevalier de Saint-Louis. 



SÉNÉCHAUSSÉE DE LA ROCHELLE 



BAILLIAGE DR ROCHEFORT 



ANDRIEUX. 

« M. Andrieux, co-seigneur de Saint - Laurent - de - la - 
Prée. » 



CHADEAU DE LA CLOCHETEBIE. 



<( Le dame veuve de la Clocheterie , en son logis du 
Treuil, paroisse de Fouras. » 
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Louis Chadeau, chevalier de la Clocheterie, capitaine de vaisseau, avait 
été tué glorieusement sur le vaisseau l'Hercule, dans le combat du 
12 avril 1782. Sa veuve, Louise de Chavagnac, née en 1755, épousa en 
secondés noces Louis Froger, chevalier de PÉguille, appelé le comte de 
Froger, capitaine de vaisseau, chevalier de Saint-Louis. 



MAUDET. 



« M. Maudet, seigneur des Broussailles, en la paroisse de 
N.-D. de Rochefort. » 



F1W DE L'APPENDICE. 
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ERRATA 



Un livre comme le nôtre aurait besoin d'un addenda. Ui dernière page 
à peine imprimée , des renseignements nouveaux viennent combler les 
lacunes , rectifier les erreurs des pages précédentes ; Y addenda s'enfle 
au point de former la matière d'un volume; il exige à son tour un com- 
plément pour son propre compte. Nous sortirons de cette difficulté en ne 
donnant point les additions que nous avons déjà recueillies, et, nous en 
rapportant à l'indulgence comme à l'intelligence de nos lecteurs, noua 
nous bornerons il placer, sous forme d'errata, les observations suivantes : 

ACHARD- JOUMARD , page 2, ligne 13. Nous avons assigné par erreur au mariage 
d'Anne-Constance Acbard-Joumard de Balanzac avec Claude-Jean- Baptiste, ri- 
comte de Tnrpin, la date du 24 juillet 4780 : cette date est celle du baptême de 
leur fille Elisabeth -Julie-Constance- Céleste. Nous avons déjà mentionné ce 
lapsus eal<vmi à l'article de Tnrpin, page 139. 

DE LA BARRE RE YE1SSIERE DE LARHIYACX, page I1 t ligne 16. A l'énoncé 
de» armoiries deeGuitonde Manlevrier, au lieu de lampassé, lire : langue. 

DE la BAUME-PLUV1NEL, page 11. Dans l'énoncé des armoiries supprimer Vs 
d'hermine. 

DE BEAL'CHAMPS, page II. Supprimer dans la description des armoiries, 
* comme inutiles , les mots : becquée et membrée de mime. 

DE blois DE ROUSSiLLON, page Si , ligne tt. Nous avons dit que te comte de 
Blois de Roussillon était l'un des secrétaires de l'Ordre. Il est à croire cependant 
qu'il en fut plutôt l'un des commissaires. Le procès-verbal du 8 août 1789 offre 
à ce sujet de l'ambiguïté. 

DU Bois de 8ACVT-MAADÉ , page H. Les armoiries de cette famille sont plus 
généralement indiquées : (for, à trois tourteaux de gueules. 

DE COUTRAY DE PRADEL, page 51. Ajouter : aliûs DE COURTRAY. 

DE CUMOîfT, page 55, ligne A Sillé4e-Guillaume n'est pas en Anjou, mais au 
Maine. 
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FAUCHER DE LA LIGBR1B, page 60, ligne 18. Paul-Sidrac-Ernest , chef de sa 
famille, est connu sons le nom de marquis de Faucher. 

de LA FITTE , page 61 . Lire Hermine sans a. 

LE FOURE8TIER DE LA ROMADE . page 63. Variante dans les armoiries : for- 
gent, au lion couronné de gueules. 

DE GC1TARD, page 75, ligne 3a. Bretinaud, lire : Bretinauld. 

DE LAAGE, page 84 Cette page, à partir de la *• ligne, a été complètement 
remaniée, d'après de nouveaux documents. — Voir l'jlppem/tce, page 316. 

DE LAFUTZGN DE LA CARRE, page 85. Il eût été sans doute plus rationnel 
d'écrire DE LA FUTEUN ; mais uous avons dû respecter la forme adoptée 
par les représentants actuels de la famille. 

DE LA MARTHONIE, page 99. jadis Mondot de la Martbonje. Depuis une époque 
ancienne le nom patronymique a disparu. 

mossion DE LA GONTRIE, page 108, ligne il. Marie-Henriette , ajouter : Char- 
lotte. 

LE MOTIVE DE FLÉAC, page 109, ligne 16. M. Le Moyoe de Fléac. Supprimer les 
malencontreux guillemets. Cet électeur ne figure point dans la liste imprirao* 
par Toosaaints. Sa signature se voit au bas du procès-verbal du 3 août. Le» 
guillemets sont réservés au texte senl de la liste imprimée. 

DE Raymond , page 121, ligue 8. Jean Raymond de Lalande. . . supprimer le trait 
d'union maladroitement placé entre le prénom Jean et le nom patronymique : 

DE TURPIN DE JOUHB, page 140, ligne 96. Le chef de la branche de Thomeille, 
Jacques-Gaspard, porte le titre de comte de Turpin. 

DE VASSELOT DE LA CHAINA YB ET DE REGNE, page 143, ligne 6. Alexandre 

Green, vicomte de Saint-Mareault , lire : Auguste-Alexandre. 

LE MOYNE DE SÉRIGNT, page 198. Nous ne savons à quelle inadvertance altri- 
- buer Terreur qui s'est glissée dans la description des armoiries de cette famille : 
les roses sont d'or et non d'aroenl. M. Emile de Sérigny voudra bien ne pas 
trop noua reprocher cette faute. 

DE LA GDAR1GUE, p. 956. Ajouter : DE LA TOURNERIE ET DE SA VIGNY, 

comme à la page 79. 

DE MAURES DE MALARTIC, page 270, ligne 18. Mettre Châlon-sur-Saùne sans 5, 
et non Chàlons. 
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L astérisque sert à distinguer les familles qui n'ont pat voté aux Assemblées 

pour les États-Généraux, 
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de l'Abadie, 225. 
d'Abzac, 1, 147. 

Achard - Joumard et Achard - Jou- 

mard-Tizon d'Argence, 2, 148. 
d'Aiguières, 2. 

* de l'Ainé, 321. 
Alexandre d Hanache, 226. 

* d'Aligre,304. 
Amelot, 148. 

Ancelin de Saint-Quentin et de la 

* Garde, 4, 149, 226. 

* Andrieux, 332. 

Angevin de la Revétison, 149. 
d'Anglars, 150. 
des Arnaux, 5. 
d'Asnières, 5. 
d'Aubenton, 150. 

Aubert deBardon deCourserac, 151 . 

Aubert du Petit-Thouars, 6. 

d'Aubigny (de Morell et de la 
Broue), 152. 

* d'Anga, 329. 



d'Auray de Brie, 6, 153, 227. 
d'Auzy, 7. 

d'Aymar d'Alby de Châteaure- 
nard, 7. 

Aymer de la Chevalerie, 153. 

de Bachoué, 8. 

BariifTede Vaujompe, 9. 

Ballias de Laubarède, 9. 

de Barbeyrac de Saint-Maurice, 9, 
313. 

de la Barre de Veissière de Larri- 
vaux, 10. 

Bartbon de M ont bas, 154. 

Baudouin de la Noue, 227. 

de la Baurae-Pluvinel , 11, 154. 

de Beauchamps, 11, 155. 

de Beaucorps, 12, 155. . 

de Beau mont, 13. 

Beaupied de Clermont, 14 , 228. 

de Beaupoil de Saint-Aulaire, 14. 

22 
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de Begcon de Sainte- Mesme, 16, 
156. 

Béraud du Pérou, 17. 

* Bernard, 313. 

Bernard de Chavagne, 157. 
de Bernard de Marigny, 157. 
Beroardeau de la Briandière, 18. 
de Berihelot du Gouret, 18. 
leBerthon de Bonnemie, 19. 

* Bertin, 305. 

de Beynac , 157, 338. 

Bidé de Maurville, 20, 158. 

de BiLTOt de Baulon. 21. 

de Blois de Roussillon, 21, 158. 

de Bobène, 158, 314. 

du Bois de Cour val, 150. 

du Bois de la Gravelle, 22. 

du Bois de Saint -Mandé et de 

Landes, 22, 160. 
Boisseau de la Galernerie, 162. 
de Bonnefoy de Bretauville, 23. 
de Bonnevin, 23. 

Boscal de Réals de Mornac, 24, 

162, 229. 
Bouchard d'Esparbez de Lussan 

d'Aubeterre, 25, 163. 
de Boudens de Vanderbourg, 26. 
Boudon de la Combe, 26. 
de Bouet du Portai, 27. 
de Bourdeille, 163. 
Bourdon d'Ombourg, 229. 
de Bourran-Douzon , 28. 
du Bousquet d'Argence, 164, 321. 
de Boussard, 29, 165. 
Boutiron de la Gravelle, 230. 
du Bouzet, 29. 
Boudtat de Sélines, 230. 
de Brécey, 231. 

de Bremond d'Ars, 30, 165 , 321. 



Bretinanld de Saint-Srurin et de 
Méré, 34. 

du Breuil de Fonreau , 36. 

du Breuil de Théon de Chàteau- 
bardon, 36, 232. 

Bridault, 232. 

de Brilhac , 166. 

de Brouilhac, 166. 

Bru net de Passy, 233. 

♦ Bureau de Civrac , 314. 



de Cacqueray de Valmenier, 233. 

Cadoret de Beaupreau, 234. 

de Caillères, 37. 

de Cairon de Merville, 38, 235. 

de Calais, 236. 

de Calvimont, 39. 

de la Carie, 167. 

Carré de Sainte-Gemme, de Candé 
et des Varcnnes , 236. 

Castin de Guérin de la Magde- 
laine, 167. 

* de Cattay, 305. 
de Cau penne, 40. 
Chabot, 168. 

* Chadeau de la Clocheterie, 332. 
du Chaffaut, 40. 

* de Chai, 314. 
de Chambes, 108. 
de la Chambre , 40. 
Chapelle de Jumilhac, 41. 

* Chapiteau deGuissalle, 322. 
Charpentier de Longchamps, 240 
de Chastenet, 168. 

* de Chatrie, 322. 
de Chauvene, 169. 
de Chavagnac, 41. 
ChéradedeMontbron, 240. 
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de Cherisey, 169. 

Chertemps de Seuil, 241. 

Chevalier du Chausset, 169. 

Chevreuil de Romefort, 170. 

de Chièvres, 42, 170. 

du Chilleau, 43. 

Cochon du Puy, 941. 

le Coigneux de Bélâbre, 43. 

Compagnon de Thézac, 44. 

le Comte de la Tresne, 45. 

deConcarré, 171. 

de Conflans d'Armentières, 46. 

♦ De Conty, 322. 
Coquille du Vernois, 242. 
de Cormainville, 47. 
Cosson de Guimps, 47. 
Coulon du Genty, 47. 

de la Cour, 48. 

de Gourbon, 48, 171. 

de Courcelles de Rigaud, 50. 

de Cours, 50, 171. 

de Coustin de Boureolles, 51. 

Coutocheau de Saint-Hilaire, 172. 

de Coutray de Pradel, 51. 

de Couvidou, 52. 

de Crès de Vervant, 242. 

de la Croix du Repaire, de Besne 

et de Saint-Cyprien, 53. 
du Cros de Ville, 53. 

* deCrussol d*Uzès, 305. 
de Cagnac, 172. 

de Cumont, 54. 



de Dampierre, 55. 
Dehault de Pressensé, 243. 
Delpy de la Roche, 244. 
Denys de Bonnaventure, 244. 



• Dêtouche, 325. 
Dexmier de Saint-Simon 

chiac, 56. 
Dohet de Boisrond, 56. 
Draud, 245. 
Drouet, 57/ 

Dubuc des Marnières, 245. 

* Dufaur de Faussac, 314. 
Dumareet de la Vallette, 245 
Dusault, 57. 



d'Ar- 



i de la Croix, 315. 
d'Escures, 245. 

Estourneau de la Touche, 57, 173. 

de l'Estrade, 58. 

Euzenou de Kersalaun, 246. 



Faucher de la Ligerie, 59. 

du Fay de la Taillée, 174,246.. 

de la Faye, 60. 

de Félix, 174. 

de Feuillans, 61. 

de la Fitte, 61. 

de Flambard, 62. 

de Fleuriant, 62. 

Fleuriau de Touchelonge et de 

Bellevue, 247. 
de Foucauld, 63. 
le Fouresticr de la Roraade, 63. 
de Fradin, 64. 
deFranquefort, 248, 
Fresneau de la Gataudière, 64. 
deFréUrd, 65, 174,323. 
Froçer de la Rigaudière et de 

TÉguille, 66, 249. 
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de Gaalon, 260. 

Gaillard de Laleu, de Fief-Gaillard, 

de Landes et de Blacvod, 175. 
de Gain de Linare, 67. 
de Galard de B*arn, 176. 
le Gardeur de Tilly, 68, 177. 
de Gascq, 251. 

Gandin du Cluseau et de Tcrnant, 
177. 

Gaudin de M ont lieu, 251. 
Gayot de Mascrany, 251. 

* de Gérard, 823. 

* de Glenest, 315. 
Goguet de Gallerande, 252. 
de Gontaut de Biron, 177. 
de Goubert, 69. 

de Goullard , 178. 

* de Gourgues , 330. 
de Grailly, 69. 

le Gras, 252. 

Green de Saint-Marsault, 70, 253. 
de Grefïln, 71. 

Grenier de la Flotte et de la Sau- 
«aye, 72. 

Griffon de Beaumont, de Romagné, 
du Bellay et de Pleineville, 179, 
255. 

* de Griraouard , 328. 

Grousseau de Chapitre, 182. 

de la Guarigue de la Tournerie et 
de Savigny, 72, 256. 

Guenon des Mesnards, 73. 
Guérin de l'Étang, 74. 
Guibert de Landes, 183. 
Guillouet d'Orvilliers, 183, 257. 
Guinot de Monconseil et de Souli- 

gnac, 74, 183. 
de Guitard , 75. 
Guy de Ferrières, 76. 
Guy de la Guinalière, 76. 



Harouard de Saint-Sornin et de la 
Jarne, 258. 

Harpedane de Belleville, 77. 

d'Hastrel, 259. 

d'Hausen, 184. 

de la Haye du Mesny, 259. 

d'Hérisson, 77, 184. 

Hillairet de Boisferron, 78. 

de Hillerin, 260. 

Horric de Laugerie et de la Roche- 
Tolay, 78. 

Huet de Sourdon, 260. 

Huon de Rosne et de Létang, 79. 



Isle de Beaucbesne, 80. 
de Tlsle de Bonlieu, 82. 



de Jaubert, 82. 

* Joly d'Aussy, 326. 

Jouin de la Tremblays, 261. 

de Jousserant, 185. 

de Juglard, 261. 



deLaage, 82, 185 , 316. 
Lacout, 262. 

de Lafuttun de la Carre, 85. 

de Lage de Volude, 86. 

de la Lande, 185. 

de Lange, 87. 

de Lastre, 186. 

de la Laurencie, 186, 262, 323. 

Lemousin de Nîeuil, 88. 

de Lescours, 189, 324. 

de Lestrangc, 89. 

deLiuiers, 263. 
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de Livenne, 90, 189. 
de Loizellot, 91. 
de Lombard, 91. 
de Loubert, 92. 
de Luc, 92. 
de Luchet, 93. 



Mac-Carthy, 94, 266. 

de Machat de Pompadour, 190. 

de Macnemara, 94. 

de Madronnet, 95. 

de Malet, 95. 

Mallatde la Bertinière, 190. 

Mallevaud de Vaumorant, 190. 

de Mal vin de Montazet, 96, 191. 

de Mânes, 97. 

de Marbotin, 98. 

de Marin de Saint-Palais, 98. 

deMarlel, 266. 

de la Marthonie , 99. 

Martin de Bonsonge, 99. 

Masson de la Sauzaye, 100, 191. 

de Massougne, 192. 

de Masvalée, 101. 

de Maubeuge, 267. 

de Mauclerc, 192,268. 

♦ Maudet, 333. 
Mauduit deKerlivio, 101. 
de Maurès de Malartic, ïm. 
de Maussabré , 270. 

* de Maynard , 306. 
de Manières , 271. 
Meaume, 272. 

le Mercier de Jauvelle , 193. 
Mercier du Paty de Glam, 193. 
de Méric, 272. 
de Méritens, 102, 273. 



de Meschitiet , 195. 

Mesnard de la Tascherie, 196. 

du Mesnil-Simon , 102. 

de Meynard , 273. 

le Meusnier de Lartige, 196. 

Michel de Saint-Dizant et de la 
Morinerie, 103. 

de Molen de la Vernède, 197. 

de Moncourier, 105. 

de Mons, 106. 

de Montalembert , 106. 

de Montbel , 197, 275. 

de Montrillon , 198. 

Mossion de la Gontrie , 107. 

de la Mothe (Marchand) , 108. 

dflsMothes, 109. 

* Mouchard de Chaban , 306. 

des Moulins de Maspérier, 109. 

le Moyne de Fléac , 109. 

le Moyne de Puychenin, 198. 

le Moyne de Sérigny, 110, 198,275. 

Musnier de Pleignes, 200. 



Nicolas de Voutron, 110, 200, 277. 
de Nicou,201. 

Normand d'Anthon et du Fié, 201. 
de Nossay, 278. 
de Nouzières , 279. 



Pallet de Blanzay, 202. 

Pandinde Narcillac, de Romefort, 
de Biarge et du Treuil, 203, 280. 

de Parnajon , 280. 

Pascaud de Pauléon, 281. 

Perraudeau de Beauflef , 205. 

de la Perrière, 206, 281. 



Digitized by Google 



:H2 



TABLE. 



Petit du Petit-Val, 283. 

Pichon de Richemont et de la 

Gord, 111. 
du Pin de Belugard, 112. 
de Pindray, 112, 207. 
♦ du Plessis-Richelieu, 331. 
de Poncharral de Pouillac, 113. 
de Pons, 206. 
de Pont. 283. 

du Pont du Chambon , 114 , 208. 
de Ponthieu , 209. 
de la Porte-aux-Loups, 114. 
de la Porte du Theil t 209. 
Potier de Pommeroy, 117. 
*du Pouget de Nadaillac,307. 
Poute de Nieuil, 117. 
de Pressac, 119. 

Prévost d'Olbreuse et de Gagemon , 



Prévost de la Javellière,209. 
Priqué de Guippeville, 119. 
Proux de Montroy, 285. 
du Puy-Montbrun , 210. 



deQueseart, 120. 
de Queux, 120. 



de Ransanne, 120. 

de Raymond, 121 , 286. 

de Reboul, 287. 

Renart de Fuchsamberg d'Ambli- 
raont, 122, 210. 

de Restier, 123. 

Ribault de Laugardière, 288. 

de Richier, 123. 



de Rigaud de Vaudreuil, 123. 
de Rippe de Beaulieu , 124. 
Robert de Vérigny, 289. 
de Robert du Pin, 125. 
de Rochechouart de Mortemart, 
126. 

de la Rochefoucauld , 127, 210, 290. 

de la Roche-Saint-Àndré, 291. 

Rodrigues, 291. 

de Roffignac , 212. 

Rolland de la Grange, 212. 

de la Romagère, 127. 

de Rossel, 128. 

Rougier, 291. 

RoulindeBoisseuil,293. 

du Roullin , 212. 

de Rouvroy de Saint-Simon , 128. 
le Roux des Tannières, 213. 




de Saint-Estèv« , 293- 
de Saint-George, 213. 

de Saint-Ugier d'Origuac et de la 

Sausaye, 129. 
de Saint-Martin, 214. 
de Saint-Orens, 215. 
de Saint-Pierre, 294. 
de Sainte-Hermine , 215, 294. 
de Saintours , 295. 
de Salbert de Forges, 132. 
de Salignac , 216. 
de Sartre, 217. 
Saulnier de Beaupine, 133. 
de Séguin , 295. 
* de Sossiondo , 326. 



du Souchet de Macqueville, 133. 
de Suzannet, 218. 
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de Talleyrand de Périgord , 134. 
• de la Taste, 328. 
le Tellier de Louvois, 296. 
Thibault de Neuchaiie , 297. 
Tiercelin d'Appelvoisin , 219. 
de Tizon, 135 

de la Tour de Geay, 136 , 220. 

de la Tour du Pin-Gouvernet, 136. 

de la Tour du Timbre, 137. 

de Toyon , 137. 

de laTremoIlle, 138, 327. 

Trudaine, 298. 

de Tudert,220. 

de Turpin de Jouhô , 139, 220. 



ValletdeSallignac,142. 

de Vasselot de la Chainaye et de 

Régné, 142. 
de Vassoigne, 143, 222, 299. 
de Verdal,300. 
deVerdelin, 143. 
♦ de la Verné (de Chastenet?), 327. 
de Verthamon , 144. 
Véut de Champdoré, 145. 
Viennot de Vaublanc, 222, 324. 
Viette de la Rivagerie, 300. 
du Vignaux, 301. 
Vigoureux de la Roche, 145. 
de Villedon, 146 , 223 , 301 



de Vallée de Monsanson ,141, 
de Vallès, 141. 



Yonques du Sevret, 146. 
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Documents historiques 
et" généalogiques sur les familles 
du Rouergue. 4 vol in-8°. 26 fr. 

Borel d'Haalerli v. — Annorial 
de Flandre, de Hainaut et du 
s. Gr. in-8« 10 fr. 



— Dictionnaire de si- 
gillographie pratique , contenant 
toutes les notions propres à faci- 
liter l'étude et l'interprétation 
des sceaux du moyen âge. Paris, 
1800. In-12 accompagné de 16 
planches 8 fr. 

C'hcrgé (de). — Lettres d'un paysan 
gentilhomme relatives aux noms 
et titres nobiliaires. In-8°. . 2 fr. 

C'hev illard. — Armoriai de Bour- 
gogne et de Bresse, ln-fol. (Bla- 
sons.) Demi-rel. mar 20 fr. 

— De la généralité de Paris. In-fol. 
{Blasons.) Demi-rel. mar. 18 fr. 

Cohen de Wlnkenhoef.— His- 
toire de l'origine et des institu- 
tions de la noblesse de France. 
Paris. 1856. Gr. in-8°... 12 fr. 

Cet ouvrage, tiré à ISS exemplaires, 
contient d'intéressant» détails sur l'o- 
rigine de la féodalité, les privilèges de 
la noblesse, les fiefs, les devoirs res- 
pectifs du seigneur et du vassal , etc. 
La dernière partie du volume consa- 
crée aux mœurs et usages donne la 
description d'un château féodal au 
commencement du xiv* siècle, le dé- 
tail des meubles qu'il contenait, les 
costumes de la châtelaine, les jeux des 
écuyers, les cérémonies qui avaient 
lieu à l'arrivée d'un chevalier et â son 
départ, etc. 

Le même ouvrage. Demi -reliure 
mar 15 fr. 

Delplt* — Collection générale des 
documents français oui se trou- 
vent en Angleterre. Paris, 1847. 

ln-4» 12 fr. 

Ce vol. renferme plus de 400 docu- 
ments qui intéressent à un haut degré 
l'histoire de ta noblesse française. On 
y trouve entre autres le procès-verbal 
des hommages rendus au Prince-Noir, 
en 1361, par lus vassaux des séné- 
chaussée» de Bordeaux, des Undes, 
de Bigorre, de Cahors, d'Agen, de 



Condom , de Périgord , du 

d'Angouléme, de Poitiers, de Sentes, 
de Limoges et d'Armagnac. Cette pièce 



contient à elle seule 1,047 artic les. Le 
compte de» dépenses et des recettes 
de la principauté d'Aquitaine, de (363 
à \ 37o, contient 832 articles où figurent 
un grand nombre de seigneurs anglais 
et français, etc., etc. 

- Réfutation du livre de M. Veuillot 
sur le droit du seigneur. In-8°. 5fr. 

verglrr. — Mémorial histo- 
rique de la noblesse. Paris, 1880. 

2 vol. gr. iti-$° 16 fr. 

Cet ouvrage intéressant contient les 
généalogies des principales familles 
de France. On y trouve de curieux dé- 
tails sur les redevances et privilèges 
bizarres de la féodalité ; sur la dégra- 
dation de la noblesse; une réfutation 
du fameux pamphlet de Dulaure sur 
les ci-devant nobles; une histoire des 
titres et dignités des hommes et des 
terres ; enfin une liste entièrement iné- 
dite et tirée des archives du royaume, 
donnaut les noms de toutes les per- 
sonnes qui , de I7J5 à 1769, ont été 

du roi. 

Le même ouvrage. Demi- reliure 

19 fr. 



Nobiliaire de la Rochelle. 
In-8» 5 fV. 

mile % lUe. — Armoriai historique 
de la noblesse de France. In-4«. 
{Blasons.) 15 fr. 

O'GIlvy. — Nobiliaire de Guienne 
et de Gascogne. In-4°. Tomes 1 
et 2 50 fr. 

«fr. 



». — La Clef du Bla- 
son , avec figures d'après la mé- 
thode du P. Menestrier. In-8° de 
54 p. (3 planches).. 2 fr. 50 c. 

Cet ouvrage, parfaitement conçu, 
donne en quelques page» le moyen 
d'expliquer avec facilité toutes les ar- 
moiries. 

Son! trait «le . — Armoriai du 
Bourbonnais. Grand in-8*». (Bla- 
sons.) 15 fr. 

— De l'ancien duché de Nivernais. 
Gr. in-8°. (Bios.) [Epuisé.j 20 fr. 



Rvrcui, A 
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